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AVIS AU LECTEUR. 



C'ert ians aucune espèce de pnéientioii que nous 

livrons aujourdliui aux hasards de la publicité, les 
TmbkUu kiitêrifiêiê de IViiyM • 

En le» écrivant, nous n'aYom songé à faire ni de 
l'histoire, 4Û de la dissertation ; les TabkiUê m Yiaexd 
pas mêaiB à la duooiqiie. Le titre dît eMctenienl ce 
qu'est le livre. En effet, c'est une collection, de notes, 
«ne série chronologique de faits empruntés à toutes les 
sonrees et tartoal aux documents que renferment les 
ArchiTes municipales de Troyes pour ce qui r^arde 
le passé, et à toutes les publications périodiques en ce 
qui touche les temps où nous sommes. iNous ne préten- 
dons même pas au mérite de TaiTangement et de la 
forme. Oii il n*y a que des dates, des jalons et d^s 
repèresy il ne saurait y avoir place pour le style. 

Qaetseui qui voudront bien feuilleter les TabiêUu ne 
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s'attendenl pas non pins à troiiYer on Mm complet de 

FHistoire de Troyes, car certaines époques remplies 
d'évènemenis et de tève oiïseoi de nooibreuses lacunes 
qui, pour Atre comUées, demandaient des recherches 
persévérantes et minutieuses dont nous n'aTious pas le 
loisir. Ajoutona que, ai b phipart du tempe les dates 

précisées sont certaines, û en est cependant un certani 
nombre que nous ne pouvons garantir, ou parce (ju'à 
leur source même elles sont vagues, ou parce qu'à plu- 
sieurs reprises le même fait a été agité ou s'est reproduit* 
Cependai{t, les écarlsentre la probsbilité et la réalité sont 
insignifiants. 

11 est probable que les TabUues n eussent pas été pu- 
hliéès en volume, si quelques insisiancei amicales ne 
. nous eussent amené à le faire. On a pensé qu'une série 
de idiUB faistoriqoesi échdomiés de siècle en siècle et 

suivant Tordre du temps, olîrn^aieut, malgré leurs la- 
cunes, leur sécheresse et kur insuffisanœ» une source* 
de renseign^nents de quelque utilité. Cest à ces amitifis, 
et non pas à l'auteur qu il faut s'en prendre, si les 
reètafas èislorâi«fS dê Treysa voient a^opid'liuî la 
lumière. 
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' TABLETTES HISTORIQUES 



TROYES. 



TBOmÉMB MteU. 

i4 Noyembre. 

J75. — Martyre de saint Veuerand, coiaaiande par l'empereur 
Aurélien. Vénérand, natif de Troyes, fut supplicié et décapiie âur 
tes bonis de la Seine. 

29 Janvier. 

288. ~ Mort de sainte Savine, patronne du faubourg de ce 
nom. Sainte Savine, originaire de 1 Ile de Saoïos, éiaii venue à 
T^es retronrer son frère, esîal SaHoieu. 



GMQUIÈIIB SIÉGKiS. 

iO Septembre. 

451. — Défaite d'Âttila, roi des Hans, dans les champs caïa- 
Itinrîqucs» que certains historiens placent aux environs de Ghâ- 
lensy et d^aatres entre Troyes et Méry-sur-Seine. 

âO Septembre. 

451 . — Entrée d'Âltila \\ 1 royes. Salut Loup, evèque, préserre 
la ville du pillage el de la dcalruclioo. 

S& Juillet. 

479. — Mort d«^ saint Lonp, évéque de Troyes, après cin- 
quaulc-lruib aus d'épiâcopai. Ce saiul est assurément Tuue des plus 

t 
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belles gloires de la ville et da diocèse. A Ii brotalllé sanguinaire 

d'Âtiila, roi des IIiids, il opposa sa parole courageuse. Eu face du 

féroce capitaine et de ses soldats sauvages, qui venaient ravager 
Troycs, i'évéque montra taul de dignité et d'éloquence, 4|tt'ii fit 
épargner la ville et ses habitants. 

16 Décembre. 

630. — Mort do saint Flavit, solitaire, qui s'était retiré dans un 
ermitage, aux environs de Marcilly-le-Hayer, près de la Fontaine- 
d'Âbondance. Saint Flavit avait été fait prisonnier par le seigneur 
(fe Marcilly, dont la femme, comme celle de Putiphar, voulut sé- 
duire Flavil, qui résista. Le<5 vertus du solitaire nrquircnt une 
grande renommée ; un vill <ire prit le nom du saint. Viiiemaur 
possède des reliques de saiut Flavit. 

80 Décembre. 

668. — Frobort, abbé, fondateur du monastère de Montier-la^ 
Celle, dans les marais de Pile Germaine (Saint-André), meurt en 
odeur de sainteté. Il était aé k Troyes; révèque Ragnégisiie avait 
élé aoD protecteur. 

aomAHB siAcuB. 

Mars. 

755. — Chérembert, riche seigneur terrien, donne de grands. 
IttODS ^ l'abbaye de Montier-la Celle, près Troyes. Parmi les sei- 
gneuries qui échurent ainsi à Tabbaye, on remarque celles de 
Saini-,Te;^n de-Bonneval, Courcelles, Prugny, Bouilly, Chappes, 
Alamvdne, Ause (Auxon), Yiàpres» Cbavanges, YiHemauTy llontau» 
lin, etc. 

NEUVIÈME 8UÈCLE. 

16 Octobre. 

850. — Dédicace de la nouvelle église du couvent de Montier- 
la-Gelle, près de Troyes, par saint Prndonee, évéque. La réédiû- 
cation avait été ûiite par les toins de saint Bobbi. 
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* 26 Mars. 

854. — Charles-le-Chauve conlirrne la coih cssion finie à Arre- 
mare, par le comte de Troyes, Aledrnn, d'un ii'i rain ;K)iir le défri- 
cher, et y établir un couvent. Il y oi donne à perpétuité l'ordre de 
succession des niiiu s, suivant la rt ule de saiol Benoit. Arremare 
est le (dodateur de l abbaye de Mouiieramey. 

10 Janvier. 

859. — Entrée sciennelle, h Troyes, du roi de France, Cbarlei- 
le-€hauve. Ce roi est reçu par le comte eonvenieur Aledran. 

Le roi visite les religieux de Pahliave de Montit r-la-Celle, et 
peiuiaul son scjûur à l rayes, il iuil uu gruud iiuiubre de douations 
aux églises de Troyes. 

Cest k Cfaarles-le-Chauve que Tancienne corporation des cor- 
donniert faisait remonter le privilège qu'elle avait de oéléluer 
l'office de SaiiiM>épin, dans l'église de l^baye royale de Saint- 
Loap. Un sayetier, appelé par le roi pour raoeommoder ses cliaiia- 
sares, leftisaot -de recoToIr le pm de aoo travail, le roi liri de- 
manda ce qu'il voulait pour sa peine. — Que la corporation fasse 
dire son office patronal à Saint-Loup, répliqua l'artisan. — Après 
quelques objections, Gharles4e<<}bauve concéda celle làveor ex* 
eeptionnelle à la communauté. 

Le titre constatant le privilège et sa cause était gardé soignent 
semeni dans le coffre de la corporation des cordonniers. 

20 Mars. 

871. — Charles le-Chauve donne à l'abbaye de Montiéramej 
le domaine de ïlienoelières. 

19 Février. 

— » Translation des reliques de salnl FMert & l^abbaye de 
Montier-la-Gelle, par les soins de l'évéqne Oltnlphe. 

39 Mars. 

877. Date d'une diarte donnée à Compiègne, par laquelle 
le roi Caiarles-le-€kauve, et Boson, gonvemeur de Troyes, donneni 
b l'abbaye de llonlier-la-Celle, près Troyes, la forêt de Javemant 
* et plusieurs antres biens. 

25 Octobre. 

877. Le comte Eudes donne an cooMo Hobert, son Arère^ le 
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pays de Chaource, pour en di^pow h ton fpré. Ghaoaroe fiâsaic 
ilort partie da ToniMmis. 

8 Août. 

878. — Dale du Conaile tenu h Troyes par le pape Jean VIM, 
assisté do irontc évèques. On ♦irfpnd dan? ce coucik, aux laïques, 
de délaisser leurs évêchés pour m occuper \)]ns considérables. 
Jean Vlil, auquel les feiiunes doivent (pi* l(|ue reconnaissance, D*a 
pas été aussi bien obéi par i'Bpiseopai que par les maris. 

30 Septembre. 

89i2. — Eudes, fiU df "Robert-le-Korl, roi de France, adju^rc à 
Ërkin^'crius 1 abbaye de Moaiiéramey, conformément aujugemeiit 
des prélats et aux constitutions de ses prédéessseun. 

15 x^lai. 

914. - Ansé^se suoeède dan«; révêché de Troyes à Olherl. Il 
devient graud-aumùnier de l rancc et chancelier du roi Haoul. 
Soldat autant qu'èvéquf, Anségise, ligué avec les comtes de Sens, 
de Dijon et levéque de Langi es, bal les Normands prés de Chau- 
mout en Basslgny. il veut, à la faveur de la décadence de la dynas- 
tie carlov indienne, s * in[)arf'r des droits régaliens. Robert de Ver- 
maudoisles lui dispute, s'èiiipaï c de iroyes, et devient le premier 
comte de Champagne. Anségise, mis en déroute, finit par s'en- 
tendre aTec le eonle» et par reprendre possession de son évécbé. 

DIXIÈME SIÉGIfB, 

28 Décembre» 

970. — Mert de réréqoe Anaégise, un instant comte de Tr^yea^ 
jesqn'à ce que Robert de Yermandois, en quête d*une province, 
comme Hugues Gapet d^un royaume, vînt le déposséder et fonder 
le comté de Champagne et de Brie. Ânségise, n'étant pas de taille 
à lutter contre Robert, renonça à sa propre usurpation, se soumit 
au vainqueur, et resta cvéque do Trovcs pendant plus de cinquante 
ans. 11 était chancelier du roi Haoul, et ligué avec l'évêque de 
Langres, les comtes d* Sens et de Dijon, quand il battit les Nor- 
mands près de Chaumout. 

il Jain* 

993. — Mort de Manassès, évêque de Troyes, qualifié par ses 
biographes : Fir Sem^w. 
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ONZIÈME SIÈCLE. 



15 Novembre. 

4057. ■— Mort d'Eudes II, comte deBlois et de Champaj^e, de- 
vant Ikir-le-Duc, a la suite d'une bataille contre G>)tholati de l or- 
raine. La mort d'Eudes a pour résultat de disjoindif les loiutt s 
de Blois et de Chanipague. Son fils aîné, Ftienne ÏI, devient comte 
de Champagne, ei Thibaut I*^ son second tils, se met en posées- 
siou du comte de Blois. 

sa Mai. 

1059. — Hugues I", évêque de Troyes, assiste à Ueiais au sacre 
du Toi Mtilippe I*'. 

DOOIUHB WfclM. 

m 

7 Mars. 

HOO. — Hacnos, comte de Ch;Hnpap:nc f^t de Brie, donne à 
rablcive de \h)nfiri .uney (ordre des BénedicLiiisj la justice haute, 
moyenne et iJas^e s u le faubourg Saiiii-Hartin-ès-Vignes deïroyes, 
pour en jouir à perpétuité. / 

iU Juin. 

iiiG. — Mort, en Palestine, de Hugues comte de Cham- 
pagne, premier t^îenOaùteur de Tabbaje de Ciainraux, et dieTalier 
du Temple. 

13 Avril. 

H 27. — L'évéque de Langres confirme à Pabbé saint Michel, 
de Tonnerre, Pégfise de CenHo (dite de Gérés), existant à Bar-sur- 
Seine, et lente la paroisse et la diapelle dn chitean. 

IS JaoTier* 

1428. — Concile tenu à Troyes. Un légat, deux archevêques, 
treize évoques, saint Bernard et plusieurs abbés y assistent. 

17 Juin. 

4156. — Bnîle d'Innocent II, en faveur de l'abbaye du Paraclet. 
Cotte bulle, adressée à Héloïse, place le -couvent sous la protection 
du Saint-Siège, et lui assure plusieurs immunités. 
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18 Man. 

1442. — Le pape Luce II confirme les privilèges accordés par 
ses prédécessears 2i Tabbaye du Paraclet. Hélolse est qualifiée ab- 
besse de la Sainte-Trinité, premier nom da conTent, 

V Novembre. 

1147. — Biillo d'Eugeae III, pape, datée de Chaldiis, (mi France, 
dans laquelle divers avantages sont accordes h Hél(»ïso, supérieure 
du oouveni du Paraclet, que lui avait cède Abaiiard. 

i*^ Janvier. 

1148. — Henii'le-Libéral, 1X« comle de Champagne» «e signale 
par sa bravoure en Terre-Saii|.te. 

Il traverse, k la téie des Croisés, la rivière le Méandre, que dé^ 
fendait un corps de Sarrasins. II s'élance, l'épée à la main, charge 
l'ennemi, tne plti'^ifurs infidèles, en blesse un grand nombre, et 
reooit pour ce fait d'armes les félicitations du roi Louis-le-Jeune. 

Ilenri-|p-Libéral, qui a aitnché son nom aux grandes créalions 
indusirieiies de Troyes, conùnua Hignenient les traditions de Thi- 
baut-le-Grand. Il aida à l'achèvement des grands travaux de dèri* 
vation et de distribution des eaux de la Seine; fondateur de la 
collégiale Saint-Etienne, de celles de Sézanne, de Pougy, de 
Saini-Maclou (de Bar-sur-Aube), de Saint-Qiiiriace (de Provins); 
bienfaiteur d'oœ fonle de monastères, seuls asiles de la science et 
de rétade : Il a aeqnis vu titre ineffaçable à la gmiilnde des babi- 
tanta de Troyes, en fondant rHdlel-]Meu-1e<Gomte. 

8 Janvier. 

1152. — Mort de Thibault II, dit !e Grand, huitième comte de 
Champacne. On attribue à ce prince l'ensemble de la distribution 
des eaux de la Seine duns la ville de Troyes. Thibault-!e-Grand 
fut Pun des plus actifs et des plus intelligents organisateurs des 
moyens pioiin s a développer le commerce et Tindustrie dans le 
comté de Champagne. C'est à lui que Troyes est redevable des 
éléments qui portèrent si haut sa réputation commerciale. 

Lié avec saint Bernard, Thibault fit à Glalmui et à un grand 
nombre de couTenls des largesses consldérablea. Clalmux, Pooti- 
gny, Pruilly, etc., se ressentirent partleoMèfemaiit de ses libéra- 
Utiê* 11 fut inhumé dans la éhipelle de l'abbaye de Lagnj-eur- 
llame, prèa de Heaux en Brie. 
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20 Août. 

1155. — Mort de aainl Bernard, abbé de Glaimiii, fondateur 
de ce couvent et de l'Ordre des fiemardips. Né en 4091, à Fon- 
taine8-80Ufi*Dijon, saint Bernard acquit une immcn^n renommée 
d'éloquence et de piété. Ce fut lui qui trancha le clitTcrend entre 
Ânaclet el Innocent li, lori^qn'ils se disputèrent le trône pontifical; 
il prêcha la croisade en il 15 Adversaire d'Abailard, qu'il flt con- 
damner, el qu'il ppr^éeuta, saint Bernard se révéla comme Vrm 
des plus grands hommes de son sircle. Le cràue de ftaiat Bernard 
filjure parmi les reliques de la cathédrale de Troyes. 

à Juillet. 

4463. — Date d*aae charte d*Henri I*, comte de Champagae 
et de Brie, qui garantit aux habitants d*Onjon, prés de Piney, quil 
gardera perpétaelleroent ses droits sur eux, sans les aliéner. Un 
nommé Linor llgore en «lualité de maire de Troyes dans cette 
dbarte. C'était sans doute un maire féodal, adminisinuit pour le 
compte du seigneur, aîn^ qu'on en trouve désignés dans le car tu* 
laire de Ilotre4)ame de Paris. 

iS loin. 

1170. — Balle de révocation de divers privilèges dont jouissait 
la collégiale Saint-Etienne, qui était considérée jusque-là comme 
sainte chapelle du chàieau des Comtes de Champagne. A ce titre, 
Sâint-Eiienne jouissait de l'exemption de ne relever de l'évêque, 
et de ne dépendre directement que du Saint-Siège. 

7 Avril. 

ii75. Lettres d'Alexandre Ul en faveur de Pabbaye de Beau- 
lieu, au diocèse de Troyes ; elles sont signées d'Alexandre et de 
qnins^cardinaux. 

17 Uars. 

il80. — Hênri-le-LIbéral, comte de Champagne, meurt h son 
relour de la Terre-Sainte, o4i il était allé en croisade. 11 est inhumé 
dans la collégiale Saint-Etienne, chapelle de son palais. Les riches 
ornements de son tombeau sont dispersés et pillés lors de la Ré- 
Tolution. Les restes du comte Henri sont maintenant sous le dal- 
lage de la dmpelle de la Vierge, à la cathédrale. 
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23 JuUtot. 

ii88. " Troyes est en partie détruit par ud incendie d*ane 
violence inouïe, et qui éclate à la suite de la foire chaude de jnil» 
let. La cadiédnde, alots romane et couverte de plomb, Téglise col- 
légiale de Saint-Etienne et le couvent de Notre-Dame-anx-Kon- 
nains sont détruits ; ces. trois points donnent en quel<|ue sorte les 
repères da sinistre. 

TREIZIÈME SIÈCLE. 

23 Février. 

IS04. — Drouin de Saint- Liébault donne à perpétuité, aux lé- 
preux de Troyes, sa dîme de Dierrey-Saint-Julien, qui se trouvait 
dans le fief de sa sœur Marie, épouse de Gamier de Trancauh. 

9 Avril. (Date du jaurinccrtaine.) 

i205, — » Mort, k Gonstantinople, de Garnier de Tratnel, évéque 
de Troyes et aumônier de l'armée Latine. Garnier commandait, 

au siège de Constantinople, un nnvire dont Téquipaj^e monta le 
premier à l'assaut, et arbora le drapeau de l'évéque sur les murs. 

i*' Janvier. (Date du jour ùuiertaine.) 

1314. Lettres de non-préjudice données par la comtesse de 
Champagne, MaiiKuerite, reine de Navarre, à rabb6 de Honliéra- 
mey, Robert, au sujet de rabandou qu'il fait à la comtesse d'une 
partie des redevances dues à Tabbaye par les habitants de 
Ghaource. 

6 Mm. 

1218. — Milou, conUft de Bar-sur-Seiiic, ordonne la translation * 
de la foire de Saint-Jean au jour de la DécuUaiion. Celle foire ap- 
partenait à Fhôpital de Bar-sur-Seine. 

29 JaiUét. 

1219. — Gaulcher, fils de Milon, comte de Bar-sur-Seine, est 
tué en Palestine, au siège de Damietfe. 

. S Juillet. {Daté éu jour présumée.) 

1220. — Sur la demande de François Chrétien, aumônier du 
Roi, ei ualif de Bar-sur-Aube, Ingerberge, femme de Philippe 
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Auguste, euToie une dent de saint Maclou aux leligidSK de fan- 
denue coUéf^ale de ce Dom« à Bar-ftv-Aube. - 

23 Février. 

122â. — Marc DoiDleelle» cl m femme Eroiengarde, donneiil à 
la nialadrerie de Tioyes trois quartiers de vigne» là tiers de la dlae 
de Theonelières, et une maison flituée dans la me dea BèdieUes 
ijtn vieo <ie$ Mmcàeite$U sous léiarve d'usufruit. 

10 Mars. 

iSiS* — Dalle du pape Gréifoire IX, qui conllrM tous lea f«fe- 
vm et lea posseaaioiia coaeédéa à Pabbaye de Notre-DamOHle-la- 

Grâice, près Courbeiant (ancien dioeèse de Troyes et anelett 
doyenné de Sézanne). Des seigueon de Bergères, Robert et Nico- 
las, évéques de Troyes, iigurent parmi lea principaux bienfaiteura 
desTeligiensea soumtsea à ia régie de Citeaux. 

S Juillet 

m. — Mort de rèTèqae Hervée, natif de Courmorin (Saint-' 
Benott-sar-Yannea). Doué dNine grande piété, savanl et artlate 
tout k la foia, l'é?éque Hervée de?în( le fondateur de la plia an- 
cienne et de ia plus belle partie de la cathédrale qtt*on restaure 
depoia 1849. L'œuvre d'Henrée a'arrête aux transaepta. 

27 Septembre. (Daiê du four imtmh».) 

1530, — Charte du eomte de Champaf»ne, Thil)aull IV, qui 
implique nue mise en coniniuiic de la ville do Tioycs, lui donne 
divers privilèges et immunités, el règle, dans de nouvelles cou- 
diiions, la perception de Timpôt. 

8 Décembre* {Date du four inetrtaint*) 

1232. — Lettre^ de Gêner, ?tnirn de Troyes; des échevins de 
la commune, qui révcli'nt une niunicipalilé organisée, il s'agit de 
h reconnaissance d une dette de 930 livres pariais à divers. L'é- 
vèque de Troyes est pris à témoin. 

18. Février. 

IS34. — Anselme, dit Char, chevalier ou soldat (m<tef)« donne 
afix lépreux de Troyes aea revenus d'un an sur le gagnage dépen- 
dant de la grange de Pannetièrea (territoiie de PàUa). 



Digitized by Google 



- 10 - 
9 Août. 

i234. — Charte latine de It commone de Dijon, renfermant 
procès-verbal 4t lâ déclaration qnc (tcnx habiunts de Dijon fien- 
nent de faire, un don quMls octroient à l'abbaye de Clairvaux, de 
trois maisons de liois, an bonrg de de Ricbefon, près de Dijon. 

36 Avril 

i2S9. — Cliarte de Glé Bernard de Hontcuc iBemardui de 
Monte^uoo)^ maire de la commune de Troyes, faisant savoir que 
leban de Champ-Gilarl, et Herminjarz, su femme, reconnaissent 
qu'ils ont vendu au seigneur Bartremiau, chanoine, iO livres de 

Provins (probablement «ne renie annuelle), h prendre chacun an, 
à la foire Saint-Jehan, sur sa maison, qui est à Tenlrée de h Cor- 
derie de Trovos, et dans In quelle maison les drapiers d'ipres 
Tendent aux foires de Troues. 

Août. 

1241. — Clinrie de Gauthier, maire de Bar-sur-Aube, dans la- 
quelle est luenlioniié Galier Coirh» t, tnaire de Bar-sur-Seine. Ce» 
deux faits indiquent une ancienneté municipale assez curieuse. 

19 Janvier. \^l)ate du jour incertaifke.) 

1242. — Mort de Marguerite, fille de Guillaume de Villebar- 
douin. Ses restes étaient déposés dans l'église de l'abbaye de Lar* 
nvour. 

46 Février. 

4242. — Un ch ntre île i'Kglise de Troyes, nommé Henri, 
donne h la maladreiie des Deux-Eaux, près de Rréviande, onze 
sous et demi de censive, à prendre sur les courùls de Pierre Bau- 
cbart, derrière Saint-Gilles de Croncels. 

i" Décembre. [Jour incertain,) 

f 242. — Charte de Thibault IV le Trouvère, exemptant les ha- 
bitants de la ville et de la chàiellenie de Troyes de Timpôl de la 
taille. 

8 Février. 

iSiS. -~ Date d'une grande bulle d'Innocent TV, qnieonAmie, 
dans ses biens et dans ses privilèges, l'abbaye de Nolie-Dame-dee- 
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Prés, dont Iêê iMlM eiiitent encore k U renoontra d«t territoires 
de k Bifièw-4e-Gorpt el de finboargSelBte-Sftfbie. 

8 Jufllet. 

IS8S. — Mort de TUbeiilt Vf, dit amœ Ckmuons, domième 
comte de Onoipagne et roi de NsTtrre, par suci^essïoii de Don 
8«K^. Tiiilitolt IV ftmit 55 eut; il est derenu céi^reper son 
incoBStaiice polItiqQe, par nnfinenoe sonfersioe que la rdne 
Blanebe» mère de saint Loois, exerçait sur lui ; il a laissé sortont 
la reDonmiée d'un poète fracieez. 

2i Septembre. 

— ÂcquisilioQ de plusieurs pièces tl héritage par la lépro- 
serie des Deux-Eaux, situées entre Troyes et Bréviande. Le paie- 
ment etil énoncé en fifies de Proiins. 

39 Aoât. 

4 25o. — Dalc de lettres de non-préjudice données à Pabbé de 
Montiéraiiiey, pnr \f<'^r^uerite, comtesse de Champagne» à cause 
du partage de Uiaource. 

h Septembre, 

1201. — Jacques Pantaléon, patriarche de Jérusalem, fils* d'un 
cordonnier de Troyes, est élu au trône pontifical, dont II prend 

possession sous le nom d Urbnin IV, Ce pape conservn pour la 
France une vive affe* tiau, el malgré les agitations, les guerres, 
les Yïeissiiudeâ de sou trop roiirl pontifical, l'rbain s'occupa de 
sa ville nntnie, ou il lit élever la plus remarquable de nos églises, 
raucienne collégiale qui porte son nom. 

17 Décembre. 

1261. — \ ç pape Urbain IV, natif de Troyes, dans des lettres 
datées de Viterbe, \\ première de son pnniificat, prend soîis sa 
protection la maladrerie des Deux-Eaux, liopital desiint' aux lé- 
preux, et qui existait au bord des deux ruisseaux qui traversent 
Bréviande. 

14 Mars. 

1262. — Le pape Urbain IV accorde des indulgences à l'abbaye 
de Notre-Dame-aux-N ou nains, en faveur de la sépulture de son 
père, iubiuué daiiâ 1 église du couveul. 
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25 Juin. 

1264. — - Omtraispoar diverses propriétés k démolir, sfio d*éu- 
blir SaiDt-UrbaîD. Gei actes sont signés par les msadstaires du 
pape Urbain.IV et par les intéressés. 

2 Octobre, 

1164. — Mon, k Péroitse, da pape UiWn IT, natif de Troycs, 
el flls do cordonnier laecpies Pantaléon. (Il avait presque 80 ans.) 
Le papo Urbain^ qui n^a pas de tombe 2i Rome, a'a pas non plos de 
statue dans sa ville natale, qui loi doit h merveilleuse église con- 
nue sous son nom, et le compte parmi ses gloires. 

è Décembre, {Daté dujwr tnento^.) 

1264. — Contrat d'acquisition d\ine eensive, au profit de Saiiil- 
Urbain, par les procureurs de feu le pape UrlNdn lY* 

26 Septembre. 

4265. — Bulle de !a fondation de la collégiale de Saint-Ur- 
baiu de Troyes, doimée \m Uément iV, soccesseor du pape Ur- 
bain. 

26 Septembre. 

1265. — Bulle du pape Clément IV, qui confirme en faveur du 
cardinal Ancher, de Troycs, neveu du pape Urbain» le droit de 
collation des prébendes de la collégiale. 

80 Septembre. 

1265. Clément IV, pape, adresse au comte Thibault Y une 
bulle qui phce les privilèges de Sainl-Urbuin sous la uuvegarde 
des Comtes de Cbampagoe. 

6 Janvier. 

4266. — Le cardinal Âneher, de Sainte-Praiède, neveu du pape 
Urbain IV, et Troyen comme lui, couronne loi de Sidle Gburiit 
d'Anjou, frère de saint Louis. 

La cérémonie s'accomplît en grande pompe, dans la basilique de 
Saint-nerre de Rome, aux acclamations des aoldala et des seigneurs 
français et provençaux qui accompagnaient Charles d*A.njou, cet 
instrument de la politique du pape .Urbain . 
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7 Janvier. ISatiS date ) 

1267. — Indulgences <^ ceux qui coDtribneot à rachèTemeil de 
l'éifiûe ooUégiale Sainl-Urbain de Troyes. 

l*' Octobre. 

i26T. — Le pope Clément IV ehifge PaièhidiÉm de Lmieoil et 
le doyen de la collégiale de Troyes, d'instruire sur les violences 
eoiBiDjfles dans Saint-Urbain par les religieuses de Notre-Dame» 

aux-Noonains. L'année précédente, les belliqueuses Bénédictines 
df» Noire-Dame, s'étaieni portées militairement an chantier dcSaia^ 
lirimn, afaient interrompu les Ura?aux et maltraité les ouvriers. 

16 Février. 

1269. — Thibault Y, comte de Champagne, concède h l'ahbaje 
de Hontiéramey un droit d'usage dans les foféts de Ghaôvice et de 
RmnilJy-les-Vaades. 

26 Mars. 

• 

i269. — Mort de Nicoln^ de Brie, 65« évéqoe de Troyes. Ce 
pontife fit lu dédicace de l'abbaye de Scellières, près de Romiliy; 
reçut la couronne d'épines envoyée par saint Louis à la chapelle 

de Saint-Nicolas-du-Palais, depuis la Sainlc-Chnpelle de Paris ; as- 
sista au supplice de iS5 Maiiif InVfi*;, hrrtiés à Monianié, pr^s d'An- 
glure, et au Concile dcvSens; lUqualor/.e statuts; po*;;! la ])remière 
pierre desCordeliers; dédia Poglise del'ahbayc deMoniiéramey. Son 
assistance à la découverte dos n^liqups de saint Kdme, à Pontigny 
(Youne), et à plusieurs coih lies, complète le résumé de la biogra- 
phie de Nicolas de Brie. On lui doit, en outre, la réforme de rab- 
baye de Nolre-I>ame>attx-Nouuains de Troyes. 

à Décembre. 

4270. — Morl, h Trapani, en Sicile, de Thibault V, dit le 
Jeune, 43" comte de Champagne et de Brie, et roi de Navarre. 
Thibault avait relâché en Sicile, à son retour de la deuxième croi- 
sade, comniaiidce par saint Louis, dont il était le j^endre. Son corps 
fui ramené à Provins, et déposé dans l'église du couvent des Cor- 
delières ; son cœur fut remis aux Jacobins de la même ville. Il eit 
encore h PtotIds. 

27 Avril. 

1271. — Mort, lin lies d'fiyères, de Is jprineesse Isabelle» lllle 
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de saint Louis et femme de Thibauli V, I3« comle de Champagne 
et roi de Navarre. Cette princesse avait suivi son mari en ïerre- 
Sainte. 

6 Novembre. {Dat$ du jour iu m m im . ) 

1273. — Lettres patentes d'Ancher de Sainte-Praxède, cardi- 
nal, natif de Troyes, et neveu du pape Urbain IV. Ces lettres ren- 
ferment une quittance à Jeau Garcie et Thibault d'Aceuay, de 
10,000 marcs d'argent sterling, pour Tachât de reveuus elpour la 
construction de Féglise collégiale de Saint-Urbain. 

Si Joillet. 

1274. — Le comte Henri III de Champagne, quatorzième 
comte Champagne et roi de Navarre, meurt dans ia ville de Pam- 
peluue, capitale de la Navarre. 

15 Avril. 

1^76. — Bulles d innocent V, accordant, comme celles de son 
prédécesseur Clément IV, des indulgences à ceux qui visiteront 
l'église (le Saini-Liibain, construite par le pape Urhiiin iV, et par 
son neveu Âncber de Sainte-Praxède, cardinal, le jour de sa future 
dédicace. 

i2 ÂTril. 

1281. Geoffroy de Bar^sur-Ànbe, qui fat èvèque d*Eyreia:, 
est nommé cardinal au titre de Sunte-Sosume par le pape Mar- 
tin IV. 

27 Août. 

1281 . — Bulle du pape Martin IV à révéque de Troyes, ou, à 
son refus, à Pévéqae d'Âuxerre, poor qu'il «oit procédé à la béné^ 
diction du cimetière de SaintJTrbaln. 

15 Aoiftt 

1284. — Mariage de Jeanne, fille de Henri III, comte de Cham- 
pagne et roi de Navarre, avec Philippe-le-Bel, qui devint roi de 
France en 1285. Ce mariage détermine l'annexion à la couronne de 
France du conté de Champagne et de Brie, qui avait subsisté pen- 
dant M6 ans. ^ 

23 Septembre. {Date du jour mcortaùM.) 
1287. — Arrél des GramlÊ Joun de Troyes, qui déelsve fran* 
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cbe et lOnre la peitepliott des reTenos de l'Hôtel-Dieu sur It eoHé- 
gialt Sainl-EiieaDe, et l'entiée det vins destiaét k VéiMiÊÊtmM. 

â Août. 

1298. — Mort» h Beaoviit» où son frère était éfèfve, de le- 
hua 1^ de Nentenll, éféqie de Trojee» qui mil prêté flemeat de 
fidélité, à Eflsey, ea Nenutadie. 

QUATORZIÈIUE SIÈCLE, 

2 Avril. 

1304 ou 1305. — Mon de Jeanne, dernière comtesse de Cham- 
pagne, cl femme de Philippe-!e-Bel ; elle n'était ilgce qM<î <îe 55 ans. 
On sait que son mariage flétennina l'annexion de la Ch^impii^Mie et 
de ia Brie au royannu' de l iMnce. Jeanne, fondalrice du collège de 
Navarre, fut enterrée aux Cordelicrs de Paris. Pendant sa vie, 
la comtesse Jeanne avait conservé radmimstralion de touie la 
Champagne. 

S Mare. 

1305. — Date de iHdimus, par le piévét de Paris, d^ne cbarte 
dv roi lean, qui amortit» eo faTOur da Gliapitre de Saial-Etienaei 
vne somme anaiidle de 100 livrest en eompensatioii d'âne table 
d*or déeorèe de perles et de pierres précieuses, donnée au Gha- 
pitre par les Comtes de Champagne. La valeur de cet objet, estimé 
mille florins dV, avait été employée à la solde des gens de gueire 
pendant roccopalion anglaise. 

30 Novembre. 

1300. ^ Un orage d^ne vieience eicessive renverse pinsleors 
msisons de Troyes, déracine et brise des arbres, et endommage 
gravement un grand nombre d*églises. 

7 Décembre. 

4310. — Mort d'AdeUne, châtelaine de Fontfannes, fondatrice 
de la chapelle Saint-Jean de Sainl^rbain, dans laquelle on volt 
encore sa tombe ornée de son Ima^e au trait; AdeUne a les mains 
Jointes et la léte voilée. 

iO Mars. 

1312. Date du testament de Gauthier V de Brienne et due 
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d'Athènes, qui donne, après avoir réglé sa snrccssion, six iflîlle • . 
livres tournois aux églises, aux orphelins, aux prisonniers ei aux 
serviteurs de sa maison. I>e médecin du duc, son ??iéné£rier {mu- 
sicien ou maître de chapellp», son clerc {secrétaire*, son écuyer, sa 
blanchisseuse, et une graiiUe quantité de gens, Crûrent dans ce 
tesiauicut, et des legs d'une grande valeur sont faits à différents 
titres. 

S7 Hant. 

4317. - Eudes, dnc de Bourgogne, tuteur de Jeanne deFiatice, 
sa nièce, accorde que, si le roi vient à mourir sans enfants mùles, 
la Champagne et li Brie reviendront k sa pupille, héritière du 
chef d6 sa mère, leaniie de CShampagne, et en cae de mort de U 
' iNrineesae sent poetérilÀ, il est elipalé que le eomté letournera k 
la oOMiomm. 

iasqa'en i4Mf la powesaion du comté de Champagne Ait dia- 
ptttée parles roîa de Pranee et par les rois de Namre« 

20 Août. 

1319. — Ordonnance de IHiiiippe-le-Long qui ordonne la tenue 
des Graïuis Jours de Troyes, selon les règles établies par Piùlippe- 
le-Bel. 

16 NoYembre* 

1323. — Sentence du prévôt de Bar-sur-Scine, qui ordonne la 
levée du séquestre des biens de l'hôpital de Bar, ainsi placés sur 
la plainte de gens prétendanl que l*une des bospitaliôres avait 
maltraité une pauvre fiMnme. Le prévôt ne leva le séquestre qu'a- 
près enquête. 

18 Septembre. 

\ZVi, — Lettres de Gharles-le-Bel, roi de France, dat^s de 
Troyes, qui ordonnent au bailli de Troyes de Sure des recherches 
afin de savoir si la léproserie des Denx*EaQX est de fondation 
royale ou privée. 

14 Mars, 

iS55. — Le comte d'Evreux, mari de Jeanne de France* des- 
cendante de la dernière comtesse de Champagne, femme du roi 
PhUippe-le-Bel, abandonne au nom de sa femme, perpétueliement 
et à toujours, tous ses droits sur le comté de Champagne et 
Biie. 
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. S Juillet» {tm 4» jmr ^ritmiÊiÊ,) 

1540. — On tond la ^onde des anciennes grosses cloches de 
la cathédrale. On y lisait celle InscriptioQ tiiJ^élÀe ssr la petite 
llocbe (fdi existe encore ii Villemtiir : 

La ado Deum verurn, plebem voco, congrego clerum, 
De/unctos pioro, p&Uem J ugo^ /esta dei decoro, 

6 Noy6inbr8* 

i3il. — Mort de l'évêque de Troyes, Jean d'Aubigny, dans le 
chàieau épiscopal de Sainl-Lyé. Cet évêque fut iuinirnc, selon le 
vœa qu il avnii exprimé dans son testament, sou> uiio loiabe de 
marbre uoir, Uunâ la cliapelle du Sauveui, à l«i càiiieiiiale. 

98 Bécemlbre. 

4544. — Jehan de Villebon, garde du sceau de la prévôté de 
Troyes, yidioie une charte de Philippe de Valois, qui donne à cens 
de 30 sous par an, au\ (r- rrs < t sa ui - de la léproserie des Deux- 
ÏAàiix de liuyeà, un euuj^ bilue pre:» de Bréviaude. 

' 6 km. 

1546. — £dii de riilli[)pe de Valois, qui rélal^lU le§ Coicâftdi 
Xroytîs dans leurs traucbi&^îs prùuUives. 

9 Décembre. {Da(e du jour incertaine.) 

I34d- — Geoffroy de Charny, sclpncnr de Lirey, porte-ori- 
ilamme de France, est fait prisonnier par k> Anglais, en exé< niant 
uo coup de main sur la ville de Calais. Il iaii vueu, s il est délivre, 
d'élever à Lirey une église dédiée à la Vierge. Ce vœu ^ tfQi^Y^ 
réalisé, et donna naissance à la collégiale Notre-Dame. 

80 ïanVier. 

1352. — Date d'un acte important pour le commerce de Troyes. 
Les marchand:, de Provins abandtmnent au cliapiire de Saint-Ur- 
bain les halles qu'ils avaient aux tuires de Tiuyes. Celle désertion 
est l'une des premières conséquences de riniuielligenle interdic- 
lion piûjioncée par Louis-le-Uulin, contre les 1 laniLuids, les Gé- 
nois et les Provençaux, de venir Uaiiquer daii^ ieb iuueb Iiau- 
çaises. 

7 Février. 

lin. ^ éM àmBtàiM^ k MëMi UÊÊè-vmk» mÊnàmU-éé 

t 
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Provins, des halles qu'ils possédaient entre la commanderie du 
Temple et la Tenoerie. Cette ceimm, ftlie au ebapiire de Saint- 
WmAi, 4|aU m véiiud>le rinillalleii de bail, puisque les Jttar* 
€lttnls.prQivliMis m'^em^nMhan halle» fii^à «ens. Nm avoui 
précédemmeiit signalé la eaoae de la déitrtioB dea dnyie» pnh' 

i7 Février. 

1357. Lettres-royaux fniaoliiiiKiiirétablisseniem des droits 
d*oetroi sur les déniées entrant à Troyes» on bien Tabandon, 
pour plusieurs annèei, des droits de moulure des moulins de 
Troyes. Cette mesure est provoquée par le besoin d'àgrandir el 
d'améliorer les lortiflcations de la ville. 

il Mars. {Dat9 du jour incertains,) 

1359, — . L'évéque de Troyes, Henri de Poitiers, qui battit les 
Anglais, commandés par Eiistacbe d'Âubrecicourt, près de Nogent- 
Sur-Seioe, donne au Chapitre de la cathédrale les étaiix à pain 
qui entouraient Téglise sur le cété gauche nord et devant le por* 
tail. 

On voit que les logettes des maçons dit xvi^ siècle n*ont fait que 
continuer Thabitude prise par l'industrie et par les babitanis d'u- 
tiliser le voisinage des églises. On voit encore que la cathédrale 
aotuello, (\\}] se construis;i!t de siècle en siècle, était refaite aia fur 
et à mesure sur l'emplacement d'un édifice déjà existant. 

23 Juin. 

' 1369. — Défaite des Anglais, par Henri de Poitiers, évéque de 
Troyes, et Fenestranges. Les Anglais sont taillés en pièces aux 
abords de NogentHNir-Seine. 

14 Août 

■ 

4359. — > La foire qui se tenait le 44 août de cbaque année, de» 
vant l'abbaye de Notre-Dame-aux-Honnalns, ne peut avoir lieu à 
cause des troubles et des désolations causés par la guerre anglaisUy 
qui rendait impossible les caravanes de maiehaoïds. ' 

'29 Janvier. 

4361. — Les habitants de Joinville écrivent au clergé, aqs^ ci- 
toyens et aux habitants de Troyes, pour leur apprendre que les 
grandes compagnies font un mouvement vers la Picardie; qu'il se 
Ifouirfi» dn «été d« luui» des èandea dn cas aoUais d'avodore» 
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groupés à la faveur de la gncrrc anglaise, dt mettant à |HroAt les 
vici&ftiiiides qui leur j^suraieiit limpo&ité. 

• ■ 

18 Novembre. 

1551. — Lettres patentes du roi lean, qui Aient ainsi les pro- 
portions dans lesquelles les prineipaies villes des environs de 
Troyes «ontrUmeront à rentreiien des ètsfw efferls ptt les 

Troyens pour le Roi : Laogres, 200 livrets tournois par an ; Bar-sw*- 
Aube, iOO livres; Provins, 200 livres 5 Bar-surSoine^'&O livres; 
Snint'Florentin, 50 livres. Tout le reste de la dépense étail à'In 
charge de Troyes» c'estpÀ-dire les deux tiers. 

30 Novembre. 

iSei. ^ AsseiÉUéedesMiiiantsdeTriyeepovrsuUNrstFlee 

conditions da contrat d*6lage lait entre la ville et Nicolas Miv- 
X>enge et Jacques de la Salie, qui allaient garantir de leur personne^ 
en Angleterre, la rançon do roi /ean. ' ' 

4 DéceiDbre. , 

1361. — Le roi Jean-lc-Bon rend une ordonuance pour con- 
traindre les bouchers de Troyes à s'acquitter, comme ils le doi« 
veut, de la redevanee d'nn cbar renfenaanl de 20 k 50 porcs» au 
profil de la nladnflo den Doks^Baint de Tnqivs» allnée alen ftèê 
de Bréviande. 

96 Décembre. 

À cette date, tous les ans, 00 chaînait à la collégiale Saint- 
Etienne VEpistola cum farsia, dans laquelle est mentionné lé 
niartvrc de saint l.îienne. LU chanoine chauLaii uu verset en la- 
tin, le suivant éiait renvoyé en vers français par les chanteurs 
des orgues. Cette coutume dura jusqu'à la in de la première 
moitié du xvm* siède. 

39^ Décembre. 

4361. — Procès-verbal d'une assemblée dans laquelle Jean Lar- 
genlicr, lieu dit du bailli de Troyes et de Meaux, plusieuis notables 
et un gi aud nombre d'habitants donnent litre des arrangements 
pris avec Colaut de Maubeuge et lacques de la $alle, ôlagei de 
Troyes en Angleterre pour le Eoi. Mille royamt d*<»r èudénl doim^s • 
par an aux otages. de PasscniMdc» la fille en d«vail MO 9o«r 
le senastre écbtt. . j 
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6 Août. 

1 563, ~ Le toonerre lombe sur la lour de Tégliae de Stiai* 
Leujp. 

9 Juillet. 

45ft4. — Ifarguerile comtesse de Bourgogne, donne stîx 
habitants de Chiinnrce lîes !e!tr<»s de non-préjudice, k cause du 
droit qu'ils araieut de ne point coalrilmer toxréfiralionft du dià- 
teau. 

12 Juillet. 

1564. — Le Chapitre de la caihédràlè passe marché avec Tbi- 
«aart, mêHit mnt^Mf 99m la «ooMiiMt&M daa iPoa #anig«s de la 

19 NoYembre. 

iS64. — Acte capitulaire qui décide, à raison de l'état d*aYaii« 
cernent de la calhédral^ rifMiidra Tasase de dire le» ni*- 

Si Janyier. 

Vm. — miippe-le-BMI, dM BourgogM» Ml à réfÊqm 
de Troyes pour l'informer que les grandes-compagbkH ||tem 
anglaite) aont du cdlè de la Loire et de PÂllier. On juge par eec 
avis, renouvelé de ceux que foornissaieflt les villes voisines, com- 
bien le brigandage, organisé par les grandes-compagnies, inapindt 
d*efffoi aux popnlatioAs» et combien il avait dimportaoee. 

12 Mars. 

iWUL Fhllippede Biw|o«Mteilli VM^ Biaci da 
tien» qui, en 1359, défit les A&i^ais prte^Maîpfial^iïOiirMM- 
iioncer renvoi d'une troupe comnandée par le gouverneur de 
Blûis, soldée par le roi de Fraece. Le duc se montre résolu à poas* 
ser figeuieusemcnt les enaeniiis ^i batieut la campaine. 

ai Août. 

IW. Clliarle de CMes T, foi iflInuMbi» de loule rede- 
tMwe raoqtelsIiiQe «e ftngi livrai de NMfeeee 4e taire faite par 
te CiMj^ tpe de la eediédiele de Twf», fépiHr le eloaher de 

rédifice qel s'étaft écroulé en 1368. 
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5 Juillet 

l367-<370. Lettres de Nicobs Mania et de Jean de Vangov- 
^Jt ôtages envoyés par ia ville de Troyes en Angleterre, à Ja mile 
et en exécution du traité de Iretigpy. Tioyes était do nombre des 
dîK-neuf bonne» villes obligéet de loiixnir 4e$ èiagiM. Dans leurs 
lettres, les étages de Troyes supplient 1% ville de leur envoyer 
Fargent qn*eUe leur doit. Us avaient un traitement de 320 fir. d*or 
pour Tannée (environ 20 miiln Ic4nc4« 

ft Mai. 

136B. — yévéque de Troyes, Henri de Poltiefs» membre du 
Conseil royal de Charles T, assiste au Parlement qui déclare la 
guerre aux Anglais, et livre heureusement bataille k une armée 
qui s'était avancée Jusque dans les fiiubourgs de Troyes. Cette 
victoire ne fut que le prélude dtes «yuMs de Saint-Jasl et de No* 
gent, où Henri de Mtiers se montra vaillant capitaine. 

U Août. 

i570* ^ Psr son testament, fait I cette date» révéqiie Senrt 
de Poitiers, seigneur de Salnt-Tallier, qui avait combattu en soldat 
pendant la guerre anglaise, ordonne que ceux de Nogent et de 
SaintpJost, ^ qui il aura causé d<miina|e pendant la guerre, seront 
indemnisé» sur leur simple dédTaratioo appuyée d'un serment. Il 
éOMieàteuslescenvents et awc eemaaaulés de Troyes, snf^* 
fitiel, des sommes considérables pour l'époque. Il fo^ide une cha- 
pelle dans ré^se de Nogent^sor-Ssiiie» dans i'«idreî4 appoii 
Ckmué^fma», aie.» aie. 

25 Août 

i370w f^'Mert de Henri de Poitieis» èvéflpc de Tceyes, da\^ sa 
maison, aiftS rue Montée-Saint-Pierre, probableoieiu l'hôtel év^ 
Pedt-Lmivre, où fut, de 1527 à VMel d'Odard Heunequin, 
Heuri dePokiers baUit les Anglais avec l'aide de Fenestranges, ca- 
pilaiae iorraiu, dans la plaine de Nogent-sur-Seine, la vigile 
Saiot-Jean-Baplisie 1359, selon chroniques de Froissard. Eus- 
tache d'Aui>recïcourt, qui tenait pouc tes Anglais, fut fait prison- 
nier. 

8 Septembre. 

i570. Jean de Vaugoulay, étage entretenu h I.ondres par 1^ 
viUede Troyes, à lasuite du Usité 4e Pcetignit refiWiaaaT9i£ 
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le prix de m rançon, fixé à 1,000 tjt, d*or (lolt plu de HfiOÙ fr. 
d*aa]otird*huî). Au paiement, contribuiàreiit Treyes, LisgreSt Bar- 
aw^iite, Piéifiis» Baf<-a«r-Seiiia el 8awt A»rentiii. 

17 Septembre. 

4571 . — L'évêqiK* de Langres coiilirme cl promulgue, daus des 
lettres, la confrérie de Saiat-Jacques-ie-Majeui, à Bar-sur-Aube. 

21 Août. 

1373. — Date d'une lettre des habitants de Reiras à ceux de 
Troyes, qui donne l'itinéraire suivi par les troupes anglaises qui 
occupent alors le territoire français, du côté de la rivière de la 
Somme. Ou voit par là que les Tilles oe s'isolaleoi pas flaos un sys- 
tème de défease particulier. 

12 Octobre. 

1373. — Pierre de Montaigu, évêque de Nevers, el Jean Des- 
mares, conseiller du Roi, écrivent aux habîianis de Troyes pour 
leur apprendre qu'ils s lU di^peuses, à cause des malheurs de leur 
pays, de fournir 1 1 l (jini ugnie d'arbalélriers que le roi Charles V 
leur avait efljoiut de lui envoyer. 

! • 11 Août. 

• -1574. — Hugues Aubriot, prévôt de Paris, vidime une charte 
de Charles Y, relative à une franchise de taxe de droits d'amortis* 
sèment, accordée au Chapitre de Saint-Pierre, en raison des saeri- 
Hces que oécesaite uu aecideat arrivé au elocher de la cathédrale. 

0 Août. 

M. Mert de l'évéqne de Trbjeêf hsuk VI de Eraqae, qui 

avait recueilli et mis en ordre les statota de ses prédéeesseurs. Il 
fut inhumé derrière le maltre«itel de la cathédrale. {La date de 
kt lmàrt de Jehan de Braque ett préekéeparimeompi» re- ' 

m 

29 Avril. 

1376. — * Entrée aoleniieHe, à Troyea, de Pierre dè YUliers, 
nommé évéque de Troyes. Aifiieii Oomimcain, anelen confesseur 
et prédicateur de Charles V, transféré du aiége de Nevers h celui 
de Troyes, Pierre de Vifflera dispenée hm qiiMre bàrons de la 
Grease' -de le perler snr lenis épaules. > 
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4 Mai. 

1S76» — Lettres pv lesquefies JehiD Bbnehet, Mcr^fre éi 
Roi et pair de lléry-«ur-Seiiia, monaâît qa*en sa qualité de pair 
il doit» moyennant certains joyaux et dépens» assister au Jojenx 
aTèoesMiit de rèvéqse de T^yee, le pfeodre el le porier sur sa 
chaire, avec ses autres eompères pour la quarte partie, depuis Té* 
glise de ftotre-Dame^uii-Noiuiaiiis jusqa^ii la cathédrale. 

12 Décembre. 

iZTê, — Qoatre Dsninicains a^isMt peor la preaiérse fois à 
Tun des quatre anniveraalras fi»dés à la cathédralSf par Pieme de 
VilMefs, évéque der Treyes, ancien Dominicain^ el nefoifcal Im 
nénee distnlMitiaM que eelies de cbaoMioes» 

16 Mars. 

1377. Jean Desanres, conseiller da Roi, écrit aux Inbitants 
de truffm pour leur rappeler le paieweit qn*lli dniimt foire dîme 
sonsM deSOOréenkàleiMUioe de BourhéB, fesKoe de Charles V. 
Desmaree ammoe q«e sile oleigé de Ttoféa, qui doit papnr 100 
réaolx pour sa part, ne les Tcrse pas» il sera avisé avx noyeasdè 
les obtenir. 

18 Octobre. 

1577. — Dénombrement fourni h la Cour des oompies par ItC- . 
ques Lanharé, pour le tiers de la vicomté de Troyes, possédé par 

Georges Lanharé, son fils, comme étant aux droits de Jarrige, son 
aïeul niaternei. On sait que les vicomtes exerçaient des (iroiis de 
justice, de police, et admniislraient les liuauces comme inaïuia- 
taires des ctHuies. Leurs fouctioiift, pexiOliaeiies d'aboc4^ dCfiA* 
rent des ûels et des charges. 

16 Août. 

i'S19. ~ î.e sppiier de seigle, mesure de eoînpte équÎTaîaat à 
seize l)oisseaux, est vendu dix sous sur le marché de Troyes. 

2 Février. 

1580. — Transaction sur procès pendant au Parlement entré 
Jehan Blanchet, secrétaire du Hoi, en qualité de baron de Méry- 

sur-Seine, et Pierre d'Areics, évêqiie de Troyes Celte transaction 
est faite à Toccasion du hanap d'argent doré qoe les cvëques de 
Troyes devaient donner aux barons de la Grosse, pour l'hommage 
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qu'ils readaicntaux titulaires des éY^6s, à leur avèaemeQt, en les 
portaat sur leurs épaules. 

10 Juillet. 

158Î. — Le prh-conrant du sopfior f\e froment vaut, h Troyes, 
onze sous. — l.o septier mesure (ie coiupie équivalant à 16 bois- 
seaux, rVtûl un peu plus de huit tîoniers le boisseau. Quan l on 
ramèue le num»^r.iire h sa puissance relative, on voit quelle, 
énorme dépréciai loii ! irgenl a subie. Le blé se maintenant dans 
la cousoniiiKitioii de Unis les temps sur des bases h peu près idea- 
Uques, il eu résulle qu';ivec 8 deniers, les 2/3 (ruii sou, on se pro- 
curait ce que l'on paie de 4 a 5 francs d'aujouiii'liur £ii 15S1, la 
somme ù depeaser aujourd'hui, pour uu seul boisseau de blé» eiù% 
donné le moyeu d'eiLaclMiaff etvitMi ^pMud le lilé iwiti 

41ir.60I 

38 Octobre. 

1382. — I n inapché est passe entre le Chapitre de la cnihé- 
drale de I roves el Henri Soudan et Henri de Bruxelles, maîtres 
maçons, (unn la consUucLiuu d uii jubé dans i'iolérieur de la ca- 
Ihedi'ale de Troyes. 

Février. 

1583. — Arn»» du Parlement ronfinnant un accord passé entre 
J. Blanchct et Pierre d'Arcies, rveque de Troyes. Un procès avait 
été depuis longtemps intenie par ce Blanchet, baron de Mery, à 
Pierre d'Arcies. Le demandeur prétendait que révéque devait, 
pour avoir été porté par les quatre barons de la Crosse, et autres 
devoirs qu'on lui avait rendus, wir/ hanap d'argens doré dehors 
et de deiu, du poids de deux marcs au marc de Troyes. 

33 AttU, 

i385. — L'évêquc Werre d'Arcies pose la première pierre du 
jubé de la cathédrale, construit par Qenri Soudan et Hepri de 
Bruxelles. Ce jubé ne fut achevé que vers 1400, après avoir été 
effectivement comiaencé en * 

i AtriL 

ijfil^ Butreprise 4e la tmur du cloelier de Saiat-Bioiiil de 
Troyes, par fli^îos 4fi9 n^r^nHIiers, et pro|Ndklemit.'ans frab( 
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% Février. 

1389. — Georges de Lanharé, vicoinif' de Troyes, fournit un 
dénoiiibrement pour sa lierce-parUu de la vicomlé de Troyes, di- 
guiié héréditaire, érigée eo fief comme toates les charges et pro- 
fits féodaux. 

niitiatiwi de la ifHtMa; il» faiMH ttHWMM IM MpfêMMuiCi 
et les délé|Hée dee cmim» paie du r^, pf«9 dlitoeiilei piriiee 
de radmimstreticA e% dA ffinmnmmu Çomm m le veii» par* 
Pacte de Cee«^ Unliaiè, la eheige deiiiei«teterpflilagAe»ékr» 
«enMe, aiibdif leée» pvt Mtegee, ve»ia» «i eoneeeiioai. 

11 Octobre* 

i30O. — Date d*Ba «ardié pass^é egt|e le C3ia|iitre de laeathé- 
derie de Troyes et Mans Kepvea, dit tEêcaUkm, demenrani à 
laisM^ M GoleiC rSMMMMs demsiwil à froyes, poar conrifr Té* 
dUiee dei^ia les (laneiepift ji^'aa penall, à rendrait eè ee 
imfdle pqiM^ detape éeellle lealMeéa (liiieie^ liide de Hp* 
deisiàipedeGNliyflliml. Gel aele eM leeaê en i»réssM»de den 
devoe jurée (aetalree}. 

24 Février* 

IW» ^ WMppe«le4Iaidl» dno de Beeigogie, tel» en Ml- 
twU de Troyes pm les prier de diepeaeer les dkamm di dreil 
de e ie / < tfe fie peyaient les Uirqaes. 

SI Novembre. 

1393. — Aveu et dénombrement fourni a la i.oui des comptes 
pour la partie de la vicomte de Troyes, qui apparleuait à Pas^uier- 
Bopré, à cause de Péroné Mkionde, sa femme. 

iO toivier* 

1594. — On pose les premiers fragments du dallage de Ja ca- 
thédrale. Henri de Bruxelles el compagnons emploient potji ee 
travail de la pierre de Lezinnes, qui ne devait coûter que trois 
Uvrea dix sous la toise de noit pieds, et le pied de onze pouces. 

âS Avril. 

1395. — Mort de révêque Piwie d*Arciefc ^ m déiS(^.daBa 
Je chttor de la cathédrale. 



QUINZIÈME SIÈCLE. 

25 Février» 

i400. — Mort, à Lille (Nord), de Jean de Champigiiy, mé êè 
Saint-Remi, de la Madeleine et de Sainl-Froberi de IVoyes ; cha- 
noine deSaint-Pif^rre, de Saint-Urbain, de Saint-Etienne ; chanoine 
de Cambrai, de Reims, de Lille ; collecteur des deniers ecclésias- 
tiques de la province de Reims. Jean de Cliampr^ny, qui était 
inhumé à la cathédrale de Troyes, dans le passage du chœtir à la 
sacristie, laissa de grands liiens :m\ établissements relijîieux 
de Troyes. Sa forUiiie et ses bénelices étaient si con&idérableft, 
qu'ils étaient passés eu proverbe. 

17 Octobre. 

1402. — Charte du roi Charlès VI, rendue sur les prétentions 
respectives du Chapitre »ie \:\ cathédrale de Troyes et le couvent 
de laTriiiiie, relativement ! 1 1 joiiï<;s:m( e et aux profits des douves 
et foafiéa.dd k ville de Iroyet, et uolamment 4« la bondé Gendret. 

15 Juillet. 

4403. — Claudin de Hellevîlliers, seigneur de Bagneux-la-Fosse, 
considérant la pauvreté des habitants, les malheurs de la guerre et 
la mortalité qm en a été la suite, remet h\ faille à la charge du 
paiement .annuel de 60 livres tournois, tu oiiire, le seigneur remet 
à la charge des habitants 1rs trois sous lourrmi.s qui sont dus par 
tous les étrangers tenant ou pouvant, à l'avenir, tenir béritage. 

9 Juin. 

4401, — Traité entre Charles VI, roi de P^rauce, et Charles îlï 
de Navarre, en venu (lu(]ii(!! ce dernier renonce à ses prétentions 
sur le comté de Champagne, moyennant la création du ducbé- 
pairie de Nemours, et 12,000 livres de rentes. 

6 Avril. 

1405. — Lettres-royaux de Charles YII, qui conÛrment le Cha- 
pitre de la colléjîiaîe Saint-Ftienne dans sa possession des étures 
notables et honora hl es, bains à hommes et à femmes, et à tou- 
tes r/ens qui veulent se baigner et étuver, rjn'Us tenaient des 
Com fes de Champagne, ainsi et en tel ban, noblesse et préroga- 
tit>e qu'il les teiicUt et qu'il en usait, ^ ' 
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Le privDége ta.ehanolMS ^m§m$U le pielilMlioB générale 
et ébfeioe de eDWlniire, élibUr ou posséder des étoves qui pus- 
M«fc ÊrimeiMMifeMe k eellesdii Ghaiilare, sellée le pablfe y lût 
adals, ioilf«'€lleSMrflBieiitsMdeBeatidflsiMnlcniêfe. 

as Octobre. 

1405. — leatt de ia Goele ftMmfl, comme tuteur de Odfird 
Leaharé, propriétaire de tiers de la vîcomté de Ttoyes, on acte 
d^avee et de déii09d>remeiit. 

18 Avril. 

1406. — Un sergent, agissant k la rM|iiéte da doyea dit <Aift* 

noînes du Chapitre de Saint-Etienne, assigne Guillaume Drapperie, 
proaireur du roi à Troyes, devant la juridiction des requêtes do 
Pnîais. T a cause de cette poursuite est des plus singulières. Guil- 
laume Drapperie avait fait établir en ^on hôiol, .i Trove*;, des 
étiires ou bains pour son usage particulier. Le Cliapilre de Saint- 
Etienne, s'armant du privilège dont i! a été parlé nn 6 avril (1405), 
de posséder ou de tenir exclusivemmit les l»;iiiis ei les émves de la 
YÎIle de Troyes, signifièrent à Drapperie leur Diiposiiiou h Va juais- 
saoce des bains qu'il avaii fait établir, et dans lesquels, lui, sa 
fetuine, ses voisins et autres s'étaient baignés. 

Le Chapitre ne moiive pas seulement son opposition sur son pri- 
Tilége, mais encore sur les effets que doit produire l'exemple 
donné par M* Drapperie « qui est, diacnt-ils, grand, paissant et re- 
• doQté an pays, et qui a profilé de son inflneoce et de ton ottoe 
9 pour établir ces bains. » 

En coDséqoencei et pour écbapper à UiaflaiBee que lui donne 
sor les magistrats et officiers municipaux sa position de precnienr- 
général des foires de Champagne, ilsi^aisignent h la CbamiNre des 
requêtes dn Palais de Fnris. 

19 Ami. 

1406. — Exploit dtt sergent qoi a assigné la veille GnHIannie 
'Drapperie, procnienr-général aux foires de Troyes, afin de wàjf» 
pression des bains qu'il a établis ches loi, contrairement aux pn« 
villes de ia collégiale Sainl^Etienne. Le sergent (huissier), sur 
rappel de Drapperie, déclare se désister jusqu'à ce qu'il en soit au- 
tranent ordonné, ou que Dt^pesie sedésisie. 

15 Décembre. 

i4i1 . — Charte de fondation d*one des prébendes de la cathé- 
drale^ consacrée à Keniselien des enâmts de choeur. 



2& Jafllet. 

de NantM, pM lirMNMM 1» «Mmt tif wé, li it âiil «M, 

par no ouragan. Jean de Nentea doit recevoir 9 mnm par jonr, et 
chacun de ses ouvriers 2 sont ei qtelqees deniers pendant la du* 
née du travail. La lournée du patron équivalaH ^ 12 Ir. de OM 
joHiit et ceUe des onnieift leiivifon SI (r. ttO c, 

14 Mai. 

i417. — Etienne de Gi^ry, éfêqae de Troyes, approuve une 
delitiealiile «n-HfMvde mpitri de ie inft ipti t , éopm l'Ofa- 
toifo. 

1*' Mars. 

Ui9. Asscrabiée du clergé dans une des salles de l'Evéché 
de Troyes, à reffet de nomewr dis dépnlée pev let Elan Qlné* 
m» eeMOfoée à Ûrianne. 

23 Mars. 

4420. — Conclusion du mariage d'Henri V d'Anj;lei(^rre avec 
Gallierine de France, tille de Charles VI. Les comtes de Kent et 
de Warwiek, le sire de Hoberforlh et messire Jean Dolé, Ticaneut 
à Ir^as pour arrêter les coQ.veatioos matrimoniales. 

• » 

38 Mars. 

4420. — Le duc de Bourgogne et les ambassadeurs du roi 
d'Angleterre arrivent à Troyes pour conclure, avec Charles Vt, le 
mariage de Catherine de Fraocç avec Henri Y 4'An^eterre.. 

50 Mai. 

4420. — Henri V, roi d'Angleterre, arrive à Troyes, accompa- 
gné des ducs de Clarencc et de Glocesler, ses frères, d'une suite 
de gentilhommes, ot d»- 1,000 hommes d'armes. Il est reçu par le 
duc de Bourgogne et une pariit; de la suite du malheureux roi 
France, Charles VI et d'Isabeau de Bavière, su femiuo; oig^leço^i-* 

21 Mai. 

1420. — Henri V d'Angleterre examine et modifie l'accord pré- 
liminaire préparé pour son mariage avec Catherine de France, 
fille de Charles Yji fili4'l^fi9yR d/^ B»v4^e » ik pr%pd eoBnyMK^Wftet 
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du traité de Troyes, qui fit un insiani de lu France une province 
anglaise. En haine de Charles VI, Isabrau de liaviere s etcni liijiiée 
avec Pbilippe-le-Bon, fils de Jeaa-Saus-Peur, duc de Bourgogne, 
assassiné par les parlisaas de Charles VII, sur le puât de Monte- 
reau. De ce concert, et de la démence de Charles VI, sonii le 
traité du 21 mai 1420, que les premiers quinze cents notables de 
Troyes, réunis sous la meuace des soldats anglais et bourguignons, 
fmni forcés d'éoouter : on les contraignit à jurer obéissance au 
roi d'Angleterre, oonme gouTCrneir cl légent de Ffinee, aide le 
nconnattre pour roi après le mort de Gbailet TL 

a loin. 

h&lm^ lÉlMnAé, HenH V fl'Angleterré «podse, 
en^trande |K)«pe, Ame régUie de Stîni-leaft-an-Vitrdié, Gsthè- 
line de France, flUe de Charies TL Les noeveanx époax funt de 
riebes présents k l^église. 

3 Juin. 

i4îO. — Ordonnance du roi de France Charles VI, qui prescr^ 
îa destruction de la forteresse de Montaigu, près de Laines-aux» 
Bois. — La Cour et les troupes du Roi quittent la ville de Troyes. 

'ti Juillet. 

44t)0. — On boit en Champagne et en Lorfàine du vîn de l'an- 
nt'p. L'i[iteiî8ité de In chaleur î^vait é!p tf'lle, qu^OD atraH pu faire la 
récoile trois niciis plus ttA que cte coutume. 

26 Avril. 

1 \W. ~ Mort détienne de Givry, 64« éVéque de Troyes^ il e&t 
lahumé da:tiB le thœur de la cathédrale. 

41 Juin. 

i426. — KéuniuiK m la galerie du Beuffroi, à îa Vicomte 
(Hôtel-de- Ville), des habitants, tant d'églises que autres, au son de 
la grosse cloche, pour une enquête pF#voquée par les chanoines 
de Saiut-iiiUeuue, au stijet de nouvelles étuves à eiabiir. 

Ô Février. 

Idtt. Le ooete d*è itoeeaai^, ti Troyes, Wl ftié, parèeCm- 
lell de viVe, SBirte iMieriptet-dti Bofi» Uw diw sTer» les 11^^ 
kMmMm de MmÊrgt>gne, lse4om% le/bfAi, les 
imi^mm écut frappéi sfÈria Mnr.eenipailMIèieuMet Mdet 
de la ftiatlen des emifs nonveanx. 



7 Jaillet. 



1129. — Redciiiion fie Troyes à Charles Vîl, après un siège de 
sept jours, établi par Jeanne Darc. lis An^^hns et les Bourguignons, 
Jusque-là maîtres de la ville, sont ohli^^cs de la quitter. Une amnis- 
tie générale est accordée. I.es ecclésiastiques sont même oiaio- 
t€iiu8 dans les bénéfices qu'ils tcnaicut des Anglais. 

9 Juillet. 

1429. — Jehan VU, Léguisé, évéque de Troyes, célèbre par la 
part qu'il prit fi la reddiiion de Troyes à Charles VII, alors qno la 
ville étaii sous le joii^ des Anglais, dédie solennellement la cailié- 
drale à Saint-Pierre et à Saùat-PauL i« focabis ik Aa caUièdraiia 
était Qttcore incertaiit. 

22 Octobre. 

1429. — Jeanne Darc, PaoeUed*Oriéimi, èerH «n miife, anz 
échevins et au Conseil de yille, pour leur annoncer ^^elle a èl^ 
MMflAe devant Paris, et ^'eile se lecouiiinade ï eux. 

10 Novem^e. 

— L'évé(iQe Jehan Léguisé rend ime eideanance contre 
les barbieie de Troyes, par lafeelle U leor enjoint de célébrer ice 
fêtes des Apôtres, cell^ de aaint liarc el de eafait Leot de saint 
Martin, de saint lÂnrent, de sainte Uarie-Magdeielne, ainsi qae les 
dimanches et les antres solennités ^^Is ont contume de obômery 
$a^f Una^oii leeoêde néeetsUé qudgue selgneiwr vtmâraU, 
par qwdque cause eu par honnêteté, entrer dane ma btmtifue 
et y déposer ses eheeeuat eteaharbe. L'ordonnance enjoint, en ce 
cas, aux barbiers de verser la moitié de leur gain à la bourse 
conunune de la Con^réiie, et de prendre à témoin dn laitleor foi-- 
sin le plus prodie. 

i9 iNovembre, 

US9. — Des lettres de Charles TO, accordées à nne compn* 
gnie, an snjet de la rivière de Seine; désignent ainsi la ville de 
Troyes : « Za viUe ett gtcmSie et notaèle, Mbr et grandement 
pe^^tUéedemarekamds et autreegem'de tmtmeekUs et chie/m- 
pitale de nestre comté de Càafitpagm**^, etmten faict de majr^ 
ekmdieee dent ie cemi^ de tout y eet grm i d, fériée et pi m Om 
reua. » 
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IISQl lA Mtettte, gposse bomjbtarde qui eiMl more 
an fiiwwnenccmeiit d« <iècle> sur k pteie-fanM la low M- 
ieio, est fabriquée de cercles de fer rapproehét at rivée. Cette 
pièee Ait plnsievis foie ocmdaite ea eipédiliOD. 

1430. — Pe» eoodiiiieàfelea lei tnmn de reeonslractioii da 
docber de la calbédreley feaveiaé tm 4365 par laile d'aa ou- 
ragao, lea chaaoinea du Chapitre s'imposeikl aae retenue sur le 
i m wm de km prébendei: 

5 NoTeoibfe. 

ii50. — Durant la lutie Bourguignoune, Jacques d'Aumout at- 
liqoe Bar-fuf-Seioe, péuètre daus la ville, et fait prisonnier Sala- 
dltt d^Angloie. Lee maisoiia sont pillées; mais, au reioitr de la gar- 
nison qui était sortie, les aesaillants sont obligés de battre en r»- 
tniie. 

30 Novembre. 

1490. — La chatpente de fanciai docàer de la catbédialé se 
tiouve cemylètement montée. 

S Mars. 

1191. — le cardinal de Saînte-Croix llrft solennclienient son 
entrée dans la iriUe, 9ri loi fait la réception aecontomée. 

Si Mars. 
143f . » Siège de Pieuts et d'Ànglare. 



1431. — La monnaie de Troycs est maintenue et conservée, 
tandis que celles de Cljàieau-ïliierry, de Sens et autres, son! sup- 
primées, « cmme estant, dit l'ordonnance, leurs monnaies 
fausses. » 

im, JLa Cmse G oiWem^, pièce -de siège formée de cer^ 
«les 4s lit irîTés, et qni lui mm uUérieurcuMnt sur la tour Boi^ 
hsÊÊ^ est«OMiiite par lea artilleurs troyens au siège d*Af»ghire. 
On était alors en guerre aTOC lea Anglais et les Bourguignons. 
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ÏN^tit oi iiipliifli iwDMAniifB tes Mniptfti rituèt donièrft 

5 Itiiltet. 

4151. — On fnit couler la «loiibe'^i (ut placée à la porie.é» 

18 Mm. 

1451. — Arriyée et réceplioià de J«aa 46 k Motite, oomiBaii* 
éuki pour le roi Charles Vil. 

4 Octobre. 

14S1. — Date d'uue trêve enlre le roi Charles V!I et le duc de 
Bourgogoe. Les habitaniâ de Troyes se plaii^neut des capitaines 
qui étaient au cbàieau de Saiût-JUébaull (Ë&ii^c), ei demaadeiU 
qu ou en fasse justice. 

. I43i. RénniOB» à Troyes» de députés de plusiem vOkia^ ain 
de délSiérer sur te fait de la tfève aTec le due de ftoorgogoe* 

6 Man. 

1432. ^ La yîHe de Troyes bit an don gratuit aux habiUMits 
itossy-l^vèque, pour les préierrer des âfete de la famioe et 
les maintenir dans Tobéissance du Roi. 

1432. — Le prix du blé s'élève lellemeui à TfO)es, que le pain 
de quatre à cinq onces se vend dix deniers. 

il loiflet. 

143%. — Les habitants de Troyes envoient au siège de i^ago^ 
48 couleuvriues, des vivres et des armes. 

& Septembre. 

1432. - A l'occasion de la peste, Jean Guillaume, exécuteur 
des œuvres de la haute justice <le Troyes, reçoit l'ordre de tuer 
tous les ( lùeus de la ville. En mémo temps, et pour la même cause, 
les meuiiiauti sont expulsés. 
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!• Octobre. 

1432. — Le Conseil de ville décide que let^^âswnWées se tien- 
4rojii UMft i«a jeudis^ après la mmê faudée par W $hem Pral. 

0 Ociobre. 

I4SB. ^ ie M6 Imant nnilO im le fepHar, et le leigle SS 

MUS. 

19 Ociobre. 

U'S'^, ^ Une docile d'alarme est placée^ an pavillon de la 
Pkadie-Uémeiàt. 

9S Octobre. 

1432. — En cas d'ahn me, h's (luîitro rompaguies de la ville se 
liûunenl rendez-vous . la compagnie de Beltroy, ià rElape-aii-Via; 
celle de Croucels, en la rue Noire-Dame; celle de Comporté ou de 
Preize, près de Saint-Remi, et celle de Saiiii-iacques, près deSaiot- 
Mixier. 

13 Novembre. 

ÎM. Bea trmnx de reconstruction au moulin de JalUard 
fliBt entrepili. 

9 Décembre. 

m. ^ Les feninei et les filles sans profession, reoomnies 
pavr faciliter la prostitution, sont chassées de la ville. 

a Mai. 

i433L — Avis d'one trahison est donné an habitants de Troyes. 
On voulait livrer la ville aux Anglais. Le Conseil de ville donne 
haltécus de récompense h Taiteur de raveriissemeot 

ib JoiQ. 

U35. — Les Troyens, débarrassés des Aoslaie et des Bourgui- 
gnons depuis le passage de Jeanne Barc et de Charles VII, décla- 
rent le due de Bourgogne, Phiiippe-le^Bon, ennemi de la ville de 
îïoy es ; en assemblée g^èrale, Us décident de ne pas pariementer 
avec lui. 

4 ioiUet. 

4485. Le duc de Bourgogne» ennemi déclaré du ni ée 

9 
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France depuis 1^" inf»iirtr<^ de Jean-Sans-Peur au pont de Monie- 
rean, arrire el campe aux environs de Troyes. Les habilanis, pour 
faire voir au Duc que la ville esl en défense, font placer quatre en- 
seignes (prai^aiilemeul quatre compaguioè) sur les rcwparu. 

6 Juillet. 

1453. — Xk, duc de Bourpnj^iie, campé avec son r^nnt e devant 
lâ ville dp Troyes, n'ose i'aUaqucr el lève le siège. \i\ festin gé" 
néral t%i donné à celte occasion à loua les capitaines de la ville. 

IG l évrier. 

1454. — Sentence sur procès, rendue entre Tabbaye de Monlié- 
ramey el les habitants des faubourgs de Troyes. L'abbaye préten- 
dait avoir la prfipriété des dîmes a prélever sur les faubourgs; les 
habitants sonu iuileiu l;i néi;ative. La sentence maintient les babi- 
taniï» en possession ( i saisine, de tefiir, hthourer, cultiver et dé- 
pouiller leurs héi'iiayi s étant ès faubourgs de ladite vilUt/ran" 
ehément et sans en payer aucunes dîmes. 

22 Novembre. 

1459. — À cette date» récorcherie on tnerift de JaiUard «M en* 
iièrement achevée, 

14 Septembm. 

1440. — Charles, dtip d'Orléans, ecrii aux habitants de Troyes 
pour desavouer les bandes armé"s qui pillent el rauçonoenl les en- 
virons. Il les prie de faire diligence pour payer leur part dans sa 
rançon. ^ 

a liai. 

iUâ. — La ttiargnilliera de SalnWeàn de Troye* déddent «tue 
deuze marcs d^atgent, légués par Jehan Chapelier, seront employés 
à faire «ne image de Saint-Jean, belk, notable, ef en ffrande re- 
présenfaHon, Jehan Gamiel*, offèvre» est ehaigé de ce travail» 
Mfenwii 40 livres de fifoa. 

SO Novembre* 

1415. ^ Le Gteipttre 6e la cathédrale de Tniyés décide qne la 
fête des fous anra lieu en la manière acooutomée; ce qui prouve 
qn^on commençait h diseuter la convenance de cette féte dont 
Charles VU, deax ans plus tatd, dhlOnna )a suppression. Le Jour 
de eette fftlei, l|« tombaH dan» IMave de ÎUcAf la caihédnde se 
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remplissait de gens d '-ijuisés en fons, en fommcs, masrpips, Inipro- 
vîsanl dos spoiiacles ^'rolrs(jii<'s, et piuodianl awc iiidt.'ceiice les 
cérônitmies r eligieuses. L'évêquc de ïroy< s, Jean ( égiiisê, d'îtr (m d 
en cela :ivec plimienrs membres du cleigc, |»roie6lail depuis l4>ug- 
ieiiips couiie celle féle scaoUaleuse. 

47 Avril. 

4445. — Lettres patentes de Charles VIT, qui ordonnent la sup- 
pression de la féte dss fmt$ qni se cc^Iebraii à Troxes, à l'Octave et 
aux fêtes de Noél, ainsi que dans pliisieuis antres villes. I.cs lettres 
disent, ù ce piupus, pour motiver une snppresnon deiiiainlec par 
révéque de Troyes : « Fn laquelle (la fêle), faisaui iccuxgens d'é- 
» gliiM par irrévéff DCA M dériaioo de Dieu noatte créateur, et de 

• S4Mi saiMt 61 divin ofliee, Uhii èe églises ei leurs sslnis, eonm» 
» debors el mmmmÊal imml le divio ûttee pliisievrs fraais 

» Mieiiess, déiisîeast speeiades piblks^ de leurs corps déguise- 

• «ems» SB iissiild*ltthîu indéoealSf eta». comMe d'hahits ei H" 
» temcalft de fois, ée^tm d'ermes et eelires beliils séodieis; et 
m les auloen want d*kebile el vèleneais de fèounes» aeloMe de 
m imU Tissges, eteu » 

2 Novembre. 

14i5. — Ouverture de la première foire froide de Saint-RemI, 
fin^snni le jour de la Sairit-Anioine. Cette foire avait clé «fctroyée 
dans h saàâ» aoaé«| par Charles VU. aux, «nvelMiids de Xrojes. 

3 Novembre. 

1446. — Date de racquisition, par Jean do Me'î^rriîTny, du tiers 
indivis de la viromté de Trr>ye^. lemîP m toi (M fioiinn iiie du Roi, 
à litre de tief. Jean de àlesgrignv, acqueieui »l'i)dvard il' Lanharé, 
accorde uD droii de rett'nne au proUt de timUaiuue Juveuai des 
Ufsmâ^ iuoyeuuaut i5u ecus d'or. 

1" Décembre. 

i iiG. — Date d*iine information faite dans le doyenné de Sé- 
zanne, alors du dioc è«;c de Troyes, pour constater par quel (céré- 
monial les mariages enlic nobles, francs el serfs, sont distingués. 
L'habit de gealilhomme, la beuédiciion des époux aux pieds du 
etoelix, le iraoepon de U mariée ser une civière (chaise ii poi^ 
teerl» avee un fagot de geeièvre, eoM des pi^mptions de noMese». 
Le diapem eei^*ittsigiie de franchiâe, aitisi que la M&édiolloÉ 
à la lisrle de l'église. Qwnietn eerls» UsaenlprMs deces disilBO» 
tions. 
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7 Février. 

1452. — Date de la commission ociroyce par le roi Charles VU, 
portiDt que le doyen et le Cbapiire de Saini-Maclou de Bar-eor- 
Àobe «SI droit de préteiittiiOR et de nemiaiiioii du matin el iMX 
tenrdes écoU^ yénéralêi de Bar-m-Seiiie* 

i7 Novembre. 

1460. — Date d*«ie tentme dtos laquelle figure Micbel levé» 
Bal des Ufsiait, èchamon du Roi et bailli de Troyos. 

â5 Février. 

1465. — Le leptier de froment de dtme (5* qualité) vaut, k 
Troyes, 10 sont. Le leplier, meaiire décompte, équivalait à seiie 
boiMeaai ; ce qui mettait le boiasean à beaueoiip raoîm d'an sou. 
Moas n'avoni pas besoin de faire remarquer qa'à la même épo» 
que les meiDeoffs oavriers en eoBstraetion ne touchaient par jo<ir 
^'nn son, et même moins. On voit donc que le prix du grain, 
comme eeiul des Objets de première nécessité, a peu varié, tandis 
que la valeur conventionnelle do numéraire a centmaunent 
baissé. 

27 Juillet. 

4465. — Daie d'iinf^ lettre de Louis XI aux habitants de Troyes, 
dans l;iqiielie il appelle des chers et des hien-aimés Cette lettre 
amioiice aux Tioyens ia bataille de Monilhéry; et quoique Tissue 
du couiiiuL ail été fort douteuse, Louis Xi s'attribue la victoire. 

l** Juillet. 

1470. — Louis XI écrit aux habitants de Troyes a Toccasion de 
Parrestation faite par le dut de lioiiigogne, de tous les marchands 
étrangers qu^il avait trouvés sur ses terres. Louis XI engage les 
habitants de Troyes i ne pag oser de représailles envers les Bour- 
guignons, dans le caâ oà quel^ieaw de leurs compatriotes se- 
raient prisonniers du Doc. 

ii Juillet 

1470. — La lettre écrite p» Louis XI ans Mitants dcTroyesi 
Il l'occasion de Tarrestation qne le duc de Bourg<|gne avait fiiile de 
tous les marchands français, arrive le 11 i Troyes; elle Mt en» 
voyée d'Amboise, le \^ juillet. 11 avait fallu à la poste royale, créée 
par Louis XI, onze jours pour liiire soixante tieneSy ai^t environ 
emq lieues et demie par jour. 
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iS NoTembre. 

4472. — î ouis Deîavalle, seî^nenr d*' ('îifiiillon, lieutenant-|!:é- 
néral et gouverneur de Chauip.igde, a^lto^i^e i'abhé de Moniiera- 
mey h payer raavoii à Arcliainbaull le-Bouie-Feu, chef de iMiDde, 
qui meua^ii de pilier et de bi ûier i ai)baye. 

38 Juillet. 

\ M\. — Sentence dn baîîli dr Ilann rupi, en faveur de Jehan 
Colliuot, époux de Guilleiiieiie, desteiuianle des hoirs Musaier : 
celle semence l'exemple de !a taille appelée ^'«rée. — On sait 
qu Anne Musnier, qui avait sauvé le coiule Henri I* do fer de 
plusieurs assassins, avait obtenu puur sa desoendaoce divers pri- 
vilèges. 

à Août. 

4477* — Goiidiinûatkm de laofaes d'Armagnac, seigneur de 
Nogent, déctorè coupable de haute irebisoo, à étie décapité au 
Balles de Paris. 

9 Novembre. 

1482. — Collinet de la Cbemove, maître d'hôtel de Louis XI, 

vient hTroyps, de h part du Boi, pour se concerter avec révêque 
Lonis Ha;^tHeT , rclaiivemeui au corps de Jean dcGaud, ermite de 
Sainl-Claude, qui était venu se i ciirci ;i Troyes, où il mourut. Sur 
le bruit des miracles qui ^'accomplissaient au tombeau de Jean de 
Gand, au couvent des Dominicains, Louis XI, dont l'ermite avait 
prédit l'heureux avènement, voulut le faire canoniser. La mort du 
Hoi s'opposa à h réalisation de ce projet, et le corps de l'ermite 
reàia a l'hôtel dei> Dumiuicaius. 

S4 Février. 

1483. — L'évéque Jacques Hapuier fait sou entrée solennelle à 
Troyes j le Conseil de ville lui [ait les présents accoutumés. 

12 Avril. 

1483. — Les habitants de Troyes poursnivent énergiquement 
la suppression des foires de Lyon, qui faisaient concurrence aux 
leurs ; des prières générales sont faites pour i^ue les foires de Troyes 
soient bonnes. 

7 JuiUet. 

148S. Dernier abM régulier d« eratenl de HeHiéfaiMf , 
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Guillaume de Dinteville, est choisi hréleclioii Depuis, les alvbt>ves 
mises eu cointneiule devinr< rii dos espaces <it lit fs liicralifs donnes 
ou vendus par le« roU ; l'aiibé n'éuii plus ilès-lort» oéces&airemeat 
UQ religieux. 

23 Septembre. 

^485 — Assoaiblec grncrale ^ Saint-Urbnin, pour délibérer 
sur les devoirs à rendre au roi Charlei» Vlll, a roccasion de son 
avènement. On décide que \\m deinaudera la conUimaiioa des 
privilèges de la ville do Troyes. 

S3 Octobre. 

1483. — Une procession générale est faite en ville pour la pros- 
périté du roi Ctiurles ¥111, nouvellement parvenu au trôao de 
i lance. 

27 Janyier. 

1185. — Le maire, les échevins et le Conseil de ville arrêtent 
le programme de l'entrée du roi Charles VIIÏ, dont la relation en 
vers, composée par Le Bé, figure dans les Ephémérides de 
Grosley. 

1485, — Od eommeace à paver la roe do la Pierre, f^ea babi- 
tanta de la roe paient la main-d^ttum, et la ville Iburoît le pavé. 

8 Octobre. 

148&<4491, — lettre du oomte de Neven aux aeignears d« 
Praslin et de Chesley, pour les eoeotiragec è puarsiilTre ToBavre 
dea fonifieaiioos aa diàieau et aur fosséa de Gbaoïirce, qae dea 
bosrgeoia du bourg vovlaiee^ entuaver en vertu de privilèges qv'ila 
fliisaieat valoir. 

7 Mars. 

4486. — H* d'Aumale, Uentaiiint^a Roi, en Champagne» arrive 
à Troyes. On le loge en la salle royale du palais, que la ville fkit 
Qoeubler à ses frais, et à (iire de présent de bienvenue, on Ini 
donne einquante muiifo. 

iO Mai. 

1486. — Le roi de Franee, Cliarles Vill, arrive au château de 
Saint-tyéi possédé par iea Mq««a de Troyea. il y reçoit lea boni- 
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mages du tituUire Jaoqves Ragoier, |t ceoz te officien dn bail* 
llAge de ïruyes. 

12 Mai. 

1486. — Charles VIII qiiUie le château épiscopal de Saint-Lyé 
pour se rendre à Troyes. A Pouiily, le clergé et la bourgeoisie 
viennent lui oiïrir les clés de la villt? au couvent de S ijfit-Anloine 
(petit sémin;t'r» ) ; !e Iloi prend pljce a la lable qui était préparée 
à son iulenliou. Après le diuer, il enir»* st)lennelîem<Mit par la 
por(o d»^ Bclff oy, abrilc sous un dais de drap d'or. Des ligures allé- 
gorique», des vergers, des fontaines factices, des troupes de jeunes 
filles, des dt coraiions merveilleuses pour le temps, un nuf-uilique 
collège, et partout des bandeiolies, des étendardSi 4^ veluim, 
des musiciens se mouueni sur son passage. 

18 Mai. 

l igf) — Charlf s MU exempte la ville de Iroyes de toutes les 
tailles et auU*'^ j npois à perpétuité, en reconnaissance des ser- 
vices que son aïeul, Charles VII, avait reçus des Troyeus, depuis 
la reddiiiou de la ville à Jeanne Dure, de leur iidélilé a,u Uqi, ei 
des perles essuyées par leur couimerce. 

3 Juin. 

i486. — Euiériu' inoiU des lettres patentes de Charles Vfîf, 
qui exemptent b ville de Troyesde toutes tailles et autres impôts, 
et Ten affraacbit à perpétuité. 

6 lofai* 

148B. — On place des guetteurs sur les portes de Belfroy et de 
Saiut-Jacqoes, afin de savoir le nombre des gens qui arrivent en 
ville. 

Si 

i486. — Les bourgeois et les manants sont affranchis de l'impôl 
de la taUle. 

7 Novembre. 

i486. — Entérinement, en l'Election de Iroyes, des lettres 
patentes de Charles VIII, roi de France, datées de iroyes, le 18 
mai, aux termes desquelles Troyes est exempté, à perpétuité, de 
K)uies taHlea «t 4^ Iom impôts, ree«|iMÎ8SMeft dM sMviees 
fendus par les Troyensau roi Gharies TU, aieul de Charles Wl, 
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«Mai. ' 

— 11. d'Onral, lieutenant da Roi, iait son entrée à 

Troyei. 

26 Février. 

1488. — Mandement du roi Charles VIII, afin d'enregistrement 
à la Chambre des Comptes des lettres patenies accordées à la ville 
de Troyes. Aux termes de ces lettres, les habitants sont exemptés 
fie lonles tni'les et autres impftts, h porpéluilé, en réromponsp drs 
services rendus à Charles Vil, de la fidéliié (\o^ iininijius, lie leur 
zèle contre les ennemis de la nation, de l<'nis dépenses d'intérêt 
public, des dosnaiages éprouvés par le commerce, par Péloigne- 
meot de plusieurs bons marchands chassés par les guerres, etc. 

4 

18 Décembre. 

1488. — Une sentence est rendue par le bailliage, au sujet des 
grandes et des petites écoles de Tt oyes. Dans les écoles de S iint- 
Remi, de S.tuii-Jcan el de iS'oire-Dame-aux-ÎNouiiains, on apprenait 
le latin, la grammaire et toutes les branches des humanités. Dans 
le» antnty on apprenail le diant, la lectore et réeriunre. Ce qui 
prouve qu'au xv« siècle Teuseigiiemeol élalt sérieux» et qu*on 
compreiiait au moios aussi bien qu^aujourd^bui l'utlliié du savoir» 
c'est le passage suivaut des statuts : € A icelles (écoles) sont temu 
« ttettter toiu i9i en^anU ^ieellê vUk, ineoBtineat qu'ils apprta* 
< aeat où ont appris leur donat, et entrent en gtamnalre. » Cétait 
riastruction obligatoire qui existe en AUemagne ; au reste» la dé- 
pense n*était pas ruineuse. Chaque garçon ou fille, allant aux écoles 
de Troyes, payait, au xv'' siècle, cinq sous par an, soit environ 
dix francs d'aujourd'hui, un prix qu*oatte tfOQve plos ménia dans 
les plus misérables écoles de village. 

25 Juin. 

1489. — Plusieurs citoyens proposent d*élever la Belle-Croix, 
qui fut établie dix ans plus tard, et détruite par an oaragàa à la ia 
du siècle suivant. 

S Joillet. 

1489. — On discute les moyens de laii e achever la Belle Croix, 
place de l*BéteMe-Vitte. 

26 Octobre. 

148». — On décide qfi*il sera fait aa carlalafiedes tilm delà 
vyie. 
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11 FéTrier. 

i49fl. » Ob foH des reelierdies 4m fontes tes Etecllons, à 
cause des incendies qui se prodnisenl sur ploslears points. 

1« Mars. 

149!. — On fait faire, moyennant 40 livres, pavées parla ville, 
le pavé qui existait au-devant du portail de Sauil-Pierre. Ce pavé 
fut uiodiiié quand, au comnienccmcui du siècle suivant, ou Ira- 
▼ailla k la façade complémeuiaire. 

29 Mai. 

149!. — Jean d*Armnfi:n;ic, duc de Nrmoure, seigneur de No- 
genl-sur-Seiue, obtient de Charles Mil des lellrcs -patentes qui le 
remettent en possession du dtiché Ue Nemours, dont Notent et 
Ponls faisaient partie. A la suiie de l'exécuiion de .Ik qucs d Ar- 
magnac, son père, condamne pour haute trahison, Jeau avait vu 
cuiili&quer les» biens de àa famille. 

5 Août. 

1491. — • Les clefs de la viU(! sont déposera entre les mains du 
bailli et entre celles du lieuleuanl général. Deux portes de ïroyes 
sont mHjrées. 

— Les tsTernien sont astreints à faire cnnnsitie eliaqne Jonr 
les nens et tes ^aalîlés de ceux qu'ils togeat. 

S9 Novembre* 

1491. *^Cnlrée de M. deLesparre, frèie du gouvemear de Qnni* 
pagne. On r^ie le cMmonial à obsenrer pour sa rèeeptien. 

17 Mai. 

1492. — Ob pose, surira [ointedu pigoon qui fermait alors la 
cathédrale du côté où s élève le portail, une âlalue colossale de 
saint Michel, peinle et renfermant des reliques. 

15 Juin. 

1494. — Ferdinand, roi d'Espagne, et s;i femme Isabelle, don- 
nent aux abbés de Clairvanx l'exemption de ions di oiis d'entrée et 
de sortie, quand ils viendront en Espagne visiter les religieuses 
Bernardines. 



4 0 Odobca» 

1494. — L'érêque de Troyet^ Jacques Bagnler, accorde des 
indtiîgenrcs, afin de faciliicr la reconslruction du prieuré de Bar- 
bonne (Marne), alors dépendance du diocèse de Troyes et du 
prieuré de r^otre-I>ame-ea-iâi6. 

12 Février. 

iÂ^J'û. — Les bâtiments du trésor de la Hlle sont mi«? coo- 
strucliou. L'iidtel-de-ville actuel est bàii sur cet empiacemeat. 

15 Mai. 

1495. — On reçoit une partie des travaux de la Belle-Croix; on 
décide qu'elle «era couverte d'uti ilôme, 

3 Juillet. 

1405. La chap«lle de Saint-Quirin, de réalise de la Madeleine, 

est achevée aux frais et des deniers de ta ville. 

« 

17 Septembre. 

1495. — : La ville, qnoiqne décidée à établir des foulai nés en 
ville, diffère do faire venu les eaui delà 1 miaitie de Nuisement, 
a caubc de ia diblauce évaluée à 2,000 toiles cl de la déj.>i^Uite q^ui 
en résulterait. 

i% Janvier. * 

1 496. — Les titres et papiers de In fJlto ssal retirés de i'Hôtel* 
Dieo, où ils étaient en dépôt, pour être au trésor du parlouër 
aitx bourgeois nouvellement bâti. Où était cet édifice? L'ancien 
j^arlouër du quartier Belfroy ayant été détruit en 1400, les habi- 
tants s'assemblèrent successivement dans la salle oapitulairc de 
l;i ealhédraie, réfectoire des Cordeliers, à rhôpiîn! dn S:iint- 
Lsprit. Nous ptdf hons à ( raire que l'hôicl-de-ville actuel, cons- 
truit de 1C24 a 1670, occupe remplacement de rédifice en ques- 
tion. Dans le vitrail (entrée de Henri ÏV h Troyes) qui se troav© k 
la bibliothèque, une maison de la fin <\u w* sièck, voisine de la 
dépendance rmaissmicp de rhôlel-de-vilic actuel, est décorée 
d'attributs qui semblent couliiaiei notre opinion. C'est évidem- 
ment de ce nouveau bâtlment'^'U est question dans Tacquisition 
que no^^ r^lalons le 7 janvier Ï998, 

. 27 Février. 

4496, — Les voûtes de Téglise Saint-Pierre sont paracbevée» 
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Cixx livres. ^ 

i5 AtHL 

1496. — Transaction \){\r laquelle l'évéque deTrovo«?, Turques 
Ragtiier, renonçant à ses préientions d'exercer Sà juiidiaion 
les prélres de Saini-Keniv, déclajre que la paioisseest exemple de 
U juridictioQ épiscopale. 

iÔ Mai. 

1496. — On pavo les faubourgs de Troyes, pow It première 
fus, à raison de deux sons six deniers U toise, 

8 Juin. 

1 496. — On accorde on Giiapilre géaérsl ani Gordeliers, et la 
ville leur donne 80 lims. 

6 Novembre. 

1496. — Date d'un appel à la chnrité des fidèles, fait par Té- 
véqiie de Laiigres, Je^n d'Amboise, en bveur dâ rMpiUl de 
Gbaourcoy ruiné et iiuuqvaQi de lom. 

15 Juillet. 

1498. — A roccasion de l'entrée de Louiis XI ï qui est annoncée 
aux habitants de Troyes, le Conseil de ville fixe lo cérémonial et 
déffriiiine le présent d'honneur. On s'arrête à n!»e t oupe d'argent 
de 40 livres pesant, et dans laquelle mille écuà au soleil, fabriqués 
exprès, seront placés. 

80 Juillet. 

1498. — Un Te Deum est chanté, et des Icux de joie sont allu» 
mes en réjouissance de la paix d^Angleterre el de& Flandres. 

17 Février. 

1499. Le Conseil de Tille délibèie sw les mesnres qai seront 
adoptées pour Teoirée du roi Louis XII \ Troyes et de son 'chan- 
celier. 

12 Mars. 

1 i99 — Le Conseil prend la résolution de démolir les portes 
de Beliroy et de Cotïi|)orté (Preize), pour les refaire à neuf. On 
fait marché avt c tr<iis nincons et nu apprenti, moyennant 17 sous 
par jour, pour iravailh r a la porte de Bclfroy, et Ton venil la coupe 
d'or desUnée au roi Louia Xli, doiu i'arrivéQ fut coptreuuudea 



♦ 



# 
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l^m Mro fcm à «etie dépeoM. En 1801» 16 Miceorde dix 

sur chaque rolaol de lel, pour cooconrir «m répantiooi de Ul 

porte do Bolfroy et de quatre bevlovards. 

Un mettre naçon do Bonrgefao fut chargé do la dirêctioD ûûê 
tranvx. 

17 Mars* 

i 499. — Entrée oflBcielle du goimnoor do Ghampagno el Brio 
dans la YiUe de Troyei. 

25 Juin. 

1 409. — Les vitraux de Saiat^Pierro (ceux de la nef) sont faite 
eu partie aux Irais de la ville. 

Septembre. 

1499. — Â l'occasion de rentrée deo ducs de Gueldros, do 

Juliers et de Clèves, la viile de Troycs décide qu'elle dounera h 
titre de présent : 6 moutons, i bœuf, 1 muid de vin blanc, t de 

clairet, 12 torches de 2 livres chacune, 12 grands setiers d'avoine, 
12 chapons, 3 douzaines de poulets, 12 lapereaux, 2 douzaines de 
pi;;eoiis, et à chaque repas 2 pots d'hypocras. La harangue dut 
avoir lieu en laiia. 

■ 

SEIIIAMK 8IÉGLB. 

16 Mai. 

1500. — Eiitrép du gouverneur <1e Champagne et Drie. Lors de 
sa réception, on lui fait hommage de deux queues de vin de 
Beauiic et pour quairc ou cinq écns de poisson. (La queue renier- 
mait un muid et demi.) 

3i Juillet. 

1Î500. — Le maire el les échevins donnent avis au peuple et 
aux bourgeois de Troyes de l'arrivée de Louis XIL Défenses sont 
faites aux filles et aux femmes de poru r bonnets ai calles, h peine 
de se les voir eolever par la main du bourreau. On peut juger par- 
là de la sévérité des lois somptuaires. 

0 Septembre. 

1500. — Louis XU informe les habitants de Troyes des raisons 
qui s'opposent k son passage dans la ville. 



I 
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7 Décembre. * 

ilOO. — MOTt tknm de Tiodicy. seigneir de Stiet-Phal, 
conseiller el ebftmbeUan de Ueîs XI ei Ciiartet VIII. La deviie 
det armes de» Vaedfej olrail m jee de mois et ^espreMiae 

d*m fierté i|«e le baulrae^ delà ftaiile eKM«®«''^^^<^9 

Il TAUX, » TAVOftAI. 

1501. — • Chaque leitiet de sel est Inpéaé é Troyes, à iO Hmi 
46 laie, povr faire les réparatkms à la porte miliiaire de Eelfroy 
et anz qnalie boeiefards. ■ ' 

1501. — Gominisslea de bailli de Cbaonrce, qui eontraini les 
■nrcbands de ee bourg à étaler et veidre sons la balle» transférée 
de la ?llleMiive auprès de f éfliae. 

9 Août. 

1 1501 . — Bulle d'Alexandre YI, qui confirme Tévêque de Troyes, 
I Jacques Raguier, dans la commende de l'abbaye de Saint-Jacaqes 
de ProvIaSi et de celle de Moniiéraaiey* 

I 43 Février. 

1502. — Le gouverneur de Champagne ei Brie, le chancelier 
de France et divers autres âeigueuib ioul leur entrée à Troyes, en 
la manière accoutumée. 

i& Février. 

1502. — On constate qtie la Uaiàe porte du boU flotté depuis 
Montièramey jusqu'à Troyes. ^ 

I 19 l^évrier. 

j 1503. — On règle l'étal de ceux qui doivent rontrilHiei au 
' |)OiU de Jaillard. SoiiL tenus aux réparauoub du dcbsous les cha- 
noines de Saint Pierxe. 

I l"" Mars. 

1505. — Jean Juvenal des Tlrsins, héritier de Guillaume, soa 
I pèrp, vicomte de Troyes, pnir o/12*% et (kancelier de France, 
! meurt sans enfants. La vicomié passe à Jacqueline Juvéual, dont 



- Il 

le mari, JicqaM d« Beaujcv, prend b qaelité de Tieointe de 
TroyeB, et fonniil, è ce licte, son dénembraneDl. 

a& Juin. 

IMH. M. d*A«Mde fan se» eiHrte à Treye». (>■ M donne 
BQe collatioa à l%l|piUI «•fftHUHOlM (i^eufd'M le PeUl-86- 
miiieire), 

8 Avril. 

i5U4. — Les C9rdeliers eu kés^ mmùm de Xiefes tieMMnt 
un Cliapiue géuéraL ^ 

20 Juillet. 

— Arrêt du Parlement qtii aiHoi lsc les r( li^ieux de 
Tabba^e de S;iiut-Loup à sus^euUre leur cloche dans la tour oeuve 
de leur église. 

i8 Novembrè. 

1801. Incendie rae de la Chasin, 

93 Novmbm. 

-liOd. Le Chnj^lve de 8aiM|p4Mp d éc i de iee gtands- 
vicaire» de Saint-Pierre ne aerom ednils par lee religieox, daM 
les viHtes qu'ils feront, que pour voir le Saint -Sacrement» lee 
fonts liaptiamanx et les reU<fifes. Le Ghapilre décide qu'on leur 
iafcsara Centrée dus le snrplns du couvent. 

23 Novembre. 

1504. Les chanoines de Saiut*Pierre ayant succombé dans 
leurs prétentions d'empéefaer tes religieux de Saint*Loup d/élever 
nn docber» Tabbé Feif eot »coit procniation ponr régler les 
dépens. 

8 Janvier. 

1505. — Un incendie cciaie dans ia maison de la veuve de 
Bossancourti et cause d'assez grands ravages. 

9 Février. 

1505. — On place des canons sous les murs de la ville, près de 
régUse Saint- Nicolas. Cet endroit servit longiemi s d'arsenal. La 
ville on avait plusieurs, notamment dans l'endroit occupé par 
rtiAtcl do Fetii-Louvie , ou suni les liraukiies , rue Moire- 
iJaine. 
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i9 Juin. 

i5€5. — Sor ravis qae fcçoîl U*Cau$idil de It ville île la pro- 
chaine entrée du |oiiverneur de Champagne et de Brie (il entra 
I le 3 novembre), on décide qa*fl Itii sera offert an présent eonsla- 
tant en deux douzsiiiies de. connhu |tapins), deux dîHizaines de 
diapoos» avec hypocias et vin Mann* 

i* Septembre. 

I605« — Les liahltants de Trojes s'opposent à la perœptiom 
des dipies ani^uellea préteadaîent avoir, droit les reliflew de 
Monliw-lo-GoVe^daBS les faubourgs de la ville, 

I 20 Février. 

1806. ^ Od bilune déieMeci 'laiiaiile de fiiire.... ce «in*ou lit 
sur les-MOUMSIs pubiks d'aiyoord.*hui, à U Poîssoioerie et aux 

Changes. Cette mesure pl^de asseï mal ea faveur de> la proprelé 
babiiaeile de la ville à celte époque. Un peu plus tard, il fallut 
prescrire la construction de fosMS d^Uisance qui. Jusque-là» éuient 
HireneAl laopUatîves* 

iO Jim. 

' 1506. ~ Le mariage de Claude de France, fille du roi, avecle 
duc (ir Valois (tlepiiis François 1*'), ratijié par les députés d'un 

' grand uunibre de villes. Le|irivier, iiiaire de Troyes, le procureur 
du roi et d'autres babilanls de Troyes revureut, pour vingl-iieui 
jours de voyage et séjour à Tours, 118 écus. 

6 JaiUet. 

1tiÛ64 On représente le jeu, de la Passûm sur une des 
places de la ville. Les aoleura et les spectateurs ètatet iea kâ^ 

j 23 Novembre. 

1506. — Pour l'entrée du gouverneur de Champagne, ou décide 
qa*il lui sera (ait oo présent de lia^je et de pots d'argent. 

28 Février. 

1607. — Entrée du gouverneur de Champagne et Ma dsns la 
viDe de Troyes. 

> 18 Août. 



1507. ^ On arrête les règlements relatifs à la garde et à 11 
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police 4* la Tilte. Ob eidot 4a Gooidl 4i illift M» iM iM^^ 
4i ealie réformé. 

44 Novembre. 

1507. — Les habitants de Tro>eâ &oat dispemés du bm et de 
rarrière-ban. 

ISOg. — Le Gbtpiire de Siiatp£lieafie, le nuire el les éclpedns 
de la ville de Troyes, pas3eiil on oonlrat aai tenues deqvel Sainte 
EUeaM leooDee à plasleors droits sur les msitliandises 
levait o« prétendait lever. La ville^ èa éebanget sbaBdoooe le 
diilénie da bénéfice des bafas qae lèdamsit la sudadrerie des 
Deoi-Baoi» soumise à la juridictioa commanale. 

i Janvier. 

4609. — La doebe da belfhii, qal sonnontift kpeile deParfs, 
esl lefoadae pir les salas da Gimsdl de viBe. 

U Mai. 

1509. — Oa décide qui! D*y auni phn de dtser b Plssae da 
ressemblée municipale le jour de la SainirBaniabéy bcaosedee 
dettes dont la ville est chargée. 

27 Mai. 

iîî09. — On chante un Te Deum et Ton fait des feux de joîe à 
Troyes, à Toocasion du gain de la bataille de Vixa, livrée aux Vé^ 
aitiens. 

19 Février. 

1510. — Ârrét de la cour des aides, qui rejette l'opposition 
Ibite par les babitaats de Lyoa à Tétablissemeot d*aae oevreBe 
foire à Troyes. Octroyée par Louis XII, en dédossmaf emeat dda 
pertes causées b Troyes par les sapy o sai o ns que aoas avoos si-* 
gnsiées b la date do 50 janvier 4352, cette foire n'eut pas pour 
effet de relever le commerce de Troyes, qui commençait b tom- 
ber. Les marchands étrangers ne revinrent pas en aussi grand 
nombre qu'autrefois, et Troyes entra daas cette période de déca- 
dence qui Gnii par anéantir ia draperie, la papeterie, et amoindrir 
la tiaseranderie. 

17 Mars. 

1510. — On jette les fondements de la tour Saint-Pierre de la 
latbédi'ale. 
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9 Avril. 

IMO. — Leilres de Louis XI, u rorrlnni aux liabiUats de Troy^ 
«ne foiie nouvelle, du 8 jusqu'au 22 juai. 

15 Avril. 

i5iO. — Enirée solennelle de LouisXll dans la ville deTroyes. 

On prépnrc un grand oérémoni:i]; on vn jnsf]n',^ réparer les che- 
mins conduisanl a Trnvpi. f p prsv»' et le sol des rues Sftnt n<M- 
toyés exlraordinnin iiu 11! : ( c n'^'Knl pas de luxe à en juger par 

les mesures piiâes el les coiistaUlious faites à plusieurs épo- 
ques. 

8 Mai. 

1510. — Dalc de l'ouverture de la foire concédée îi ia vilie de 
Troyes, par Louis XII, eu avril de la même aouée. 

32 Mai. 

1510. — On commence à travailler à la porte de Croncels et h 
ses boutuvards. (il s'agissait d'uue resUurauuii et d'uu agraudis- 
&emeuL) 

ii Janvier. 

1511. — Le goovenievr de Champegiie et Brie fdl ion entrée 
nlenDelle dans la Tille de Troyes. 

Id Février. 

1511 . — ' Le Conseil de ville décideqoe I1i6tel^le-villê deTfoyes 
sera construit k neuf. Cest à cette décision qu'il fsut faire re- 
monter Texistence du bâtiment occupé par le tribnual de com- 
Berect l*éeole de dessin. corps ^dpal actuel remonte, 
eontme on sait, an siècle suivant. 

20 Février. 

iSil . — La droit de péage qu'on payait au j»ort de la Tienne, 
Il Croncels, est aboli. 

29 Mars. 

faifl. — La ville de Troyes donne la preuve delà dispense oc- 
troyée aux hahiiants de faire partie de l'arrière-ban. Les titras 
étaient enfermés au trésor des papien, dans un coffre fermant à 
trois serrrues. 

4 



16 Octokre. 

1511. — La lUàUdi eric des Deux-Eaux de Iruye& e§l décbangée 
de la taxe levée sur le clergé de Franee. 

— Uo s*0CGttpe de la coaatruettoo îles tours de la porte Crou- 
cela. 

li Mai* 

— La curage géairal des fossés de lê iSk de Tfoyes est 
entrepris el eiéeoté par les habitants des YUIafes sitaés dans un 
rajon de 4 et 7 lieues. Cette corvée sTait sa cause dans le refoge 
que tronTaient les labourenrs dans Troyes pendant les guerres, 

i& MaL 

1611. Le meisott de In Oeaunaiiderie de 8eial«iean-dfrJè«i* 
salem est bâtie dans la rue éi Imyh f t Nllntînt fiit mnanîft ol 
repris plusieors fois. Les constructions aetnelles qn'ûa voit dans 
renceinte de rancleane GsaMunésrie sont bien pins mo- 
demes* 

4S Juillet. 

1512. — Des deniers de plusieurs habitants et des conunnnav- 
tés on fait faire des pièces d*artillene. 

Si Juillet. 

1512. — On fait un don de quatre muids de vin au gouverneur 
de Champagne et Brie, k roosasion de son entrée k Troyes. 

ih Août. 

1512. — La largeur des remparts est fixée à 16 pieds, celle du 
cherniu à 8 pieds , ces dimeuatoos n'eurent cieo de fixe, on les 
modilia plusieurs fois. 

5 Janvier* 

1515, — Le Corps de ville de Troyes décide qu'il fera IrâTailler 
aux remparts, dont la largeur, fixée d^abord à seize, fut portée en> 
suite k trente. 

14 Mars. 

— Indulgences accordées à Tabbaye de Scellièree^^ 
milly, pour la reconstruction et Peniretien de rédifice. 

Ces indulgences sont données par douas cardinaniL substitunai 
le pape. 
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4813. La clodie du beffroi est vendue. Le Caoseii décide 
qu'elle len Amomém «t rempkcée. 

8 Novembre* 

1513. — Ordre et récepUoo pour la venue du due de Uourbou. 

■ 

28 Décembre. 

— On df^rend In clorbc ôu beffroi, vendue le 4 décem- 
bre par la muAicipaUlé , pour élre remplacée par uae plus 
forte. 

7 Février. 

1514. — On preRcril de» qiiêles pour reioiidre la clœbe 4tt 
I bellroi, et la laire plus graude ai plus grosse qu'auparavauL 

22 Janvier. 

1815. — La ville deTroyes députe une partie de ses notables à 
Paris, pour aller faire les offres de service des habitants au Roi 
François P% qui avait pris possession du Ir^e. Le roi accueille 
avec bienveillance les députés trayeai. 

8 Mars. 

1515. — La rue du Bois et Tégoût de la porte de Comporté 
(pnpen abreuvoir du bas de ia rue) sont pavés. On fait les rognis 
de Pégotlt aux frais des riverains. Il e<f probable que les revers du 
pavé de la rue du Bois n'ont jamais été retenus depuis. Leur silex 
est proverbialement détestabàe. 

98 Juin. 

1515. — Une ordonnance prescrit (it^ sonner, av.mt la ferme- 
ture des portes de Belfroy et de Saint J;i( ({nés, les cloches qui y 
sont placées, pour avertir les habitants t^ui se trouvent en debora 
qu'il est le moment de rentrer. 

9S Juillet. 

ir^15. — La cloche du HelFroy, (jalaoi de 1 iôl, ne paraissant 
plus ^u^]i&allle, on décide qu'elle sera reniplaiee par une autre 
plus belle et plus grosse qu'auj»i«rav«iiit. Des quêtes sont pres- 
crites daas ce but. 



Octobre. 

iM. Mirtln GaMbidM dd Gaalini, nallr» iMÇoa («rekl- 
tecte), reprend U eondnite te Uivmi 4b gvMd portai de It 
cathédrale de Trejes en 1806. Martin Gambiche reçoit hnlt écns 
d*er à litre de (pratification. Gel arcliitecte ne resta à Troyea qoe 
Jo«qn*av 8 juin 1519, un peu plna de qoatie ans. Il Ait remplacé 
par Jean de Soissons, dont les gages furent filés à jO sons psr 
semaine. Quoiquo Cnrnbiche n'achevait pas le portail, Il passe ponr 
en avoir dressé les plans. C'est à ce titre et comme constmcteor 
de la cathédrale de Beanvais que sa statue figurera dans la déco- 
ration du l^uvre. 

31 Juillet. 

1516. — Jean d'Âlbret, comte de Dreux ei de Relhelois, gou- 
verneur, rîevant entrer à Troyes, on arrête qu'il lui si r i donné 
quatre iiiuids de vin clairet, deux de hlanc, et deux, nioutoos 
gras, etc. 

5 Mars. 

1517. — Feox de joie à Toecasion de la naissance d'un fils de 
Françcràs I*'. 

90 Avril. 

1817. — Le Jeton de présence n^est pas une invention de la 
commandite et des sociétés actuelles. Le Gonseil de ville, pour 
s*assurer de Teiactitude des conseillers de récbevinage, les prive 
de la gratification qu'on leur donne, dans le cas où ils feront des 
absences. 

f6 Mai. 

1517, -- Les préparatifs nécessaires pour l'entrée du conné- 
table et du gouverneur de Ciiampagnesont arrêtés par le Corps de 
ville. On donne h chacun de ces dignitaires 18 pots de via par 
repas, et du linge pour une fois. 

iti Mars. 

1518. — Les trois ponts de h Corderie sont robjet d'une pres- 
cription qui en met l'entretien à la charge des contribuables ou 
usagers. 

96 Août. 

1818. — * l^a peste sevii a 1 royes^ ou décide que les hôpitaux 
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contribueront, selon \\n nrrè! Parlement, aux frais causés 
Vèf^déaÛQf jusqu'à concurreuce du tiers de leur revenu. 

9 Novembre. 

1518. r- Charte de la commune île Balnot-Ia-Grange, donnée 
par le couvent de Notre-Dame-de-Quincy, aux habilaiits, relative- 
ment aux droits etâttx obligitions de ceux qui babiteut ou hâbi* 
ieront Vaudreu. 

12 Janvier. 

1519. — One peste horrible ayant causé de grands ravages 
dans la ^lle de Troyes, et le iém eesmi, pour qull n*y ait pas 
de recradeioefiee, uoeordoonaneede police preacritaui babilaDta 
de brûler tous les menbles ï leur usage personnel. 

25 AyriL 

1519. — A raison de rentrée de Guillaume Parvi, religieux de 
l'ordre de Saint-Dominique, nommé évéque de Troyes, la ville dé- 
libère sur le présent qn*on doit IbI faire. L'entrée elTectlfe n'eot 
Kett qoe le mois solfant. Or loi donne an pot d'argent doré^ dew 
pois et trois salières d'aifent. 

9 Mai. 

11119. — François écrit b la munidpaltté de Troyes, b Toc- 
casion de l'entrée et de la réception de Guillaume Par?i» évéque 
de Troyes. 

7 Juin. 

1519. — Jean de SoisstHis, maître des œiivi es, reraplare Martin 
C.iniliiche dans la conduite de la coustrucliuu du porlaii et des 
tours de la cathédrale. 

8 Août. 

1619* — Le trompette de la ville est coMmé aiii lirais de la 
fille; on loi donne une jacquette de deux eonleurs. 

22 Août. 

4519. — La pesle, qui sévissait depuis l'année précédente, 
provoque un règlement général et des réquisitions aux chirur- 
giens. 

12 Mai. 

1530. Voici on argument en faveur de ia réunion de Saint- 
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Martin î» Troves : !>» ville fournit les sommes nécessaires an pavé 
du faubourg de Vreur, à charge d'entretien parles habitants, et 
on leur accorde la jouissance de la prise d'eau connue sous le 
oom de Boude-Geodret, alimentée par les fossés de ia viiie. 

19 Novembre. 

1520. — Défense est faite aux hoiihini^^ers, pntissicrç, h îpnrs 
femmes, enfants, serviteurs, duuiesiiques, faniilicrs et antres, 
d^entrer au marche au 1 1* avant midi; les bmiiiK iis ont au con- 
traire le droit d'eatrer k dix heures soimaaies à l'égUse Saint-Jean. 

90 Novembre. 

i5?0. — A propos de rentrée du roi François l", le Conseil 
ville décide (ju'il lui sera donné, à litre, une image d'or représen- 
tant la foi, ailachée à une chaîne de même métal et à un cœur. Ou- 
tre ce présent i\ offrir à la porte, on arrête qu'en son logis il lui 
sera donné une coupe d'argent doré, contenant six pièces d*or, 
chacune du poids de S5 oa 50 écos. Li Mue, de son eftté, doil 
teeevoir deine uMlers, té dottaioes de fines serviette»; Mor 
dame, 8 taUiers et <6 domaines de serviettes; ie dvdiesBe d'A* 
lençon, 6 tabliers et ISdonsaines de serviettes. 

<S21. — Les habitants font présent au Roi de 200 hommes de 
pieds entretenus à leurs frais pendant tout le temps qu'il en aurait 
besoin. 

18 Mars, 

1521. — François V. fait son entrée à Troyes. Il aVait défendu 
qu'on allât au-devant de lui, et que Ton ftt les fêtes accoutumées. 
I^e Roi était amené en ville par les préliminaires de la guerre qui 
menaçait la Gbampagne. 

âi Mars* 

IS4i. — Le roi François I*' accorde à Pierre de Provins, écuyer, 
seigneur de Rosières, TautorisatioD de faire un pont-levis. Le 
maire et les échevins consentent à cet établissement, sous la réserve 
de certaines modifications. 

16 Avril. 

f 8tl. — La ville reftne au lieutenant-général du gouverneur 
de Champagne de lel donner un logeaient. Ce lieutenant, nooimé 
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de Monisaulji t . ik voukut pas df^socnHre dans mie iioiehcrie, et 
prétendiiit que ia ville devait lui loui iiir un logement. 

18 Avril. 

IStl. — Cérémonie faito pour l'eniréo de François I" cl Cliiude 
de France. Entre autres particularités, un défemlit aiii feiniiit^i» et 
aui lillcs de porter des ajustements déioi niinés; ou établit en trois 
lieux diffcreuis, en ville, des lables oii l'on donnait à boire et à 
manger aux passants. Faute d'avoir pu faire exécuter en temps op- 
porum le pféwnt, iift doina m Roi «x moUt ?ia. Le |fféieDl 
ftii envoyé M mois 4e loin 4 DijoB* 

sa AYril. 

! 1521. — Lettres patentes de Frnnçoîs I*', constai.un : « Que la 

I ville de Troyes, capitale du comté de Champagne, est de grande 
i étendue, close et fermée de fossés, portaux, ptmtê, boulecarts 

H OMêfW ^Oie$ r^quiêm é J h rUnêâ e t ; que c'€9$ m$ 4ê§ tUU» 
I du ro^ume la plus re^mUe cUrnt l'oomrmMt (il t'igleitU de Tie- 

vjuion de Cbaries-Quint) à être tenme m borne garde, tûnté, 

/ortifietUim et muÊiitkm. m 

iô Mai. 

1521. — Comme le présent d*liaoneiir destiné à François \*' 
n'avait pu être prêt le jour de son entrée, on le lui envoie. Ce 1 1 
eent était, suivant un docomeot des aicliives communales : « Un 

» Hector armé, à cheval, armé de toutes pièces, le tout en argent 
» dorp d'une aulne de haulteur, arec le chevai terroué, Hector 

I » et Priam, pesant 50 marcs d'argent, » 

I 

I il Juin. 

1521. — Jacques Menisson» écbevin, ei Jean AeaHe, avocat de 
la ville, sont délégués à Dijon pour porter au roi François l*' !o pré- 
sent qui n'avait pn èire t<^rniiné pnr otTèvres do Tr'^'V<>«î, rt qui 
consistait, comme on vient de le voir, en nn groiip»' k\c petson- 
nages de la guerre de Troie Cette aliusioD eu argent doré pesait tfO 
marcs. • 

, <S Juillet. 

l5jH. Le Roi mande au babilanis qne les Gninds ioun se- 
. roniieniis à Tïroyes. 

5 Octobre. 

Iô21. — Les ecclésiastiques sont tenus de monter la garde et 
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d6 Mre le gMi, et. en m d*«x<*iiie léf^itlMê, de m hibn remplâ- 
cer par des gens Ytlidei. 

17 Octobre. 

IftSl. — Le coré de te pereitee Stinll^etti» est dispensé de 
moDier la gaide el de Taire le (oet, i la diarge de se fiîiie rem- 
placer. 

Si Octobre. 

15S1. » Le nommé Nicolas, peintre, ayant été chargé par 

rambas$»adear de Venise (îe lever el rie prendre le plan de la ville 
de Troyes, çclon le pouvoir accordé pur François I*', Parlisfn ré- 
clame ^es honoraires. Eo ép;<nl nu long temps passé dans Taccom- 
pliasemeul de cette besogne, on taxe Nicolas k XXV. 

24 Octobre. 

4521. — Date de l'ouverture d'une foire de TrofeSyOeiroyéepv 
François l*** Celle foire dorait quinze jom. 

4 Novembre. 

1691. ^ Le clergé présente au Roi des lettres, afin d'exeop- 
lion des gardes et gnets. La ville refose d'enregistrer cette de- 
mande à l'abbé de Montier>la-^elle, aux doyens de Saint-Pierre, 
SaintrCtienne, Saint-Urbain et antres dignitaires ecclésiastk|Qes, 
assemblés à lHôtel-de-Ville. 

8 Noyembre* 

I52I. — » Clétnrede la première foire octroyée te même année 
par le roi François I** à la ville de Troyes. Cette foire durait qua- 
torze Jonrs. 

i& Janvier. 

15tt. — Entrée à Troyes du chancelier de France, qui est reçu 
avec les honneurs aocoutooiés. 

25 Avril. 

4522. — On impose aux ecclésiastiques l'obligaiion de faire, 
comme les habitants, le guet aux portes avec faculté de se faire 
substituer par personnes suIBsanfes, sauf le cas où les ennemis 
seraient à moins de trente lieues de la ville ; alors le service serait 
personnel. 
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iISSS. — On fait une descente k SaiolrPantaléon, pour savoir 
8*il ne serait pas possible (l'éliirj^ir l'église. L'incendie de 1524 ré- 
solut le doute, et l'on put réédiûer régtiae comiaa od U voU au- 
jourd'hui. 

10 Septembre. 

4522. — ville est autorisée à imposer à l'entrée les bcBulë, 
les valsbes» les moolOfDS, brebis, veaux^ porcs, et même le vin, 

30 Décembre. 

15tt. ^ On làve des droits de mafe à l'entrée des portes de fai 
^e. 

22 Février. 

i5S5. — Date de rétablissemeot de la eompajpsie de rArque- 
bnse de Troyes. lean Holé, sieur de Villy-le-Uaréehal, et d*au* 
très jeunes gens, demandent an maire la permission d'étabUr m 
Jen de rarqnebose. 

& Mars. 

1525. — Lunaire ot les échevins donnent à la compagnie de 
FArquebufle, constituée le 22 février précédent, la place qu'occu- 
]iaient les arbalétriers au faubourg Groncels. ils promettent de 
contribuer, cbaque année, à la dépense des jojran à donner en 

9 Avril. 

i523. — Une gratiflcation de cent sous est accordée an Gba* 
pitre provincial des Cordeliers tenu à Trojes. 

20 JuiUet. 

4523. ^ Les ecclésiastiques renoncent aux fonctions de l'éche- 
vinage, à raison des défenses qui leur sont Cûtes par le Cbapinre et 
révéqne, à peine d'exeommunlcation. 

7 Novembre. 

I52S. On marchande pour les arquebuses à croe des boulets 
gros et petits, à raison de 40 livres par millier pesant, dans les 
forges de Vendenm. 
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ilTii en donné aux baUlams de l'eaiprifOQiieaMa&dtt 
n»i Pmçois I*, àNaples. 

9 Avril- . 

1524. — Le vent est à la guerre, et Ton se prépare h résister à 
Charles-Qiiiut, car on fait fabriquer qnatrr» milliers de petits bou- 
lets de fer pour les arquebuses n croc appartenant àlagaraisoo 
de ïroyes. On Xait fondre eee petits boulets. 

10 Mai. 

4524. — On arrête le programme de la pnltlicalion delà toire 
franche ouverte à Troyes. Cette [mbiication eut Heu le 11 mai. Tout 
le Corps de villo et notables, nr( (unpagués de hautbois, de 
trompettes et a autres iusirumeuis, i^arcourent la ville pour an- 
noncer cette (oire. 

S5 Mai. 

^ ITn Incendie effroyable édate dans la y|He de tVoyes. 
Le feu se déclare iPabord à l'entrée de la me do Temple, dans une 
auberge ayant pour enseigne l'Horrme-^auvage. Son inieDsité est 
telle qu^on ne peut en arrêter tes progrès. Toutes les maisons 
comprises dans ce quanier, jusqu'aux portes de Croncels et de 
t^f'lfroy. sont la proie des flammes. Le feu dure sans interruption 
peniiaîil ti8 îipnros. I.\^glise de la rommnnderie Snitit-Je^n-dn- 
Temple, l'e^lisc SiiiHi-Jeau-au-Nfar<'!ir, ni purin-, où rinq irr<>ss('s 
cloches fitre Ml lomliirs, les ôl^Ii-os riiôpiial du Saint-Esprit, de 
Saiut-Panlaleou, ile Saint iNieoias, dt Saint-Bernard, sont ravagées 
par le feu, qui balaie tout l'espace occupé par vingt-deux rues. 

Suivant un procès-verbal de la munic ipalité, irois mille maisons 
(bâliiiitiiiUj lurent frappées par le fléau ^ oa iie put liLii sauver. Le 
feu fut attribué à des émissaires de Gharles^Quint, qui semblaient 
soldés pour incendier la ville. On lit \ cet égard, dans les Merveilles 
de France, que ce furent ilsi AttuMferf, Ba/rhaniÊtm, Arma** 
ffnacs. Bourbonnais, Lymosins et autres enne^mis de la Chamr 
paigne, qui mirent le feu en plus de cent places dans la nuit. On 
arréia un grand nombre dlncendiaires. 

Il ne resta que les places, ce qui fit tenir le marcbé au blé, la [ 
eorterie aux chevaux et Tétape au vin, en la me du Bois, en atten- 
dant qne les deux marcbés fussent rétablis. 

3 Juin* 

1624. — > A la suite de Dncendie dn ^ mai, qui détruisit à 
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t^vyei trois mille MHtitiM, «BfrfliNirèglMat ftilMit «HT 
vera poioU d*Mliiiiaislnilioii. 

6 Juin. 

iSI4« Les assemblées de fille qui se le a sie m dans les dé- 
feodmces delà Yieonilè, deos «s endroit nommé IHÔtel-de^Bel* 
froy, sont tenues daos 11 grande salle du Roi (palais des Contes, 
où est le bassin du canal), k raison des ravages du feu, qui avait 
ruiné, le 25 mai précéd^nL Ip lien (îe réunion. La grosse cloche 
(le l'église (le Notre-Dame servait à convoquer le peuple dans la 
nouvelle salle. 

9 Juin. 

48Î4. — Ce u'esl |»as la faute de l'administration du xvi« siè- 
cle si les rues de Troyes ont gardé leur agréable l'orme serpentine. 
Le Conseit demande, aossitAt après le grand feu (il datait de 16 
Jonrs), que les mes soient élargies et espaeées, et qoe Ton ne bâ- 
tisse pas les maisons à moins de quarante pieds des remparts. 

— A CMsedes pertes causées par I1aeendie« la noblessedemande 
à dm dédiargée de Tmière-bMi. 

Sâ Jnm. 

1524. — Voici un règlement suiiiptuairc ijue François I" devait 
miner par l'exemple, en portant plus tard la barbe qui dissimulait 
Texostose dont son menton fut affligé. On détend de porter de 
Imignes barbes et des babits à déeMquetares. 

S8 loin. 

15^4. — Il est rocoiuiu que le pont de Brûlé sera soutenu et 
réparé aux frais de la ville. 

9 Juillet. 

1624. — Le présent qu'on devait faire au comte de Guise est 
fixé par le Conseil de ville. 11 consislati eu numéraire déposé dans 
deux pots d'urgent. 

24 JuiUet. 

1524. ^ Ealiée k Troyes de M. le comte de ^ise, gouvernenr 
de Cbampagne. 

5 Août. 

IM. La largeur du rupt*«t du rttissestt» ira?ersant les 
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ma iii^ lier les (quaiiier de la Pie ei des Truis-Cocheis^, est iixéd 
cotre i l el 12 pieds. 

26 Oclobre. 

1524. — \x maire t:t les cchevius sout recuuous investis du 
droit de pourvoir l'H6lel-Dieu-le-Goniie et le Buttre qui le 
dirige. 

10 Novembre. 

1524. — La grosse cloche du Beffroi ayant été fondue pendant 
iMncendie du mois de mai, ou vend aux marguilliers de Saint- 
Mioolas quatre mille lima de nuétai pour fondre lea clocbea de 
leur église. 

11 Novembre. 

1St4. « Fonte des deux grosses cloches de Téglise Saint- Jean* 
au Marché de Troyes. On emploie une partie du métal provenant 
do la cloche du Beffirol, fondue par Hneendle du 25 mai 1524« Le 
poids de ces deux cloches B*élëve à 45,555 lima. 

S4 Noyembre. 

4524. — François I*' remercie lea hahltanta de Tïoyea de leur 
empressement li réparer les forliAcationa; il les prie de les conti- 
nuer, et leur dotine l'ordre de faire bonne provision dans la yille. 
de vivres et de munitions, en prévision d'une attaque des Suisses, 

17 Février. 

1525. — Leltrea-royaui , datées d*Ambolae, et signées par 
François 1", qui décident qnll y a urgence de rebâtir les quartiers 
de Troyes brûlés par le grand incendie de 1524, qui détniblt 
plus de trois mille habitations (un ménage est compté comme ha- 
bitation). Toua pouvoirs sont donnés à rautorité pour contraindre 
les propriétairea à reconstruire. 

22 Février. 

1525. — Claodio Millon est nommé trompette de la ville. Cette 
fonction avait une certaine importance dans un temps de troubles, 
d'agitation, d'elTervescence, et où les habiiants nvaient une véri> 
table initiative qtii provoquait de nombreuses assemblées, et où 
les affiches ne pouvaient se multiplier cf»mme aiyourd'imi. 

40 Juillet. 

1525. — Déjà l'entretien des chaussées était réglementé. On 
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éiablit que la chaussée de Saocey (Sainl-Jolien) doit être eiltre- 
teaue par les meuniers, depuis les moaUns jusqu^au poot. 

34 Juillet. 

i$i5. ^ Dèfemet iodi ftiles tox babltanlt de fiÉife des forfet 
dti» les csTes. 

29 Juillet. 

iSS5. Entrée de la femme de CUode de Lorraine, eomle de 
Gnise, gonfemenr de ChtmMP^^ ^t Arie. 

20 Septembre. 

1525. — La ville nomme et paie k ses frais un capitaine, on 
cbevaller do fiet, cbargé d'exeroer m charge pendent l'hiver. 

à Décembre. 

I5i5. — Il esi reconnu que ce sont les maires et les échevins 
qui doivent donner les aligucmtiuis. 

18 Janvier. 

15'26. — Date de rcilill* aiion projélée de raiiditoire (siope de 
juridiciion). Un renseigia nu m figure à la «late de iOT), dans 
les registres de la niuuicipaiik', iudiiiuc que l'auditoire i\c Injus- 
tice de la liiaine royale était situé au corps-de- garde avancé de 
la porte de Belfroy, et qu'il devait 6tre élevé aux frais du majeur 
(maire). 

31 JanTÎer. 

iM. — A cante de la navigation dn port de Troyes, la ville 
reeonnali qo'cUe doit an quart de la dépense nécessaire à la r»« 
constnictîon dn pont de Ck>nrteranges. 

36 Février. 

45i6. — Le Conseil de ville décide qne les mes de Troyes 
seront élargies et espacées^ et que Ton ne bâtira pas de maisons 
à moins de 40 pieds de distance des murailles. 

On décide, le même jour, qne les gentilhommes de la ville seront 
déchargés de Tanièro-ban. 

23 Avril. 

lo2G, — L^églîse de Sinni-Nirob^, détrniio dans fiiicendie de 
1524 ost reconstruite. La première pierre de Tédifice est posée 
par Pruoel, abbé de Saint-Loup. 
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20 Juin. 

1?^'?6. — r,a ville de Trovos paie 5,800 ccm d'or, an «soleil, 
pour la rançon du roi François l"*", tait prisonnier devant Parie. 

12 Juillet. 

1526. — Défenses sont faîtes m Jboulaogen de Tendre leur 
paiu sur la place des Ctiaoges. 

U Mars. 

1527. — L'évéque de T^fae» Qdard iennequin, eoireBoleii- 
Bellement à Troyes. 

28 Mars. 

4527. — L'évéque de Troy^ Odaré HennequiD, fait son entrée 
solennelle dans i'évécbé de Troyes, avec les cérémonies usitées. 
Appartenant à une famille ancienne et alliée h des noms illustres. 
Odard lîennrquin fui aumônier de François l'un des plus in- 
telligents adversaires des doctriaesde Luther, qu'il combaltil sur- 
tout en maintenant la discipline de bou clergé, et en supprimant 
plusieurs abus relativement aux perceptions cléricales. Odard 
Hcnnequio savait agir sur les esprits par un des moyens les plus 
puissants de popularité, surtout dans un temps où h s pauvres 
étaieiii plus uonibreux qu'aujuurci hui, il donnait Ijd>t:ialeiiieui une 
bonne partie de ses revenus aux malheureux. 

33 Mai. 

15i7. — Entrée d^il. le comie déduise, gouverneur de Cham- 

p^i^ue cl de iirie. 

5 Septembre. 

i5f7. — On eonstrail dei «tes nt et uttenant le pont dee 
Goidelier». 

26 Avril. 

im. A?» est donné «ns babitnnttdelïeyoftde VUkt^mt' 
ment de François I^, et on Jour demande de MwttibiMr à se 
rançon. 

21 Mai. 

i5â8. — Les maisons die ia viUe de Xroyss sont imposées pour 
«ne somme de IfiOO lïnea. 
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S JuiUet. 

Lift éiaïax et ouvroirs qui Caisaieni saillie le long des 
maisons ou dans les marcbés sont réduits à Irois pieds de long. 
On défeod de les fixer» el Ton eiûomt de les rsnlrerk soir. 

31 Juillet. 
i6Sft. — Ëaixée du govTeroear de Champagne. 

13 Août. 

-* Senlence du lieateosDi-géD^l en bsllliage de Troyes, 
qui ordonne aux communautés religieuses, propriétaires des mai- 
sons brûlées parle grand incendie du 25 mai îoi24, de faire reb.^tir 
sur leurs terrains, ou de céder par bail le droit de le faire, k gens 
capables et soivables, sinon, ces conditions seront décrclée» d'o/- 
fice et adjugées au plus olTrant. 

S Septembre. 

j ?)2H. — A peine d'amonde et de prison, les mesureurs jurés 
sont tenus de mesurer le blé jusqu^au fer du boisseau. 

A Novembre, 

4528. — A raison de l'arrivée du cardinal de Guise et de son 
frère, le gouverneur de Champagne, le Conseil de ville fixe les 
coadUioDâ de La réception. 

11 Novembre. 

1528. — 1.08 ecclésiastiques soiU tenus de réparer, pour leur 
l^t et comme tous les autres citoyens, les puits de la ville. 

lA Novembre. 

1528. — Mon de Jarques Haguior, évètiue deTroyes et adminis- 
trateur perpétuel des abbayes de Montiérarney et de Saiut-Jacques 
de Provins. Cet évêque esi place au rang des principaux bienfai- 
teurs de reglise de Troyes. Il légua au Chapitre les bois de Macey 
dont la Fabrique de la cathédrale jouit encore. La propriété capi- 
lolaire donne de beaux rerenus à la fabrique de Saint-Piene. 

Janvier. 

1829. » Le chancelier légat de France bit son entrée à 
Thiyes. On loi rend les honneors aocoutnmés, et on lui donne 
4eoi«|«ids de vin de Beanoe, en fûts, sekm INuage. 
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i5i9. — Le roi François l**", ei sa ni^rf , Lonise de Savoîe, font 
leor enlrée «oleonelle dans 1) ville 4)0 Troyes. Il* avaient été pré- 
cédés par le caittinai^légil de France. 

â Février, 

1629. — La ville s'eppose à ce que la rue qui longe l'évéché, 
par derrière, soit enclose dans les dépendances du palais épisco- 
pal, à cause de sa irop grande uiilité. Sous la mairie de M. de 
La Ferlé, en 1642 ou 16i3, on permit cette annexion. C'est à 
cette cause qu'est dû le rétrécissement de la rue actuelle. 

7 Avril. 

IS29. Les pauvres mendiants et valides sont employés à 
refaire et à curer les fossés de la Madeleine. Déjà le mode de se- 
cours résultant des charnier» de charité était depuis longtemps ea 
usage. 

3 Bfaî. 

I6S9. — Le grand pont de Saint-Jacques et de Saiot-Parres, 
alors hiti en b«ri8» est enporlé par la violence des grandes eaux. 

& Mai. 

aSSO. — Un incendie éclate à Troyes, chez un tanneur, par 
l'imprudence d'une vieille iemme qu'il avaii tliaDiablemeiil logée 
dans la halle aux écorces de son atelier. Soixante maisons des 
tamef iet et quatre-vingts ménages sont le pneie des flammes. 

iSSO. — ' Le feu est mis ài Troyes par dee maUaiteniB. D cause 
dresses grands dommages du côté du quartier des Etaux et du 
SauDOge, 

ih Décembre. 

1550. — Entrée du oonite de Guibc, gouverueur de Champagne^ 
et de son frère, le duc de Guise. 

15 Décembre. 

4550. — La ville rachète le péage qi*OD payait au pont Ferré, 
rue de la Cité, au profit de l'évéché, moyennant 600 livres* 

Si Mars. 

I53i. — Mort de Gauefaer de UateviUe, baiUl de Treyes, sei> 
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gneur de Polisy et de Thcnnelièrcs. Son creur est déposé dans une 
botiç dQ plomb placée k Vn\m.ûis^ «^i^upelles de Tbeaoelières. 

23 Juillet. 

1531. — Les confrères de la Passion, ces comédieDS en plein 
vent, et la plupart amateurs, qui tenaieul une place considérable 
dans les diveriissemenis publics, couinienceut la ropré!>eniatioa 
éu dfaffl« de la PaftûoD. L.e speeucle dora dix jour» eoiiers. 

30 Juin. 

4 551. Des habitants achètent du sieur Reaireire les terrains 
ei les mines de l.i viconité, entre Saint-NieolM 61 la porte do 
ôeUro)r» moyeunam ^ écas d'or au soleil. 

30 Novembre. 

t95f . — Le rnisseau qui passe le long de l'église Nolrfr-0UB6- 
anx-Nonnains ne doit avoir, selom déeision de la ville, que 10 on 
il pieds de lai^e. * 

15 Pécembre* 

«m. IhMdWiMoiidebGluMlm do fiiU dérite ^le 
wive, les éclievins, les con8(dllei« «1 leo ottcdetaMeomil m 
mhu d« eoi-la «>tiU*ëolioèl. 

Sâ fiéceuAbre (Noël). 

fSSL — Le matre^ les écbeTfns, les eomeilfers de Tille et les 
ollieiers ttiiiiîci|>aDX, à Poccssion de la solennîté de Noël, reçoi- 
vent de la ville chacun un minot de sei* (Le niinol contenait un 
quart de seplier; le «eptieri mesure de compte, valait seise bols» 
seaux. C'était donc quatre boisseaux 4kè srl «pie recevaient ees 
Çouciionnaires). Cctaii au xvi" siècle on cadeau de prix, car le 
seJ, taxé très- haut par la gabelle, moins abondant qu'aujour- 
dMiHÎ, à cause des condiliofts dans lesquelles était le pays, et 
surtout en raison des didiculfés dn tnn^porf, eoAlaitfprtcber. Pn 

rtjiUffitHisaji adi)iii)^at|yeine# daus les gj^ot^im* 

22 Avril. 

l!S33w — Le chanoine Jae^MAwinaoi paie de ses deniers nne 
jpnpde pai^lle des dépenses causées par le rélablis^ment -de la 
rose méridionale de la cajlbédrale, qui iospirait deilx:Cfiii]\jl^.depiiis 
1579, et qni tomba ISO ans plus tard. 

5 
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SS JaiD. 

1835. ~ Eoiféftéa doc ét Mfort» prince anglais, qai accos- 
pagnait le due de €ttiae, gouverneur de Champagne el de Brie. 

18 Novembre. 

1553. — Incendie au Maîdicaux-Trapans de Troyes. L'iinper- 
feclioti des moyens d'e\liii< lion, la négligence, des h.«l»ilanls, et 
surtout les hahitudes, reiidaienl tics-rréqueDis des iucendîes qui 
prenaient des proportions cousidérsàbles. 

26 Mars. 

tîJSi. - Denis Clérey, conseiller de ville, fonde, nioyennaol 
dix livres de r enie h prendr« sur ses vignes, la messe clcciorale 
de Ja Saiiii-B«u'ii«d'«, qui se disait avant la réuuioji de Tasseadldée. 

i6 Octobre. 

ISSU. — Naissanee de lean Paiserat, poêle. Paieerat devint 
professeur d'hnuianilés an collège du Plessis de Paris, an ooHége 
du cardinal Lemoine et de BonoonH, oà il eut ponr élèves Jean 
Baïf et ftoftsaid. Savant en langue greeq^étlaniÙeravoe la langue 
latine, Passerat se fit surtout une renommée par ses spirituelles 
harangues contre les Jésuites, qui alors consiiiuMieni plus qn un 
ordre ri ligienx. Il fut le collaboraieiir de Pit no Pilhou, son con- 
citoyen, de Gilloi et de Rapin a l\ satyre Mén '>p])êe dirigée eonire 
les ligueurs. Pnsserai esi 1 une des plus spirituelles pUjsionomies 
de la galerie biograpliique de Troyes. 

28 beptembre* 

1536. — Arrêt des Granit Jawi de Troyes, décidant qtie le 
temporel des quatre bôpiiaux et ttôtels Dien-le-Gomte, Saiot^NI- 
colas, Saint-Bernard, Saint-Esprit, seront dorénavant régis par 

gwxfre 7io(abfes bourgeois de la ville, gents dévots, de bonne 
conscience et loyauté, élus par les habitants. C'est évidemment 
rorigine des commissions administratives. 

39 Mai. 

i638. — Lettres de confirmation de la foire d'octobre, octroyée 
par François 1% et devant durer» chaque année, depuis le i4 eo- 
tobre josqu^ao 7 novembre. 
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S! Janvier. 

4537. — Un nonirnc Jehan Brunetf dit Le P/Varrf, condamné 
cûm:ne voleur, lanoit et pillard, est mis c» croix de S;"inl- André; 
ou lui rornpl les bras, l(;s j;uni>es el les icias. L excculion, qui 
eut lieu sur la place de 1 El:ipc aii-Yiu, fui la pieiiiièt e de ce genre 
qui se fit à Troyes. Sopplieié à tfois Meures, lehan Bnmet viftlt 
eocoïc X be«m d« aoir. 

42 Avril. 

I5S7. — GoMinuation, en vertu de Iettre»*pal6trtes, du prélève- 
ment des octrois de Bar-siir*Aulw, pour eamUen des fortifl- 
cuieas. 

li Juin. 

1557. — Les udminishaicuis des hopilaux de Tioyes sont éta- 
blis en vertu d uu arrêt des Grands Jours de Troyes, rendu en 
1556. 

9 Décembre. 

i537. — Le doneeur de la tenpéralore avait été si soutenue que . 
des feuilles nouvelles se monlraient aui ariires. A Tépo^ue des 
Rois, les fèves étaient levées. 

22 Mai. 

!5'^9. — Ordonnance de François I", qui ordonne la conserva- 
li I] thi hols de c!iâlaif;nicr, conune franc-bois à resserrer pour 
bàiir. Un sait Que peudani lonptomps on a crn qne les charpentes 
des anciennes maisons de Tntyi s cl des c<)iiii)ies d églises étaient 
en cliàiaijrniiT, c'élail une erreur. Le cli5taignier n'e.vis'e, à pro- 
prement palier, dans aucune cbarpeule aucieune; tout est du 
chêne de différentes espèces. 

ii Juin. 

— TTn enttirat à celle date indique qn^anfèrienremenl le 
liant du faniiourg Croncels portait le noni de Gagne-Petli. 

i*' Juillet. 

1539. — L9 ville fait faire à ses frais les rognis dn voiisean qni 
passe le long des murailles des Pèrés-Corddiers (m Cordé), sup- 
primé lofs de rétalilissemeni du canal. 

i" Novembre. 
1550. — Pierre Piiliou vient au miuide à Troyes. A M ans, Il 
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étiH iTocat aa Parlement de Paris; il devint biilU de Tonnerre, 
proooreur-gcDértI de le C Nid w eoiwifelne envoyée en Go jeune 
«nlfiil; pfOMiwr.|géiéral, M ebeU iIb llinii I?, dinstalffl- 
ÀMoa farinée e» tyuend^nt laiénniondv tolflpi«|il* B etiût lir 
iHfé, #n proât d'EiiMaehe de Ikegriiny* 1% <|i«f9i df procvrar 
M^B^rJement raiMioblé ii Gb^ous par fleuri iU» etqii»«il Muni 
fenpli iee foocUons ^'lleari IV Ink avait coDfiéef^ il red^iânl^»- 
ple avocat au Parlement. Ses ouvrages de droit, d^ iUlAnttiire aa- 
cienne, sa collaboraiion à la satire Mcnippée, etc., ont immortalisé 
son nom* Pierre Pithou monmi à Nogent-sur-Seine, dans le châ- 
teau de Bernières, nppartensnt aoi abbés rie Vauhusant, le jour 
anniversaire rie sa naissance, k i*' novembre 1596, h 57 ans. Son 
corps (lit déposé dans la cha|M!Ue de la Passion, aux QojMmtSp 
aiyotird'liui les Prisons. 

«7 Avnl. 

15i0. — WnombrfMnenl des fleft ôl arrière-ftefs dn briflHage de 
Troyes, mouvaui du toi à cause de sa grosse tour, fourni par Noél 
Cûëffart, lieutenant-générai. 

l*" Mai. 

1515. On fiiltàTroyes la montrç (l*jM)ilonce ave^ p^f^çonpeU 
de la DkMerie de la Vengeance de Notre-Seigneur Jésuë-Christ, 
Invités au prdne dans les égHsm, l-^ler ehercher des rôles, ceux 
qui se reniaient yne vocation dram^Uque^ allèfe^ préiitr l^ur 
concours anx oifanisateiQis du mystère; ce fsçre de (traîna, qq^ 
riq»pe11e la féerie d^aiijonrd'lioi, fut répété avec inçtrumenu de 
musique, tambours et Irompc te^ Après quinze jours d*appréis et 
de répétitions, la représentation fui donnée. Cbaqufi spefiUil^ 
|iayait iin dtnm^* meo^e mpnnaie d« Vépoque. 

42 Juin. 

i 540. <~ La chaleur est stiarle <|ne les moissons sont en eoniB 
4éa In cpmmenoemiM^ M mis. 

à Juillet. 

1540. — On représenta «I Tartf^s la (in du mystère de la P^en- 
geqnce. On s^dt que ces fornil fiables sj^ç^li^ SQ proloinjQjMeoi 
IPiiveaV.pw4jU)t plu« ^ i^uU^ji^ura. 

11 Août. 

1540. — T.» cbaleur a^ait éié d fotie que Ton commence à 
vendanger d;ài)$49$ envkons de Itj^^ies. 
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28 Août. 

1940. On fliil à Troyn ie» montres de la Ùimblerie du j«u 
de M. Saint-Loup. La représentation se poursuit pondant trois 
dimnnches, et le droit d'outrée, eu dedans des iKurrières, esi fixé 
à un liard par personne* 

15 Octobre. 

1541. — Un incendie défrnii de fond en comblé fégRse du 
couvent des Bénédictines de Foici* |^ès Xroyes. 

1542. Le roi François i"*' se rend à i^abbaye de Larrhour. 

12 Juillet. 

454?. — Jehan Vernier et Vaiiierin-Vrîntorin , mrîîfres tiiaçons» 
dressent le devis d*ttoe partie des constructions à exécuter à Vé* 
glise de Gbaource. 

3 Um* 

IIM, ^ Oimnieticeineftl» Tr ny«$, du g Aad MIMr »rti<wn ié > 
par le pape FM lll, pmt nrtMcmef fil poJx Mie Fnm^ t*" êf 
Charles-QujDt. 

27 Mai. 

1513. — Il est décidé de nouveau que le<^ ecclrsiasliques de- 
vront Gontribttûr aux dépasses nécâssUée& pac les tbrtiûfiatioQs* 

27 Juin. 

1543. — Récepiiori «le la dépuiaium des trois carpsde laviUe^ 
par Louis XIV et sa mère, k leur passage k Troyes. 

Aotlt. 

1543. — Transaction entre Jean rit^ NJosgrifoy . prévôt de 
Troyes, et î'éghse de Saint Frohert, afin di^ compléter la fbmiah 
lion faite, en 1520, par Claude de MftSj;rigny et Catherine Acarie, 
sa première femme, d'une chapêll** ei d'un chapelain a Sainl- 
Ffoberi . 5 arpents de pré, une maison et diverses sommes d'w- 
g«^t, servent de dotation à cette chapelle. 

1543. — Le duc d'Orléans est nommé gdtiverneur de Cham- 
pagne et Brie, au lieu du duc de Guise. 



8 Octobre. 

1543. — On désigne des <!« pilles pour aller complimenter M. ïe 
duc d'Orléans, nomme gouvcrucur de Champagne, »u lieu de 
M. le duc de Guise. ^ 

!• Février. 

I5U. La Tille établit 4|«e la plate-rorme (fortification) de 
Belfroy en àupatrimoifie de la eomnaoe. 

8 Mai. 

1544. — On construit on pont sur le bonlevani de Notre-Dame* 
en*Isle* 

2 Juin. 

1541. — Four la mise en défense de Troyet et Tapprovisioii- 
ncment de ses arseoaox, des canons et des boulets sont amenés de 
Paris. 

Ladèmoliiion de vin^i tours est décidée, ce sont entre au- 
atitres celles de Saint-Michel, Constaatin, Saiui-Eloi, et deux voi- 
BtneSt Saini-Louis, Annibal, une tour carrée, Sainie-Anne, Saint- 
Âveftiin, Saini-Âii^usiin, lIcclOTiSaiuulUttiieu, Sainl^oupt Sainl» 
Pierre, GiMiefroy de Bouillon. 

49 Juin. 

45t4. - - On cnnstnîît If houlevmrd Snînt-Anîoîne qiiî se trou- 
Taiten face de la grandt^ me de SaiiiiMariiu es-Vignes. Dans les 
jours suivants, on décide I t eonslruclion des boulevards des Jaco- 
bins, des Cordeliers, de Suiiii-Jacques, de Groncels, de Noire- 
Dame- en-llie, et de la Rioteuse. 

30 Juin. 

1544. — On fixe les couletirs des enseignes de la mîllco bour- 
geoise. Ces enseignes, au nombre de douze, sool iucaruat, blan- 
ches el bleues. 

27 jQin. 

f844. — Injonction est adressée à tous les propriétaires de 
couper les baiesy les Tignes,^les arbres, de démolir les murs de 
€l6ture,eic., jusqu'à iOO toises (SOO mètres) do bord des fessée, 
dans toot le circuit de la ville. Tnuies les plantations entre 
Tffoycs et le couvent de Montier-la-Celle feront rasées quelques 
fours après. < 
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1*" Juillet. 

1544. PriM drames des habiUnta 4« RtHy-Sainte-Syre., 
conire les chanoines de la caihédrale, qiii Toulaienl enleTcr h 
châsse de Sunte-Syre et rapporter à Troyes* 

4 JuiUet* 

4 544. — Tons les srbres, dspuis les fossés jusqu^à Mon(ier-la- 
Celle, sont absltns pour eonnplèter les oiesures de défense prises 
par Ja Tilie. 

i& Août. 

1514 » Le psin blanc vaut à Troyes 8 deniers toureois la 
JWre (IS deniers falsanl no son). A la même date» 1847 el I8S3, il 
mil eofiroD 20 ceotimes. 

16 Août. 

1544. — Le nombre des capitaines-qosrtenlers de la milice 
bourgeoise est fixé à quatre» nn pour ebaque quartier» ayant le 
droit de choisir son lieutenant, trois enseignes, et com mandant 
550 hommes, cr ^ni donnait en permanence un effectif de t,4<iO 
hommes de milice k Troyes. 

80 Août. 

15ii. — Défense de sonne»* le* cloches de la ville pendfint îa 
nnii, si ce n'est sou^ in diieclioQ de deux membres du corps de 
ville, déN'guô»^ à cet effet. 

On établit un guetteur au clocher de Saint-Pierre, en vue des 
ennemis qu'on s'aliendait à voir arriver. 

27 Octobre. 

4544. — Teslaiiienl de révêque de Troyes, Odard Hemaequin, 
qui fait plusieurs donations impori autos aux différents couvents et 
établissements religieux de Troyes. 

li Noyembre. 

15ii. — On s'occupe de la construction du broiichis du 
gouffre. 

— La douve des fossés d'enceinte est déteràûnée^ on ia fixe à 
30 pieds de largeur, au minimum. 

Ift Novembre. 

iS44. — Mort de l'évéque Odard Uennequin, né à Xruyes, et 
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aîné anï Balzac-d'Entragues, Bri< liaulcau Nangis, Nicolai, Molé 
(le Blaac-Mciiii, <Je Mauroy, clc. Cet cvéq.ie déploya une grande 
énergie, et fit ce qn^ii put pour combattre le prviesiauiisaie par 
U» armes qui poovtieirt le mlem le taloere» e'iil-ih^ire pv ét 
louables efforie ei par tfet actes de généroslié. 

aO AvriK 

1548. Ifieefn-le-TÉrtief eei nooMAé ewMlevr de tat «otrto. 

29 Join. 

1545. — Chapitre général êm Mm Wnenii oa Gordeliers, à 
Tf oyes. ▲ tel 40 lima seal dMinées fsr le fille. 

6 Septembre* 

1545. — Les chalears de Pété avaient été si fortes qu'on oom- 
mence à vendanger dans la fannlieiie de Tro|es. 

7 Décembre. 

I54S. — Entrée dn dne de Nerers. La ville iMelde qu*il l«i 
sera fait don de sii coupes d^argent. 

il Décembre. 

1545. Le due de Nevers refuse ie présent de six coapee 
(^argent que la viOe avait décidé de loi oflHr, snfvant délibéntioo 
du 7 décembre. 

i6 Décepdbre* 

1545. — On décide que quatre capitaines, nommés poué H 
circonstance, conduiront av-devanidu duc de Nevers, lors de son 
entréCt eliacun 1,200 bommes . 

19 Mars. 

1546. — Ou refbse an Cbapltre provfndal des lacoblns la ib- 
cnlté de tenir ses séances b Trofem 

8 Mai. 

4546. — Huit députés sont envoyés par la ville de Troycs pour 
foire foi et hommage au roi Henri II, ^1 fenii és aneeéder à 
François I^. 

96 Septemb#fc*, 

tâi6. ^ Les ebinirgieus de As Sanfé^ étabiissemeDt pul>ik et 
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lÈinrieipàl <|rt« remplace la T^f rcttn, p^fç fîr h Tmif, iônt d^cînrAs 
dispensés de/aére «m eA^-d'onctw, à leur ioviitt^ povi étfmàf 
maîtres. 

6 Mai. 

1547, — Les trois frères Gou^elot, , maçonsi deoieiiniii I II 
Cbapelle-soiis-SeTenay, passent mmlié «vee les priodpsiii Uiôii- 
reors de la commiiDe île Maisons, près Cbaonrce, poor faire dWera 
travani de reeonstnictiott et éô réj^mion à r^Use, koyennant 
4fO livret ifinniQli».ou ft* ifiem aeHieUa. 

S3 Mai. 

4Sé7. — U 9e*^iwnigeUiriHedeTr9fisatkidépaapli«M 

médecins et les chirurgiens appelés à rilôtcl-de^YiUty peiNT élifta 
on médecin en chef, chargé de la direction des secours à donner 
aux pestiférés^ otioisissent un ttlééechr de Sainia-Savino« nommé 
UmoFotte.' 

16 Septembre. {Date du jour inc$rtaine.) 

1547. — î.cs chanoines de la cathédrale autorisent ceux qui 
voudront bien le faire, h placer dans l^s nicli 's du j^taildes sta- 
mes de& ^tuUie^évaogéiiâles ou des dociearsw 

2 Décembre. 

1547. — La vicoinie de Troyes, adniinisiralioii fiscale en grande 
partie, et ies dro)ts de minage ou demarohés sent reconnus ap- 
partenir k la commune de Troyes. 

1547. — Inondation iréncrnle dans le quartier-ba<^ de Troyes. 
On est oblige de parcourir le laubonr^i *înint-,TarqTies ( ii nacelle, et 
tous les jardins qui s'étendent du côte de Chaillouei, de PrcîïP, 
des Tauxelle<;, du Pied-de-Coebon. L*enn s^éiève de deux à trois 
pieds dans la rue du Bois. 

47 Janvier. 

1548. — Date de la suppressloik des conseillers dû présidial 
récemment créés. 

6 Unu 

I8I8« Le go n faraenr do Champagne et an feno entrent 
dans h viBo de Troyes. 

7 Mai. (jNin aiwrertii ) 
151». ^ Lettres da roi Henri II, AiBaléoà Tnyoip «éiil^ éê 
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profit du Chapitre Saint-EtieonedcTroyes, teigoeordeGUIaunioDi 
ea Bassigoy, deux iaires aunueiles. 

9 Juillet. 

1548. — 11 demeure élnhli qno In pont Ferré (rue delà Cité) 
app.iriieiii à la ville ei uou à i evè(^ue, malgré les prëlenlious de 
ce dernier. 

16 Août. 

It^lS* — En eiécQffon d'une déUbératton antéHenre, qui anto* 
ritail la priie d*ean de, la "Boode-Geodrel, on prescrit le ravale^ 
ment de TouverUire, dans le cas où cela serait oécessaire. Les 
liabUants sont tenus à l'cntrelien 4e la ehainsée de Preiae, k titre 
de compensalion. ^ 

21 Août. 

1548. — Date d*nn contrai qui aliène les droits de fiiree perçus 
dans la viiic de ïroyes au profit du maire ei des éciievius. 

h Janvier. 

154ft. — Date d'un marché passé entre le Chiipiiro de la collé- 
giale de Saint-Etienne .de Troyes et Don ii iqiip Kecoiire» dit le 
Florenlinf et Gabriel de le Fandreau, sou gjiidre, demenrani à 
Troyes. Dans ce marché sont stipulées les conditions de la con- 
struction d^UD jubé de pierre destiné à occuper la place de l'an- 
cien julié en bois. Reeoare et Faiidreau s'engagent à leminer ce 
travail pour le jour de Piques 

S4 Février. 

1519. ^ Onwim de rune des Mrea de GIffawneat, village 
dn bailliage de, Chanmoni en Bassigny. Cette foire» octroyée par 
lettres do roi Henri II, rendnes en 4516, afait été soittcilée par 
le Chapitre de la eoUégiale de Saint-Etienne, seigneur de Giffaii- 
moot. 

13 Mars. 

t549. — Empêchement est noiifié au gardien des Cord*»liers de 
passer outre à la construction d'une chapelle sous les galeries du 
cuuveut. 

24 Juin. 

1&49. — Ouragan, suivi de grêle, qui cause dWreux ravages 
dans les environs, surtout à Vaiides, k Clérey, il llontiéramej» au 
Masnil-âaiot-Père et à Géroadot. 
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15 lanyler. 

1550. — Jacques Millon, menuisicp, demeurant h Troyes, passe 
mariliéavec le Chapiue de S lim Kiieune pour faire le fut (bftf- 
fei) de l'orgue, fournir les bcns, les Uiiler, ies monter, ei pour 
exécuter toutes les menuiseries. 

Le même jour, François Mainfroy, inaislre facteur ti orgues, 
demeurant à Troyes, iraitii également avec le (liiapiire de la col- 
légiale pour déplacer le jeu dont Uilloa devait faire la menui* 

série. 

Le nom deTi^rtisian Milloii oi celui du facteur Maiofroy $e sont 
perpétués jusqu'ici dans la ville de Troyes. 

Août. 

1550. — On fait à Ti (n ns les montres (annonce ou parade) du 
jeu {de lapiècél du sage Salomon, qui fut commencé le dimanche 
uiruil au oouf ent de Saint- Antoine. 

il Septembre. 

f 550. — Le «ontrôlenr du receveur des deniers de la Tille est 
rétribué k raison de six de deniers pour livre de droit. 

6 Janvier. 

1551. — Le Chapitre de la cathédrale de Troyes décide que la 
base du clocher qui occupait» avant le grand ioesndie de 1700, lé 
eeutre des iraissepis, sera rafltenaie par des poutres butantes. Ce 
elocber» de très-hautes dimensions, élait sans eesse agité par les 
suagana, et fokiail a p p fé h e nd e r une eatastmptae. 

8 Février. 

!551. — Mort (le la femme du lieutenant-général. Un service 
solennel est fait à cette occasion. 

S Mars. 

lo51. — On enjoini an\ charpentiers de Troyes, et autres oo- 
Triers de bl^iimeuis, de se trouver aux incendies, porteurs des 
outils conveuables. 

— La polioe de Troyes enjoint de taire des paniers h incendie 
ao lieu de seaux de cuirs dont on se servait. Aujourd'hui on 
refait des seaux de toile et de cuir au lieu de paniers d'osier. 



I» 



1^1. — Le Conseil cie vitic fait présent de êin chevaux, au duc 
dé Mivm, jtoor ie transport de son bagage. 

15 Avril. 

1551. *— insttttitioil d un l éreilleur de niiil par la mimicipaïïté 
de TiToyes, qui lègie la loi luule dout le réveiileur doit bê aervu*. 

6 Jaillet. 

4551. On per€6 la nie qui conduit du Tanneries aux Ja- 
cobins. 

« 

8 Sqptembte. 

J55t. — On rappelle l'ordonnance de saint Louis, pour dé- 
fendre lei cabarets. L'assemblée te prononce ea faveur du maio- 
tien des dèfentet. 

4 Septembre. 

I55i. Une ânm6Be générale est ûniKwée et anioriiée par 

lefires patentes. 

S7 Novembre. 

1561. ^ Le roi Henri It éitfîl àfà Cftapitre de Troyes pour Ta- 
wlir de le diopanna leeeitie à AbIoim Carfneiele, nemné 
é«é({nA de Troyee» dé se bire eooper sa lenB** barlMi sels» la 
ceaume de TégKse de Trwmi Le rot dMire^ émm «elle leltrt 
datée de FentaMMew, quMf a l'isteaiio» dfempioyer CarracSete 
à nne ambassade, ei ^% «si néeeMdmfw an tabeseit c«h 
servée. 

5 Décembre. 

If^^i . — Pour l'entrée de i'èvéque de ïroyes» les notables sont 
invités à se joindre au cortège. 

^ 500 livres sont eraployéeft piftr Caire traTaiUer les pannes 
valides et les incaUdes, et penr donner de l'onvrage nus euvriers 
qui en nmnipient. 

12 Décembre. 

iiCH. — BMrèe solefinêlle de Pévéque Garradota^ nouvelle- 
nmt appelé an siège de Troyes, et qui pins lard devait donner 
le scandale dîme npesiasle écbinnie. 
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Si Mflembre. 

1551. — Marché passé enlre le i^Hapiire 8aiiu-Klicnnc de 
ei Fraoçiiis Des OUiicrs, faciour <i'orgiie&, ualil «k Lyon, 

établi à Troye». De» Oliviers doit construire «n jeu éo9A Jamoaipe 
sera faroie de tnyaux aussi gros que cma de Porgue de Sainte 
Genevièfe «le Paris; il fera «ne lifwe-méeanique de saint Etienne 

deux ^rmmtf^'^^f^ dwciui w Pmsti^ iMPiine poiM- lapi- 
der le saint. 

I8$l. u vMt du jQi»r xle No% le ville 4e Troyee fawalt 
m-èsçnt ajnx tfna e^ aw olBciem lie vjUe 4e iw^hei en fl'Jlvj)iiocra> 
jboisep» 4m Ilw4ie le ttonyali de miel). 

16 ÂTriL 

1552. — Lcllres palciitcs du roi Henii 11, conlinuanl pour six 
;|QS 1^ i^fifi^pjLiou Ue$ octroi^, U^al i«i proil^U âui vir ai^ fcirii- 
fieations de Bar-sur-Âube. 

i3 Juin. 

1552. — Mort tin cli^iioiiie Jeiiau Collet, ulUcial (Je Troyes. Ce 
prèue parvieiit, à fofce de persévérance et saus auUcsTessourçt^iii 
que celles que lui fournisseni des quêtes faites dans différentes 
provinees» à édifier comj4MeieMl-^lî|e de Saint>llartin de Rn- 
milly-les-Yaudes. Il passe cinquanie-eiz ans de sa vie à l^acoon- 
jffisanneai de oeite Mvre. 

'S JoHlet. 

i552. — Ea vcriu tl une tisarnsaeiiqp, les sureaux de la Grande- 
Puiule, près de Saint-Julien, sont à la charge du Cltapiire de 
de Saint-Pierre^ sur soixante pieds, et à celle de la ville, pour 
Tingl pkda. 

93 Août* 

t35â. — Le pain blaua.dcixu.meui Viiut ^ d^iexs la Jivr.e., jfiij. 
exorbitant puur l'époque. 

1552. — L' s habitants de la rue de la itiHUierie^loai tenufr de 
^^dar ijt poirle quà £ime lo qiMcU^r. 
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6 Mm. 

1565. iM ptètm m Im clMMliMt di GlHfiira de la cubé* 
.Me Mot appelét à eoatribtter el à deener leur em relelif esMit 
•os répenAiaot à Aire eux poiie comBuoi de Tvojes. 

23 Mars. 

1555. Il eil décidé qae le» sergents de Técheviiiage porieteot 
des robes à la livrée de la ?iUe. 

S Avril. 

1555. — Simon Le Clerc est nomme greffier de Téchcvînage 
en remplacement d'Antoine Boyau, décédé. Célait, avec le ca- 
ractère d'officier public, l'emploi de secrétaire d*^Qjourd1uii. Les 
éeritores do grelÛer avaient une valeor aotlieDtlqae. 

16 Mai. 

1553. — Les Cordcliers soiu oxcriipiés de payer l*entrèe des 
vins desUnés à leur cuu&ummaiiun. 

9 Août. 

i e=> >i. — Les villes d'Srvy et de Saint-FloreoUo sont réunies an 
bailliage de Troyes. * 

9 Septembre. 

1Hr>i. — PcTidant la nuit, les staïues et les sculptures qui dé- 
coraiciji le cimetière de Nulre-Dame-aux-Nonnaîiis ei auire» licul 
sont biisees. On lait, en expiaUoa, une prucessiou générale* 

ii Juin. 

1555. — Le Conseil de ville accorde aux arqnebusiers une 
somme de 40 livres dcslinée à celui qui abaiira l'oiseau. Celle 
somme, Irès considérable, puisqu elle leprèsenie plusde700 frnncs 
de noire monuaie, étaii doiin«'(» à la compagnie, à la condiliou 
qu'elle lirerail tous les iiiiuaiicln s ei le plus souvent possible. Ou 
doit se rappeler que les arquebusiers jouaieut un grand rôle dans 
le système défensif des villes. 

It Déeembre. 

1555. — Le Chapitre de Saint -Pierre acrorde au maître de 
Tbdpital Saint-Nicolas de froyes la permission de [aire dédiw 
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* 

la ckafialle nomlleraent bâtie inr l'évéque de Chalcédoinc, k 
«mne de rstoeoce da tilulaire de révédié de Treyes, Gemdoie» 
prince de Melpbes. 

d« Avril* 

1666. — Insqe^» H ne pereti pM fofU eiitiAt de eonamni- 
cntkmt nombreneee eetre les pmpnélés privèet eîMS an Ter* 
nascs el la chaussée des Trévois. car, h celle date, Jean Le fiè« 
receveor des deniers de la ville, eblieiii la perniis^ion de faire po- 
ser une planche sur la rivière, passant eutre les Hauts et Bas-Tré- 
▼ois, semblable à celle de Nicolas Drouoi, appelée la Planche-Chl^ 
vry. Celte autorisation est accordée, à la charge, par T e Ré, de 
Tenlever, sans autre forme de procès, si elle geiiail la ii;ivi;,Miion 
du pon de Croncels. C'est cvideinmeni au même titre qu'out été 
concédées les autorisations sul)sé<iueui^. 

25 Mai. 

-1556. — Le tonnerre tombe, pour la seconde fois, sur le clo- 
cher de la cathédrale, et y cause de grands dégâts. 

9 Août. 

4556. — On convertit en seaikT d'osier, pour aider à rextlnc- 
lion des incendies, la dépense consacrée fi l'hypocras et aux tor- 
cher d'honiiêiu que i'uu donnait aux maire, eciievius ei couseil- 
ieib de ville. 

&i Oécembre. 

i55€. — Création de TulDce de receveur el de payeur dea gages 
des^iréaidiam. 

28 Janvier. 

4559. — Sentence de l'échevinage qui donne aux babitanfade 
Saint-André droil de marché rue Notre-Dame, pour vendre leurs 
légumes, et pour leurs lini, place au abords de la BeMe-CUmx^ le 
vendredi el le samedi. 

5 Avril, 

4559. — l es habitants <ie Troves sont avisés p;»!- lettres don- 
nées à Amboisv, if 10 mars, d'une roiijiiration dirigée coatre 
■François il, à ioccasioo des aiiaitcs de religion. 

9 Mat. 

1559. — Barbe de Ijtunay, abbesse de Molre-Dame-dea-Prés, 



L 
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gré let tilrei qn'dle Invoqne. 

6 Juillet 

illii. ^ Lm èabittialp éê l l w t y ^ Bt iee «wrt imposés è ^eux 

2 Août. 

1559. incendie de THèiel-Dieu de plusieurs maisons de 
JiiOgent-sur-Seine, L9 preuve de tel evièBemeiii se irouve consignée 

rinscripiion de la clocbe 8us^lidu<î daii» Je «ampaiùle de 

m 

16 Août 

im. — Mon d« Gai1laiiM4dedliDlevill6» ItailH de Tkofe». U 
du Danpliia, ii|»4(» FfM^ 1^* 

EtAtfefiéiufciaiix k M*i«p- 

i6 AvrîL 

ilM* — Mfense est faite aux parcheminiers de laver leurs 
peaux au-dessus de la ville.* te les «bfige de ûûre ce lavage an- 
dalà da Inysi» ^ ^nlU 

il Mai. 

1560. — Une émeulc, pr^vôquje par la querelle prolcstanle, 
se produit dans la r^p ^oy^^ne. Des |jiac9rd$ injurieux, des dia- 
tribes liL des proclamaiioos ince4tdiai(es #^nt jiu^ j^^^ 

15 Juillet. 

1560. — Pour éviter Il'S intrîgiieseï l'abus des influences qu'en- 
4ra}naieQl les éleciionB des comices populaires, laiiesà voix hauic, 
^s'est-ii *lire par acclamation, il est arrêté qi^e les éleciioiis dus éch»- 
vins et des cooiftâiMer^ de viUeiniropi.li^4^ar JHUels (UuUe|iafi|. 

26 .Ntnrenbre. 

tgGO. Les H^ du Ti^ésor muçQ ^a^m (aMUges de 4a ville) 
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«ont confiées, snvoii iim^ au maire en litre, et en cas d'absence, 
cetle clé doit être entre les mnins du plus ancien éclievin de la 
ville, parmi les quatre qui exercc^nt les fonctions ; la seconde cié 
doii éire donnée au plus ancien des quatre échevias anciens. 

— Décision relative au percement d'iipc rue devant aUer deU 
Grande à k Pelite-ïanoehe (c'est la me des Cornes). 

20 Janvier. 

1561. — La pesie enlève un si îjrand nombre d'habitants et at- 
teint tant de personnes, que les noinbieux hôpitaux de Troyes de- 
viennent insuiiisauis. Le Conseil de ville décide, en conséquence, 
qu il fera l'acquisition d'une maison eu ville et d'une autre dans la 
campagne pour y placer des pestiférés. 

80 Janvier. 

5564. — Une assemblée des habitants demande qu*un impôt 
soit établi sur les vendanges eniraiii en ville. On peut induire de 
cette détermination que jusque-là les récoltes des habitants en- 
traient en francbise. 

28 Février. 

' i661. — Date de la procnration du i^nd-vlcaîre de l'ardie- 
véque de Sent, au d-devant dépatés h l'assemblée des Troi»* 
Etats de Champagne, tenue à Troyes, le iO juin 1560, ayant pour 
ei^et la liquidation de» irais piécédemment votée. 

iÛ Mars. 

4561. — On plante des arbres dans la cour de l*Hdlei-de-Vnie. 
Celte plantation fut détruite, en 1770, à cause de la nonveUe cons- 
traction du bâUment principaL En dS47, le peu qui restait d'une 
plantation, renouvelée à la lin du siècle dernier^ «disparu. On dé- 
cide, le même Jour (1561), que Ton constroira un jardin du côté de 
la muraille qui limiie ia cour de la Kose. 

4 Mai. 

i561. — On décide que la montée des remparts sera fermée 
pour empécber qu'on ne continue à les fréquenter» selon rbabitude 
qu'on en avait prise. 

16 Juin. 

i561. — Une émeute éclate devant la maison de François Gau- 
lard, apothicaire, demeuranl place de iUôtel-de-Villet piès de la 
Belle-Croix. Cet apoiliicaire, railleur et caniiiquey avaiimis la plai- 

6 
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santeric au «ervice du parti caîvinisf* . m exposant uq emblème 
quioffeiisa lellenu ut les catholiques, qu'on brisa les vitres et qu'on 
voulut meure i'a|)oiUicaire eu pièces, lieureusement, Gftukrd put 
s'échapper. 

S2 ImUet. 

joOl . — ri' s députés sont envoyés au Roi, relalwemcnl au col- 
lège que l'on voulait éiablir à Iroycs. On demande la place où sont 
les prisons (place de la Tour), et l'un rappelle qu'aux KiaU d Or- 
léans trois cauonicats, donnés par les chanoines de Saiul-Pierre, 
de Saint-Etienne et de Saint-Url)aiu, ont été cédés pour les gages 
des régents. ^ 

i9 Août. 

IS61. Le lOi Oisrlei iX odirote 1 k ville la place des pri- 
sons pour 7 coBStntire ud collège, à la cbaige de foire reconstraire 
une aiiire prison au palais. Mais la riUe refuse d'aecepier ces cm- 
dîiionsy à moius que la dépense à sa eliargey pow la conslructtoa 
de nouveUes prisons, ne soil pas fixée à plus de ^alnse cents 
lims. 

12 Septembre. 

16dt. Ûe eoBStmit Taraenal des prisons pour j asettae h 
fOttdie de la ville el les salpéties, au Ben de rafsenal de palais 
qni les renfennail. 

19 S^tenabre. 

t86i. le preonrenr dee manams et liabiiinia, et TaTMit de 
la fine, reçoivent avis d*nne décisioa prise la veille» 4|«i leor 
dénie le droit d*sisbter ank assemblées ails m^j sont pas appelé». 

16 Novemlire. 

1561 . — Voici quelques passages da programme de f entrée dn 
comte d'Eu, gouverneur de Champagne et de Brie : Artillerie sor 
les remparts; — cavaliers d'honneur guidés par Tévéque, le maire 
et les devins; — * remise des defii de la ville; — présentation 
de pots de vin nowean, Tieox et dairel; — garde aorx portes ; — 
présent de confitures, jamhons de Hayence^ phiaanlîn, câpres di 
olives* 

25 Novembre. 
1561. — L*évéqne apostat Carradole tient, snr les fonte de 
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baptême de Saiul-Jean, ud enlaiu catholique. Ce fui le dernier 
acte de soa mioiâtère. Peu de temps aprf^s, il apostasia ouverte- 
ment, et dOQua le scandale unique, d'ailleurs, dans l*église de 
Troycs, d'un évêque usant de sou iafluence pour favoriser le 
schisme qu'il devait comballre. 

80 Novembre. 

1561. - Louis de Lorraïue, archevêque de Sens, ordonne au 
doyeu, au grand-archidiacre et au chantre de Téglise de Troyes, 
de lui faire un i apport sur la conduite de l'évéque Carradole, 
accubc de mauvaise conduite, de schisme et d'hérésie. 

S& Janyfer* 

1362. — La ville de Bar-sur-Seine est ravagée par les liugue- 
itots. 

28 Janvier. 

4562. — Bar-siir-Seine, déjà sacr iifi lo ?l par les Huguenots, 
est de nouveau viciiiiie des (juik 1 es religieuses* Les partisans de 
la réforme s'y livrent à une fouie d'escès. 

Le corps de Tille de Troyes décide qn^on placera, au-devant 
on an-dedans des portes, des barrières de sûreté pour éviter les 
nrprises de l'ennemi. On étai^ alors en pleine lutte religieuse, et 
chaque jour il y avait des alertes, des allaqu s à main armée, suivies 
de représailles uiAtât dA |a part de» proiyeilaatfi, tantôt de la ikart 
des catholiques. 

1562. — révêque de Troyes, Claude de Bauffremont, nommé aux 
lieu et place de Carraciole l'apostat, fait pn^sentcr ses bulles au 
Chapitre de la cathédrale. Pendant ce temps, Carraciole, accusé 
d'hérésie, est déposé par la cour de Rome, et se relire à Châieau- 
neuf, près d'Orléans, dans une terre que son père tenait de Fran- 
çois 

— Claude de Bauffremoni, évéqne de Tioyes, présente ses 
lettres à l'Hôtel-de-Ville. 

7 Avril. • 

i562. Uest pnUiéque les'HugaeDOts, professant la religion 
réformée, ne pourront être clns aux charges d'écbevins. Celle ex- 
clusion persista pendant toute la durée des luttes feligieoses, et la 



dispersion des protosianf^ lit ({uc jamais il ae te (rouTa de dissi- 
deni k la tèie de l'adiuiaibtraliQD. 

46 Avril 

1562. Une Ititte yiolente t'eogage entre les proteitanti et 

les catholiques. On bri&e les images des saints dans les rues et 
dans les cimetières situés nlors autour des égUaes. U j eat de 
graods dommages et plusieurs victimes. 

S9 Mai. 

1868. — On ftit im serrice solennel à^m-Pierre, k roocasiOD 
de la mon dn d«e de Goise. 

i Juin. 

186t. — Ordre du duc de Nevers, aux hal)it;ints de Troycs, de 
porter à Phôtel épiscopal les armes de guerre dont ils peuvent 
être détenteurs. On fait des perquisitions pour s'assurer de l*eié- 
eition de Tordre. Le Ligne et les protestants oominençaient k se 
li?rer de sanglantes batailles. 

— I ( Mirée de la duchesse de Nevers provoque une délibèraliuu 
sur ie pic^eut qu'il convient de iui faire. 

19 Juin. 

! ';6^. — Les clés de la vilie doivent rester en la possession du 
maire de Xroyes. 

SO Juin. 

1562. — Aux Etats d'Orléans, trois préliendes sont octroyées 
pour Mtir nn collège k Troyes. 

23 Juillet. 

156S. — Les espitaines de la ville sont nommés, ainsi fse le 
Boi TsYait promto, savmr : pour ciliaqae quartier» un capiiainOi un 
lieutenant et un enseigne. La nomination de ces officiers est aban- 
donnée an maire et anx écbevins. 

m 

là Août. 

ioG2. — La nomination des capitaines -quarlenîers est concé* 
dcû au maire et aui écbevins. Les officiers de la milice doivent 
être catboliqoes romains. 
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i8 Aoûl. 

. ioei. — OBfixekidiaMuloiisetlesaligiiejiieiusdeséUiULde 
la rue de to Bonrceito. 

là Septembre. 

i563. — Sous peine d'expuliloQ, le meire, les éehevins el le 
greffier de l'Hôtelnle- Ville, sont tenus de garder, sons la foi d*an 
sermeiK prêté sur rfiiangUe, le secret des délibérations de la « 
Cbambre. 

il Septembre. 

— Arrêt du Parlement, enregistré, daté du 22 août. Cet 
arrêt défend aux Huguenots de porter des armes dans rHôiel-de- 
Ville, et les exclut des charges d'ccbevius et conseillers de ville* 
En revnncho, !cs catholiques sont autorisés à s'armer ^ la cam* 
i»ague, et à armer leurs serviteurs. 

18 Septembre. 

— En vertu de l'arrêt du 22 août 1862, sont exclus 
coiniiic ili'^iiPifOls, du coFi^fil, Gnyoïi, !e Mairat, Jean le Tarlier, 
d cu il GUiude le Tartier, Pierre Perricard, Jeau Mauroy et Jean 
Le Bé. 

29 Septembre. 

• 1562. — M. de Barbezieux est reconnu en qualité de lieute- 
nant-général pour le Roi» en Tabsence de M. le duc de Nevers. 

16 Octobre. 

1562. — La chapelle Saint-Jean-en-Châtel est prise pour servir 
de logement aux pestiférés. On Mtit une maison derrière la cha- 
pele f eliiM de Saini^Blalae, et Pon nemne eetle maison la So/M. 

24 Octobre. 

4562. <— On décide qne des chaînes en fer seronl mises en tia- 
▼eis des mes pour la sûreté de la TiUe. Ces cbatnes doivent être 
fixées k des poteaui plantés dans les mes, et ferrés à eel effet. 

29 Octobre. 

1502. — Yoiei les premi^tts teatatifes d^édalrage jpablie qni 
ftiienl faites à Troyes, mais d*abord sans suite sérieuse. Le 29 oc- 
tobre 1 502, Il est décidé qne des lanfemes et des iAttndeUe$ seront 
niaee dans les mes» et qoe des préposés en aaioat soin. 



i 
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S9 Février. 

4M. — Les jugetetletminlsdatilNinddel^Teidenii^ 
dent la créilioo d'un premier cobmiI, ou prèrideot. 

SO Mars. 

4965. — Veisire Jte Umoj , coiiB^ller en réiection de 
IVoyes, est nommé peur commander les bourgeoli iront à elio> 
ni an-devant d« toi GIttriea IX, lora de ion entrée li Trayea. 

S5 Han. 

1565. — Vers sept bevrea dn aoir, la nuim de lean de Mei- 

grigny, président au bailliage et siège piéaidlat de Tioyes, egt mite 
an pillage et saccagée par soite de la querelle bugaenote. A titre 
de représailles, les soldats forcent les prisons où se tronfaient en- 
ferroés piusieors calvinistes; quatre on dnq de ces malheorenx sont 
massacrés, 

— Ko. même jour, le corps du doc de Guise, aisaisiné au siège 
d'Orléans par Polirot, gentilhomme buguenoi, traverse Troyes 

k deux heures de raptès-midi. Ce passage fut évidemment cause 
de l'émeute dont la maison de Jean de Mesgrigny subit le contre* 
coup. 

37 Mars. 

4665. — La ville décide qo*e1le dontiera aui officiers dn roi 
Charles IX, quand il entrera, dea piésenis semblables beeom quf 
avaient été donnée anx effidera do roi Henri II. 

— On fiiit à <^aeane des églises collégiales^le Troyies ia demande 
d'une prébende destinée h la fondatlott d'un collège. 

30 Avril. 

4605. — Une requête est présentée m Boi^ afin que les ttn» 
gnenots ne puissent foire leur résidence ni à Troyes, ni dans les 
faubourgs, ei pour qu'il soit défende d'exeroer leur religion, h 
meta At oinq on six Ileaea b la rende. 

« 

9 Mai« 

4663. — Claude de Banffremont, évéqne de Troyes, est sacré à 
bi cathédrale par révéque de Itègrepont, assisté des évéqoes de 
Lnngna et de Poitiers. 

33 Mai. 

4663. — Proeèa-varbai des devoirs rendus à Claude de Baulm- 
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nmnt, évéqne de Troyes, par lel bmns de la Crosse. (Voir à la 
date do 4 mai 1376.) 

9i*Mal. 

15G3. — L*évéqae Claude de Bauffreinoni lient \w synode pour 
connaître les curés de son diocèse et remédier aux consét|uences 
de !a conduiic de Lairaciole, prince de Melphes, son prédéces- 
seur. Evèque catholique, Cuiraciole avait lait du proleslaulisme ; 
é'élait fait proclamer ministre des sectateurs de Calvin^ et avait 
parlé dans les prédies, et encore k réféché» contre le catbolicisipie, 
au grand scandale de la popoUtlon, qui le dénonça et Youlai le 
chasser. 

Les évéqnes de France demandèrent hautement iioe Garradole 
fàl déposé. L*évéqae apostat n'attendit pas les suites de ce soulè- 
vement; n quitta révéchéi laissant le diocèse dans des conditions 
trè»«mhanassantes. 

37 Mai 

i !5nô. — T a municipalilé, k laquelle la garde de la ville est con- 
liée, niel deux iiommes à la loiir S;nril-.TacqiifS, dfux sur la tour de 
la Madelfiue, et deux sur ie i^puiiiVK^ dp Guise, ou lour-Boileau» 
pour faire le guet. 

h Jain. 

1563. ^ Le pont degTsmsset est abatta,^aadttatles guerres, 

sur Tordre du maire et des échevins. 

8 Juin. 

«565» ^ On vole le pensent q«i sera ùdt lait de l'entrée de 
Bft. d'Aomaie. 

Prise de TiyeBenva4'Archevéqae par les Huguenots. kHê en 
est donné le lendemain aox habitants de Troyet. 

15 loiii. 

1565. — - Nous avons déjà fait remarquer combien autrefois les 
habitudes étaient extérieures. Le pavé de la rue était envahi par 
àes sièges, des jeux, des embarras de loulè sorte. On y Jouait sur- 
tout aux quilles. Les eonséqueocee de cet amusement n'étalent pas 
toqjours de nature ï divertir les passants. Il fallut l'inlerdire spé- 
cialement. 

i« Juillet. 

1563. — tes liabiiants de Troycs (1( p iscut les armes, dont ils 
eanl détejileurs, dans ie couvent des Fères Gordeliers. 
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i*' Août. 



lo65. — L*ordre municipal des pr«^séancfs est ainsi réf;lé : Le 
plus ancien des maires prend la lèic, ci sw( ( essiveiaeut sefl rem-- 
plaçants, enfin les échevius, puis les cunseillers. 

» Les saveticts sont autorisés à étaler leurs marchandises, les 
jours de marché, depuis le coin de la Belle- Maison, rue de la 
Pierre, jusqu'au coin de relie de la Tvle-Sofre faujburd hui la rue 
de 1,^ I.ini <ce). Cette latitude implique ua uoiolure coofiidérahle d« 
marcbands. 

6 Septembre. 

1503. — Arrivée des députés ^nx Grands Jours de Troyes. Le 
corps de ville, les e;»piinîne«;, lit ni» nanls, ensrifl:nes, bourgeois et 
notables, vont au-de\anl d eux à cheval, procèdes de trompelles. 
Les ma^isirau et Ip b irre.ui, précédés par les serefents-royaux, le 
bailli de Troves et beaucoup de nobles, vont également recevoir 
' les députés qui reçoiveMt les présents d'usage. On avance jusqu'à 
Saint-Lyé. 

7 Novembre. 

4oG3. — Edil de Charles IX qui institue les juridictions consu- 
laire^ (tribunal de commerce). Troyes est Tiiue des quatre villes 
de toute la Champagne auxquelles Tédit accorde le droit d'avoir 
une juridiction consulaire. 

19 Novembre. 

— Au passage de Charles IX, le maire et les échevius 
présentent requête au Roi pour empêcher l'évéque de Troyes, 
Claude de Baullreniont, d'aliéner le cliàteau de Saint-Lyé comme 
il eu avait rintention. 

7 Décembre. 

4563. — On nomme pour porter le ciel (le dais) au-dessus dn 
roi Charles IX, à son entrée, François de Mnrisy, maître des eaux 
et foi (Us; Odard de Marisy, conseiller- trésorier de Taumône; 
ieliau Veatier, et Pierre Daubeterre le jeune. 

27 Décembre. 

1563. — Le présent à offirir an roi Chutes H, à son entrée» 
doit être domé par laiUe du maire en titte, etlea slenra Jaoqnes. 
Dnraet, Jaoqnes Veitier, Français Format ei Pierre Ugns» Imnr' 
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geois, sont choisis pour remplacer les quatre délégué» uumméA 
par l'assemblée du 7 pour porter le dais. ^ 

29 Janvier. 

1564. la Tille de froyes établit an marché public aux porcs 
. dans la rue du Bois, an-devant de la maison de ville des Chartrenx 
de Croncels. On voit par là ce que la clôture militaire acenmolait 
l^eeaaaea d'iosainbrité et de malpropreté dans l'Ultérieur, 

12 FéTrier. 

i564. — Le mtrdié aux oiseaux est MM dans la rue Menfe, 
àDsot de rBôtel-de-l^e à la me Moyenne. On ?eit que ee.dégfr* 
lement, bien insnttsant» n'est pas anden. 

SO Mars. 

4864. — Les hôpitaux, au nombre de trois, se réunissent pour 
le soulagement des pauvres. Celait l'hôpital Saint-Nicolas, celui 
du Saint-Esprit, et le grand Hôtel-Dieu. 

23 Mars. 

1564. — Charles TX et Catherine de Médicîs font Ipf^r entrée à 
Troyes. La milice bourgeoise, des compagnies où tiguraieni des 
sauvages, des salyres, des cavaliers, les ofticiers municipaux, les 
consuls, réchevinage et touii's les auinriié^ de Troyes se trouvaient 
dans le coriésre. Des i)aniiieres, ou l'on voyait des soleils, des figu- 
res de Diane, les armes de France, d irniiiaiem la fo?ile. A la porte 
de Bellroy, Charlemagne, la Victoire el Miiiervr étaient repré- 
sentés. Devant l'hôtel des Trois-Ttles, ctait la trance au iniiieu 
des iropliees; la Justice et la Piété hguraient au Marché-à-Bié, 
devant le Bon- Laboureur. Saint-Louis se voyait aua? Qttatre- 
Vents, ainsi que Minerve et Dallas. Une pyramide s'élevait devant 
iiiùiel-de-Viiie, etc., etc. Le roi descendit àTévécbé. 

30 Mars. 

1S64. — Charles IX, alors de passage à Troyes^ fait la Cène à 
Févéché, et lave les pieds à treize pauvres jeunes enfants, qu'il 
sert à table. Catherine de Médicis, qui accompagnait le Roi« en 
fait anianl treiae jeunes filles. 

i"^ Août. 

IM. — Date d'un acte de prosAdore eentenant ItennératiiMi 
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ét$ terres ei mooyances de l'évéolié. Cet droit» sont .cootidé- 

13 Novembfe. 

id64. — Le graud-prévùi de < huapagnc esl tenu d'amour 6a 
réfiiiieuce à Trayes, son greffe ei ses arebives. 

12 Janvier. 

4565. — Vol cootidéral)le« eommis à Saiot-Urbain deTroyei. 
Une croix d'or pesant umatra, ime mil d'argent de treize miirci, 
un calice de vermeil et une ooiipe rtireat enlevée de l'église. Deox 
des voleurs furent découverts en 1^74, et soumis au supplice de la 
roue. l*en(Jaiîî plus d'un siècle, la veille do Saint-Urbain, le peuple 
joncha d(; glaïeuls le seuil des portes de ceux qui desceadaient 
de ces criiaioels. 

17 H«. 

1566. — Le cftlléjçe est éiahîi en l'hôtel où pend pour enseigne 
la Licorne. Jean Hegnaiili en esl nommé précepteur. On sail que 
la Licorne était sur rempiacemenf de la gendarmerie actuelle, 
qui remplace Tauciemie congrégation. 

30 Août. 
1665. — Grande Cunine à Troyes.' 

4 Octobre. 

1165. — n esi constaté et reoMiira que le puits eilstaot près 
4e régUse 8aiiii4^]is doit dire enireteon psr les marguilllefs de 
b psroîsse« sans gii'lls iSMseot coiiliilNier le voisliiage à la dé- 



12 Novembre. 

1565* Les admlnistsateurs des bdpitaox sont reconnus avoir 
la jostice el la contrainte relaiiveni«sil aux contributions de l'on- 
minep aux paniiions à infliger aux pauorei d^ieéUe, bélUret et 

26 Décembre. 

1565. ^ Lettres patentes du Roi, qui ordonnent la constructloQ 
de quatre moulins à vent sur les boulevards et la plate-forme de 
la ville, et d'un à eau dauâ le^ fossés entre Beàfroy etle booleTard 
M9k4MêUÊ{^mëm et Pmne-tf eiive^« 
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22 Avril. 

i566. — Les propriétaires des maisons de la rue Newe^ dXiM 
des Boucheries à rHôtel-de-Ville, soDt tenus à Tentretiea do 
pivé, en écbaBf e du droit de rae et de sortie sur la rne. 

16 Mai. 

IM. — La mardie k tenir dans les assemblées publiques par 
le maire, les éebefina et les eenseillers de ville, est fixée par or- 
die de corps et d'ancienneté. 

29 Mai. 

1066. — Une cherté excessive de blé engendre nne grando 
gène depois le commencement dn mois^ on craint la lamine. 

5 loin. 

1866. îl ne parait pas que Troyes ail jamais obieûu grand 
résultat des mesures rclati?es k Tali^nemeat, ou en peut juger. 
Le 5 juin 4566, on décide que les alignements ne seront plus 
donnés par les maçons et charpentiers hors la présence dn maire 
et des éeheviDS. 

— Le même jour ei la même année, défense formelle est ftdte 
de bâtir ati-dessus des rus et des ruisseaux qui traversent 
Troyes, si ce n'est en laissant à jour, au-dessus de grands rus, 
une largeur de six pieds, ft sur les petits, d*au moins quatre 
pieds. Cette défense a été singulièrement observée, à eu juger par * 
lâ simple inbpecLiûa du paicours. 

13 Décembre. 

15GC. — Pour la première iois, la ?iile envoie des aiidouilielies 
en présent à ceux qui $oul chargés des îtfîaires de la ville à Paris. 
On voit que la réputation des andouiilettes de Troyes date de 
ioin. 

23 Décembre. 

1166. — Permission est donnée psr le CbapHre do SainMJr- 
bain, aux gonade In paroisse, de s^haMBet on pastonreaix, et do 
Ikiie gneigiBes réjonlBSaaoes à Matines, mais sans aeandaio. 

10 Janirier. 

iSMI. — Fanr éviter les dangers qu'oifrafeiit les ai^tatlons et 
' ks goenes 4o religion pov l'appmlsionnonieKt do la tide (loi 



moulins à eau étant menacés de destruction), le maire et les 
MieTins permettent d'élever des monUDS k vent tories remparts * 

21 Janvier* 

1567. — Le nombre croissant des msfchtnds étalagistes qui 
enyahissaient les rues, alors fort étroites, et encombrées par suite 
de leurs dîT^es destinations, oblige récbevinage )i faire revivie 
lïgonreosement les rè^ements sur les places assignées ani mar- 
chands en plein vent. 

i*' Mai. 

* 0 est décidé qne le boisseau serrant de mesure pour 
le blé sera ramené k son ancien type, et quMI sera établi sor te 
marché des tnatrices en pierre sur lesquelles aura lieu r^ustage. 

— Pour la première fois, Toffice dé eammisiairedepoUeett 
révèle à Troyes. On demande la création d'une charge de com- 
nisseiie. 

28 Juin. 

1567. Le marché aox oiseaux, préeédefflment dans la rde 
Neuve, devant l'H^td-de-FUle^ est transféré rue de la €k>rlerie, 
au-devant du viem ffrmUer à td, 

6 Juillet. 

1567. — On sonne le tabnurin à 1 loye'^, prie onice du Roi, 
pour lever des gens de guerre destinés a grossir i armée qui as- 
siégeait Metz. 

ao Juillet. 

4M7. — La suppression des bondes et des auges, sur les canaux 
fHi conduiaent Peau h Tro jes, est ordonnée. Détasea sont âdies 
d^enfyre ccHMiruim de nouvcto. 

7 Aaût 

4567. — Articles et remontroncps àrr(''lés nn !*assernl)l{'e du 
cIf»rL.M> ilc Troy^si. f,e cScrg»' demande, eu anircs chose^:, nu édil 
qui extirpe riierésie, l'approbation épiscopale pour lous les cta- 
blissemenls d'insinieiion ; il expose les difficultés que présente la 
perception des dîmes, dans lesquelles interviennent les geniils- 
hommes et leurs soldats qui s^eu attribuent la meilleure part, les 
charges et mauvais traitements que les seigneurs font peser sur 



les curés de villaîre ; il s'étend en particulier sur les vexations qm 
les protestants foui supporter aux picucâ catholiques peadaut les 
uilicâd, etc., etc. 

8 Janvier. 

4568. » Les oorps de la milice boaifeoi»» fout les eilOTins 
6B état de porter les armct, les membres du deifé em-mémeit 
io&t couTo^nés pour TelUer à la défeose des muaUles et des 
portes de Troyes. 

Celte mesure, profoqnée ptr les troubles da calfinisme* s'exé» 
cote dans toute soa étendue. Les troupes du prince de Goadé» 
poursuivies par raimée royale entre ClilloBs«ir-lIame et Vitry- 
ie-FrançoiS) se replient do cdté de Troyes, ob elles Jettent I*a«* 
larme. 

' Bsos ses mémoires, Nicole Mergey, enré de Salnt-laeqaes*aui* 
I NoDDsins, constate qn*ii monta la garde an poste de la perte Salnt- 
laoqnes. 

16 Janvier. 

i568. — L'armée du roi Charles IX, poursnivant l'armée calvi- 
niste coinmandée par le priiic»; de Condé, vient camper entre 
Troyes, Monlgueux el le Pavillon. Les récoltes des vi'Iajies des 
Nuës, de Sainlc-^avine et de Saint-André, soni iavai:éc^; des 
maisons sont iticendiées, elles déjiâls causés par les troupes sont 
tuûsid i .ihles. L*al)senre de toute discipline faisait alors des ar- 
mées )ii< me anties, des bandes de pillards qui rançonnaient sans 
scrupiile ceux qu'elles étaient chargées de proléger. 

13 Avril. 

i568. — Transaction entre Charles IX et le prince Casimir, an 
sujet de révacuation des troupes allen^uides. 11 est stipulé que le 
roi de France paiera un million 26,401 livres tf)urnois, qui seront 
cautionnés et garantis |>ar )es iiKirclianils de ïroyes^ outre les 
iotres garanties données par le roi de France. 

■ 

14 Avril. 

1568. — Lettre de Charles IX, roi de France, qui demande ao 
maire et aux échevins de Tioyes de lui snrvir de caution pour le 
paiement d'une somme d'un n)illion^6,é2i iims tournois, due an 
due Casimir pour l'évacuation des troupes allemandes qui déso> 
laient la France. Le duc Casimir, n^ayant pas voulu se contenter 
de la garantie du duc de Lorraine et de celle des banquiers alle- 
mands, exigea celle des marchands de Troyes, fort renommés en 
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AHeiBagiie. Les mtrekndi éè tnjm, 
la cMitioD ^ irmll i t -rnih mmn ilii injlinîi h i ti M iin m mniwr 
de dii mois. 

a 

. 2i Avril. 

IM. Bit» du CMCloimMieot fourni par la vlUê deTroyes» 

au profit do dae Casimir, et sur la demande du roi Cbarles EL 
Pierre Havroy, maire ; Jch^n Angcnoust, MaiHei, Le Bé, Le Maîrat, 
d*Etanipes, Renault, Dorieu, de Machicourt, écbevins, agfssaol en 
vertu d'me décision générale de rHôtel-de-Tille, s'engagent à 
ftjWf pour le Hoi, la somme d'au millioii 26,4M Umsteonoll 
en leptembre et es Janvier sohrauL 

26 AvrU. 

1M8. — > Des doches d^alarme et vn guet sont établis dans lai 
lonr» dea portai de Th^yet. Le guet eH astreint k veiller joyi 
et Miit. 

— Le roi Charles IX remercie vivement, par écrit, la ville de 
Troyes de lui avoir fourni les nioye|is de se lii>érer avec le duc 
Casimir. ^ 

9 Mai. 

~ On dresse le rùle des Huguenots. Les capitaines des 
quatre quartiers sont chargés de constater les noms, l'âge, le 
pays, les détails domestiques relatifs aux réformés, et de dire s'ils 
tiennent des rétiniens dans les maisons pai iicidières de cette ville 
ou des iauliourgb; reuniouâ ^loiiiJbéesà peine de destruction des 
maisons. 

U Mai. 

1668. — Frère Hilaire, religieux de Notre-Dame-en-lsIe, recon- 
natt avoir fait cl fourni le jeu d'or^îiios de Saint-Urbain, moyen- 
Ddnt T60 livres, et en sus 13 livres (euvirou i,5(K) francs). Le 
ne devaii èlre ni bien étendu, ni JbienJi)riiiant. 

22 Mai. 

i 568. — Les gardes de la Monnaie de Troyes sont nommés par 
te maire et les édievins. 

7 Juin. 

iW* ^ Semaiit solenn»! Ciit à Iioyes par les associés de li 
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t5|l4, eiîtl« «H 19019110» 4*^ «airie die ffraYM* Eft miel «b pti* 
lige : « NoQB jurons de ne seaflHr ni endurer jamais atcwie 4e* 
ninalion d'hérétiqne, mais de nousoppeaer de tout notre poQTOîr 
et employer tontes nos forées et nos moyens à Textlrpation des 
hérésies, à 4a rwêne ef emtermh^atim de eem qni en font profts* 
lia», et m mm é n mi de Bmri éê Bowrhm, prétendu ni de Na- 
varre, fmi^^fiK tem m t reêapi ef 4a>e9mmwnié €t de Urne 4ÊiuktÊ 
hérétiques, ete, » 

14 Juin. 

i:f6S. — Om àum des gardes-du-cetpa M nain de Taoyes. 
C'éMét à'épofne des qoevalles religienes. 

18 Juiiu 

1568. — Ârrèt dn Conseil qai défend d*élire en qualité de 
msite de Troyes les oflldets de jusliee, les gens de pratique et 
autres de robe longue. 

8 Août. 

1568. les TCDd anges des Mutants de Troyes sont exemp- 
tées ^Imposition à Tenirée, moyennant le paiement do droit fite 
de cinq sous ]|^r nuid de vin, appelé fanden sulwide. 

ô Décembre. 

1908. — ftéforme du boisseau (mesure de eapaelté)» adoptée k ' 
h police générale tenue an palais. 

16 Déceoibre. 

1968, ~^ Règlement pour les gardes de jour et de nuit, et pour 
les rondes qui doivent se faire en temps de guerre. 

6 Janvier. 

1569. — Oes ( apiiaine* quarteuier* de Ja wlie sont coulimiés 
(i.ins It tirs privilèges, notamineiil dans ceux d'exemption de con- 
tributiuii, de logement miUui«d, et dans le droit d'arrêter et d'em* 
psisonner. 

13 Avril. 

15G9. — II est décide que les avucais, procureurs et autres d- 
toyeus de rohe longue, pourroui être nommés écbevins en la mu- 
oicipalilé de Trojes. Cette faculté avait été contestée jpsgr les mar- 



diiiiii^ qii fvjriflul tm fcinor «ne «lâMflat lMlnrila«it bv- 
tooi bfUliiite ptriager «» fMàfoIr t» ini^e jomit «n il 
gnnd Hlle« 

13 Novembre. 

1569. — Un iacendie éclate dans Téglise Saiot-Denis. 

A Cette occasion, la muntcipaliic enjoint h lo"s les chapitres, 
aux nhbayes, prieurés et fabriques paroissialei, d08 AâMlx 

de cuir ou d'osier et des échelles à crocheu. 

ii Juillet. 

1570. — Les audiences et les sièges de rHôtel-de-Ville sont in- 
diqués le lundi et le jeudi -de cluu|ue aeiaine» à ne teere apfà» 
midi. 

7 Août. 

4570. — Permission de cuire du pain est donnée à toutes per- 
sonnes, k raison des circonstances. 

■ 

46 Septembre. 

1570. — On propose de placer le marché du bois à bâtir sur la 
place en face les prisons rovales ilVéaii). \.e 20, le Conseil de viiie 
adojtte celte idée et la couveriit ^u ordonnance de j^iice. 

31 Décembre. 

4570. — Kulrée du (lii< et de la duchesse de Guise, t e présent 
adopté devait èlre iin ua\ire d'argent dore ti» prix de yUOiiv^res. 
Le duchesse devait recevoir pour 50U livres de linge. 

à Février. 

4571. ~ Nicolas Largenlier, père du baron de Hiopelaines, fait 
bâtir len ^Wpo^ derrière la maison de Chapelaines (hôtel Pailloi, rue 
CroQcels). Le maire et les échevins s'opposent à Tétablissemeut, 
comme étant lieu et maison de débauche. C'était rue éer£att-Bé- 
Dite, alors de Mouiiie^o, que se trouvait ce tripot, 

8 Mars. 

1571. — l es habitants catholiques de, Tniyes envoient une dé- 
pnlation au maréchal de Vieiiville, commissaire-gcru i al pour le 
Roi, et à M. de Lamoîguoii tle fîlanc-Mesnil, égnlenieut commis- 
saire, ensuite de l'édit de pacification rendu sur le l iil de la reli- 
gion. Os députés devaient être entendus on même temps que les 
députes huguenots nommés par acte d'assemblée. 



t 
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f ' Sip Mai. 

457!. — T/églisc Sninl-Jcan-an Clialcl, qnî s'enclavait dans îès 

bâlimenis qui Aircnl désigiios dopui$-s<His le nom de Sanlé, csl 

ronvor!ip on rcliij^e de pi-slifries. Cetédilifo éfaitde la nicnse ab- 

b tii;ile (io WontiéraiMoy. Le ( ardinal de Doinboii, alors ahhé de ce 

conviMiL le réila, iii«tv( nn aiit 20 livn s de retiles, à la nihnicip îifô', 

qni ne le conserva pas. Devenue propriélc privée, la Santé est 

aujourd'uj remplacée par. ta Recette générale. " ' ' 

' • * •• . . 

i5 Juillet. 

4571. — f .c siège de la juridietion des juges et consuls est fixé 
dans une maison 4e Uxyio Moyeuue, ayuul j^our en^eigue k.Xfu>- 
aJmour, 

S3 Août ' 

4571. — PabHcation, Troyes, de h paix dilc de Sainl-Gci*- 
maiu-cn-Laye, à l'occasiou i!es luîtes du pr()ies!anii>»iiie. On auto- 
rise les Calvinistes du gouvernement de Chaïupagne et de Bric k 
€è rééoir pour rexorcico public de leur culle dans les faubèdrgs 

'30 Septembre, 

ttioMf Jimimuiii ei.«NoigiMs. TouicM» éUOBà d'merear.lai 
les «nlrcs du bfttyi 4» Tmym, Ils ne pKivcigl Mtie li Imnfcwr 

i« Octobre. 

1971. — Christophe des Ursios, titulaire pour an dovzièiqe des 
Ireîts sttseliès h b Vicomlé de Trojes (iroir aa |8)r; donné on ae- 
esDcissemenl, k diffèrcofs pariicoîlers, *eeviron dfx erpencs 'ile 
terres iocultcs dépeDdant de la Vicesiié, au lieu dit le Chs-avx- 
Ueux, situés entre les marais de Aonticr-la-Gclle et le Fauboorg 
de Preize, o£i s*élmieBi des ouvrages miioès eMontés'de tos- 
lèi. C'est de la que vient le ain doaaé aoi quartien msiré 



25 Novcml^re. 

1 57i« Efliiéd solMiieHe à Ifoycs de Henri de LorrsiBS^ éwt 
de Guise, gotrvernear de Champagne. Le baillia^, le corps de 
lilerAei «Mislitsijse i sads a t att-dey«Hi du fiue jtts^tt'Mlaee de 



raoberge ét te Rêve, fia-à-vis de Idéalise de Sainle-SaviBa. (Mê^- 
ifM de Qèvai; émkÊm ié diis^ arrif« iie hitm aipièa laa 

kl lerralns qui apuiFtainiaitf ÎMi (fk^U», 1iprl|jffl)^iNMIM.Mr 
pitaUrea Mr lawa paiBfoiiai elles amt dAneliea dapuia dftui aw 
aifirau 

1579. <— Ponr la première fois, suivant Tédit de janvier 
on nomme, en assemblée des bourgeois, les eonmlasaires <iè po- 
lice. On voit qae le système ^aaiif a^iendailCBri loin, ei ^les 

8 Mai. 

lil» j-r IM asMhè imé a^tM liM 
de Baeqf le jeune et Abrabam^Yil lotie, ebarpeatlers, lieMMWtfA 

Troyes, et le Chapitra de la caihédn||e,r|^ur blfa la charpente du 
beffroi dans la tour nevrè, elle rëodre prêt krecetoir les cloches 
dnns If" terme d*un an, et moyennant 900 livift-tatmois (énvtron 
d6,'20(i francs d^aaj o fd li B i^ » aanfarmcment « au powriraict qm 
peimt et contenu en trois grandes feuilles de papier. « Il y 
mvait alors, à la cathédrale, une chambre pour les matériaux, et 
une chatnbrê au» ptmrtredeUt prahnblsnnuséaiCifciaei deaaadiâ* 
leelaa. 

IS Août.' 

1 r>72. - Ou décide la suppjre^ ijft fHclk^êy^^tJfiJl'ÇttMr 

27 Août. 

— Débuts du m^s^rc des Pf^oleslanis à Troyes. La nou- 
veHe fias ogyrgcm^tiLs de la Saiiit-Baiaii^^iomy étant arrivée le^ 
le lendemaÎQ tous ceux i|uj ai^purtenaieiit au ciike> ealviuist^ cher- 
chent h se sauver ou a se caclier. Le 27, le massacre commence 
par le nommé Etienne Marpu in , qui tombe, (leiii- re rcvt^ché, 
fi^{)pé d-'im cou|> d'épèc, qn'nu chacrctief, nonmie ik>u(jii( i, lui 
porte sur la lélc. Ckiuiie la (.lu iile, cordonnier, est assassine sur 
ia ehlimM 4^ M i^m^^k ^ u^mm i^udMl, aukrfikuàdy csiariéiè. 
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et, poil d'hearesHpiùs, ironie individus nomimiHteiiiêm déiigflès 
dans les Mémoires de C/tarles lA , et un bico plusgrftDil nombre 
saus qualiiiculiuD, soiUtrainéseii prkoQ. • ■ ' - '* 

SO Août.' 

— Anne de Vaiidrey, bailli <le Troyos, fail faire ann re- 
cherche des Proleslanis de maison en niatson, avec ordre de les 
conduire en prison. Un noinbre considérable ée^ciloyeus, prof^* 
imli rdigioii iéfomée, nmipowlDils ëa» les primtdéjà éift- 
Miet M ItoB^eM, dont il reste ènco^ la porto romeiie. Le même 
jour» Gb»)e» JQUxpé4ie à.ioqe lee aMdm ée$ W^im Mret 
Ai 4Mpi#4m 4n i8, qul.#feidflBi 4o lîeA UmMm Hnpiif 
l^jMmmé Jierr« HfAîa «i «liargé d'apporter ee» kNreeà Vueyei. 

81 Août. 

^ Processions génén^es à Troycs, à roccesioo des vm- 
sscref de la Saîaltelliéleiiy/ttaiHji popalaiioD, «n Inaunlafe»» 
8^ n^ i^i^t lim k pai|iiifs9ier son liomor psiir lea^ mawarrns 

f»m)B9ib ji Paiis« 

fi Septembre. ■ ' 

1572. — Le massacre des protestants, commencé à Tr<^yes le 
27 août, coniînuc le 2 septembre. Ce jour-îfi, nn éguUletier, 
nommé Jean Uousscloi, est assassiné dans,la ruelle de la Tour-Clia» 
pilre, le long du mur de Tévâsiié. 

4 Septembre. 

Ifj72. — Les TTngucnols incarcères aux prisons du Ron<lc9U SQf^t 

égorges par une bande d'assassins soudoyés et excités p:fr le h lilli 
de Troyes, Aniîe de Vaiidrey, S'H^neur de Sainî-Pînl, doiil !,i mé- 
moire eàt denicuf ce en e\écr:itiou. Lc> ;>geQlsdu bailli recQwrurcnt 
à Tivrcsse pour a( coinplir sans licsiiaiiuii leur épouvanl;|bl(3 mis- 
sion. On appelait succcssiveinenf les jirisonuiers, et cha( un de 
ceux qui se montraient était jiussitàl égorgé. On jugera du nom- 
bre des niallieuieiix qui furent lues, par ces deux faits : Un tonne- 
'Ècr, nomntc Barlhelemv Carint, C!i massacra trente à lui seul, oi le 
sang des victimes, coul.tui de dessons la porto principale, alla tein- 
dre les eaux du ru Coidé. Kcs moris furent euiasst s dans une fesse 
que l'on creu>a derrici e I i cliapcl'e des prisons, qui occupaU le 
lerraîu voisin Uc la ^allc de danse actuelle. 

. • r « 

5 SeplevbfQ. r 

4572. ^ Le bailli do Troyes, Ânne de Vaudrey, cause dirccle 



4m «Hatmtepitltf>iMrti la» ft îmm 4^ Twyn, Mt p»- 
Miar» te Ifiadc «tin, toi <fdrg> d» Mii> tu Mtertér^i*!! ifiH Mfti 
depuis dMi jMirt. 

17 Octobre* 

» 

1573. UmiredftTmict ctpiutot ymr.df »m 4ft It 

milice de la ville, luaift MO» ptifiléfc yarliciilicur, èiciiie <!• ctll» 
fanfijim, il â wi iteiimABi imift im Mrdni. 

30 Mars* 

f^«t«ISélMilc« «1 rraiiooif Le SlMidiiiiii, Wflttret liiwlmi 
4b €lQciMi,4eMM>jiH H CiMiiitioal «a BMt^giy, èi loni b Tim^jWi 
fotf reÊiire ti léadre, «Tsccord avec devi iiilKi dodMi, la doclM 
appalé» JNrAmMI (Biailpitaal^ 

aa Avril. 

II18« — Lttllte deTNTfet avait des coUaten, coimna die a 
des aergeals de ûlie, des coodergcs, des eiuployès de IVdrol. 
Les luAiliides, te node de f asatotanee, tes repas offerts offieielle* 
Mtfit, elc., espliqueiil à «f rveijie rexisleoce des cuisiiiieni wani- 
eipan. Oa décide, en 1573, qae te nombre en sera réduit à 
qultre. 

31 Mai. 

1573. Pierre de Nevelet, l>o«rfeoés de Troyes, meart dsM 
rexercîce de sa charge de maire, qa'H ocMpail di^ia Tamée 
prtrtidosiia. 

7 Juin. 

i57?. — I.eprix du molot, pnin blanc pesant ime Hvre de seins 
onces, est taié, â Troyes, à deux &ous« 

13 Juin. 

J&75. — K llêry-snr-Seine, te boisseau de bte (enviroii 13 
pimes) w( trente^ seuâ. 

22 Juio. 

1373. — Emeute cassée à Tro|«s pir te perception d*taa impél 
sar les métiers. Les drspiers-drapans et les tisserands révoltés 
tuent deux buissiers et pillent plusieurs maisons; la garde bour* 
g^oise lntervbua, elte disperse U foule, tite 38 émetttîei% ea 
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llttm 4Ê9im •nUe 81. IL PhttwtHe, gim wimcwi ; ^tim 
M fOilllilPMiBMt prét«r iMiA-ferie li ki (Mile Wurj^eolâe, ei ùM 
peodre le ebef do mouvenieot « surnoamé le capiiaiae l/afomr- 
eke, fi mis des prindpeox nMoeon. 

iOf Juin. 

1575. — Dépôt, dans l'église de No(re-Dame-avx<Nonnains, du 
corps du comic de Roussy, seigucur de Pioey et de Brieime» tué 
M.euiip de la Becbelle. 

9 Juillet 

llfTS. — à MérjF-Mi^loe, le boiiseao de iei|{leie in»iid devii 
loitâ, pris éaehse pour ee temps, et qui représente euviron iO 1^. 
é*aii|ourd*liui. Oo en jugera par le prix du frooient* qui» eu 1564» 
nlMi fteulenieat cieq tout {«oil ii peu près 4 fr. 1^ e ). Eu deux 
MIS ans ou tell la t «leur de rirgeui| eonptrfe aux ffcoses 4e 
opMfNunaiiiiïi, diniiiuer uolaUeitteat. Le II Juillet ^75, le Mt- 
SBsu de seigle Tant de 14 A 17 sous, tandis que le boisseau de hù» 
aienl» eu 1281» ne valait que les 9|f3 d*un sou. 

30 Jttillel. 

1573. - U Tille leTuie à IL de BaiMiix llDdeMUA dt lû- 
gsmenl qu'il lédaine, 

3 Septembre. 

1575. — Le ballH de Ttuyes, ânne de Yeudruf , reçoit Perdre 
ài wi de Caire jwetire en liliefté !<• p ri ssw dm cahlulsies iilti iu s 
eo grand luunbre dans les prisons de Troyes. Vandrey dkstsMd* 
la dépéehe pour ufolr le temps de prépaver le nasaacm des pd» 
sauniers. 

18 Septembre. . 

1575. — La logette élevée à la fausse porte de Groncels, et 
connue sous le nom de Beriod^, est vendue à empUtéose, ainsi 
que la Bobon adjacente. 

— On constate, au-dessus de la porte condulsanl aux fisux-fossés 
de Croncels, Vexistence d'une tablette de pierre» sur laquelle était 
estte inscriptIoB ; 

MU SONT UE8 wjLVix vAii5iis mjjk mu Dl noitt. 

■ 

a Janvier* 

1574. Man Deailiw» dont le aoai Ae IteMe déeonil une 
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de la momi^ 4« ïroyeft^ et ponra par le mIm ^kpm Im 

1574. — Le maire et les 6eh«Tbi8fdÉ Troyes se eonceneot atee 
les juges et les eonsnis "(trlttanar eobsnlaire) pour paralyser les 
piiiinnimn Un prévôt, qui prétsoiMi empêcher Mécali^ As 

m 

8 jiars. . 

1574. — Le marché des saules, cercles et paisseaui, éiab'.i 
jusquc-lîi dans la rue du Cerf (depuis de la Trinilé), est iransféré 
rue du Bois, depuis îe coin de la rue du Coq jusqu'à h Corieiic- 
au-Cbevaux. C'est encore la place qu^il occupe aujord'liui. 

M Avril. 

1S74. — Voici la preuve de rexistencc d'un droit que la ville 
a vendu ou a laissé perdre. En 4Ii74, on prend possession d un 
passage récbmc er niainicnu dons le mois de février précédent, 
entre la mai^uii du .sieur Clcrgcl ci celle de Nicolas Le Bc, pour 
aller de la cour Aube à la rue du Temple (la cour Aubé n'a 
plus ^ sertie que sur la rue de la Pie). C'est évidemment sur cet 
emplacement que M. Buchâtel a (ait établir la maison vendue de*' 
pois à M. Tnielle.* 

23 JuiiieU 

*Mléi — Nssufe k Troyes de la dép8tsfk>n envt^yée «Nlevaiif 
du roi de Ms^ie, Meeri lii, ^ ïevemll après Ia mort &^ 
GèifiesiiX-; 

iO Août. 

1574. — Avis est donné à la ville de Katrivée du due de Guise 
^deKI^c^.,. 

ii Décembre; 

4674. — Les logettes à vendre des comestibles et des aliments, 

sur la place des Changes, sont déclarées frappées d'aune prohibi- 

tlen d'exhaussement, ne pouvoir être occupées par <jtes iocatatrei^' 

oa fémiers, et fermées dans la journée au publié.' 

- ... I • f ' ^ . i . I ' 

7 Avril. 

1575. — La ville refuse delaiMer s^tablir des Miniaee dans 



- t. 



157î<. — Lc^ HufTnenotf? forment le projet de dnrprendre la 
viUi" (le TrOye?, et do s'en ( inpari^r. Le^ lîat»itdrîts se nietmitsi^ 
leurs gardes, et lout averier ia leutâiîve des HugiMiiiiti: 

7 JuilleL 

— On fôîtfîë gftiet el on tient en défcriîse pôbr évitteV les 
dangers d'un couj^ ét mm que iA»iia|tiiii0ll fliédilMifW Ml^ 

12 Septembre. 

1575. Le Biear Alain LespHviér ësit nommé essayeur ea le 
Mauiiaie de Troycet mr le «aire e^ies éeiieTiiie. 

2 Octobre. 



M». — HMe féeepOM 4e M; le mrte 4e Mem^i 
nommé Ifeatenam-géiiéiil de 01i«Vpai|àe} es IfehMei A» Jl; 

due de Guise, 

8 Février. 

ifM <«i^ OMnoNiMaMeiii #»'la Ligue' a 'Mj^ Le-OMMI if 
•dreiè de myiirt 

23 Mafi 

1576. — Les retires et les Suisses, soldais enrôlés par le Roi, 
mais abandonnés sans solde et sans direction datisf les campagneé 
des environs de Troyes, oà ils aHiiedf commis beaucoup d'excès, 
d'iaeeiulîes g( d'assaidna^is, alMadonajBnt le.campeaml^qo^ls 
av^^i fXmi foi enfimqi île' Treyes^ ^\ se dtspersepl dîsA*la 
dimiloii «ei GbepèUes» d*Ards> de Powihi de P'înby èi' d'Oiyoib 

29 Août. 

ioTG — i.es arcades du poiii de Rioteuse, qui subsiste encore 
à i'euibouclnire de la dèrivailou de Jailiard,.âur le bras .-de Seine,' 
sont l'objet d une réparaiioni 

9 Septeml&re. 

1576. — Le duc de Guisé* sh ^ei&bie et son frère, devant faire 
tanir «suée a Iroyes,* on arréle le*oéKttD<Niisl à observer. 



i [iW4 On .lient qm atsenUée a«. Mijti d« k coiiTOcaliM 
4« U\9m\ le nuire Min et le lieuleaaBl Belin «ont 
noninés pefur npitmMr le ville nux EUtt^ 

S. Octobre; 

1576. Peeede le preiei^c picrro du fort ftelin, qui s^^evelt 
à pçu près eb ee Uirave le Uiéèiie. On en veH fraeee fte kMag 
du cours de la Vienne, dans le$ endroits où Is sol. pas eafiora 
M nivelé. Le ttom de Bclio était celui du maire de Troyes alors 
en charge. 

- , 42 OcloLre. ■ , 

1376. — On pose solcnncHcnjcnl ïa première pierre d*nrj ra- 
vclin (conslniclion militaire) Ce ravelia^cîaii disiinci de celui dont 
rcmplacenn'iU osi occiipt» pnr le réservoir d»*«! lîorncs-foniMinos. 
U élaît ( oiinii sons le rmin do l'.avclia de laJàiuieiâiliei ci il i'or- 
alui um dépeiukiLCô du ioii Bdin. 

27 Avril. 

1577. — Mâlgré l'aT torisaiion conJenuc dans les leiire? paionfes 
relatives à la navigaliou de la Srino, inlércssés cmptclieni Id 
Aollagc il bûchers perdues. D* noinlM cux procès ont é(c soi4euui^ 
00 le sali, par les blanchisseurs, à i occasion du ilou^e» * 

8 Mai. 

1^77. — PrpçèS'verjlM de Tassendilée gôsUfsd^ du clergé du 
4taç^d&Trayes. ' 

' 18T7.'''^ Le duc de Guise vient à Trôyes proposer eut IiaU- 
àtots de faire jp»ar(ie de rassocialion de fâ Ligue, organisée pour, 
taî' ikstroetien ïd protesïamtsme. lÀ doé de Gaibe hH valbir 
radhésîon du roi Henri lll^^ni s'éMf» déclaré dief de la Ligue, 
r^emple de plusieurs villes delà Cnampagne et de U Bourgogne 
è^h ttsitdéé^ sap& punveiir entfatuer dUerd- les Treyens «tel 
s e fci u h t tde- slgnèr; -màii, ûpirès pluslcM'cenfiÉreMedus«seeiii-< 
blées, les notables finissent par adhériir^ an-pfOBièltniily pov 
trois mois, 300 hommes de pied et 60 chevaux. 

•I .1 , ' i'."- 23 ..Juin,, j . 
lirn. r-'IHihleileeefdstGhan^Aeteei^p^ m^stén^ 
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tim^e banqailb'^La i4IIc 4à6iile qu'elle $m coosaérée i é i owi ito -' 
à la vente du hareng, du be«m« éùÊ £niit% ëa kélagt» 'ùKriUUnfé> 
ei anUru tictuaiilu. 

.14 Novembre, 

lifieiî iUM te kmm de l'abbaye de dilmiis» aonniée Goral. 

Décembre. 

1577. — Un bvraaii des flnaDce» est établi b Cbàtau, et cUiq 
bréiorteM mi eriée. U Tlile de Troyee liféienUt, cOMie d&t*" 

24M.™.. .- 

^>AiTlt ^ MHIC le» ^r«lu écr CMiiiitreée la calbè- 
drale Bor les dîmes des Grandes-Cbapelies. Ije Gbapiifo est «e^ 
eoBiitt décimaiear aB-Yioguanième compte. 

îfff%l — Mort de Louis de Lornine. évéque de Troycs, qui ré- 
sida peu tlioins son diocèse; ses plus longs séjours se passaicul à 
Aix-cn-Olbe et à S;uDl-Lyc. Louis de Lorraine permuta révècbé 
contre l'abbaye de Saint-Victor, près Paris, devint évôque d*Âlby, 
et enfin cardiiial. 

. ; H. •• . âS-'Octobre. 

1578. — Quatre ciiàsies^ eashées dans «n eateav de la eatbé-' 
drale, pour les sonslriiire aui ilènstaiieBS des Calvinistes» sent re- 
tbrées par révoque Claude de Bauffremeat. Ce caveau, muré an* 
Jenrdlitti; esss» pled^db massif delà tonrnerd^enest de la ealbè- 
dtale. ' ^ 

8 Janvier. 

1579» — r Voici un ùit qui prouve que ! orgmisalion des compa- 
gnies de- sapeurs- pompiers avait, au niovcn âge et dans les siècles 
derniers, de sérieux équivalents. La municipalité de Troyes renou- 
velle les obligations imposées aux cliarpcniiers cl les couvreurs 
de Truycâ de faire des patrouilles à cai^e de feu. 

• ; - 49 Jantier. 

1579. — Entrée h Troyes du duc de Guise, le grand organisa- 
teur dc^lajj^ue. Ites watier^ :Umte la po|iwlaAi9>a astrôaiô an 



tervice de Irt milice, N>s différente cotps ili iiillij iinangiiinimigi 

8 Avril, 

1579. — Mort d'Ânné de Vaudrëy, béiAi de Troyes. Oo lui fait 
nm^tvHcéi Q'éuif ée Vaudrey qui goivernait T^o^^s ^eoMiFlét 
massacré ée la SatntfPiflfcttimy, fè itjMt te 9ékmtq0é 
ûûl flétrir sa mémoire. 

17 Août. 

iiWi L/naîflwmiié dts memiati donl oi»tttfowwlgfiMitét 
dès le temfi»ét Charienagne» iapip»èl»lrille mw ofdoniiaaÉ»* 
qvi fixe pour tout le bailUag» la capacité du boilteaii à 16 piutet» 
c#Ue du biokel à 38 pinlM, MDlà aiftr. 

ffp.y&»ii4.la.cijigiié ds Mmwel dit «MMm wiwc 
IpfiBT te f«M« d« Uè. 

2& Janvier. 

1580. — Georges de Yaitdre;^, éètgneur de SaiD^Phal, est ^ 
iHmiièMIK><TgmwMrériTM9fei^ lléliA«iidtliia#dll^Mi. 
drey» baitttde Troyes, qui joat im atlriale têÊé d— hm HUCi» 
d^Hr 8ifcil«Btriliéleiiiy à Troyett 

SO Mars. 

15SÛ. — Joachim d'inte ville, iieuteoaiit du gouverneur de Gham- 
pagœ, fait 60U entrée à Troyes. 

'26 Mars. * ' ' 

1580. — Entrée de M. d'iuteviile, lieuietiant-gérieral au gotj- 
verncment de Champagne el Brie. Un vase d'une valeur de 
150 écus (environ scpi on huit mille francs), ei pour 80 écus de 
marchandises, lui sont offerts M. d'inteville ayant refusé d*ac- 
eepter ce prés^rtt, on dépose le v:<se (prnhal)lement nne plèclï d'or- 
fèvrerie) dans le trésor de la ville, eM' on remet les étoôes aui^^ 
marchàndl!' . . i . - 

# 

1580. — Défense est faite de pratiquer des caveaux sous les 

rues. Celte habitude a laisse de nombreuses traces an Qiiarîier- 
Haiit, où elle produit (Micorc de nombreuses excavations daaa le 

jfméi et des affouiliemenlà quattd on exécute des tMuldiées, 

* 



ruecaaloii de la f6M ^ nvage la Tflle de TfoyM. 

iO Mai. 

1581. — Acte des âssiies du bailliage de Troyes, par lequel' 
L'éréquc Claude de BauffremoBi soulieui que sod bailli' doit prë^ 
sesialioa à Sainlr'Lyéi 

itiSi. — Pesic aux environs de Troyes. Les chirurgiens cl les 
saccarés do la ville sont envoyés, aux fraiir déi bslbitaiila dié Troyes, 
fmit soigB^ lies iMtade«< 

6 Octobre. 

^581. — Le principal du coîlcf^e doit être élu ii révéché: il a 
pour gage le revenu d'une prébende du Chapîtré de Saînt-Piehie, 
à la charge d'enseigner iodistin^îtement les pauvres ei les tiche^i 

18 m. 

— ^'élection de Bar-sur-Aube est supprimée. Oitc ad- 
niini>(ra!ion lut réorganisée pins tard pour ne disparaître qu'à 
l'épf que de la Révolution, qui changea les circoiiscriptioâs admi-' 
Bijmaiivea. 

fS8î. LÎE^chanoiue de S:iînt-<*îerre, chantre de Salrit-Efifenne, 
Guillaume Plumey, est lué d'un ronp de pistolet par lés Hugue- 
nots, au moment où il se rend k iMainies. Cet assassin ;){ fui accom- 
pli à litre de représailles des meur[its commis à la suile des évè- 
neftaents de Bar- sm -Seine, où Ie«? Huguenots avaient massacré 
plusieurs catholiques et lait plusieurs Iroyens prisonniers. 

i7 Novembre. ■ 

1582. — Un service est célébré A Saint-Pierre pour le repoade 
Ttee.dOfM"^ d^ïanl^y ,.iDèf fi de jd'iatevîlU. ■ 

iâ Novembre. 
iSttt — • UiMdépBCaiioiliMfliUiM,'viMlîe«iiPlMaeepe«rJ«fer 



27 Décembre. 



i582. — Le (eu mii à la naâoa m pond pour OMeigoe ie 
Peut-Dieu. . ■ 

ô Février. 

I8i5. — Lt compagnie de l'Arquebuse, étobfie à Troyes depuis 
soixante ut«, déclare re<'onnallre pour cbef le enire de le villa, in- 
dépendarnment de la hiénirchio intèrieere, ee qei prouve t^m les 
compagnit'S Ue rArqoebmc D'etaicnl pas seolemcni rnriitceseii xm 
d'un fûnpie divenissemeni. En cllci, les arquebusiers aclieièml 
les priviléf^ei qe'ile obUnieal ee pri» -ét vérileiilee services Mili- 
ta^iet» 

La compagnie de TArfiMèwe iroyenne. dtsit la fondation est 
Incisée plus haut, avail poar devise : Boui^ ée IV«fw«CV 
une sUesieB à le hciMSie praveriwle de Trojes^ 

?7 Février, 

^ Le maire décide que le irempetie jucé 
vêal leagène de la ,vîlle lersiia'il j aun eèfénealeu 

29 Juillet 

1585. — LoiiTso de Ijonraine, princesse de Yaudcniont, fcmnae 
du roi Henri iU| vient couclier h Sainl-Lyé, au cliâtcaa des ôvdr 
de Trojes : le corps de ville va lui présemer ses b<^mqMgei^ 

30 Juillet. 

La Reioede France arrive li Saiot-Phal, où elle est re- 
çqe aux accIaoïatieQll.dc la population. Elle fait gîte dans le.€kà- 
t^Q de village, qit^ possédait al/ors la ÊunUle de Yaudref . . 

' 7 Septembre. 

4583. — Entrée spleaneUe des magisiratscbaqjés de eiéger au 
Grands luoMde Troyes. Les officiers de justice^ revêtus do leure 
ndiies longues, réclievinage et les bourgeois se rendent en grande 
pompe att-devant d'eux. - y 

9 Septembre» 

1383. — OuverUîie des Grands Jours de Troyes, au palais des 
anciens comtes de Cbampagne. 



13 Septembre. 
i5â3. — Ouverture des audiences des^randa J««rs 4m Zinpen» 



q«l mqimttiOTt^dMf Iffr fe«H07t tarClinifNf||«è «*Îé Brfe;fti n- 

eifldis fi Im |iA)iTH>e^ en dép«n(l:iiil, le§ bkiHfages ée Séné ^ 
I d'AuMrre, de Sainl-Pierr<»-l€-Moutici% !e Mâcoiioni», te DoHtibii, 

leltonran, le ReiltclM^yèefioiirboniiuïs, LijwiiceéeGilBtiêlH7* 

racoiqiiis» Cmii viagl avoc.ii& au l*lèleiiieiii o4 «tsl viifi piocu- 
! reurs sojit noniipés pour plaider aux Grau<)i Johib, 4aul i|.4«ir6a 

ae pruloDge just^u'au mois de janvier i'àS^,.^ , , 

i 30 Oclobre» ' 

i883. — Lm inéeintellîgf neet etiaimit an eiNrait ée Mm» 
DaroeHlea-Prés prciToqiietit.ivie retjoéie anx meidMaa éct Grandt 
lo«n de Troyes, alla qa^kis y metleiit ordre. 

Si Novembre. 

458". — î.îi Tonr do'^ nrnnd'; Tours »lo Troycs rcml un arr^t qm 
orcioimn qiif lescure> de iroycs sCf oui Ini; '< par leurs puioissieus, 
I auroiU Uioil à lui mobilier de ia valeur do ôO livres. • - 

il Janvier. ■ ' > 

i^Si — Le clocber de SaiolpHeiui» élevé eo 1^6» est frappé 
de la foudre. 

Coii8tnii!c seulement en craie de petit appareil, la base de ce clo- 
cher a rcsisic aux évèueineni^ qui ont rempli les c inq cents ans 
qu'il esl en voie d'acroniplir. l a peiîîe ifi<;cripiîon lapidaire que les 
projeciiles cl le temps oni rcFulur illisible, rappelle que c*cst aux 
Irais de la paroiSi»c que le clocher a été exécuié. £a voici le texte : 

L*a» 4o gHtai MWa irati ea« 
Qaatre-fiafi*iii de léal t&n 

Diex jour d'apfril A*t coinniëaeto * 

Celle jolie tour qwarrée 
Par les margutlliors de l'é^^lise 
Dieu leur doint grâces et Iraocbise. 

L'mH«g»dtt il jMflcr IIIB4 «Mtta de «Mdi dooMMfM 4^ 
flledeTfOiea. 

16 Avril. iDaU é» jm» ImmkOÊt.) 

i98é. -~ Jatome Doplessis-Beaapràae, femme du goutereevr 
U Mii de Tiroyes, de VauUrey» iiiar«fub de Satot-Pbal/ èiaat 
MTle à Paria, esl^ aMeaée ei déporte -k Troyea, e« gfaeée 
yotfipeywdme r^eBio de conVeet dvs AoteDioa fkiiol-llttriii-éa- 
Tigoes). Ou déploie, à roeettkio de eeiie cérémeeie» me fm§e 



0ictraoni^fKiirc. Stuils, les avot aiî» refusent 4eX;}ire partie du coyr 
^l^cgc, alléguauL qu'ils avaioDi le pas sur les otiieters muuicipaïui. > 

9 Mai. 

1884; — Ctaude de BaufTremont» f&T6(|tte «to Troycs, Tait Tou- 
verture d*aa synode, tenu h révéché, par une procession générale 
dans laqaette les ch&sses de SaiQt-PJiçri;^»de Saint-Loup et de Saint- 
CtieBDe MOI poUéM en iriade piiHtopè» eseortéêi Itt 60f|is de 

11 Octobre, 
iô^ — Airivéa du duc de CbefrouM à Xroyw. 

. ISiL Le mercreili, «i Tioktti •itnien éeblè Hj ulmn 4» 
Troyes, maltiilift imMeauml ks édiiM «c le» iMÉanÉiy et IMI 

éhaBceler la Belle-Croix qui s'élevait près du puils qai y eiiste en- 
core. Georges Berthier, aiyMâwii MiiHy, près de Saint-Hsrtîn 
et dep Noâj^ dpnpe, d||ns la pns^ rl^ée ^u'çtn lire, ufi^^ V^és 
des désastres : 

l'an de grAce 
Kille cinq cepts qutlie ripgt qnalrsi 
Piig si ffi^sQd yuv goe je me iiflme«ikm 

Faict le cinquième de I)é€eqp]||no , 

VeiJle de la Sainl-Nicola» 

A dcrompus la Belle Croix 

L*un^ des riche8 joyaux Trôjreft, . 

£t les é^UscB et \ûa dfUOi^KS 

Qua&i A ilfioii découTer» 

Et les maisons Màs\^ ia TÎUq ^ 

Bérompvs (idi»«lededSlili«lllei 

La Bfl!e-Croix dat ut de 1195. Le crucifix, Tiinage de la Vierge 
et d'atiUQf^ ^pemonis, sant placée au trésor des archives de la 
ville, en atiendanl le rélahlissomont. Vniri la li'-tc des reliques qutï 
renlcruiait la Belle-Croix, d'après la nomentlalur^ qui figure aux 
archives : Dam la ifte de la Notre-Dame : dés fraginenis du 
^anip de |>UJnas, — de la Torfc Durée, — de la niouiague du 
Thabor, — du lieu où Jésus-Clirist fui pris, — de îa colonne où 
^1 f(îi flagellé, — du lieu où il fut pris iruis lois, — du pertuh où 
fui plaQtéôJii yiaie fUi»^, — iUi sei^uicro, dtt sé|kiiicr«^ |^ 
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16 "pecer^îbre. ' î 
^H^Of^ me décisîQn <k la tiUq, leodant ii b-dwlnilii létitit 

22 Décembre. 

1584. — ÂY» d*aiMflibIèe ^(nérale ea CMrewr da réta Mi ii am aat 
4a )i ieMaCfoi» B e a fa w é a 'la « t é i OBAro . -aii'ééctde ^ae daa 
jailM lÊfÊûÊà lÉiici»<ajqa*aa ilnM lara ^Amé «h pM^ 4a «asti. 

et de Saiot-Jaoqiies, la sonw^ ^JW.icytti. «MiflM IM^ 
diqaés par ordre d'Importanee daos les recette». 

il Janvier. 

iml u prMtol da Meirigoy^ 1* Taitiar, dafw 4tM 

callégbie de Salnl^Eiieane j D^yb(^rre, sienr de Villecliétir, et 
Michel DroQOt, boorgeols de Troyes, sont ehpbis pour sulyire le 
féudiliMeiaftii 4e 1k* Belle GroIx. ' • * . .c ^ 

29 J^vfçr. 

1585, — t paptême, \ Pougy, d'Heôri de Laxeml^aarg, i|ls du 
ini|iiiler dite' dè^Vhiey ei'de Biane (}c Lotoinè. Furent narrainç ; 
llebri iU ëi 'la tëloe-éè^^ Catherine de MéiÂicIs, représêntos par 
tenil te Lminitbe, comte de Cballigny, et M behè iluçhessc de 
Guise, Catherine de Qèves. L*éTéque Claade da BnuKremont ao- 
ndnistra le baptême. 

Sfi Mara. 

1585. ^ CommaBcement (c|e$ trouble^ de la LIfpie b Trajet. Le 
Corps de ville délibère à eette occasion» et proToqua le mé^nten- 
iipail du dpe dftMia, ^danntf:raad»ed#latéaar-hi délibéra- 
4oapriM. 

dM. ^ toibabUaBas» fîckaa an à laoriliay>lbfaaliMia tmpe 
daya^aguawapawr laiV'Wie tenir garnison en tille, dbna na^ 
tèiél de la Ugae. On ne saurait sa Haiie aae idéa éaaaaeMeea ai 



de rénorîjie (î^pîovô? p:ir ntis nnrcires dans < cKc fameuse associa- 
tioti formée t oulrc les tlév« l()p[u'iiients })i oicstantisino, ol cx- 
pltniee cofiimc un levii»r piililiciuc <()Mlre lloiiri III, lI suiloul 
coiHre Mf^Tïri IV, '\\\ profil drs^îuisc ei dos Mayenne. L'iiiip uiance 
el les TiA liesses du clerjçc régulier oi srmlipr de Tioyes e.vpli^ii<M*l 
paiiJùieDieai le rôle acUf joue par Iro) p peadaoi la. Ligue. 

10 Avril. 

. 4585. — 1*1! e (ii'cision rifi^ourouse ei exécutoire sans délai c»t 
prise coiilrd lo^ JiMftiàimou. Uxi décide qu'il» wroot e»pulsésj49 
ïroyei. 

29 AirriU 

' 1M. ta opHiiiiei» UbutessAU «fl enselgnet, <fiiartenifers» 
M» «bMm k '|»HliiBf éft fl«iiT«ii èement euire les mains du 
iMlre» et les «tMiu tiMlt ternis 4e ptéter sennci^t êntivle» mét» 
dés oipiiitM oi de« ^tte Mseigim. 

29 Juin, 

1589. — tfatlmiB Bnthei fait son «Btfée ^ Iioyet «a qvailé 

9 Août. 

— Le maire refuse de prendre le mot du guôt du l)^Ui, 
et prétend avoir le droit exclusif de le donner. 

14 Août. 

1585. — Le duc de Guise écril au maire et aux échevins pour 
les assurer (îe son amiiic, ( i leur l.uiç savoir qu'iis u'ont à redou- 
te? aucun siège. La rc|iou3c de 1 ecUevi^c ^léternùne leduç^^.yp- 
llir \ Troyes, . . ■ , . • 

i*' Octobre. 

158S. — Les Troyens ooiuliiiseot quatre pièces d'artillerie au 
cbAieau de Saint-Pbal. 

8 Décembre. 

1585. — La Belle-Croix de Troyes, renversée par l'ouragan 

en 1584, est !•♦>(! res?ce ei réiiibiie. Dans la pomme terminale, on 
met u>ie boîie de cristal reitfrrmanl pKisieurs reliipies de 1;» Pas- 
sion, données par Henri III à Bessari, son aumônier, qui éiaii, en 
même lejups, citèvccier de la collcgiale de Saini-Kiicone. Nicolas 
Fournai, ducieur eu &orl)onae et dâutre de^la^caliiédiaiit, ai;4;oai- 



30 Décembre* 

1585. — Ordre du Roi de mettre e&ma|i8lD, pour son service, 
des blés et des tins desUnés à approTbionner les habitants. On 
étûidutt toote l'eiforresceiioe de la qaerelle cslviniste. 

2 Février. 

tS86. L'éieclioii des eapitaiDes, lientenaati et enseignes des 
»qnel»ittier8 de Ttoyee^ est prescrite comme defant avoir lien à 
l'hôtel conminn de la viDe. 

8 Février. 

1886. — Le dnc de Guise arrive k Troyes pour organiser la ré- 
sistance des Ligueurs, en vue des évènementi qaà se préparent. 

13 .Février. 

1586. — F.e Conseil de ville oblige les pauvres à travailler -Aut 
ouvrages publics, et les emploie, selon son expression, pour 
qu'ils gagnent leurs aunwnes. N'est-ce pas là Toriglue des chan- 
tiers (le liien(aisance ? 

• a? Février. 

i586. — Mandement du Roi de surseoir aux foDctious des capi- 
talnes de PÂrquebuse jusqu'à nouvel ordre. Sont nommés, à cette 
date, Nicolas Hennequin, capitaine; Sébastien Mauroy, lieutenant; 
^san MiTelle, sergent-major; Jean Hnei et Jacques Daobeterre» à 
titres d'enseignes. 

8 Avril. 

1586. » L*anmône générale (imposition ponr les panvres), qui 
se payait en pain, est convertie en argent, et les réles sont renon- 
leiés. 

9 Avril. 

4586. — Le grade de capitaine des arqnebn^îiers, ou d'une com- 
pagnie de la ville, est déelaré incojjipaiible avec les fonctions d'é- 
(iievin. li en résuite que [« s compagnies de l'Arquebuse avaient un 
caracière pins sérieux que celui d'une iustilulion de plaisir. En 
effet, les arquebusiers rendaient des services militaires en plusieurs 
occasions. 

27 Juin. 

i$g6. Le Conseil de ville reconnaît qne les heibes des rem- 

8 



- m- 

parts appartlenuent aux sergeni^ de à la charge de faire la 
police de la voirie sur les remparts. 

18 Ju»]et. 

« 

1586. — Les capitaines qiiarteniei'scommandaut Ja milic e bour- 
geoise ont le pouvoir do ( (uuiainner leurs subordonnés, itour fail de 
service, dans les iiriuies suivantes : 30 d aaiemle . n dernier 
ressort, et dix livides à charge d'appidl, resftorUia&aai delajitfiilic- 
tioft 4tt oiaire et 4^ ccbevM>&- 

l** Août. 

1586, — Mnrie Stuart, roine d*Ffn5?f% dniiairicrc de trauce, 

ouuuue m Aotdire puur le ressort 4ii ia pmvôté de Bu-mt-M», 

3 Août. 

1686. Onie indifîdiis» qualifiés séditieux, et probablemeot 
pmMMvntp» lODt «orMft pe«4uit 1« pait dm Usm maisquiL 

40 AoûL 

1586. — On régie les eondillons de la réeepiiwi de nndMie de 
Guise. 

1586. ^ Le duc de Guise, gouyernew 4e CiMa ff Ég n e» sur U 
léoAMialion du Chapitre de SaintrEtieiiiie, erdenne la suppression 
d'uu gibet à quatre fourches, qui s'élevait en face du portai) de 
réglise. Le duc fait transporter l'instrument de suppUce sur la 
place de V£tape-au-ViD (place 4e la Baiique)| lieu destiué aux ei»- 
eutiooft. 

17 Octobre. 

4 586. — Voici, à celle date, un renseignemeni excssivemeDl 
curieux, relatif h la police du roulage et de la navigation. Les co- 
ches faisant le service dr 1 royes à Paris, et de Paris à Troyes, sont 
asireiiiis h ne pas conduire plus de sept on huit personnes à la 
fais. Tarif des transports : un ém par personne pour aller, et un 
écu pcmr revenir. Les voyageurs ont droit à dix livres pesant de 
/iordes (bagages); au-dessus, le surcroit de bagages est taxé â 
quatre deniers par livre pesant. 

15 Ai^rtl. 

1587. — bahiUàRta 4â J&ii^ttf-Seiae UhA ^hoUiou «Mitre 
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las collet tears de la lax^ iiiiposà^ ^ur VeD^t'«iieA Qi lnê r^é^ra* 
Uoiib de« murailles. 

25 XaoYier. 

i588. — Date d'ane traa^actiop emre les bouchers et la mala- 
dierie de Saint-Lazare, an sujet du cérémoufai et de la redevance 
Ihuk diar de S4 poorGemx à&n$et suffisants, qu'ils devaient four- 
nir à la ttâMreiie. Ils s^engagent à payer It bmks d^argeut pour 
en tenir neu» 

4 Juin. 

i688. — Le cardinal de Gtoise sé: présente à la porte Saiat-lao- 
^ues de Tfoyes» et parkmnte am les haiâtMils pour les effiler 
Il la Ufve. Ces propositions sont d'abord reponssta. 

i6 Déoembre. 

1588. — Les capitaines quarleoiersde Troyes sont exemptés de 
garnisons, contributions, tdlles 'et empsunts. Ils ont pouYolr d*ar- 
léier et d*en|«isonner, 

24 Janvier» 

1589. — Entrée du duc de Mayenoe à Troyes, à la tête d'une 
troupe de ccnr cavaliers et de (jualre mille hommes de pied. Ce 
mouvemeiii liu duc, bras droii du chef de la Ligue, est moiive par 
la nouvelie de l'assa^siiiat du duc cl du cardiiidl de Guibc aux 
Etab de Blois. 

37 Avril. 

1889. - Oidoimance du bailli de Troyes qui défend de blas- 
phémer, mêri»« aux corps-de-garde j d'ouvrir le dimanche et les • 
jours de fête les tavernes et les cabarets; de se promener dans 
les églises pendant les oflices, et de s'y conduire d'nne laçon In- 
convenante ; de jouer ei de «nfooi Aam les mes pendant le ser- 
lice divin. ])éfenses sont également £dtes à tous élèves de pra- 
tique» serviteurs de boutique et artisans» de porter dagoes, poi- 
gnards ou antres armes, sous peine du fouet, excepté les jours de 
garde ; injonction leur est faite d*obéir, à toute réquisitloUi aux 
maire, édievins et capitaines. Les déprédations des soldats» dans 
les campagnes, sont réprimées avec une grande sévérité* 

8 Ootofare. 

it>S9. — Sont arrêtés et faits prisonniers par les adversaires de 
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la Ligue, le sieur Le Tartier, doyen de Saint-Eiienne ; Nicolas Hen- 
Dequtn, Jean Rpussel, avocat, ei René CiiiiTolal. 12,000 écus soûl 
demandés pour leur rançon. 

10 Octobre. 

4589. — L*abbesse de Notre-Dame-aux-Nonnains et M""® de 
Luxembourg sont mises, dans leur convctit, sous la garde des ha- 
bîtants, en représailles de l'emprisonnemeni du sieur Le ïarUer» 
doyen, et autres citoyens, k Piancy, malgré la foi jurée. 

24 Octobre. 

1589. ^ Le capitaine de BonaneoartiiTCiid le châtetii de Sainl^ 
' Uébanlt (Ettim^. k cette occasion, plniieafs habitante aoni faits 
pvtooanim et placée au Jacoliins» anx Goideiien, ans prisons et 
dans la naisendluinoinmé David. (Gnem delà Ligne.) 

as Octobre. 

■ 1589. — Entrée ei venue de M. de Ghevreuse à Troyes pour y 
commander. 

81 Octobre. 

1589, — Des conseillers de ville et des habitants sont nommés 
pour assister an Conseil du duc de Chevreuse, qui Yenait d'arriver 
pour commander les Ligueurs, ruaîiresde Troyes. 

— incendie rue des Boaft-£uiaats. 

S6 Novembre. 

1880. — Rè^Bnenl établi pour la sAreté de la ville, par les 
Ugnenvs qnl occupent et gouvernent Tlroyes. 

38 Novembre. 

1SS9. — Une conspiration, dans laquelle les adversaires de la 
Ligue étaient entrés, est découverte. Il s'agissait de surprendre la 
ville cl de s en emparer. IMusieurs maçons, considérés comme 
auxiliaires du coup de main, sont emprisomiés. 

10 Décembre, 

1589. — Les relif^ieuses de Notre-Dame-des Prés, s*é!ant reti- 
rées à Saint-Quentin, et y causant du scandale, on ordonne qu'elles 
retourneront dans leur abbaye. 
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13 Décembre. 

1589 — Pour i entrée du cardinal Gajetan, légat du Pape, la 
Tille décide qu'elle le defrai^^ra de ses dépenses, le recevra sous uo 
dais aux armes papales, royales, municipales et du gouverneur; 
que le clergé, la justice et le corps de ville iront à la porte; eofia, 
que toutes les rues seront tapissées. 

47 Décembre. 

1589. — Date du décès de Louise de Rocbecbouart, femme de 
Guillaume de Dinteville, capitaine de cinquante hommes d'armes, . 
commaudaut la ville de Langres pour le Uoi, bailli d*épée de 
TrojeSi et gouverneur du Bassigny. 

20 Décembre. 

4589. — Obsèques de Dumay, docteur eu Sorbonne, d*abord 
prieur des D tmiuicaius de Troyes, puis curé de Saint-Remy. 
Dumay prêcha avec éloquence et succès, pariiculièrement dans 
i'égiise de la Madeleine, contre les doctrines calvinistes. 

6 Janvier. 

1590. — Un service anniversaire est fait à Troyes pour le repos 
de rârae du cardinal de Guise, assassiné à Blois, deux ans aupa- 
ravant. Un Minime prêche a celle occasion la résistance au roi 
Henri IV, excite le peuple a demeurer fermement attacbé à la 
ligue, et à repousser le Béarnais. 

9 Janvier. 

4590. — Le cardinal-légat Cajeian , envoyé par Slxte-Qolnt, 
fait son entrée à Troyes, accompagné du patriarche d'Alejtaudrie, 
d'une suile d'archevêques cl d'évèques. 

I.e comte de Saint-Pol, commaudaut de la ville pour la Ligue, 
se rend au-dcvaiii du prélat, à la têie d'un corps d'armée de six 
mille bommes, et le conduit solennellement à révéché qu'occupait 
alors Claude de Bauffrémont. 

Le ear^Biuil Gijettn, qui venait pour entreteiiir la réiiftlaiice 
4ea liguean i l'avàiMttent de Henri FF, Ait splendidemenl ii^ 
bergé, alnii que la snte^ an frais de la ville* 

16 Féyrier. 

1690. — On propose de rémlr les hôpitaux de Troyes et le 
sMoaIre sons nne admlBistratlon conmime. Celle mesnre fal en 
partie réalisée en i630« 



I« Février. 



1590. — Les fialuiants do Villemaur demandent aux ligueurs 
de Troyes le capiiaiiie \a\ Ch;\tre pour les dérciidre contre les 
troupes lie Henri IV, qui & avauçaieat victorieusement en Ciiam- 
pagoe. 

20 Février. 

12690. — Lê Conseil de ville, teittH poor Ii Ligae, décide 
que lee cbàteaex des environs seront démolis, pour i|tie renoemi 
(OenrI IV) ne puisse y prendre position. 

26 Février. 
Un gnn<^ incendie éettte an diAlenn drAfeit<«ni^ 

8 Avril. 

1500. — Entrée du comte de Suint-Poî , lieutenant-général 
pour la Ligue. On lui fait hih i*^cepiion «bideureuse. S;niit 
Pol venait oq;aniser Ja résislance des ligueurs à l'aTèaement 
d'Henri IV. 

il Avril. 

1600. Le Chapitre de ia eetbédrdie de T^yes renenvellej 
par délibérations- capitnlaires , ses sennenis d*union contre 
flonri lY; fait des semons, dit des nesses selennelles, et orga- 
nise des processions ponr engager le peuple 4 ««jnm! reomirwi 
roi kéréUque, à inMquer la grâce de Dk» en/oceur du due de 
Maisfeime, eipour aioêr lateMn mmlke VhérÀiqm JSéamaù ei 
se» associés. 

^ Ponr la défense de la ville, les iignenrs fui eommandaleM 
à Troues ordonnent que lea aifcras, sanf cens à flniita, seraol 
abattus an abonls Je la place , depuis Salnirlacqnes î«8qn*au 
Pent-BsdMrt» et an grand pont de Foicy; depuis Groneels Jus ju à 
la Vietge'^e^ScbeNlIe ei de Saint-Andié; depuis la porie da 
Belfiroy jusqu'à Notre-Dame-des-Prés, Cbanteloup et la losiise; 
depuis Comporté JusquVm bout de Pfclse, de Pouilljr, Foucby, 
du Poni*Sainte*liarie. Les arbres fruitîeffa né doivent être né* 
nagés qu'il !M)0 pas des remparts. SOO Uviea dVuneode et la oo»* 
fiscation des bois sont la pénalité édictée par rordonnance. On 
décide encore que des moufins à bras et à cheval seront construits 
efa ville. En ca$ de tfége par le roi de Navarre, on juve de ne pas 
oapiiuler» et l'on renenveUe le aerment de la Ligue sur le Saint- 
Sacrement.' 



4690. 
Anbe. 
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i9 Avril. 

1(S90. — Outfe les mesores dédtîve» ftkm U II avril, le 
comte de SaîQt-Pol, d'accord avec la population, décide qne les 
plantations, les maisons, tném$ le$ égHses, seiont rasées, povr 
défendre les abords de Troyes; que les vannes dn moulin de Sancey 
(Saint-Julien) seront enlevées et seront minées par dessous. Mille 
cavaliers, mille arquebusiers sont ajoutés en renfort h la garnison. 
On décide que les boutiques seront fermées, et les habitants tenus 
de se trouver, en cas d'alarme, au-devant des maisons de leurs 
capiiaioes, avec pics, pelles, pioches, Tiaches et serpes. Les gens 
des faubourgs soui mis en demeure d'amener en vUle leurs cbe* 
vaux et leurs vivres. 

30 Avril. 

1590. — Les religieuses de Notre-Dame-des-Prés, en vue de la 
guerre contre le roi de Navarre, et craignant ses suites, obtien- 
nent de se teilMr dans les hàtlmeats du Sainl^prit (caMrtta de 
rOntoiK^, SMS la eonditlon d^n obtenir la fiieolté de TaWié de 
Giteaux» cbef de leur ordre. 

28 Avril. 

1590. — Le comte de Saint-lPol, commandant à Troyes pour la 
Ligue, se prépare à résister à famée royale, qui met les villes de 
ligueurs en Tobéissance de Henr! IT. Le comte Ait abattre PégUse 
4e Satnt4f arâa«èB»AifeSt eeHe dn eonvent ém Àalonlas, aw même 
endvoit, et eeBt de la lUnUft, de Preize. .Les omériaMt seot en^ 
ployès, avee estti du cbàteao fon de Payas, à élever le fort Clie- 
mreese» établi à reitiémité de la me acmelle laillaiiS-Desehaiiels, 
et le fon dit de Four, vers Téglise des Lazaristes de Notre^Ham^ 
en-Isle. Les lifttiments^ lesjardînai les arbres, sont détruits pour 
assurer la défense, à cinquante pas de Tenceinte, tout autour de 
îïeyes» 

94 Avril. 

1590. — l'eiinissiori est donnée aux Triniiairrs, à cause de la 
guerre et de la déiooiitiou par la Ligue du couvenî de la Trinité 
de Prei^ de se retirer en la maison de la Trinité de l'HopUM, 

28 Avril. 

1590. — On va mesurer ]y,\r le fait suivant l'étendue de l'é- 
n< i£^ie et des sacriliees dfs ligueurs. Une partie des biens et les 
Lies des religieux de Molème et de Montiéramey sont vendus poyr 
subvenir aux frais de la piètre contre le roi de Pfavarre. 



~ Deux hoamiM^ Suifey' 61 Tavot, ftdts piitoiuilm pfès éê 
MontiériBiey» mt eiéoalés par Uê Ugmut, moi rineulpalkiÉ 
d'être iittliaaiis des Hogaenoto. 

14 Mai. 

||(90. — Les canlien et les trquebviien» tenant garnison 
poor la Ugue, sont piaoéa soita les ordres da maire et des ècbe^ 
Tins. 

. 2a Mai. 

iS90. Des gardes-do-corps sont donnés, pendant la Ligne» à 
Nicolas de Hanit, seigneur de Couroelles et maire de Troyes. Les 
troubles et les lattes intestines causés par les ligueurs, les roya- 
listes et les politli|neSy exposaient la vie dn maire, en le dési- 
gnant aux coops des dmix partis qui se trouvaient en minorité. 
L'administration mnnidpale. 4ioi tenait pour la Ligne, comme la 
ma}orité des habitants, avait alors des pouvoirs politl^iaés et ml- 
lilaires presque sans limites, et dont le régime actuel ne saurait 
donner lldée. 

27 Juillet. 

1590. — Le château deConrcelIes, eutre Fresnoy etClérey, est 
démantelé pendant les guerres de la Ligue, et pri^ablement pour 
qn*il ne fûi pas pris par les partisans dn roi de Navarre. 

~ Le corps de ville tient snr les fonds baptismadx «ne fille da 
maréchal de FrasUn. H|n« la dvéheme de LongaevIUe est mar- 
raine. Elle donne b l'enfant ses prénoms. M, Le-Hargnenat, maire, 
quatre écbevins et quatre conseiHeis, représenialent le corps 
de ville. 

9 Août. 

1590. — Date d'une lettre de Henri IV à M. d'Inteville, lieute- 
nant-général du gouvernemem dp Champagne. Cette lettre stimule 
le destinaire afin qu'il fasse rentrer la ville d«> Troyes, alors au 
pouvoir des ligueurs, dans l'obéissance qu'elle doit à son souve- 
rain légitime. Ce fut une des causes de h journée de Safnt'La jn- 
bert, organisée par Eustacbe de Meâgrigny, pour chasser les 
ligueurs. 

i7 Septembre. 

1590. — Jowrnée de Saint-Lambert ou des barricades, à 
Troyes. Eustache de Mesgrigny, qui voulait remettre la ville sous 
Pavtorité du roi Henri IV, et eu chasser kb ligueurs, s'eiUend 
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avec le comte dp Grandpré, Tonrteron, d'Inlevilîe et autres, 
poar s'emparer de Troyes par surprise. Les troupes réunies des 
assaillants parviennent à escalader, vers trois heures du maiio, les 
murs ou reuipart du Joly-Saulty pri»s des moiilins de Chaillouet, 
et à s'emparer de la porte Saint-Jacques. Ils arrivent jusqu'au 
milieu de la ville. L'alarme est donnée, la population court aux 
armes ; on élève des barricades, et 2,000 combattants, réunis à 
la hâte, font face aux troupes conduites par Mesgrigny. Un combat 
acbarué s'engage au pont de la Giiuuarde, dt; la Salle, et près des 
Cordeliers. La cavalerie des assaillants, rani-^ée en halaille, au 
nombre de 500 hommes, sut la place Saint-ricrre, est mise en dé- 
roule par les Troyens. En ce moment, les bourgeois étaient plus 
de 4,000; ils achèvent, sur la place Saint-Nizier, la déroute des 
agresseurs, qui s'enfuient, laissant près de 900 hommes des leurs, 
tués, blesaés ou pritoimien. La petite tnnée de Mesgrigny ne 
comptait que 4 ,500 bommes. 

— Yves-le-Tartier, doyen de Saint-Etienne, est tué au cloître 
sur une barricade quUl commandait. 

18 Septembre. 

iS80. — Emeute provoquée par les querelles religieuses et 
par les divisions qu'elles engendrent. La populace pille plusieurs 
maisons.- On double les postes de garde à l'éTéché et à Thétel- 
de-Tilie. 

20 Septembre. 

igdO. Les ligueurs déploient contre leon adversures, lès 
royalistes» des rigueurs excessives. Les femmes de ceux qui ont 
émigré au camp de Henri lY doivent être châtiées. Leurs biens 
8ont inventoriés et séquestrés. Cependant on diffère Tapplication 
de ces mesures. En mémo temps, des fauconneaux chargés sont 
mis pour la sûreté du maire en sa maison. 

S6 Septembre. 

1690» — A la éhange ^ ne pas les mettre en batterie et de ne 
pas 6ire de bariieades, les chanolBes de Saintr*fiiieniie sont auto> 
lîsés à mettre chez eux des fauconneaux (canons) pour se dé- 
todie. 

14 Octobre. 

i890. — Le piimat de Lyon afrive à Troyes; il est reçu parle 
maite. 
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S8 lanvier. 

1591. — Mort li'Kdnit' Auger, nalif d'Allenion fnncien dinci vr 
de Troyes). Il ha un rk'^ prédicateurs les plus disUo^ues delor- 
dre des Jésuites, et confesseur de Henri lil. 

15 Mai. 

I591* — > Date du tcstameut d'Âmadys Jamin, eu faveur de 
Chaource; il donne une rente de 500 livres pour fonder une 
école oh Ton enseignera 1rs bonneç; lettres laliaes. gNC^ttes» et 
ce qui est accoutumé dans les collèges. 

■ 

16 luillet. 

4591. — Seviemnil pMdanl les joi» ét km ttujiwr^ bi 
juges et les consuls sont dispensés tsrvice éê h gvde liiir« 
geoise. 

27 Septembre. 

iS91. — Tne lettre de M. de Luxembourg exhorte le. maire et 
les écbevins à prendre le parti du roi Henri IV. 

6 Octobre. 

I59i. — Le présent à fiire an dne de Guise, venant à Tïroyes, 
après sa sortie des prisons do Tours, est fixé à 2,000 écos. 

~ On déeide que M. 4» Cteise et ses officiers seront régalét 
dans rHôtel-^e^Ville, ei qu'il sera fait un don de 2,000 écqs. 

10 Novembre. 

1591. ^ Chute du fort de Gbevreuse. Improvisé par le eonuts 
de Saial^ol, au mois d'avril de Tannée précédente, pour augmen- 
ter les éléments de résistance h apporter à Benri iV, le fsrt 
Chevreuse n'offrait aucune des conditions de durée propres an 
reste de l'enceinte. 

22 Avril. 

IMi. ^ nTsUe^Pun des soldats qui lilsaieirt partie de Pexpé- 
dîiion du jour de hi A»M-£itifideff (IftOQ» est mis aux fenst 
pendu. 

IS Jnin. 

1592. Des bants sont votés pour la justice et le cetpsde 
ville, au-devant de la chaire du prédicateur à la cathédrale. • 
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Prar iniip^tBnniirr les espions el les porteurs «le lettres 
é*«ni» qai ptmal servir les intérêts da roi de Navme, sn éè- 
I ddeqotdsscssholissfQiKfiûÉissml'iMlalHle-V 

U Septembre. 

I i891 — Od eoDStniit Pédvse dite de la Ffaoch^Oément. G'é- 
' tait pnMilemeni celle ^ réglait Feutrée des eaux dans le ra 
Cordé, que lemplaoe le canal de la Baute-SdDe. 

ik Mara^ 

1595. — Arrivée du fils aîné du doc dn Maine à Tro<sres; sept 
ou huit compaguies sont mises sous les armes » et ron lire le 
canon. 

I89S. — Le comte de SalDt-P(^, commandanl pour la Ligue, 
prend, à Taidede son armée» dontTroyes fournissait les éléments, 
et surtout fartillerie, la petite vifte de Rosnay et son château. 

U Juin. 

1593. — Henri IV mande h Saint-Denis, René Benoist, qui fut 
depuis évêque de Troyes. Ce fut après les conférences qu'eut le 
Roi avec Uené Beuoiàt et le cure de Samt-Merry qu'il prononça 
son abjuration. 

29 Août. 

1595. — Le bailli de ïroyes, M. de Giiamoy, prenant la qualité 
de gouverneur, la ville forme opposition à cette prétention d'u- 
surper uue qualité qu'on lui conteste. 

S5 Octobre. 

1593. — Ordonnance du maire et d<'s échevins qui défend aux 
soldais, forains, t i!aiii:ers et gens sans aveu, de monter et de 60 
promsner sur les remparts et la contre-escarpe des fossés. 

2 Novembre. 

1593. — Les capucins présentent nne requête pour avoir la 
iaeulté de s'établir à Troyes. 

5 Avril. 

1894. — Un héraut d'annes amnife \ Troyes chargé de klties 



signées par Henri IV, dans lesquelles il invite le maire, les éche- 
vins, les chapitres, les officiers de instice, à le reconnaître en qualité 
de roi de Fiance, et coaime légitime successbur de Henri 111. 

Les dispositions générales de la population, sondées par Jean 
Paillot, écuyer, seigneur de Nttiseroent, sont généralement fam- 
rables, malgré les ligueurs, k la reconnaîManoe de Henri lY. le 
héraut eat introduit. Paillot fait aaaeodder devant ^ derrièie 
- iWtd-^de^Yllle un millier d'hommes qui aedament d'aTanoe : 
Henri IV. Petit à peUt, Paillot finit par gagner tous les.cotiis de j 
la vIOe. Le maréchal de Biron, qui se iiouvait avec trob mille | 
hommes à TorvUliers, est af erti de ce qui se passe et se prépare { 
à avancer vers la ville. 

— Une députation est nommée pour aller prêter serment 
à Henri lY» dont la reconnaissance, longtemps repoussée, avait été 
enfin entraînée par l'influence de Jean Paillot, premier échevin de 
la ville. Cette «Rotation se compose de Hennequin, doyen de 
Saint-Pfene; Le Maignan, doyen de Saint-Etienne; des lieute- 
nants-général et particuliers, de Téchevin Paillot et du eonseiller 
Maignenat. 

6 Avril. 

1591. — ! p maréchal de Biron , accompagné de M. d'ime- 
vilie, lieuienani désigné du Roi dnns la province de Champagne, I 
de M. de Praslnin, gouvcrn^^ur et bailli de Troyes, au même litre, i 
de trois mille hommes de troupes, arrive de Torvilliers à Troyes, 
sur rinvitation de Jean Paillot, 

7 Avril. 

1594. — Le maréchal de Biron, commandant les troupes de 
Henri IV, et qui venait prendre possession de Troyes au nom du 
Roi, fait chanter un Te Deum à la cathédrale, et invite le duc de 
Cbevreuse à quitter Troyes avec ses troupes et ses bagages. Le 
duc obéit et va faire sa jonction avec le duc de Guise qui se trou- 1 
vait à Dienville. Un feu de joie est allumé sur la place du Marché- 
au-Bié. 

i2 Avril. 

— MM. de Luxembourg et de Nevefs viennent fiiire re- 
connaître Henri iY par les habitants après don abjuntion. 

' M Avril. 

i6M. — On ordonne qu'un inventaire des blés renfermés dans 
les greniers et dans les magasins de la ville sera fait avec soin. 0 
y avait alon une famine en Champagne. 
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37 Avril. 

4594. — Lors de Tentrèc du duc de Reilielois, iils du dac de 
Nevcis, goiiYei neur de Champagoe, oq iui lii dou d'au mai'cd'ar- 
geot valant 500 écus. 

6 Mai. 

1594. — La ville fait présent à René Benoist, qui fut évêque 
m partihus, d'une somme de 200 ecus pour subvenir à ses 
dépenses, en raison des obstacles que rencontrait la jouissance de 
ses reveûus epis^copiiux, 

René Benoisl, n'ayani pu obtenir ses bulles de la cour de Rome, 
renonça, après avoir attendu onze ans, au siège de Troyes, qu'il 
céda à son compatriote^ René de Breslay. 

8 Mai. 

1594. — M. de Praslain est nommé bailli de ïroyes. 

9 Septembre. 

1594. — Il est décidé que les chirurgiens présenteront un de 
lenii eonfrères pour rempûr les fonctions de tlinlaire k la Sanié, 

7 Mars. 

1885. — Arrîrée à Troyes dn duc de Gnite. On décide qa'itn 
frtnd nomlnre d'habitants iront à clie?al an-derant de loi, et qa*on 
hd fen cempUment i la porte. 

34 Avril. ^ 

1595. — ]>éfense est faite aux regrattien du blé (blâtiers et 
reTendenn) d'acheter par semaine plus de six setim de blé. Os 
sont tenus, en entre, de laisser leurs athats danslears bontiques, 
et de les offrir h la Tente. L'obligation de déclarer les quantités 
qii'îls détiennent^ anx commissaires de police, complète la portée 
de ce règlement. 

15 Mai. 

1596* — On Tialte la fontaine de Nnisement, près de Torrîl- 
llen^ ponr se rendre compte de hi possibilité d'en amener les 
enix h I^yes. 

Jtiin. 

1595. À Poecailon de Fentiée solennelle dn roi Henri IT, la 



ville fîniiiie iiiip s(tmme de 10 mille écus. Ce don resscmb!p assez 
à une (ouiribuiioD, car il représentait plus de ôOO,0Û0 ir. d'aii> 

S Septembre. 

1595. — l.^ l'elle-Croii, eu voie de recooftUrucUoD» est i'oi)jet de 
réceptions d ouvrages. 

7 Août. 

4fi96. — Le Pariement de Paris veni un arrêt coulre la con- 
frérie du Cordon de SaHif- François de Tr©yes, auquel les Frao- 
oi«eains Litiriliuaient de giatide^ indulgences. Le Parlement sop- 
prime Icë livres imprimés sur ce sujet, en défenë U veoieet 
prohibe les réunioQi» provoquées par le» con£rériei. 

IS Novembre. 

1 596. — Lf s ( ordoien 4m»aàm k yam i moàê sniTaoï^an 
Cliapitre général. 

21 latiTier. 

1597. — Les officiers municipaux de Troves établissent un rè- 
glement portant que nul ne pourra être athuis eu charge de maire, 
d'échevin et de conseiller de ville^ s'il n'est originaire de Troyes. 
Ce I èglement, quoique homologué par le Parlement, ne put s'eié- 
cuter. 

Si Maii. 

1897. — Henri IV donne l'ordre de démolir les fortifications 

de Kosnay, qu'il regarde comme préjudiciables ii celles de Troyes. 
RosnayavaiL eitî occupé, quatre ans au p ai avant, par le comte de 
Saini-Pol, cummaudaut d'une armée de U^ueurs. 

81 Jaairm. 

1597. — Première exécution p'W le supidice de la rroi\ de 
Saint-Andre. Le condamué Jehan Brunei, larron célèbre, fut cru- 
cihe et rompu place de PEU^aa-Vin. Le mallieureux Brunet 
vécut jpeudant sept heures. 

14 Février. 

1697. — A l'entrée de U""" d'inlcville, femme du lieute- 
nant-général de Champagne, des cavaliers, les compagnies de 

CroaceU la de Cotnfk^itiéy lea J^abitant» de Groncelî, soiUiuis 



sous les armes. On place les armoiries devant le logis df" M^" trin- 
teviile; on lire le canon, et l'on IVtii un présent linge et de 
cooGtures ; le tout, sans t$r&r à conjté^umoe, iK^ur les f{MMB 
dds iiâulimnlft-géa^atuu 

18 Mars. 

i697. — tes capitaine» 4f» eoAfagnles de U viUe sont 
eiemptés des eomioissîons publiques» 

— Oofaîtlerè^lemeiiidesfpwleBeigiidtB. Iwldejoar^ede 
nuit, dans la viUe 4e troyes. 

liJ97. ^ Henri do Bourbon, duc de Miintpmsier, comte de Bar- 
sur-Seine, épouse lleAri«U^t;aii)enue 4e Joyeuse, dudte^ de 
Joyeuse. 

20 Juin. 

4597. — Sur )a plainte de la corporation des liouchers de 
Troyes, Henri IV supprime la faveur d^étre n(iinmé luaiire aux 
entrées de ville, succi'S, mariages et autres acles signalés des rois 
et reines; il ne fait une cxceplîoiil|M«|K>ui: i;e6iU«)d^.inaitl'e$43^pér 
rimentés et trouvés capables. 

7 Septembre. 

iSd7. — Les «s&seillea 4e vMIe déelarat que le corps de 
ville ne doit pas se rendre officiellement au ccmi idiiiswiouwi 
do Présidial, quoiqu'ils aienl été échoniiis. 

IS Septembre. 

1597. — L'ordre à suivre aui convois des aiqudiusienieTèttis 
de grades est déteimiiié par Maseeil :de'viUe. 

22 Septembre. 

i!>97. — On chante un Te D&m pouf célél^rar tes sucfiès 
d'Ueuri iV sur les Espagnols. 

2ô JKûvambBB. 

imi. ^ iDnr dUor I^Blrée île iMrtiÉsl-deBiMB» le cospsde 
litte avéta 4|iie dewoa 4rais pttesade-csao» «t te pétantotseioas 

\ tirés, et qu'on offidra les vins d^lionneor. 
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7 Janyier* 

1508. — Le Conseil de h ville de Troyes décide qn'il fera l'ac- 
quisition de difTéreules maiscos pour joindre au\ bâtiments de 
l'Hôtel de-Ville qui, qlle^lles temps après» fut entièremeot re- 
construit. 

13 Janvier. 

1688. — Le Conseil de viMeie IVoyei déeMe qu'il sendeané 
eeal éeae t» Chapitre profindal dee GordéBefs» pear les Dnit que 
h italien liait oceailoiiiiéi M oomat de li vàte. 

S8 Mare. 

1598. — A roccasion de la réduction de la Bretagne, on chante 
un Te Deuni à la caibedrale, et l'on dresse un feu de joie. Le ieu 
est Juiiâ par le lieuleuaiil Martin et le maire de Iroyei». 

s Jfrillet. 

1598. — Le curage géiièral des fosses de défense de la ville de 
Troyes est entrepris, et les habiiants de s villages de la banlieue, à 
quatre; lieues à la ronde, y contribuent par des conrées. Ofl sait 
que Iroyes leur servait de retuge eacas de guerre. 

7 Juillet. 

1598. — Lettres patentes de Henri IV, qui donnent la jouis- 
sance de tous le s revenus de Bar-sur-Seine à Henri de Bourbon, 
duc de Montpensier. 

IS Août. 

1598. — Le curage des fossés, près de la Planche-Quenat» eel 
mis à la charge du clergé. 



S SepU 





1 




1 



1598. — La police du roulage est de vieille date. On régie- 
meute leç cochers de voitures et les messagers. 

— Le corps de ville va saluer le général de Tordre des Corde- 
lierSy qui venait d'arriver à Troyes. 

2 Janvier. 

1599. — Heaii IV confirme, par lettres patenteBi la célèbre ab- , 
baye de Clairaiii dans la jonissance el la peiaoaaiOD de tous aas 
privilèges. 
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47 Février. 

4599. — (.c Chnpitrc gênerai des Jacobms obtieot uo secours 
de la ville pour bubveuir à ses dépcases. 

9 Avril. 

1599. — La charge de cap iiaiiie de l'Arquebuse est remise à la 
noiiiHiaiioQ du maire par le trésorier de i^ievelet, délégué par la 
compagnie. 

DIX-SEPTIÉME SIÈCLE. 

91 Janvier. 

ICÛO. — Entrée et rt'< option, par le corps de ville, d'un am- 
bassadeur de Venise, qui descendit à l'Ecu-de-Bontgogne, oùoa 
lui rendit les hommages accoutumes. 

à Février. 

1600. — Les arquebusiers obtiennent la permission de vendre 
le terrrnin où la compagnie se rassemblait. C'était au-delîi de la 
porte Cu nrels. A partir de celle époque, les arquebusii i > sVta- 
blircnl h la PlaiK lif-Clément, cl fin iii construire Tin bôiei splen- 
dide au niilieu (l ' vastes jardins et d'une pelouse pour le tir f.es 
fcnô 1res furent oi n és dei^ilraux de Linard Combler, célèbre pein- 
tre verrier, qui exécuta les magnitiiiues pauoeaux placés mainte- 
nant aux ienélres de la Bibliothèque. 

27 Février. 

1600. — BénédicUoA de la chapelle da collège de Troyes par 
révéqae de IHgne. 

80 Mars. 

4600. — Un arrêt du Conseil exempte Troyes de l'impôt des 
tailles, comme capUaU de la province de Champagne et de 
Brie, 

U Novembre. 

1600. — Une maison, près de l*Hôtel-d€-Ville, appartenant à 
Pierre de Gnilly, auparavant louée au maire et aux écbevins, est 
achetée pour être jomte à rUdiei-de-Vilie. 
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35 NoYeœbre. 

1600. — L'admioifttrfttton pf«ad des netom pour Tériflerle 
reodemeoi des blés employés par le boiiliiigeriey et elle rèfonne 
le bolsBesu selon réglenent de i579. 

7 AYriK 

1601. — Déclaration du Hoi qui défeed att bailli de Troyes, os à 
éoii liealenanlet gens teoaat le siège préiidisl, de troubler les esa* 
sols (juges des al&dres de comnierce) dans leur prestation de ser- 
ment au anciens oonsnis. Ce prirllége avait été octroyé aux coo* 
sols de Troyes en 4573« 

3& JaUlet. 

1601. — On 6ie les danses et les condltloos sons leiqueles tel 
régeuts dn collège do Troyes seront tenus de prendre et de pumtt 
ner les enûails. 

S6 Juillet. 

1601. On passe contrat arec M. Boulanger, principal du col- 
lège, pour les conditions et les classes. 

12 Septembre. 

4602. — Mon du poète troyen Jean rassomt , np:é <Ie Gë aus. 
Suvaut lalinisie, poète spiriluel. Passerai composa plusieurs jolies 
fables eu français, et collabora avec Rapio, Pilbou et autres litté- 
rateurs, à la satire Méoippée. Les Jésuites n'avaient pas de plus 
sarcastique adTcrsaire que Passent, dont les raUleiies implacables 
obtenaient uo grand socoès sur les esprits passionnés des Paiites 
dn XTi« nèele. 

S5 Avril • 

1609. <— La nomination du gniTenr de la monnaie est leconnne 
appartenir an maire et aux échevins. 

8 Mai. 

1603. ^ Les Jésdtes ayant été demandés par une partie des 
habitants pour tenir un collège, l'ordre .demande 5,000 livres de 
rentes, et soumet des plans d'agrandissement. On consent d'abord 
à faire un fonds de 4,600 livres, sanf à l'augmenter; puis on retire 
le projet de subvention Tannée stti? aole, en déclarant qn^on ne re> 
cevft la compagnie que si le Roi Crît les lirais d'entretien. Enflu^lmit 
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ans pîns lard, les habitants se refusent h admettre la compaj^îe, 
à quelfiiip liire que ce soit, et déploient un esprit d'amipaibie et 
de réiisiaûce qui a marqué dans l'histoire de Troyes. 

13 Août. 

^60^. — T a ville s'opposo à la coosiruclion d*tin mouUû à vent 
sur la ïour-boileau. 

S8 Mai. 

4604. — Bené Bcnoist, snrnoniiné le Pape dêS Halies, h cause 
de l'autorité qu'avait sur les masses sa parole entrutnanie, publie 
des ordonnances synodales dans le diocèse de Trojes. Evèque de 
Troyes, après STOir été ceDfesseor de Marie Smart, cnré de Sainl- 
Eosiadie, lecteur de Henri II1« eoofesseir de Henri lY, qu*il ameDa 
à abjorer le protestantisme, Bené Benoist fut nomsté évéi|oe de 
Troyes. Le Pape, mécoment des doctrines insérées par Benoist dans 
y Apologie cathoUp^e, d*one traduction de la Bible censurée par 
ia Cour de Rome» et par d'antres motifs tenant h l'avènement de 
Henri IV, refusa ses bniies. Benoist resta évdque de Ti oves in par- 
Hbw^ tout en jouissant du temporel, et aliendant ses bulles pen- 
dant orne ans. Enlîn, fatigué d'attendre, il donna sa démission. 

Décembre. 

1601. — Le Consefl de ville décide qu'il ne poursuivra point 
rélablissement des pères Jésuites, à moins qne le Roi ne fournisse 
les fonds nécessaires à leur entretien. 

i2 Avril. 

ieo5. — L*administrateur de l'hospice de ia Trinité est élu par 
les bourgeois. 

48 Octobre. 

4605. — Pour l'entrée de M. Ilenc de Breslay, évéque de Troyes, 
le Conseil de ville décide qu'on ira jusqu'à Saini-Anioine au-devant 
de lui, et qu'on le conduira jusqu'à Tabbayc de Kotre-Dame-aux- 
Nonnains» oii il était descendu. 

23 Octobre. 

1606. Date du procès-verbal dressé à roccasion des devoirs 

rendus par les quatre barons do la Crosse, de Méry-snr-Seine, de 
Poussey (Maîzières-la-Crandc-Paroisse), de Saint-Jusi cl d'Anglurc, à 
l'évêque René de Breslay, le jour de soa^o^/eua? avènement. Euire 
soties cérémonies» les quatre barons de la Crosse portaient l'évêque 



4«w .Qiie.ehaiM» r^giiae da «mt^qi de KoM)iM« 

Pfoiuiaim.J]»iqtt*A U aibédnle. L^éTé^iie.deiwt, eo éffeuufB 4e 
cet hoDoeuTy. cerlaiqs Joyaux ei payer cerUiiiftdMÎte. 

28 Ko.veiubre. 

. iW. ^ rtmMCtkm eoire le t^r ,fO|il et le eleig^ de 
l^oyes ao sujet du son pour Um impoeé sur les ^rtliesidu dis- 
eèse. 

ii Février. 
1(907. — I)a(e jlu décès de Bé, maire de Troyes. 

21 Février* {Vatê UwmÊfâim.) 
il 607. rr- Le bureau des fiDanccs délivre ud oertiieat <|ai.esDi- 
tate la vérification des privil^es de la collégiale Saiot-Maeloa de 
Bar-sut -Aube, aux termes desqseU le Glnpiiie a le droit deJerer 
certains penses, passages, pontenages, nlnninAoo Ott ifttmii, liir 
ies passaau près des pertes de llareiir*Aabe. 

2 Mai. 

1607. — On décide la construciioQ des bàliments de ia Sanâé, 
édifice élové h l'endroit qu'occupe la Recette générale, eteniem- 
piacemeut de la chapelle Saiai-Jeaa-Châlel. 

iÔ Juin. 

1607. — Les arquebusiers de Troyes reçotreat de la vIMeiflO 
écus pour fournir aux frais de leur voyage à Reims, où Ton ren- 
dait le houqnci; ou leur défeud néeamoins d'emmener le tronif 
pelle de la ville. 

15 Août. 

iW!, — Le cérémonial à -oiMerver, lors de rende, du duceide 
Ja dechesse de Nevm k Troyes, est arrêté par 1^ corp^ ^e viUe. 
X<'eiiiféee«tliealei9. 

10 Octdbre. 

1607. — Mort de M. d*inteville, lieuteDant-général de la pro- 
▼inee de Champagne et de Brie. Une«'di^patatlon est nommée pour 
fdler priésseitfer sef dpléepces à la yeuye. 

3& Septembre. 

ie07.^ 41oHdel|« d'Ànbruy, maice. On arrête l'ordre du ct)»;- 
jeonalàobMrrer. 
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7 Mars. 

1608. — Mort de René Renoist, nommé évéque de Troyes, et 
qui contribua puissamment à Tabjuration de Henri IV. Las intri- 
gues des ligueurs, déconcertés par Tabjuralion, firent ressentir 
j Icnr rnntro-eoiip a René Benoist, qui ne put obtdBÛr ttftllllttti^ OMlit ' 

re«ta en posse^on de» revenus de Tét ôché. 
I ' ■ 17 Mars. 

I 1608. — Ûa arrête l'ordre qui sm Mîvi à reoiiée 4« M. de 
Pnttkdn, nommé fOiiYenieor de Champagne et Brie. 

8 Juin. 

i80S. Entrée solennelle da marquis de IVashin à Troyee» 
I en qoafilé de gonTenieor-^éiiénl de Champagne et de Brie. 

10 Juin. 

i608. * La nrîiice de Troyes, ayant avee elle trois canons, fait 
sa jonction avec le marqnia de Payns, ponr donner la ehasse h 
deint bandes de soldais suédois et allemands répandues dans la 

campagne. 

15 Décembre, 
tm. Entrée de^idMliesBe de PmIaii è.Treyes. 

17 JuUiet. 

1609:' ^ Le mtire el les éehevHHr de TwfBi éfiMilteent qnè les 
marchés sont francs de tous droits de place, et qu'Us ne doiVeUt 
rien au Roi. 

12 JuUIet. 

i6l0. — Réception des Capuein6aiielk«|esfm|Wiséeele<0 ne- 
I Temhreie09. 

9S Juillet. 

461i). — l e roi Louis XÎÎI confirme M'"*' (îe Montpensîer dans 
la jouissance viagère des revenus de la terre de Bar-sur-Seiae. 

13 Septembre. 

I6iO. — Consultation impof4ante*d« S^astien Rouillard, histo- 
rien de MeloÉj'Oencernant la coutume qu^avaient les chanoines' 
deiff royss é^mammular, tous les^dimamtei apsèa Im prooeisio% » 
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ceux qui empêchaient de moudre au uioniin de Jailhrd. Houillard 
eslime rexcommuuicaUoo surannée et n'être plus de saison, 

U Octobre. 

1G10 — Oq nomme les députés pour assister au sacre de 
Louis Xiii, à Reims. 

21 Octobre. 

1610. — Le buffet des orgues de TégUse SaîDt-Jeao est eatw> 
pris par Antoioe et Noèi Foumier, iiieiiiiisiers*scolpteiirs à Tio|e8, 

33 Octobre. 

1610. — On députe à Reta» des habitaots pour aasliter tn 
Buare de Lente XIU* 

36 Octobre. 

1610. Arrivée àTroyes du prince de Condé. 

3 Novembre. 

Iblû. — Entrée de la duchesse de NcTers. 

10 Juin. 

IGH. — Lecture est donnée, aux membres du corps de ville, 
des lettres octroyées aux Jésuites par le Roi, afin d'établissement 
?î Troyes. On décide qu'il en sera référé à rassemblée ^énrrnle. 
Mais lout d'abord c'est de Tboftlilité que le célèbre corps ren- 
contre. 

16 Jain. 

1611. — Des (lopuies sont nommés pour aller protester en 
Cour contre 1 étabUssemeut des Jésuites. 

2 Septembre. 

— On empêche la reconstruction des moulins à papier 
qui étaient établis sur le cours d'eau alimentant les moulins de 
Ghaillouet. 

S Janyier. 

1612. — Date du procès-verbal relata ni le rétablissement du 
Conseil (ic vilie de Mussy-sur-Seinp. Ce procès-verbal constate 
« que depuis les dernières guerres civiles, et pendant icelles> les 
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affaires de la conirnuDaulé de Mussy avaient été si mai gouvpuices 
parle mauvais ordre, que la ville se trouvait obérée d iulinies 
debtes, la plupart de leurs oommiinatix vcudus, leurs murailles 
entièremeut ruiuées, el la v|Ue sans pavé » 

18 Mars. 

d6l5. — Le Conseil de ville fournil 5,000 livres pour bâtir une 
maison à M. le duc de Nevers, daus Charleviile, dont il possédait 
la seigoeurie. 

14 Juin. 

1813. «— DédfllOD rdalife k l'épidémie. On ?olel6 rétabliflte- 
me&l de k maiioo spéciale des pestifétés. 

25 Février. 

1614. — Le due de Neyers adresse une lettre an maire el aiix 
ècheriDs de Tro jes, sor la retraite da privée de Goodé cl la guerre 
dite da Guérldim, dont le maréchal d'Ancre était la cause et le 
prétexte* Le consdi décide qne ces lettres seront envoyées, sans 
éire lues, an Roi. La ville se montra mieox inspirée dans celte 
occasion que pendant la Ligne. Condé Ait moins henrenx à Troyes 
<pie les Guise et les Mayenne. 

6 Mars. 

1614. — Le Roi et la Reine régente (Lonis XIII et Marie de 
Médicis), écrivent au corps de ville pour lui défendre de laisser 
entrer le duc de Nevecs et d'autres princes dans leurs murs. 

5 Août. 

1614. — Le Noble, lieutenant-général, et Bazin, maire de 
Troyes (dont la tombe est au pied de Tescalier de la tour de la 
Madeleine), sont nommés députés aux ïïlnts Généraux convoi^lés 
à Sens. Le greffier de la ville doit les accompagner. 

9 Septembre. 

1614. — Les clianoines de Saint-Pierre élèvent la prétention 
de recevoir en naiurc le montant des dîmes qui leur SODt dues 
dans les vignes sur le produit des récoltes. 

6 Octol)re. 

— Les députés de Troros aux Ei:"its r.C'npraux de Sens se 
mettent en route. Le maire emmène avec lui le greffier de la 
ville. 



-m- 

20 Octobre, 
gènénle, Mmie à âa», m doléaacM el i«BOiiliiMtt« 

13 Jaii¥i«r« 

464 S; — M» le doc de Yendôme est reçu en grande céréaaoBie 
à lâ porte SainWacqaee. 

17 Avril. 

1615. — Nicolas Mérillc est uommé avocat de la Tille. 

83 Juin. 

1615. — On défend la iabrication et l'usage de la Mère. Il y 
avait^alors ime éj^idémie. 

15 Octobre. 

1615. — Un sieur Gombault esi envoyé avec des lettres de 
créance auprès de la municipaiUé de Troyes par le prince de 
Gondé (guerce de la fronde). 

23 Novembre. 
1615. ~ Entrée da doc de Mevers et de sa femme. 

4 

i** Décembre. 

1615. — Méry sor^Scine devant èire assiégé par M. de la Vien- 
viUe, la ville de Troyes donne dn canon» à la condition qa*il sera 
rendu. 

9 Décembre. 

1615. — Rosnay est assiégé par le capitaine Dandelot. 

6 Avril. 

1616. — Date de la décision relative à la construction de l'HiM* 
de-¥iiie actuel. On projette le bâtiment principal. 

16 JuiUet. 

Ifia. « Les bondes sont fennte et; réduites à la grosseur 
d'un éleuf (balle de Jeu do paume), du.moinii on Vordonn^.e| 
ron presiiiîi la pose A leur emboudbutp d'une plaque ,d^ fer aux 
armes dé la Tille» à peine de 100 fir. d'amende. 



8 Janvier 



1C17. — Rentrée à l'arsenal du Peiit-Louvre, où sont inainle- 
1 nant les Ursnlines, de toutes les pièces de canon jui iiv iient 
servi à la rtHlm iion de Rosnay. Troyes avait luui ui tmc partie de 
son artillerie \^oui- vaincre la résisiance de Rosiiny, qui s'était 
rangé du parli dit dc6 Princes, représenlé par le priiu c de Condé. 
j Les habitants appuyaient, comme on le voit, les derniers effort» 
leutés par la Ligue, que Heori lY avait vaincue. La faveur <loni 
jouissait le maréchal d*Âocre servit de {nrétexte an prince - ée» 
\ Gondè, m doc de Lengaerlile ei aii nttécbal de BodUoiy pour 
agiter les province» penddat li nnAorilé de Louis Ilil. 

80 Mars. 

1617. — M. de Vienne, lieuten;i[ii jiariiculier, prétend avoif 
le droit de siéger aux s< uif os du Conseil de ville, et agit d'uulo- 
rilé en conséquence. Ua procès-verbal est dressé. 

89 Septembre. 

1617. — Le Chapitre de l'église Saint-Ktlenne pa*;«e marché 
avec Jcan-nnpiiste Lemoine, organiste de Troyes» pour faire des 
. travaux con^picioieataires aux orgues^ 

30 Octobre. 

1617. — Procès-verbal de réî.ililissQOient des Pères de 1 Ora- 
toire à Troyes, Âulorilé des evèques sur les religieux : pas de 
vœux, vie commune, iins de privilèges; telles soat les constata- 
UoQs obligatoires laites dans le procès-verbal. 

I 15 Janvier. 

161 S. — Le marquis de Prasiain obtient la survivance de son 
! père dans la lieateDance du gouvememeot de Cbampagae et 
Brie. 

14 Jaillet. 

1618. — Les étrangers qui veulent se fixer à Troyes sont as- 
treints à se faire Inscrire au greffe de récbcvinage. 

20 Août. 

iris — L'entrée solennelle du duc de Reiluloîs, ponverneur 
de Ciianii a;,'neetBrie, est réglée par le Conseil de ville. Tous les 
àaJjiuutâ doivent se trouver soits les armes^ uoo cavalcade doit 
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ftooompagnerks officie» de josliee; on décide qall sera f«it des 
dais de aatin blanc, ans armes da dac, Vtm mobile, d*autre8 k 
niôtel-de-ViUe, à rBrédié, à la porte de la chambre da doc. Des 
pièces d*artillerie doifentéire placées sar la tour fioUeaa, an boa- 
lefard Salat-Antoine; des foscooneaux devant la Belle-Croix. On 
doll, en outre, naître des masiciens k THélel-de-Ville. tapisser 
rEfédié : ane dépaiation de l*éclievlQa|« et da conseil de ville 
reçoit Tordre d'aller jusqu'à Sens an-devant du duc. Le présent 
doit consisler an vaisieUe, jnsqn^à concurrence de mille on donxe 
cents firanca. 

14 Septembre. 

16J8. — Jehan Gharbonnet, et antres perreyeors, passent mar- 
ché avec le Chapitre de Saint-Etienne, pour ronroir six milliers 
de pendants de pierre de craie ponr les voûtes. 

iâ Avril. 

1619. — Date d*iin procès-veibal de la nomination d'on député , 
ponr assister à rassemblée provinciale. 

6 Mai. 

16!9. — La m:iison de la Santé se trouve terminée. C'était une 
sorte de succursale des liôpitaux dans les cas exceptioimels. 

6 Juillet. 

1619. ^ Un arrêt rendu par le Parlement donne anx snpérieurs 
des communautés religieuses des trois grandes provinces ecclé- 
siastiques le droit de faire arrêter, de ienr propre autorité» les 
reli^eux vagabonds ou apostats; 

42 Février. 

1620. — Catheiine^Henriette de Loraénie» soBur d'un des sei* 
gnenrs de Brteone» épouse Henri d'Orléans* marquis de Rotbelin. 

17 Avril. 

I6t0. Onse séditieux, arrêtés pendant l'émente de Tavant- 
veUle, sont pendns sommairement anx yeux do peuple. 

17 Juillet 

1620. ^ Le roi fait défense aux habitants de Troyes de laisser 
entrer le doc de Guise. 
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13 Septembre. 

1620. — ' Les Carmélilcs, sur le point de s'claWir à Troyes, 
préseuteat à la ville les articles de leurs statuts. 

7 Février. 

1621. — Mort de François Pilhoa, frère do célèbre Pierre 
Pithoa. François «tsII 77 tus* Il légna à la tille son hMk et tes 
Uens de Moussey, poar fonder an collège dont il Interdit la direc- 
tion aax léiniles. La bibliotlièqoe et des'manuscrits de Pierre 
Pilbon forent compris dans la donation. 

Si Avril. 

1621, Les Corps de la ville de Troyes décident qnHI sera 
remontré ao grand conseil qnc la maîtrise spirituelle de rbépLlal 
du Salnl-Esprit (TOiateire) ne peut éire unie à la congréfation. 

22 Avril. 

I6il. — L1iè]iltal da flalnt-BÉpril éunt réon! à la congrégation 
des Pères de rOratoire» il est passé contrat de la réunion. 

6 Juillet. 

1611. — Acte d*afea et de 'dénombrement qui fixe la date de 
la fondation d'on collège mnoicipal à riogent-sor-Seine. 

4 Mars. 

id22. Les habitants refosent d'accoeinir les Jéseites» snrtont 
relatiTcment à i'hospiee et ao collège. 

13 Avril. 
im. — Mort de M. le maréchal de Praslain. 

16 Août. 

1622. Le curage dea fossés est reconnu dcfelr être à la charge 
des habitants. 

10 Septembre. 

i622. — La compagnie de trois cents hommes, fournie par la 
ville de Troyes, et placée sous les etdrea de If. de Bouitly, capi- 
taine, est licenciée. 

16 Septembre. 

f 6î2. — La ville reconnaît qu'elle doit Tentretien dn pont da 
moulin de Bréviandes. 



I 



30 Octobre* 

lill. — Mon te die 4e Reihaiois^ Son eeieiiell tnrene la 
^lie de Troyes, et le eerps de Tilte lai reed les lieaneiin eooew> 

18 Novembre. 

1622. — DatL' (Pnn procès-verbal dressé h la réquisilioii du 
trésorier de Fraiu e, pour constater Péiat de l'œuvre de la cathé- 
drâl'% pi év.iliit'i- les dépenses nécessaires à rachèvemeui des 
deux tours. Sonl nommés o\|iLrts : .lean et Claude Barry, char- 
peDliers; Gérard Boudroi, Jean Dauphin, maçons ; Nicolas Pajot et 
François Irobault, couvreurs. Ueecalier de la tour baiol-Pierre 
comptÂti alors 365 juarctiea. 

10 Dtccmbre. 

1G22. — Date d'un njarché passe cnUe le Chapine de la collé- 
giale Sainl-Elienne et Linartï-Conihic r, peintre-verrier, pour re- 
faire une des verrières de régUsO) moyeaoaiagO Uwres touroiciia.- 

1" Mai. 

16^4. — La ¥ille somme les Pères Jésuites de quiuer la ville 
de Iroyes,.. 

S loin; 

— Entrée à Troyes de-Mff^la firineeiie de Coudé. 

à Juin. 

I6i4. » Après douze ans de résistance opiniâtre, les habitants 
de Troyes fintsieiit par obtenir reqiotaien des lésuites. Ceux-ci se 
retirent par arrêt dulUki. 

1624. — La compagnie de l'Arquebuse rend le prix généraL 

If Mai. 

•1625. ^ Arrivée à Troyes du légat du pape Barbenui. 

IS 'Jainet. 

1625. — Pose de la première pierre de rHôlel-de-Ville de 

Troye«, consiruit sur les dessins de l'archiiecte Louis. Le duc de 
Nevers^ gouverneur de Lhampague et de Brie, aceompiitia céré- 
monie. 
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àà -Odobi^. 

IW. ^ Un Te Deum est cbanlè po«r «cilébper te*iplcloir6 
rmfwtxéù par les tioupcs royales «ontre^lM reMltt commaiidéf 
IwM. deScuAise. 

i5 Novembre* 

1620. — Ud règlemeiit est Hit pour préveiiir lesinoendifle ei 
le Meii Ile rendex^ms des eompegnles. 

10 Février. 

16S6. ^ Mort do muédiil dei^nhltln. Des fàDérailks magni- 
fiquas toi eenl fsiin m» Me de la Tllle. 



10 Avril. 

1626. — Les reKgieuscs de la Congrégation de Notre-Dame, 
doot le couvent oecopaitTemplaoeaient de k fendarmerie, pré- 
seoleot nue requête aflo d'établiasemeni à Troyes. yaseemblée 
demande la commankation de lean stalnls et do pouToir de la 
sipéffîeore. 

16 Avril 

IW. — 'PeiHtaat réttoe de nqoes^ 41 sfMève me teeme au 
«Jei'de la-oherté de Mé. •Ob «néte pMeore énemiers. 

48 Avril. 

10S6. — * On pend «uiOTe deux éneotiers arrêtés pendant les 
troubles causés par la eherlé. 

6 Jain. 

1626. — Exil du marquis de Praelain fils, k eause de son duel 
aree le marquis de Prades. 

6 Janvier. 

1627. — Le nonce du pape el le duc de Nemours passent daus 
la ville de Troyes, qui leur rend les honneurs accoutumés. 

22 Janvier. 

4627. — Date de l;i lranT>laiion du collège de la IJco?me, cxis- 
laot alors où furent los Sœwrs de la Congrégation^ où est la 
geodarmeriei duuâ i iiuid des frères Pilbou^ en lace de Saint- 
Kemy. 
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25 Février. 

1687. — > Arrivée k froje» do prince tie GoDdé. Qoitre com* 
paillBiet mal nagéet imit les mn ; le cinoD eif placé aux me- 
laittea; deni échèrloi el deux conseillera de Tille ¥0111 compK- 
menler le prince. 

2 Avril. 

40:27. — L'avocat de la ville est gage à 4ii livres par an. Ce I 
traiierueai iîxe le mettait coosiaiumeat à la dispositioa de Tedie- 

6 Juillet. 

1627. — Exil, à Troye», de PHhoo, cooMlller aa MmmL 

23 Novembre* 

4627. — * Emeute devant la maison du sieor Lonit Berlant. 
Pouvoir eti donné anx capitaines d'arrêter les pertubaienis. 

iG Mars. i 

46^8. — Naissance de François Girardoo, fils de Nicolas Gi- 
rardon, fondeur de métaux, el Anne Saingcvin. Flacé d'abord clies 
un procureur, Frafiçois Girardon exécuta de dessins que de 
copies de pièces. Faiiguc des reproches du procurfiir, le père de 
Gîrardon fil du clerc un apprenti scuipu m en le meltaot chez Ban- 
dcsson, fncnuisier-sculpteu?' dp Louis XIV. 11 a bissé de nom- 
breux travaux dont la nomenclature eslimpossi!iic à faire. Simple, 
mcuiésie, s itrs vanîié, aimant son pays, se houvenani de ses plus 
humbles caniai ades, Girardon fut une de ces rares organisations 
qui luonlcni sans pi rdro la mémoire du cœur. Il a laissé de pré- 1 
cieu\ témoignages de son affection et de son talent k la viiie de 
Troycs. 

6 Avril. 

4628. — Les Ursulines de Cliàlons et de Cbàtillon demandent 
la permission de s'établir à Tro|es. Cette permission leur est ac- 
cordée. 

6 Hau' 

1628. — Une émeace se produit k cause de la mar^ des 
toiles. 

15 Jam. 

^n^g, — i,es religieuses de Chàlons demandent la préférence 
sur les religieuses de ChàliUon, qui demandaient comme eiics à 
s'établir it ïroyes. 
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16 Novembre. 

i$S8. — Grandit réjouissances à Troyes, à TooeMion de k 
prise de La Rocbelle ter les ealvioistes. Cee fêtes ne prouYent pas 
moÎDs goe les luttes militaires Tinteiisité des passions religieuses 
du temps. La compagnie de l'Arquebuse de Troyes se distiogna 
surieut parmi eeni qui eélèbrèrent la prise de La Rochelle. Elle 
donna fen d'arlifice et grande symphonie. LInard Gontier exècaia 
un vitrail représentant Tattaqne. 

24 Décembre. 

1628. Installation dans le collège delà Licorne {gendarmerie 
actuelle) des religieuses de la congrégalioii de Notre-Dame, venant 
de Vitry-le-François. Le lendemain, elles célébrèrent lenr premier 
office. 

23 Janvier. 

1629. — Louis XIII arrive à Troyes en se rendant îi rarnice du 
Daupiiiné. Il descend, sans cérémonial, chez M. Largenlier, baron 
de Chapelaines, propriétaire de l'hôte! renaissance qne possède 
aujourd'hui, rue de Croncels, la iamiile de M. Pailiot de Loyaes. 

35 Janvier* 

1629. — I/cnlrée solennelle de Louis XÎH, arrivé depuis le 23, 
s'accomplit au milieu d'un concour e iiinueiise de populaiion. Les 
compagnies de la milice bnnrgeoise de la ville et des l'aubouiffs, 
au nombre de sept mille lionnues, dt iilciii devant le Roi. Les clés 
de la Ville iuretil oiïerles par le maiie ni par les échevins. Des 
décharges d'artillerie, des prcsenls, des cérémo:iirs rt'li.;icubes, 
dcâ ieitb de loule aoi lc, marquèreul là réLepùuu de Louis XIU. 

26 Janvier. 

1629. — Louis Xlll quitte Troyes au milieu des vivat des ha- 
biLinls, pour se rendre à Har-siii Seine. On leva sur la ville elles 
taiiboui gs la soin me de 2i,25i livres 17 sols pour subvenir aux 
Tiais du séjour du loi. 

16 Mars. 

1019. — La police de Troyes défend Fusage de la bière, A 
à cause de la contagîoD. 

17 Avril. 

4629. — Les frais occasionnés par l'enlrée de Louis Xiii îoni 
l'objet d'une imposition autorisée par lettres patentes. 
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17 Mai. 

i9». Mênémmï ét Unâê XIII, qii etoHpte les fdVeu 
et las ptélret 4e Troyes ei 4eft /âebbiifs 4a pMeoMoi de tew 
periéiM k 4éfeaiie lUle à l'eccaiieD 4e len eslréeà1ke|fi, qil 
ftfiâl en lîei «• note de jeavier. Le neire et la éelievint-tfauwl 
.|Mi6ftliUeMai laié,'pov eel eljet, toeslei fiélreide Treyo. 

SO Mai. 

1629. — Le sieur Rlclitiill, lagéDienr-footsIoier, propose d'é- 
lever des foDlaines publiques dam la Tille de Troyes. Ce projet, 

ne e'esl liwnré réèlisè qv'en 1 8K6, ^ce a» le^i de 11 . laliuit- 
Peschaweift, feaMoaiii en xt« siècle. 

i6 Juin. 

1619* — Le Paiement mintleiiC tes ebanoines de la cathé- 
drale dans le droit de prendre le pas sur laaebaneines de Salât- 
Urbain pendant les processloDs; 

13 Jaillet. 
1^. ^ Entrée do due d'Orléans, frère dn Rei. 

.20 Novembre. 

I6S9. GonQrmatloo par le Bol, a« proftt dv duc et de la 
daclietse d*Orléana» des revenus de la terre et geigaeniie de fiar- 
eur-Selne» 

22 Mars. 

1650. — I.es Ursuîines sont mise'; en possession de la maison 
dite dn Dauphin. £Ues donnèrent leur noiiià k rue où celte maisan 
eiiâie encore. 

13 Avril. 

1630. — Louis XIII, étant è Troyes, réunit les liépltaux par 
arrêt dn Conseil d*£tat, et à la requête de réf éque Aeaé de 
Breslay. 

15 Avril. 

1030. — La reine Anne d Anti iclie, accompagnée de la du- 
chesse (le I.ongneviIle, pose la première pierre du couvent des 
Xarméliies du iaubourg Croncels. Le Roi envoie sa m unique; 
René de Breslay, évêque (fe Troyes, accomplit le cérémonial. 
Louis XIU douue 4U0 iiviei» ci ia luile nécesi>iure au uouveau 
couveuU 
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19 Avril. 

1fi"0. — La place de la Charbonnerie, appelée aussi la Haraa- 
'guene, est déclarée, par ncte d*a8sa^lée, piofriélé de la ville. 
Oa } tenait le j^tîi muché. 

Mai. 

IdSO. do iHoiie ttogcremeot an sieur Béèhet, régent du 
ooiBège, là somme lie trente livres par an. 

â Août. 

1630. — - Le Conseil décide que les ecclésiastiques paieront 
bar part des frais d'entrée Ai.1|oi^)B| qnll sera plaidé contre eux 
ilb persisteiit dans leur refus de contribuer. 

i*' Septembre. 

i6S0. — Frise de possessIoD àn collé^ de Troyes par les 
^tas^iffWk Da s'éitMissent dans la nieifoiidejFnsnQoiaPitkM^ où 
M irouve eneoie le lyeée, en eiéeutioa d^Heatamaide oe géné- 
leuidiojen. 

21 Septembre. 

1630. 7-; pepi|is i sept<e«(|bra, leX^nsôl nrréHe ji'ordre dp 
distribution qui se prolongea jusqii'à la iiji. diiMis, pour les blds 
achetés par la viUe. Il y avait fomîne à Troyes. 

4 Juillet. 

1631. — Une pesU: éclate a tiar-bui-iSeiiie. lia trois mois ciie 
enlève plus de 000 persoimes. 

11 Octobre. 

1631. — Une pesie cclaïc î1 Troyes avec une violeiice iuouïe. 
U mimicipaiiié preod des niesui ei» de salut public, 

28 Novembre. 

1631. — Mort dTmond Hiclier, de Ghaourcp, auteur d'un livre 
îmiiulé : De la Puhsance ecclésiastique^ et de plu&ieurs ouvrageÉ 
de critique qui le ilreul persécuter. 

17 Décembre. 

16^, — Cbiide Fay, ehanoine de la cathédrale , donne une 

10 
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•OOHM éb IfSOO fifTM k PEglîse, pour U fmdttido 4« FAtfieAii ^ 
danatiBdidvMir. 

ià Février. 

1632. — Airélé decomple des dépenses faites pour l'achat des 
pierres fournies do UijU a lOrii. aliu de conliuuir la tour Saint- 
Pierre. Depuis tleja quelques années, <jn avait concentré toutes les 
ressources sur celle des deux tours du portail qui a pu seule éire 
construite. Oq regrette d'autant plus vivement i'inlerruptioa de { 
Tœuvre du xvi* siècle, que les architectes da xvii* oui fiiit toulce 
quMl Allait pour aggraver les regrets. La tour Saint-Pierre a le 
■lalheir de eonroiHMr de sa nasse tefonne le très^^égant portail 
trMaive inspiré par fart oglfal de la dernière périede* 

10 Mars. 

4632. — Les Capucines demandent à transférer leur coavent 
dans la ville de Troyes. 

âO Mars. 

IM. tafeste aèvil rigonreaaeneiit h Tfeofsa, et l'oa ptend 
des mesiires pear aoidager lesmaMea. 

6 ATril. 

f an. ^ Arrêt en fitrevr des habitaols de Aoilères et de Laines- 
Benreoses, qui les coaflraie dans lenrs droits d*ii8a|e et dans la 
JoaiMMM des yUaïas de Vléisiiies. 

SI Avril. 

IM. — La peste, qui irait édalé le 3(1» eontlmie à sMr avee ' 
iliaear. La Mrtaliié est eensîdéraUe. 

S7 Mans. I 

lasS. — Le BoutbOier-Cbavigny, seigneor de Nogent et de | 
Peats-sar-6iitte» est neasmé grand-tréainer des erdres do laL 

1& Avril. 

1653. — Procès-verbal sur gageure, renfermant une sentence 
rendue par le lieutenant-général, de laquelle il résulte que l'en- 
ceinte totale de Tabbaye de Clairvaux éiait de 650 pieds plus 
étendue que celle de la ville de Cbaumont en fiaasigny. 

23 Juillet 

1633, — Date de la copie auliienlique du iratameat de Fran- 
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çois Pilhon, par lequel il fonde le collège de Troyes dans sa 
pro]Nre maison, 

8 Octobre. 

1633. — Arréié de rhiteadaiit, ay aojet d'une peste q«i déso- 
lait Troues, et enleva de qeaire li cinq nille personnes. Entre 
autres choses, il est fait défense uux gens atieinis de eotitagiou de 
sortir de leurs maisons. Injonction est adressée am médeoins» 
apothicaires et chirurgiens, de dénoncer ceux qu*ib sa?entasa« 
lades; enûn un détail, qui prouve combien la malpropreté po* 
blique était grande, se trouve dans l'ordonniince de M. de Laffemas. 
Pour remédier aux conséquences de Yhabitude générale de vider 
les iminondifv<; sur le pavé, on enjoint à loua ceux qui n'ont pas 
de privés^ d'en£aUe daiaa ia huitaine. 

17 Février. ' * 

i&L — Entrée solennelle de M. de Vigaole, à Tvoyta. 

31 Mars. 

4634. François du Mas, préire de rOmleire, aoUieile ia être 
de Saiiit-Jean-au-llarché. Le corps de ville se joint aux meifeil- 
liera de Saint-Jean pour empêcher François du Maa de rénsair. 

11 Mai. 

1631. — La ville s'oppose à l'établisseiMt d'ne eenlMiie 
dite de Mm CharUéf proposée par le sienr GoUgnoo. 

■ 

1& Août. 

1034. — A le suite de la réforme opérée au couTeni de Saint- 
Loup de Trojes» eu 1655, par M. de la ftedielancauldy conMnîs 
par le Roi et pair le Pape, il intervient une transaction entre les 
religieux anciens et les religieux réformé)»^ les anciens cèdent aux 
réformés tout le revenu de la mense cooTentuelie, moyennant lee 
pensions à eu dnea et féglées par les lolt et nsages. 

■ 

27 Mars. 

16S6* ' Goiloredo, général des impéi iaux, iaiit prisonnier par 
fcttronpee de marquis de la Force, prèsdeBaecarach, sur le Rhin, 
travene Tioyes sots la eonduiie é^ine compagnie de chevan* 
légers. 

— Outre rinceuiiie qui, au biècte, valut aux uiuuUns 
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d^Çj|MMlHi#l 1^ surnom de Moulins-Bs^ttéi^ il y eut m désastre 
éa même genre le i 4 mai 1635 ^ 221 ans après, 16.20 avrillêi^ 
les moalios de CbaUlonet irienn^i .d*èire en partie consumés. 

21 Septembre. 

465ë, — Procès-verbal de vérincatioD dressé par P. de Neveiet» 
conseiller du Roi, chargé de contrôler remploi des fonds alloaés 
pour la constniction «le )a tour dcJa cathédrale. L'origîne de ces 
.fonds est ninsi indiqnro : lovôes faites sur les greniers h sel de 
revcché de Troyes, de UiauBàont| de Laogres» de MoAt-i>aHyon 
et de Mussy4'£vé(ioe. 

8 Octobre. 

1635. — Le Conseil de viîfp, apprenant qm le ban et i'arriere- 
bau d<' IJmoizcs, en pussani ru ( ,li;mi[);i^[i(\ v i-si loçrf» à Créney, 
village exempt du logenieiii militaire» décide ^ue louâtes moyens 
seront pris pour je& expulser. 

— Décision du Corps de TiUe, au sujet de la réparation des 
brèches faites au Fort-Chevreuse. Il est arrêté qu*on emploiera 
des piifr^ reconnues convenables» «t proMtnt d'nae •«arrière 
entre Then n e li è ce s ei Laubressel. 

i2 Octobre. 

1635. — Le enrage des fossés de la ville est fiilt aux firais des 
Sibilants éè la ville et des laabeaifi» 

« Odard-Perticard , maire de Troyes , informe le Conseil 
de ville dlnjares et de sèi(i^do|it it a élé l*objet de la part de 
la 4* compagnie dn quartier de Eéifroy confié à la garde de la 
mlliee bourgeoise. Le Conseil avise èner^qoemem h la répression, 
font en acceptant l'offre du capitaine» de faire donner pleine satis- 
ftictlon. 

9 Août» 

1636. ~ La ville lève un rc;;iiBeut À 9é6& dépens. Ou étaii au 
milieu des troubles de la Fronde. 

16 Juillet. 

ifj'^'j, — IJij ciii[jriuit demande par le Uoi aux habiianls de 
Troyes provoqiM itiHHCHr^réuuious Corps de viiifi» ^ui 4éUi»ère 
sur ce projet. 

21 Soptmbre. 
1657. ^ La peste» objet de mesnm poses to.U, eoiNinie à 



— 149 - 

séfir. Oa nêmm der o<MliliilM«ir«r%i la Santé de M place de la 
leur, kdpital aecemire et tempondre diaft leB 'Unpe* eâla- 
mifem. 

S Octobre. 

<657. — Date dp. Vacte d'établissement, dans lo diocèse de 
Trovf's lio six prélr^ s ^^t de (îeux irèros de la coDgrégation delà 
Mission, l.os sicjnalun s de liené de Hicslay, évêqiie de Troyes, 
de frère Noël Bruslarl de Sillcrv, coniinandeur de Tordre de Saint- 
Jean-dc-Jcmsaleni de Troyes, de Saint-Vincent- de-Pa\Ll^%j^^' 
rieur des Frères de ia Mission, tigureM'au bâs cet acte. 

Décembrët 

M. de Praslaia, gouTerueur de Tiroyes, préseiate^Be^ 
lettres au Corps de viUe. 

7 JanVîër; 

i05S. — Dntn d*iin impôt' établi snr leè teiriÉree coftsoiniàée'd 
dans la Tille de TroyVs, peur aeqotttef les emprunts demandéis par 
le Réi. Où- TOTl, par cet exemple, combien les charges étaient ' 
lourdes ponr qu'on en "VliH' h tâ^er lia élétanent iadfelpeiieaible à la 
snbsistflMMe pobi^ue. 

17 Février. 

liBS. w H «pt d^MMuë*' éé Loméaie, Tatf dé& seSkoeiirSf d(B 
Brieona ^Alitoiae Loménie fot chargé, per Heaif lY, de plUsicoh' 
oéfMfMoïKklNine ambassade «earArigleterr^ et dSMtffeiaeiit'de 
la elMte-ée eoGtèiaiN'irMt. 

17 Jaovier. 

1039. — On a déjà ta qae les préséances étaient one dei 
grandes ptéoecnpations de nos ancêtres» Irès-cbatooillcoi; en mâ- 
lièie de cé^meàal. En 'voici un exemple : Une décision est prise 
STee tout le sérieui qa^on appariait jdaaBrles plus grandes affaires, 
ftoor autoriser les eonaeillers de ▼ille à së plaeer sur le même bane 
qoeÉwiociaaf aMlres;N|QaBtt'li y auHi plici^f* ' 

dl- Mm." 

idS9^.' — Les dés d'une des poïteà de la ville sont donnèfès an 
marquis de Praslaio, pour quil mi fMsa^ s*U le juge à propos, la 
remise au commandant du régiment i» Picardie. Antérieurement» 
en IM, malgrèlM'ardres d«^oi, les eiér def la ViUe ftveiit rbtt-i 



sées à M Marguerite d'Autriche, le maire ajâot maioleoa cpi'U 
ne devait reoiire les (Mè qu'aux Koia. 

23 Mars. 

1 659 . — ht reeerenr ét la Santés élMtmmtni dont la Recette 
géDérale oocape remplaoemest, eBt iiommé en rUdtel-de-YîUe. 

10 Âoût« 

1639. On*déiHite de«x nembree du Corps de ville pmr «Ikr 
complimenter le Roi à «m paisege k Lao^ree ou à Ghanmonl. 

33 Août. 

1639. On e*0Gcupe des réparations que réebnent les cluns> 
sées conduisant au Maisons-Blandies. 

8 Septembre. 

1659. — Pose de la prcniière pierre de l'église conventuelle 
des Capucins de Nogeni-sur-Scinc , par W"»^ Marie de Bragclo- 
gnc, femme de Claude I.e 15uuUulier-(:ii;ivigny, suriniend^m des 
finaocos, gouverneur de la ville et du château de Nopeni. Le Boa- 
thilier ei âa femme cuieul les fondaleuis de cei elajjiibâement. 

9 Octobre. 

4650. — Ordonnance qui enjoint h 140 recrue? fournies par les 
villages des environs de Troyes, et qui sont en étal de désertion, 
de se trouver, sous peine>^ de punitions militaires, h Vhôtel des 
Trois -filles, ru( (if's Repenties (JaiUant-Desoliainets), où se trou- 
vent leurs capitaines. 

10 Octobre. 

4659. — Les étendoirs 2i papier dépendant de THÔtel-de- Ville, 
du côté de la rue des Bûchettes, sont vendus à emphitéose. 

25 Août. 

i6iO. Date de l'entrée des Missionnaires dans une maison 
de lu itio (1rs Bas-Clos, au faulxuiig Croncels. Peudant les deux 
années précédeuies, la communauté avait habité dans une maison 
de la commune de Saint-Julien, appartenant à Set>astîen Gouault* 

5 mars. 

Km, ^ U ConsoU do ville décide que 1 Bâiei-de-Ville son 
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achevé, et que, pour y parvenir, une imposilion extraordinaire 
sera mise sur les denrées, sur les ?oituriers et autres. On voit 
que dans tous les temps les travaux extraordinaires ont eugeadré 
des cliarges supplémeotaires. 

80 Mai. 

1641. — Les boulangers ne pouvant se procurer du blé, il est 
permis a toutes personnes de cuire du pain bis et de le vendre. 
Cétait une dérogation qui faisait de la boulangerie uu monopole 
comme celui des autres professions, 

5 Juin. 

i6H. — Pour faire face aux dépenses nécessitées par Tachève- 
ment de l'Hôtel de Ville, rassemblée décide qu^une impositiou 
Mra jaise sur les eutrécs, les voilures el autre» choses, 

22 Juin. 

IM. — Od impote aux h^Uers et aax cabareders Tobliga* 
tion d'apporter tons los soirs av maire les noms de céiis qui serom 
lofés chez en. 

1641. ^ Fhmçois Malier de Hoassay, depuis éféqoe de Troyes, 
est nommé eoadjntetur de révégae René de Bresiay, sons le titre 

de : E-jmcupus AugustopM&mu» 

6 JoiUet 

1641 . ^ On fait rinveiiiaire de i ariillei le de ïroyoi. 

2 Novembre. 

16il. — Mort de Févêquc de Troyes, René de Breslay, âgé de . 
^^ ans. René de Breslay, qui fonda iiti grand nombre de maisons 
religieuses, se montra partisan irès-zéh' des Jésuites. Malgré les 
efloris de ce prélat, la Compagnie de iésus, repou&sée par la po< 
pulatiou de Troyes, ne put s'y établir. On trouva dans les greniers 
du Peiit-Monlier-la-Ceile, oeeupé momentanément par les Jé- 
suites, celte inscription : ieciderunt qui operantur miqui- 
tatem expulsi sunt nec potuerurU stare. Celte inscription, dans 
laquelle chacun trouvait une allusion, avait été mise par le con- 
cierge pour chasser les charançons 1 Les adversaires des Jésuites 
trouvèrent ua nouveau piquant dans cette explication. 
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t9 Juillet. 

iC)i\. — L'ordre et lainnrcîio pour les obsèques du marquis de 
Prn-I lin sont arrêtés. M. de IVasiaio, lieu cnani du Hoi, en Cham- 
pagne, avail été tué le 11, k la bataille d6 Sedan. " ' 

i*^ Mars. 

1642. ~ On contiDiie à imposer les farines et à prélever le 
double huitième. La viUe proteste contre cette imposition, 

11 Mars. 

1642. — U eonfjrérie de U Chiorit^, qui a^tit demudé à se 
faire admettre, est avisée qu'elle sera autorisée, à la condition 

qu'elle rfÎDdrà des comptes. 

* • t 

». 

18 Mars. 

I64|. — Le sienr de Sainte-Maure demande des étapes pour 
sa compagnie. 

27 Mars. 

1642. — On établit une ta\e sur les gens aisés de la ville de 
Troyes, mais on einpéclip qu'ils ne soient rontrainls sans qu'au 
préalable Ton ait jusiiûé d'arrdts «t dé comptes-rendus. 

15 Juillet. 
•* 

1612. — Les sergents royaux. bailUageie ei fonciers, seni as- 
semblés au Palais» afin d'en ( hoisir le tiers pour aller à la guerre» 
et les deux tiers pour contribuèTi - * * r 

31 Juillet. 

1642. * La niriilesse do ImiHIage de Thqpes est assemblée pour 
la convocation de rarrière-ban « an sujet dn siéfse de Per- 
pignan. ♦ ' » 

27 Août. 



4642. — O fonr-lh, ei p ir cxccpiion inouïe, il n'y a pas d'au- 
dience au |)residi;il de Trovr's. l e ]i(Mitenani-général et MM: du 
Ptésidiîil préîemleui mutueiiemeni temr Vaudieuoe ; le conûit ar- 
rête la marcha de la justice, o I ' 

28 Août. 

1642. — Le conflit qui avàit empécbé. la veille, la tenue de 
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l'audience du préfliidial secQuiM>ue et^mpéclie ti^i^fi, de.i'aji- ^ 
' dience crimiuelle. 

25 MLai^ 

1645. — Des troubles sont provoqués par 1^ sieurs Bourgeois 
et GoDthier, fenuieni droit sor fes toiles ei sar les farines. ' 

37 Juin. 

iei5. — Réeepcion d^ne cloche de Saint-Ufbûa de Troyes» 
|Hir Loais XfV et sa mêle, A leur passage ii Troyes. ' 

— Réception de la députation des trois Corps de la fille, par 
Louis XIY et sa mère, k leur pmiigp f Tseyes. 

6 Août. 

4644. — Mort du poeLe Barsuraubois, Nicolas Bourbon, dit le 
Jeune, membre de l'Académie française. II est mort à 70 ans, chez 
les Oratorienst^ouissaut d'uDj^ j^^nsion de Riche)^i\ <}e l'évg^e 
de Beauvals. 

15 ÂuûL 

I i64é. — Feu de {oie pour célébrer la prise de Orafelines. 

7..0ct<.br«. 

1644. — Fenz de joie à l*oeeasioa de la prise de Piiillabourg. 

26 Octobre.' 

1644. — L'iiupÙL de joyeux avènement est levé &\\v les babi.-j 
tauts de Tro^res, au profit de Louis XIY. 

S9 Mars. 

1645. — Arrêt du Conseil qui Iciui au Présidial ifassisler en 
corps aux assertibiéfs de Téchevinage, et d'y pnrliciper autremeot 
que par dépotés, ainsi que les auti es corporatiojas. 

7 Avril. • 

1645. — Déclaration des nobles, non nobles, clercs, femmes et 
enfants, faite et fournie par hr, marguilliers de l'église de Ro- 
milly sîir-Seme, en l'absence d'un syndic, à M* Nicolas Géhinal, 
sni!s-rer][iier de Saint-Urbain, pour faire et distribuer le pain iilnuc, 
(iii de Pâques, entre \c di uxiètnç et le troisième coup de cloches 
di h grand'messe de Uomiliy. Le pain de Pâques était îine inslitu- 

Uûu at(rii)uée à ia imme de Uusues. seigueur de Jimuiliv, ueii- 
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dant nne ;innée de diseiie qui avait réduit les habitants à man- 
ger deb racmes. 

8 Mai. 

1645. — On fait l'ioventaire de l'artillerie de Troves. 

13 Jain. 

1645. Faute par les bourhors de Troyes d'avoir donné lenr 
marc d'argent, il leur est inlerdii de voter aux aâseubkes géné- 
rales. 

4 Oclahve. 

1645. — On nomme les députés pour aller saluer, à Vitry, 
M. le duc d'ËDghiea, revenant d'Âllemagae. 

11 Octobre* 

164i). — Un canon double est ramené de Joinville à ïroyes, 
ai^rès le siège de la Motte. 

10 Janvier. 

^646. — I-c Conseil de ville demande aux habitants des taxes 
sur les octrois» afin de dégrever la ville de la subteniion 
royale. 

17 Janvier. 

1646. — Monde Rémood de Modèae, abbé de Saint-Loup de 
Troyes, et qui laissa la moiiie de ses biens aux pauvres de 
Troj es. Pendant sa vie, cet abbé se montra d'une inépuisable cha- 
rité. 

8 Février. 

1616. — Us OntarieM diaigés de la direction du collège de 
Troves demandent eiobliennaol TeM^ ^ «aire et des échevins, 
à roccasioB de la gratillcation qn'ils sollleilent peir Tétebllsse- 
ment et l'augmentation d*une chapeUe. 

â Mars. 

i646. — On décide qu'il sera élahli un double huitième pour 
acquitter les taxes des aisés, ei supprimer la subvention du sou 
pour livre. 

26 Mai. 

1646. — Us Pères de rOratoire, chargés de Pensefga^iient an 
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eoOégede.TfOfe», transféré de la rue des Bains (emplacement de 
la gendannerie, autrefois hôtel de la Licorne) dans l'hôtel de 
François Pi Ihou, où est encorp le Lycée, obiiennnnt nn arrci du 
Grand ronspil contre le Chapiirc de la collégiale Suint-lùitîiiiie. 

Les chanoines do S;^iîU-[:iienne étaient obligés, par suite d'une 
dérision de Charles il, de payer aux Oraioriens le revenu d'une 
prébende ; ils refusaient de continuer h pnyer depuis qae de la 
LicoriK! ]c ( olli'^e avait été transféré <ians I hôiei de Pithou. Le 
Corps de ville intervînt en faveur de l'Oratoire, et le Chapitre de 
Samt-Etieune fut condamué à s'exécuier. 

10 Janvier. 

4647, — î.e prince de Conli est noinine gouverneur de Cham- 
pagne et Brie, suivant provisions royales de ce jour. 

ftr Février. 

1fi47. — Le Conseil de Troyes s'( pposc a raugmentalion que 
prétendaient imposer les messagers pour le port des lettres et 
des paquets. 

8 Février. 

iW, — ToDl povfoir esl donné an nitir» et tnx échertos 
de tfaiiar snf diffuMs p<^nts iMéressant la viMe H les bsbl- 
lauls. 

10 Avril. 

4G47. — On enregistre les provisions du priuce de Conli» 
nouuué gouverneur de Champagne et Brie. 

Mai. 

1647. — La municipalité decifJe que le greffier de la ville (le 
secrétaire) aura sa demeure dans 1 hôtel commun. 

9 Octobre 

4647. — Le clergé, prétendant entrer pour un tiers dans l'è- 
chevinage, assigne les habitants an Parlement à cet elfet. 
Deux ans après, ils sont déboutés de leurs prétentions. 

17 Novembre. 

1647. — Le roi demande des habits à la ville de Troyes pour 
vêtir 4ÛU soldats. 

12 Mai* 

lfl8. Charies U de Gomagne, duc de Nèfers, vend In terre 



d'Islie-AumoBl^ érigée en. marquisat , à Afituiue d'Âumoat 4ë- 
Roc)ie|»mp, depuis maréchal de Fraace. 

S5 Hak 

1618. — Le Conseil de viîîe (Iju ide qiie la vanne du moulio de 
Saacey-Saifit-JuiicQ, qui se iruuve au de partage de la Seine, 
en canal et en rivière, sera remplie; on voulait reporter au- 
dessus du moulin de Sancey la décharnée qui se trouvait plus bas. 

23 Décembre. 

ini8 ^ Mort (i( Mme la in^u'cohA^eil^aslaia» remme du gon* 
Yeriieur,de ^Cliampa^e el de Brie, 

4 Janvier. 

1649. — NaiiMiiee de Jacques Carré; artiste troyen, élève de 
Le Brun. Carré voyageait dao^le Lev^t, k Ja $uUi d^ Ut.O^im 

de Nointel, et étudia Tantique en Grèce. De retour en France, il 
travailla pour les Cohelins et dans les galeries de Versailles. Il,, 
peignit trois grands tableaux dans le château de Bercy, et quand 
il se lut Ti'iiré ;\ Troyes. il peif^nlt pom- Saint-Pantaléon, sa pa- 
roisâ<;, les inltleaiix qu'on v voit enco'o iv\e dn saint Pantn!éon|. 
Le Rrnn inc iaii à profil, dans ses propres œuvres, l'habileté re- 
niai (juahie de Carré à peiodre les animaux. Le peintre trojeii - 
mourut à 77 aos. 

1619. — A 11 suite des évteeiD€Dl8 de'Piris et de la Mie da 
roi (troulrfes de la Fronde), UmltXlV ioyite la ville de Troyes à lui 
faire connaître ses disposliione ï son égard. Le Corps de ville.ré- 
poud esâSMmt loM^e-ss âdétité à son senrice. 

6 Février. 

1619. — Le prince de Conli et plusieurs membres du Parle-, 
ment écrivent m Corps de ville an sujet du départ du Roi, qui 
avait quitté Paiis pendant \\ Fronde, sous la pression qu'exer- 
çaient, sur la cour, les adversaires de Mazarin. 

7 'Février; 

Le Conseil de ville ordonne une aumône générale 
(quile); il dit qn « lie sera faite à double, pour travailler aux for- 
tificatioiiS) a cause de la nécessité (on était alors au milieu des 
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— La ville décide que, vu la iii f pssité, elle emploiera les de- 
aieib deslinés à ses (^réancieis aux ri pai alions des muinillés. 

— Oq enjoint hôteliers fM rabni piiors «l'apporter chatMîn un 
billet poriaui li s noiu- <fi moins lie leurs lioies. C'eslle re|;iàlre 
dlBMripuan obiigaloirt^ aujourd liui. 

^ Pour sûreté de la ville, il 6st décidé que les petites portes 
aboutissant aux murailles MTObt relM^chèes ét liiûré^^. On élait 
alon ea pleine Ironde, 

20 Février. 

— Le Corps de ville relusc de se trouver à rassemblée 
convoquée au palais, faute, par le lieulenant-pénéral, d'a^voir com- 
muDiqué lû» ordres d» Kûi, coiume cela s était pratique eu 1614. 

21 Février. 

1649. — Sur le refus du Corps de ville d»' '^e trouver à rassem- 
blée, faute de pn seotaliou préalable des ordres déi B«i, id^liénie^ 
nani-^énéral iau ia AMMBunifialifta flity^ei 

28 Février. 

1649. ^ JProoès-verbal de Tassèaiblée d«s trois Etats dn bail- 
liage (b Troyes, réunis à Tefiél de nemmer chMo un dépulèpoiir 
Jei Eia48-(péBérim qui doivenl ia-lMir à OiléaM. 

25 Février. 

1649. — On arrête ce qpi sera eipcwé et dîscnté par les dépo- 
tas de Trojes anz Etats^Généram d*Orléans. 

S7 Février. 

1649. — On nomm« les députés du torp's <b vîllé pour aller au 
palais esposer les plaintes des divers £tat8 au lieuicuaui gcuciai, 
as maire et ani èchevins. 

IS Ibrs* 

1649. — Le seigneur de Sainle-Maure fait élablir des fortifica- 
tions an Ion r de Pé^lise el de la seigneurie. Ou arrête ces travaux, 
«ine le seigneur n'avait pas le droit de (aire. 

27 Mars. 

1649. — Appel des jugements de rHôtel- de- Ville. Défenses 
aM Ma» ma. cipitaines de le r e t ea if «n baiUa|^ on pféstdial, 
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à ptlnt i'tetMdiotio». C«it as fim? «mor et m ileuttiiaiit-gé- 
néral fM cel appel éoii tee porté» 

7 AttA. 

i6l9. — Le droit d'instnnneMer mbI am assemblées générales 
est leconan au profil du greffier de k ville. Son plumilif aura seul 
le caractère d^autheoticité requit pour fiyre fui* 

1649. — l.i»8 soldats du régimeut de Conii, commandés par 

M. lie Cliainermid, lieutenant-coionei, occupenl la commune de 
Sailli l-h.j|. Ils sVliueiit repliés sur ce village, apii s avoir essuyé 
un échec devant le château <le Chanioy. Cet engagement se rat- 
tache aux lu tics Ue la Fronde dans le depai iemeui de l Aube. 

96 lain. 

4649. — Hecior Uerlin, procureur au bailliage de Nogent, 
lègue à réglise Saiui-Laurent et ii I iiôpiial plusieurs sommes et 
des renies à prendre sur divers imuieuiDies. 

17 Août. 

1649. — La rareié du blé amenant des ;ir;rprircmf nts, et d'ail- 
leurs, dans l'intention de prendre des iiicsin es (j'.^pprovisionnc- 
ment, la ville ordoone une visite générale ésa greuien» granges* 

30 Septembre. 

1649. — Assemblée pour provoquer des dons et (^es achats de 
blé h cause de la famine. On choisit les principaux, babitauls, aa 
nombre de onae» pour iaire des avances à ia ville. 

5 Octobre. 

I(t49. _ Le Conseil de ville délibère sur les moyens de ae pro- 
euier de firgeot et d'acbeter da blé pendant la disette. 

6 Décembre. 

4649. — La YiOe décide «pi'il sera établi vn réle dee pefionnes 
qui peuvent avancer de Targent à la municipalité. 

9 Janvier* 

1650. — ErecLiou du douiaiue de Villemaor et d'Es t issac en 
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Mié>]Nrirk, en fmor d« duncefier Séguier, m MfBémr. Le 
cballce^e^dtte de Vinemaur-Estitsac fut Tan des protecieBii de 
Gifirdoii et Tan des sontiene de rAcedémie françeiee. 

13 Avril. 

4650. — Lettres de sauvegarde duuueeî» par Louis XIV, en fa- 
veur de Tabbaye de Uairvaux. 

87 Avril. 

4650. — Eoirée de Louis M\\ 11 est arrête qu'ii n'y aura de 

cérémoQie. 

— Le roi Louis X(V, revenani de Bourgogne et du siège de Bel- 
legarde, fait soo entrée à Bar-sur-Scine. Le inaire Odard Pcrricard 
et deux éehevins de Tr^yrs se rendent à Bar pour saluer le Roi. 
Quelques chroniqueurs prétendent qu'ils fureut arrêtés sur leur re- 
fus de payer 1 t i ipe Ik des pcns de guerre, ei quMls ne fureta relà- 
diés que sur leurs protestations de soumissiou et de fidélité ex- 
primée tant en leur noiu qu'eu celui de la ville de Troyes. 

28 Avril. 

1660. — Louis XIV, la Reioe, le duc d'Anjou, MademoiseUe, 
fille du duc d'Orléaus, font leur entrée à Troyes. Le Roi descend 
chez le clianoine Vestier, doyen de la c ithédrale ; la Reine-mère, 
à révéchè ; le duc d'Anjou chez Deuise, promoteur, et le cardinal 
Mazarin, avec son neveu et ses trois nièces, chez M"" AngcnousL 
L'évêque Malier complimente le Roi-, tous les corps se succèdent 
pour visiter le Roi; le vin du Cltapiire est présenté au Roi par 
deux (li^Tiiiaires et quatre chanoines. Le duc d'Anjou, h priuccsse 
de Cariguan, etc., reçoivent des honneurs réglés sur leurs rangs. 

29 Avril. 

i650. — Louis XIV, arrivé de la veiite» H entendre uemeM 
aolennelle à la cathédrale, oà il est reçu par l'èvéque, qui se pré- 
tente processionnelicment avee les oflicieiB du Chapitre. La messe 
«si chantée en musique. 

30 Avril. 

jC)3\). — Louis XIV, la Reiui mère et le duc d'Anjou sortent 
de iroyes avec touie la Cour, après avoir enieodu l;i in<'s<:c îi la 
C(>lh''giale Saint-Etienne, et visité les loiubcauK des oomies de 
Champagne. Le Roi délivre tous les prisonniers de Iroyes, excepté 
deux. 
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— Les hatyîtanls des faiibour|.'s s'imposent à 4,000 livres, pour 
*1êlrie dispensés de loger irois <:ompaguies de cavalerie qui viL-iiueat 
se caulouuer à Troycs. 

1650. '-^ Permission t st octroyée à toutes persoDoes débattre 
et de vendre de la poudre à canon. 

15 Décembre. 

1650. — Assemblée générale pour aviser aux moyens de faire 
un fond snfTisnTit pour subvenir aux charges de la viUe. On pro- 
pose d'impos^ diverses denrées et marchandises. 

Février. 

16^1. — tes "boulafagers de Troyes sont astrMiit$, par la muni- 
cipàlîté, enlever les moulins ^ bras dont ils se servaient dans 
leurs maisons, à cause des inconvénients qu'engendraii le bruit de 
cas apparëlb qui troublaient le repos publié. 

7 Juii. 

'MY'. La rMà et la cherté du j^rain proyAîiuent une vî^ie 
Ijlaérale dims les mtdsdns, î^oôr é*lab1ir Télat des ressourcés et le 
miUrbrè dei consominateara. 

36 luiltet 

1651. ~ M coDti'niîe à peroeroir dim.son^ six depien i«r 
chaque charrette, foiture, etc., pour réparer les ponte el cbaoïp 
sées. 

31 Juillet. 

1651. — Les députés des trois Etats de Troyes, convoqués aux 
Etats-MiéiaÉii, se troo^ent h Tbors, lien àésigné pour la rén- 
niiB. 

32 Novembre. 

1651. — Donation, par Hennequin. docteur et lecteur en théo- 
logie, d un corps de biblioiiièque qui fiit versé dans celui des Coi- 
Ueliei'^, a Li diaigc d'eu periueilre l'usage au public. 

39 Mars. 

1652. — AsseniltlL'( d»- h nnbli sse. suivant les ordres du Koi, 
pour aviser à la conservation de la province de Cbampagne. 
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iâ Avril. 

i65t. — La e»|»italjlé de Champagoe, «n inataDt et fort mal à 
piopoa débattue entre Cbftiona, qui n*j avait pas droit, ei Troyea» 
qui TaTait possédée sans inierruption, est reconnue an profit de 
Tioyes par les Chfllonnais eux-mêmes. 

80 Mai. 

i$S2, — Les accaparements reprochés an sieur Marceau amè- 
nent des attronpementa hostiles devant sa porte. Le blé était alors 
très-cber» et la force publique est obligée de disperser les groupes. 

ià Jain. 

1653. — De peur d'émotion populaire, et à cause de la cherté 
dû blé, on place des hommes armés aux portes de la inlle et sur le 
marché. 

24 Février. 

1C53. — Mon de Claude Vrsiici , ( hanoine etdoyen du Chapitre 
de la cathédrale. Il fit la dépense du couronnement et des deux 
campaniles de la tour Saint-Pierre. 

20 Août. 

1633. — Sept religieuses VisitandiiT^s de Troyes s'eiiibarquent 
à Dieppe, sur un navire hamboiirgeois | our se rendre en Pologne. 
Lonise-Maritî de Goiizague, femme de C.>siiiiir, roi de Pologne, 
avait dcmautie des religieuses franraises de la Visiiation pour fon- 
der une maison en PhIdi^mio D.ms la traversée, les religieuses 
furent capturées par un corsait e anglais, et eUcs ne purent arriver 
à leur de&liuaiioQ que l'année suivante. 

23 Août. 

i(jV)ù. — On règle le cérémonial à observer lors de Teulrée du 
maréchal de L'Hôpital, qui logea chez M. Le Bc, chanoine. Les ci- 
toyens sous les ar nu s, rartillcrie tonnant sur les remparts, com- 
posaient le fond du programme. 

Mars. 

4654. — Les habitants se coiisent pour p ivi i- une somme de 
i,000 livres, destinée à payer réquipemeut lies gens de guerre 
r alors à Troyes, et pour se décharger du logemeui militaire dout 
les charges n^ont aucune analogie avec celles du logement si peu 
onéreux d'aujourd'hui* 

11 
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23 Juillet. 

ÎRni. — Ce H'esl pas d*aujonrd'lmi qu« Ja ville de Troyes est 
ohtTte. En 1654, le 25 jiiiUel, on convoque une us«;pmbh'e g»'né- 
rale pour aviser fl la fonnaekm» d'un fonds desUae à acquiuer le& 
dettes (le la ville. 

12 ÂoûU 

i 654. ~ Une éclipse de soleil se produit à neuf heures du mt- 
tin. L'annonce de ce phénomène avait terrifié la population de 
Troyes. Les conséquences avaient éié si fort exagérées, qu'on 
s'attendait ii la fin du monde. Les églises étaient remplies dtft gentr 
qui se préparaient à mourir. 

8 Septembre^ 

1654. — On fait dies feux de joie pour eéNferer ia levée âêt 
siège mis par les Espagnols devant Arras» 

7 Janvier. 

t655. — IdS maim «S les échevins de Troiyes enjoignent aux 
capitaines, lieutenants et enseignes de la uiiiiGe uriMine, de cési^ 
der chacun dans le quartier habité par lenrs compagnies respec- 
tives. 

30 Janvier. 

^ ■«rt de Nlcelas Gamesst, chanoine de lu caMMe 
de troyes, inhnmé dans l*églîM SaintrfMen. On litl doU Me 
difonolûgie on recuefl dès tmtiqnlfés isccIMasiiqBes de Troyee; 
ime édHiba dè l'histohv des Albigeois deéM» Pierre; des mélanges 
historiques ; un méoittiM sur les dtirémds de» miteoin de Guise 
et de Ch&tillon ; diverses pièees Imérées dons H osffeetio» de Dn- 
chesne, dans le Spldlége de dom Lnc d'Achery, et dans le Traité 
des hénéAces de Rochelte. Onsosat teit d*an caractère enjoué et 
d'ene hvMenv ihclle qni eoBtnstatat avec le aèiienis de sdii «ra- 
vans. nétilt»éenif7S. 

26 Janvier. 

4655. — Le Corps de ville de Troyes s'oppose formellement à la 
mise en venlc dé<; Mlimente> de l'hiipilal Siinî-Bernard, situé 
alftrs )»î;ire delà BoiiiuTcrie (:incien Marché-;ui-lilé). Les directeurs 
de l 'eiablissemcut reculent devant ceue opposition, et une transac- 
tion intervieut, 

30 Févmr. 

1655. Les directeurs de l'hépital Sahrt^lleMini^ slMé' nu 



Narché-aa-61é, proposent uu accord à la suite de Toppositioa 
laite par la ville à la vente de la maison. 

17 Décembre. 

iGHn. Ne peut être noMOil cmeiUer de vitte aucun échevio 

eu exercice. 

iS Janvier. 

l(j.S6, — T.'('v«Vfn(» de Troyes, François Maiier du Huusset, re- 
vendique, en personne, nn prc^lre déienu par U instice séculière. 
On sait que le clergé avai? unt jui idiclion particulière qui affran- 
chissait ses membres de la jusiit e ordinaire. On comprend dès*iors 
le prix qu'il altacliait à ce privilège. 

47 Septembre. 

1656. — Les habitants .le la Moline et du Pré-l'Evêque sont 
déclarés couirai n ts à faire les corvéef erdonnées par le maire et les 
échevios de Troyes. 

i6i>7. — £xil, à ïroyes, de Pitbou, conseiller au Parlemeoi. 

34 Aotkt. 

f 6B7. feox de jnïe pour célébrer fat prise de Monimédy. On 
tire le caimn ; la iliifie« urbaine prend les annes, «1 <Ai envoie des 
dépalés» 

28 Août. 

1657. — Entrée du duc d'Angoulème à Troyes. 

43 Septembre. 

16o7. — Les pouvoirs <lfs commissaires de police de Troyes 
soiu reconnus^ par arrêt du Parlement, s'étendre jusqu'au Pan(- 
Hubert. 

46o7. — ^ Assemblée g' aerale pour l'acquit des dettes delà ville, 
tenue pardevant rinieudant M. Voisin. 

5 Décembre. 

16"7. — Arrêt du Conseil pour In levée des droils sur les niar- 

oliaadisesi d«at la destination est d acguiitef les dettes de la ville. 
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SI Décembre. 

4657. — La ville étany^bérèe, une tssemblée générale est tenue 
dMser eux inoyens de payer se» detiee. 

i8 Mars. 

4658,. — Date d'aoe lettre écrite du monastère de Yarsovie 
aux Visliamimes de Troyea. L'auteur» sœur Harie-CatheriDe de 
Guslain, sapérieure, raconte les vicissitudes cprôufées par la sœur 
Cliauirournian, pour se rendre de Troyes en Pologne, où la femme 
du fOi Casimir avait fait venir sept Visitaodines. 

i** Avril. 

4158. — L'évéque de Troyes, Poucet de la Rivière, donne sa 
démiasiott du titre d'abbé de MoDtebourg, pour prendre, par 
échange , celui d'abbé de Sainte-Bénigne de Dijon. En quittant 
Pévéehé de Troyes» il reçoit en outre Fabbaye de Charlien. 

17 Septembre. 

4658. Un projet de canal li fairo à iravera les prés de Saint- 
Julien, pour déchaiger la Seine, est agité par le Conseil de 
viUe. 

19 Septembre. 

4658. — Les religieuses de l'abbaye de Noire-Damp des-Prés 
quittent, en partie, Iciir établissement, à cause, dit le document 
qui nous fouriiiL ce détail, de leur maurais ménayeet mésintelli- 
gence. Ou leur accorde pour trois ans le prieuré de Saint- 
Queniiu, k la condition de ue prcitdre ni peubiounaires, ui no- 
vices. 

8 Octobre. 

4658. — Les religieuses de l'abbaye de Notre-Darae*des-Pré8 
présentent nnc requête au maire et aux échevins pour avoir une 
retraite en ville, à cause des dissensions (Qui ont éclaté an cou- 
vent. 

30 Octobre. 

1668. — Programme de l'entrée et de la réception de M. Sé- 
guier, chancelier de Fhince. 

— Arrivée à Troyes du chancelier Séguier. 

8 Avril. 

i659. — Ânêi qui exclut les membres du clergé des charges 
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cl*échevin et de conseillor de viUe; auparavani celle incompati- 
bilité n'existrtil p is, i''s doyens des Cbapiireo iiguraienl souveat 
panni les oûiciers (uuuicipaui. 

26 Mai. 

1659. — Lettres patentes de l.oius XIV\ qui corifiriaeiît les juges 
consulairrs de Troyes dans ie drcil de prêter serinent, lorsqu'ils eo- 
treni en foociions, eatre les ixiaius des consuls sortaoU. 

SO Juin. 

1639. — Onioterdil aa clergé de prétendre au cbargea de l'é- 
clievioage. 

20 Août. 

1659 — \/à comédie, dédiée au Corps de ville et représentée 
par les écoliers du collège ;i t i<'u de paume de Bracque, provdqne 
un de ceséleruels cooHiis de préséance entre leprésidial et le corps 
de ville. 

21 Août. 

1659. — Un décide que Edme Pérille, avocat de la ville, sera 
sommé de revenir de Bar-sur-Seine à Troyes, pour y résider, sinon 
qu'il sera remplacé. 

— On s'occupe déjà d'un canal destine à rendre libre, au-des- 
sus du pont de S i[ it-Jacqiies, le cours de la rivière, et à préserver 
le voisinage des dommages qu'engendrent les grandes eaux. 

26 Août. 

1659. — A l'occasion dti mariage de Louis XIV avec Tinfante 
d'Espsgne, le roi demande 50,000 livres h titre de don gratuit, 
pour subvenir aux frais de son voyage. Le chilîre de la demande, 
rédiiii ensuit'> à -20,000, est déluitlu par l'assemblée» qui. en défi- 
Dilive, uiire i5»000 livres. 

24 Décembre. 

i659. - La main -morte ecclésiastique, qui, depuis i848, est 
frappée d'une contribution représentant la moyenne des droits de 
mutation, soulevait d^ des réclamations en i659. On demandait, 
le 24 décembre, une taxe sur les biens frappés de main-morte. 
Celte mesure équitable était bien plus douce et plus juste que les 
expédients violents indiqués dans les cahiers de doléances du xvi' 
siècle. 



15 Février. 

1660. — On arrête roiiife que la ville dmi leim au passage <le 
M. le duc de bavoie. 

9 Mai. 

1^. — Haller du Hoosset, évèque de Troyes, se trouve i 
Sens à rassemblée provoquée ptr Parchevéque provincial de Cou- 
drio» pour donner plus de solennité à b condamnation qu'il avait 
prononcée contre les Jésuites et leuift doctrines. L'évéque Hatier 
entra pleinement dans les vues du métropolitain, en s*opp06ant à 
rétalvimement des Jésidies àTh^yes. 

ii AoM. 

|6Q0. — On signifie aux maires et échevips un arrêt de b fiour 
des aides porM^nt défense, à Tavenir, de lever les droits sur les 
marv^han^es entrant à Troyes, 

6 Mai. (M pr^fiuR^) 

i66f . — Le bailliage de Troyes rend une sentence contre les 
mendiants, vagabonds, bohémiens, jacquiers, qui, depuis la proela- 
motion de la pafct entio la Fmnoa el l'Espagne, pullulaiMii; à 
Troyes, commettant des désordres et do scandale dsns tel égljsss 
par leurs ijosolences, U sentence oblige vagaboLds à quitter 
Troyes Immédiatement, sous peine du fouet, 

il NoTembre. 

466t. — Grandes réjouissances à Troyes pour célébrer la aais- 
çjiace du PauphiQ, ûlç de Loui^ XIV et de Marie Tbérèse d'Àu- 
triche, 

24 Juillet. 

— • Fin de la cherté du grain, dont le prii s*èlait élevé 
jusqu'à trois livres dix et quinze sols le boisseau. Dans les temps les 
plus caiamiteux de ce siècle, Jamais le pi^jL du froment n*a été aussi 
élévé. Trois livres quinae sols représentaient alors plus de 15 fr. 
au taux actuel. Aussitôt après la récolte, le blé limbe de 3 lims 
15 sous h 28 sous le boisseau; ce qui n'était pas encore le taux 
des bonnes années, puisqi^'eA le seigle ne valais que dii 
sous. 

1« Août. 

ii}&2. — Le marquis de Lesguiiioii, i>ailii de Troyes, ayant éié 
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QMivè» par le« mptMm^ capitaine de la Biaie« Je maiM «t le» 
éiiieniis tinUmenl, pour ^ a'il «ache que la iQniiqatjpii 4q capl* 
taine «inMjent m maire de Troyea. 

35 Août. 

^ lu esèeatiea d'ane déctokin priae le l*' août, les' 
eauntBNîres de peliee ae«l tcaiia doee tronw i feue les sièges 
de la peliee ^ ee tienneoldefant le piévM4e Troye^, 

15 Septembre. 

^662. — On décide qu'il y aura assemblée générale pour s'en- 
tendre sur Tacquit des dcUes de la ville. 

94 Octobre. 

i66i. — Un niïier (un aiinalisiej de la sanie publique, pendant 
la durée de la |H'ste^ est nommé par le maire et les échevins. Son 
traitement doit être prélevé sur les fonds atleciés aux pestiférés. 

29 Novembre. 

Hy&l. — Arrèl du Conseil qui fixe le nombre des religieux atta- 
cliés k rHôlel-Dicii-le-Comfo ii dix, et celui des religieuses à qua- 
torze. Bien avaul la Kévolniioii, en 17iO, il n'y avait plus <le reli- 
gieux à l'hôpital, maia »aulei»eiit uu uiaiire spirituel, au^uei^is 
accorda «a vicairo. 

— Arrêt du Conseil qui oblige ntAteMMeu de Troyes à tdondr 
an logemenl an grand-aumônier de France, outre d'autres rede* 
Tsnces noa contestées. 

6 Décembre. 

4665. — Naissance h Troyes de Nicolas Henrion, d^abord men- 
bre de la congrégation de la Doctrii>e chrétienne, puis élève de 
l'académie des inscriptions, professeur de Syriaque au collège 
royal, et numismate distingué. 

à Janvier. 

1663. — M. Denise, main» de Troyfs, se met en route pour se 
rendre auprès du Hoi II avait à réi undre a un procès-verbal cons- 
làUïhi le relus (l'in)[)Obci' la ville de <i^,UUO iivi'ts. M. Deuiiie resta 
six semuiiteâ a Paiis. 

li Aincil. 

tW3. — Uum de l/ovi Xiv, appmnv^iu «p «tJ* du CniH«il 
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d^Etat favonhlf^ à la deni;în(1(î du maréchal Du Plessis-Praslaio, afin 
de canalisation d." la Seiue d«' Polisol, Trove<!. Méry cl Nogent- 
8ur-Seine. Quehjtirs Troyeiis -^'^ iinmirenl hostiles à ce projoi en 
faisant valoir, flms une sui*[)liiju»', quo roflc! de celle uavigaiioa 
sera d'euchtuii les denrées dans les tuniirts traversées. Les mé- 
moires des dépenses à faire soul éviîln. s alors k la somme de 
264,4^)0 livres, el il ne s'agit de rien moins que de creuser le sol, 
abattre des maisons, des moulius^ d'exproprier plusieurs proprié- 
taires. 

iO Octobre. 

4665. — Entrée soleiuieUe da prioce Tbomas de Sevoie, comte 
de Soissons, dans la ville de Troyes. Thomas de Savoie était gou- 
verneur de la province de Champagne et de Brie. I! entra par la 
porte Saint-Jacques* au milieu d'une haie formée par 4,000 hommes 
de la milice hourgeoise. 

13 Octobre. 

1663. — Départ du prince Thomas de Savoie, gouverneur de 
Champagne; il avait fait son entrée le iO octobre. 

26 Octobre. 

i665. — Arrivée à Troyes des ambassadeurs suisses envoyés à 
Louis XIV. Ils sont reçus avec magnificence, complimentés par 
le maire et par les échevins, et conduits aux Triris-Maures, à 
l'Eetk-de-Bourgogne, à l'y^utruche, leurs hôieliericB, par jsix corn-* 
pagnies de la milice bourgeoise. 

27 Octobre. 

1065. — Arrivée, par la porte Croncels, des députés suisses des 
cantons catholiques. 

29 Octobre. 

1665. — Grand repas doiuié par la compagnie de l'Arquebuse 
de Troyes aux députes des cantons suisses. 

âÛ Octobre. 

1663. — La ville de Troyes donne un grand dîner, dans Févé* 
ché aux députés suisses des cantons catholiques. Le passage dCB 
députés suisses coûta 40,000 livres environ à la municipalité. 

31 Octobre. 

1663. — Départ de Troyes» sous une escorte d'honneur compo- 
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sée de quatre compagnies, des députés suisses <|tii se rendaieni à 
Paris pour être présentés k Louis XIV. 

' 7 Décembre. 

. 1663. — Date de la pose de la première pierre de l'église et dn 
coovent de la Visitation qui existent au fanbonrg Groncels de 
Troyes. Isaac de la Femas, intendant de Champagne, posa la pre- 
mière pierre du monument dû, en grande partie» aux efforts de 
révéque Eené de Breslay. 

, 3i Mars. 

i 664. — Un arrêt du Conseil condamne les habitants de Saint- 
André, près Troyes, à payer la dîme du vin en nature, el h ne pns 
enlcv(>r leurs grains des ebamps sans avoir préalablement averti 
les champarls. 

15 Août. 

4664. — Le légat du Pape, cariiui.il de Chigy, traverse la ville 
de Troyes, et reçoit officiellement le Chapitre de Saint-Pierre. 

38 Août. 

lt)t)4. ~ Le maréchal Du Plessis-Praslaio entreprend de rendie 
navigable la rivière de Seine de Polisy et Polisoi jusqu'à Paris. 

âU Août. 

1f)6i. — Arrêt du Parlement qui autorise la Fabrique de Saint- 
iean à construire le maître-autel qui subsiste aujourd'hui. Les des- 
j sins furent exécuiés par Nobict, arcbiieclc h Paris. Girardon con- 
I inbua à la décoration du rélable, ei Mignard donna h sa paroisse 
j d'origine le baptême dans le Jourdain et le Père Eiemelt la- 
; bleaux de grande valeur. 

i 80 Novembre. 

1664. — Prières publiques, à Troyes, ponr la réussite de la for- 
mation de la compagnie des Deuohlndes, 

6 Avril. 

1665. — Voici an détail qui doit consoler eenx qui paient des 
droits d'octroi : une transaction est faite avec le receveur des 
sides, au sujet des i livres par mvid de vin entrant à Troyes, im- 
posées pour le paiement des 30,000 litres que l'on paie aunuelle- 
meni au Roi. Cette perception représente» par pièce de deux bec- 
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fotttM» ffO ^tn/it miTOB 15 finmcs 4% aoii^ mwoêk ^ctoette. 
Si c*éuil le b(m temps, 4 coap aàr ce n'éta&( pas pçiir l£$ biiniifs. 

A» Mîii. 

4665. — Le mtlrf et les édievîw amm^i es^itaine 4e b 
Butta (compagiile de T^rquci^asel, M. U Sourd, IleuieiMiil ciiml- 
m\, q«i alMtttit VoUecm le S5 août, jour de «a première niarcbe. 

8 Août. 

1665. SignificatioD d*ttii mandem^at da grand-Tîeaire de 
Troyes aux chapitres et ani eooiveiita de la Tille et des feaboarg», 
pour aiMi à aifiier iefomnUaire centre propofitieDS 
extraites dn Um de Jaiuéiiioa. 

17 Août. 

1665. ^ Pfocès-Teiiial de TetYcl du maodement dont il est 
parlé k la date du 8, aux autres prêtres et aux doyens ruraux, relati- 
Temeot au llm de Jansénios. 

3i Août. 

1665. — Assemblée, k Paris, des députés de la province de 
Champagne, pour le rélablissemottt des étapes. M. Bailly, Aépatê 
de Troyes et écheHn, reçoit i'ordre de porter la parole» comme 
dépoté de la capitale de la proTiuce, 

iS Octobre* 

i66iu PiAfieatioii, h ïh>yes, d'usé oitenaace ^i ordonas 
ani oftdifft Je fojoiutoe km» tégimeois dans la imitaiue, sons 
peine d'être cassés. 

d5 Octobre. 

1665. — Ordonnance du commissaire des guerres qoi fait ap- 
précier rétendue des charges du Ic^gemont militaire et la foçou doDt 
on répanissail les vivres, il est eiyoïut a<ix habitants, saqf k te 
pourvoir ) selon le tarif, de donner notamment aux hommes 
d'armes : 4 pains de 12 onces, 3 pintes de vin, 3 livres de viande, 
20 livres de foi!) ei i mesures d'avoine. Dans les chevau-légers, le 
capitaine avait 8 rations, le lieutenant 4, le cornette 3, et le ma- 
réebal-dâs-logis 2.* 

26 Avril. 

4666. — U chancelier Réguler, duc d'Ei^^aç, établit mft 
foire le iO «tTril, 
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18 Jain. 

i086. — La pff&0 des portes de la vilJe efil faite par lea bo^^ 
geofo, aaxqueb od donne la consigne d'emp^er Jies ivnu^sm 
d'entrer, k caose de la pesie qui ravage les provinces voisines. 

— La pesie ^ui sévit èh^x «nvlroos dlete des mesnres rigoa- 
reaies. Les bourgeois gardent les portes pour expédier la garni- 
son de spriir et Jes ^ns aveu d'entrer, Les brèdies des rem* 
parts sont réparées powr empéi^i^er i^*oft eafr^igi^ les ordoi^ 
nances. 

4*' Janvier. 

4667. <p— Arrivée :> Ttovi^s de M. de Caumanin, intendant de 
''.iiaîiii)ri^ne. l f riiairr, les cchf*virîs pt Ic^ membres dn Conseil se 
r-ndrnt (liez M. de (jaumarua, et lui oiciu uu chevreuil et vingt- 
ijuaire bouteilles de vin; (tes bUtes ik cttufilnres sont envoyées à 
M-* de Caumartin. 

3 Février* 

1067. ^Vn Deim est chanté à la cathédinle de Troyes 
pow ftler la natesance de Mademoiselle, flile de Lonis XIT. Le 
mslfe, les écèetine et les capitaines de la milice » y assistent* 
Centie la coutume, et faute d'ordre du Jlol et du gouverneur, on 
De foit pas de fen de joie. 

19 Août. 

1667. — Les prêtres de TOraioire du collège demimdeut qu'il 
soit fait une classe de sixième séparée de la cinquième, moyennant 
rétribution. 

28 $«ptaiioibre. 

iW, ^ M, Vawthier est nommé commieaiire de TartiHerie, an 
da M. PetiirPM. 



— Feux de joie pour célébrer la prise de Douai^ Tournai, Cour- 
tray, LiUe et auiieâ piaccd, par Luui> XiV. 

7 Octobre. 

1667. — Le lieutenant particulier, M. de Vienne, et le iieuteT 
nani criminel, prétendent avoir le droit de siéger k l'Hôlel-de- Ville 
p(;ndani les assemblées, et eu conséquence, ils se préseatejgit. La 
mairie lait dresser procès-verbal de celte présentation. 

18 Oetobpe. 

)i$67. -r- Le iprieujc des ^aibunns, ou Trinitaires de Iroyt^, le 
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P. Michelin, conduit on processiou, d^ns les mes de Troyes, les 

prisonniers qn il ivaii raditisés dans les Etats harliaresqiips. Cha- 
que capiif eiaii aliéi^oriquement accompagné de deux euiaols 
biiiés en auges el icuaai des chaiuts. 

6 Novembre, (g^ du jour èmitatM.) 

1667. — Prtnuiôie représenlaiiou d'une couiédie satirique diii- 
gpe contre Molière, sous le litre : Le Portrait du Peintre, Elle 
avait pour auteur Eduie Baursaalt, uaiif de Mussy-sur-Seiue. 

iO Décembre. 

1G07. — PiiTcpiiou (lu maître autel de l'éfrlise Saint Jean, 
cor»', comme «m ie sait, par les bronzes de Girardon et deux ta- 
bleaux lie Pierre MitrnîiM?. Ouire Parchîtectc Noblel, l'un des au- 
teurs (lu projet était le s t iii des èlasy, et les eotrepreneurs éiaieni 
les sieurs Madaiu et Gbabouillet. 

Février. 

1668. — On décide que |p> Corps de ville se fera représenter par 
des députés à Cbâloos-sur-Mame, où Louis XiV devait passer. 

16 Février. 

1068. — Le maire et les échevins vont saloer le maréchal Du 
Plessis-Pradain, qui était logé à rhôtellerie ayaot pour eoBeigne : 
l^jéMtrwike; ils lui eavoient ie via d'honneur. 

21 Février. 

1668. — ÂBftemblée consulaire, à Poccasiou de la déclaration 
qu'avait fiiile à M. VtgnenNit maire. H, du Vouldy, genlilbomme 
de la Chambre, an Bojet du passage de Louis XIV, qui Mfenait de 
Francbe-Comié. Le roi ne voulut pas èire complimenlé. Il arriva 
le soir, aux flambeaux, depuis ie commencenient du faubourg Gron* 
oels, qui élalt lout illuminé; il reçut les clés de la ville, on tira le 
csnon, et les trente-deux oompngnies de la ville furent mises sur 
pied. Ije maire loi adressa setilemcnt quelques mots. Louis XIV 
descendit au Louvre, rue de la Monnaie^ qui était la maison de 
M. du Vouldy. Le duc d'Engbeia descendait chez M. Paillot, prés du 
Louvre. Le Roi ne reçut personne, et se coucha aussit^ après 
souper. 

22 Février. 

1668. ^ Le roi Louis XIV, levé dès cinq heures du matin, 
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quoique faligiic p^^r im»^ longue roiilo, va entendre la messe à 
Sjin!-Bernnr<) 'Marc!n'-;in Hit ), et pusse ensiiile la revue des 
treote-denx compagnies de la miUce urbaine, <jui élaienl rangées 
lîepuis le Louvre jusqu'au-delà de la porte de IJelfroy, près la Jus- 
tice. Celte revue fut passée nux flambeaux, et Louis XIV, qui, la 
vcdlc, avait déclare en ri.mt. à Vigueroii, inaire, qu''!! n'ealeiulait 
un mol de sou compliment, à cause du can(ui. salua tort cour- 
lois«;uienl 1-:' «îroupe m\ se trouvait le Corps, lU- ville. — Le salut 
est consigné scrupuleuseihcni dans la narration eontemporaine. 
Louis X\y avait alors ireiUc ans; il elait dans tout Téela' «le s;i jeu- 
nesse, et l'activité de ses liabiiudes se révèle dans ce qut se passa 
eu 1668. 

5 Avril* 

1608. — On fait, aux frais de la ville, une chaussée allant de- 
puis la porte de la Tannerie jusqu'au pont de Juilly. Auparavant, 
les fossés se développaient sur une plus grande largeur, et aboutis- 
uient à deg Jardins et à des terrains impraticables. 

l*' Juin. 

1668. — Synode tenu à Troyes par révoque Boulbilier de Cha- 
vigny, qui recouioiaude à son derge l'assiduité aux conférences ec- 
ciésiasiiques. 

16 Jain. 

1668. — Publication solennelle, à Troyes, de la paix d'Aix-la- 
Chapelle. Le marquis de Prasiain, le Corps de ville, le Pre ulial, les 
Commissaires, les olïicicrs et soiis-olïieiers des irente-denx com- 
pagnies de la milice de Troyes, les notables bourgeois, se lormeut 
• en cortège et parcourent les rues au son de la trompette et des 
iiaulbois. Entre autres places où la publication eut Heu, il faut citer 
le palais, qui s'élevait sur remplacement dn bassin, les Quatre- 
Vents, la place Saint-Pierre, etc. Chaque stalion était terminée par 
des décharges d*artUlerie. 

17 Jiûn. 

1666. — Le lendemain de la publication de la paix d'Aix-la- 
Chapelle» on célèbre Pévènemeut par des réjouissances publiques. 
Un Te DevmesX chanté en grande pompe àla cathédrale, et le soir» 
M. le marquis de Prasiain, goavemeur de Gbatnpagne, allume le 
feu de Joie dressé devant le perron de TAdtel-de-Ville. On se de- 
mande, en voyant les habitudes de ce temps, comment il n'y avait 
pas pins souvent des Inoeadies. 



30 Juin. 

1668. Le service^ de la tiHlice arbàine était obligatoire, sm 
^ freines qui rappellent singulièrement la pénalité appliquée aux 
bonneu à poil récalcitrand, «t VkÔH»\ dès haricots de feu la garde 
Mafionale. Une iiilVaction coûte one amende de 3 livres, la réci- 
dive entraînait la prison (cottdamiMthm tfa greffier du PrééM, 
4pÀ se préieodaH exempt). 

12 Juillet. 

i668. Les éteDdonn (inagasjns un séchoirs) existant ive 4m 
Bftebetles» près de TH^lel-de-Ville, sont supprimés. 

30 Juillet. 

1668. — A cause de la peste, on interdit l'entrée deTrojesaux 
geuK d'ABÛens, où règne une cpulémie meurtrière. 

28 Juillet. 

1668. — On continue à maintenir une décision du fO juillet, 
qui n<?treint les marchandises de Rouen h nue quarantaine, sous 
peine de destmeiien et de SOO livres d'amende. La peste séfteit 
à Rouea. 

6 Août. 

1068. — Ordonnance de M. de Gaumartin, intendant de Cham- 
pagne, relativement au service de la milice. Les capiuines» les 
neutenantSjles enseignes, doivent aller en personne à la garde des 
portes. Les habitants de quelque qnalHé et condition qu'ils soient» 
sont astreints au service. Les nobles, les conseillers au PrésiditI, 
les conseillers de ville, doivent marcher i'épée au cété sculfr- 
ment. 

24 Août. 

1668. * On fenonvelle l'wdenfiaiice dn 20 jniHel précédent, 
pieserivant une quarantaine ans maiehandisns venant de taen, 
oik sévissait la peste. 

S7 Août. 

i668. Les marelmtif de Tro) es présCBMI requête^ ain éi 
pouvefr abréger éwrim dtota quarantatee impeiée ani manhan- 
dises de Rouen. La municipalité maimiSM» fes HMMUfespfises. 



Octobre. 

I6(>8. — Colberl, s*étaut rendu dans son châleau de i'inclet, le 
niaire, les cdievins et les conseîTlors de Tille s'v rendent pour lui 
faire leurs coniplimenis. T.t^s reftistres de la miinkipalilé menlion- 
nenl, comme «ne dérugaiion honorable et excepliomielle , celle 
visite laite au ministre d'Etat de Louii XiV eu dehors de la pro- 
vince de Champagne. 

S8 Octobre. 

1668. — Aete d'assemblée des babitants de Nogenl-sur-Seinet 
qui autorisent le maire et les échevins à abaodODnemiie place ndê 
près de la poterne GoUo, à Jacques Goliii, pour y construire un as- 
diioire^iiB abaUoir» une boucherie et une cbanibre du censeil* 

8 Novembre. 

1608. — La conoétablie casse la nominatioii do sfear Edmond 
Wahntba^ maaaaA capèlaiDt^elMif per le mtàv^ et le» èchefiat. Le 
eemie de Soissons réforme te senieace ét la oeMMablie!» e« vaHi*' 
tien Edmond MkheliB dans sofi gra éa 

80 Jaomr. 

M6i, Mi- Bepait le M| e»net eft?%aeiir uae «rdofiaaiMe de 
Hice prohibe Tentiée e» fitte des r^pÊgmÊàê #siùages> fe» 
Ba«i de Mme» h «avae de la maladie malà§^mm qui règne h 
TrefCSw 

S Février. 

1669. — Une grande pr#>ce»sii»a éSl faile m\ Carmélites de 
lioyes, avec eisposition du Saini-Sacrement, en actions de «grâces 
(îe ce que la pesie, qui ravageait un grand nombre de villes, avait 
épargué la ville de Troyes. 

28 Février. 

i66d. — Les marchands de fer de Troyes intentent un procès 
au maire et aux échevius de Troyes, à Toccasion des droits de 
rt^uage. 

Mars. 

i669. — Le conseiller de fille Moriie est nommé eommissaira 
de rartillerie, an lien de feu Jean GaUien, anciennement conseiller. 

14 Mar«, 

1669. — dn «ttfiier d«e dépuils k ^Mkfm ffm dâmiike 
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vn comple ioléressant la ville, denat riotendani de la pnn 
Tince. 

S Juin. 

16B0. — l.e procureur de la ville, le sieur DacoUe, est révoqué 
pour sa uegiigeace. 

19 Juin. 

4f>69 — Jacques ChevallÉer, originaire de Nogenl, écuyer, sfii- ! 
giieur *ie plusieurs paroisses et rictîvcur-gcnénl des finances à | 
Met7., fait réaliser, par acie aiiihentique, la cession que lui cousent j 
la ville de Nogent, d'uu terrain pour élever un liôlel-de-ville, un 
abattoir, un auditoire et diverses autres dépendances. Chevallier 
fait la dépeme de ees eoBStraetions, exclasiveineiit ^ ses d6> { 
pens. I 

29 Août. I 

1669* — Eu assemblée extraordiaaire, les officiers de justice, 
les corps et communautés» les notables, et€., résolvent l'aeliève- ! 
ment de l'Hdtel-de-Ville aetuel. 

26 Septembre. 

1660. — Jaeqnes Cbevalller, reoevenr^énéfal des finances à I 

Meta, et NogenlatB d'origine, approuve et ratiûe nn contrat aux | 

termes dniiuel il s*engage, soUs diverses conditions, à foire con- | 

struire une boucherie, un auditoire et nne chambre de eooseil \ 
dans la ville de Nogent. 

12 Octobre. j 

— La juridiction sur les manufactures est attribuée aux 
maires et aux échevins an nombre de six. 

23 Janvier* 

1670. — * Vold an détail d'adminlstrstlon de nature à proaver ' 
que ce n^est pas d^aujourdlmi que rétablissement des manufoe- 
tures est réglementé : l'Intendant de la province, d*aooord avec le 
maire et les écbevins, fait un règlement tonchani les manufac- 
tures de Troyes. 

18 Mai. 

1670. Dédicace de l'église, du couvent de la Visitation du 
faubourg Groncels, auparavant à Saint-Àbraham-ès-Aires. L'église 
est placée sous le vocable de Notre-Dame-des-Nelges. 
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90 Mai. 

1670. — ' Synode tenu à Troyes par révéqne François Malier, 
qui ordonna d'éviiér soigiieuscriieni tout co qui |)Ourrait iroublcr 
la paix publique, proclamée par le pape Clcinei»t IX; iî* défend, 
sous les peines de droit, d'user des expressions ; à'' hérétiques, 
jansénistes, mulinistes cl notatenrs, ou de qucliiue nom que ce 
^it, dahs les chaires et ailleurs. Tolérant, et peu disposé à accré- 
dllef 'les mirade^'dbuienx, Tévéqiie Hal(er fîit un modèle à iiniter. 
ïmifS XtV disali'de lui : • C^est l'exemple et le modèle des évéques 
jHmr toutes lès Tertas. » MaUer fot'treote-sepi ans sur le siège de 
Trtrfedi B avait* été attbé dii mdoastère de Saiot-Pierre de Heluii. 

17 Jain. 

4670. — Sur le refus du prétôl dë prendre Tavis des commis* 
saire» de polio* daH» IHixerace de quelques-unes de ses atlriba- 
lieas» le C«qMide vlUe déclare qu'il prendra leer fiiit et eiMise. 

30 Join. 

4670. '-''6oibert, maître dès requêtes aux* Confteils dît'Roi; dès- 
€nid*li Tiv^es dmis l'bdCotfeHe êt PEcv^^-Bàurgogne'. l e maire, 
les éiibeffÎBi,iles coftselIleM'de Tille, Tojit lui présenter leovs d^ 
Toirs» 

8 Juillet* 

i670i hahmiiaUm (dèf«rsolt| de GrMldtels est rétabli eo plen«. 
AuparaTant» il n'était construtt qu'en bois. 

12 Août. 

I670i ^ Otf re^ienten^Më stfr r^fiTafre dé ceiTilori'dQ b&ilment 
appartenant à la juridieiton dmstfl^lre. Ifoycikinantcet abjindotf, la 
ville se reconnaît tenue de donner no lieu commode aux consuls 
pour tenir leurs audiences. 

3 Octobre* 

4070. ^ Un wm^, à<celiè date; déteh^tigé* les bafttititfts de' 
Troyes, des faubourgs et de la bantiene, taillages et non taillables 
do droit de gros. 

10 Février. 

1672. — Les religieux de Hottticr-lfCelle, prétendant avoir des 
droits de censive sur divers panieuiiers, le maire et les échevins 
iiiièlMrfettttetfl'an gràntf €onseil^ en faveur des babltant^. 



i8 Février. 

1672. ^ Le Corps de ville se rend chez M. de Canvirtin, iateo- 
danl de CbampagQc, qjû ètsit descendu ches le liemeiuuit de 
Vienne^ sonsabdélé^. 

7 Juin. 

4672. — M. de Caumartin, intendant de Champagne, arrive à 
Troyes, où il descend à la comiuauderie du Temple. Le Corps de 
ville lui (-Mi oûiciellement visite. Quelques jouis plus lard, M. de 
Cauiiiarùd préside rassemblée généni le ilile de Saiut-Barnabé, dans 
laquelle soni uouunes maires Le Be, bourgeois, ci-devanl conseil- '■ 
1er ; Denis Teiel, ci-devant avocat de Troyes, et Qaude Dare, mar- 
chand. 

SO Juin. 

ira. ~ ta iiaiSfeDce da duc d'Aajoù ocessioniie à Troyes des 
réjooissanees dont nos fêtes ecuaelles ne searsieul donner l'idée. 
Tous les corps eonslitués, municipaux, civils, mUilsires, judiciaires, ! 
notables, tous en eostumes» se réenissent et sortent au son de Is 
musique. Des vivats éclatent partout; toutes les paroisses, tous 
les couvents, retentissent au même moment du son des clocbes 
et de la voix des prêtres; toutes les maisons sont fermées et dé- i 
séries ; la population remplit les rues, en babils de féie. Le soir, ' 
feu de joie, feu d'artifice, tir du canon sur tous les boulevards, et 
illuminations. On se figurerait difficilement le temps que les adaires 
et !es fêtes odicielles prenaient f) tont le monde. L'eÙStence denos 
ancêtres était un mouvement perpétuel. 

7 Novembre. 

i67â. — Arrêt du Parlement qui déclare que les règlements se- 
ront exécutés tels qu'ils eù»ient en matière de police. 

6 Août. 

1675. — La perception du double huitième est adjugée au sieur 
Philippe llilaire k 4o,0U0 livres, et Ton traite avec lui pour éviter 
que l'adjudication ne ipmbe aux fermiers des aides. 

16 Août. 

1675. — Mort de M. le comte de Soissons, gouverneur de Cham- 
pagne et de Brie. 

17 Juin. 

J674. — Feu de joie allumé a iruyes devant i ii6lel-de-VilIc, ! 



I 
I 
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salves d'anilleric, lir d'ariifices, illiiminaiions en lanternes de cou- 
lear : le tout à roccasiou de la pii^u de la ville et de la citadelle de 

IWDÇOD. 

6 Août. 

1674. — iBftaUalioa, par le llenuiiant-iénéral , 4e Nicolas 
Yaalhier, en qualité de maire de Troyea. Yautbler tiail été 
mrnimé paor lettre de caehel. 

7 Août. 

1674. ^ Les cvrée de Bar-sur-Aobe oertiftent que, de terapa 
. inméniorial» Il est d'ange de ehteer la Iftia de SaloipMaeloik 

i6 Octobre. 

4674. — Le corps municipal do Troyes ?a saluer M. de Miro- 
mesnil, iDtcadant de Champagne, le jour de son arrivée. Il lui 
porte, suivant rasage, le vin d^ouneur et du gibier, savoir : un 
euteeatt de diemoU» aix perdrix et demi levnmta. 

6 Novembre. 

1674. — Le Chapitre de Saini-Pierrc fait assigner le maire et 
les écheviDS, au sujet du pout de Kioteuse. 

6 Avril. 

1675. — Injonction est faite an\ étrangers et aux vagabonds 
qui relircronl à iroyes, (îo se l'aire imnialriculer au grcfTe de 
riioiei de-Ville. Oidre est donné aux ollieiers des quatre quartiers 
de tenir la main à ^cetie iuscription et de dresser des étals tri-* 
mestriels. 

26 Août 

1675. — Leacbaneiiies de Saîst-EUeime élèTent la prétenllon 
d'empêcher lei œmroisaaires de police de la ville d^esercerlenrt 
fonctions an foubonrg Saint-Jacqoes. Les officiers de la jostice de 
Salot*Etîewie se font les oiianes de celte opposition contre la* 
qneUe la ville prend des mesores. 



3 

1676. — Feu de joie à roecaâiou de la piibe de Gûndè. 

& Juillet 

1676, — On ordonue que toutes les bondes des blandiisseurs, 
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fille »nv4« 4't$% Uy aviit ir«iu|e <4«lMfê«(w 

29 AoûU 

1676. — Date de lettres des petites foires deBar-snr-àube, don- 
nées par Lottia XIV, en Term d'en décret de €*élait one oom* 
pensatlen ani domniafeK résultant de sappreasion ftile par Lonli 
Xlll, en 1636, de l'une des foir«s francèes de Bar. 

16 Novembre. 

1676. — P w é t' f trtal d« mira ei des éoliefinav velatîveoeat 
à dea anmi^tvalleaMDts ^edes effieieimde I» pÊtàstm affilaient 
permis 4 Tégard da maire et 4eB échevina. Les oiDciera donnent 
aatisfaciion à la municipaHié» 

22 Décembre. 

1676. T- M^ii de. Nieolas, Iji^^sfuerraist dianoiiia d^U catMh" 
drale de Troye^, auVem d# ia. S^ku^ieié ckr^fifkmie% livre ddos. 
lequel, an milieu de beaucoup de naïvetés, se trouvent d'utiles 
renseignements sur l'histoiae dii 4Ê9îèm ^ Troyea. 

6 Mars. 

1677. — L'ancien clocher de la cathédrale de Troyes est frappé 
de la foudre, et ressent du cIiac <|e V^iectricité une violente se- 
cousse. L*évéque Malier voit, d*ttne fenêtre de révôciié, le tonnerre 
tomber sur l'église. 

8 Mars. 

1677. lies maga^io^ k poudre qui étaient k ia poisle de.Q^n-* 
eeto flont tranafikés aux prisons (place de la Tour). 

f61T. IFne tate ealimposée anr les foyeitadea babitantsc On 
impose chaque firfer, cbes ceui qui afoni pasiseuiért dea garni* 
sons, b trente sons; eeus qui on^ logé deai aaldets ne Mvtat 
payer qee dit «eus. Cet impôt du Ibyap'osb d» la famille én< mUk 
dea portes ei fenêtres. 

-~ Feu de joie à l'occasion de la prise de Valencïennes, par les 
troupes de Louis XiV, que commandait le duc de Luxembourg. 

2 Mai. 

1G77. — Réjouissances a Iroycs ^jout cclelirer la prise de 
Giunbrai. 



6 Mai. 

1677. — S'ir les ordres du marqnîs F.nuvois fî eux do 
M. de Miroinesiiil, la vil!e «loune une gratidcuioa de i^WO tr. aux 
oiliciers ciu régimeut iyounais arrivé k Xroyes. 

ili Mai. 

1677. — Feu de Joie eu réjouissance de la prise de Saiut-Omer. 

26 Juillet. 

1677. Le Conseil de ville décide qu'il «m faii oppoiilion à 
renregistremeot des staluts des iwiilangcrs, en oc qu'ils préten- 
dcDl empêcher que l'on ne pCtta éa pain dans les maisons des 
bourgeois et des tiabilauts, ce qui est contraire, dit te Coaaeii, à 
la liberté publique. 

27 Août. 

1677. — La Tille décide qu'on enverra des députés pour traiter 
de la dispense de Troyes d'éêro assujetti aux garnisons. 

* 25 Octobre. 

1677. » Fort scrupuleux sur le cérémofllal, les écbevins de 
Troyes décident qulls ne feioni pas visite k Tabbé de Glairvaux, 
malgré sa diguUé, ea raison de ce qu'U s'a ommiequaiMé dans 
la Tille de Troyes* 

12 Décembre* 

1677. Of^oétiea est faite par la fllte an bailllige, à la qua- 
lité de foufirneiir eieapitainedelaville, prise par M* 4a9sasUla, 
lieutenant du Roi, sans avoir présenté de lettres» 

80 Mar». 

1578. — Feu de Joie à Troyes, pour ciMbm h prise ét la 
tIMe d'Tpres, par les troupes de Louis XIV* 

— Les tuoulius de Pctal, dépendant de la succession de Nicolas 
Gouauli, sont adjugés par décret à Edme Debore. Le feu prit aux 
moulins de Pétai en iél9. 

* 

A4 Octobro. 

1678. — A roccasion de la mort de François Malier, évéque de 
troyes, ie cérémonial e&l arrêté par ia municipalité* 



18 Octobre, 

4678. Gnoto réjouistanM el fevi 4e Jole^ à Tfoyes» à 
Foocasioii de le pai& de Ninègue. 

6 Décembre. 

1678. On ne de?eU irendre vin que dans les batelleries el 
dans ]«s tavernes exdtttivemeot jréservées eux étrangers et au 
voyageurs; nuûs les infractions étaient nombreuses, la toléranee 
était générale. Le Corps de ville décide» le 6 décembre 1678, 
4|n*on pr6)t6atera reqnéto an Conseil pour oUMir nae probîbition 
de vendre vin ailleuis ^ bors barrière. 

iO Mai. 

1679, » On des échevins de Troyes est délégné à Ponts-sor^ • 
Seine ponr aller eompUmenter messiie François Le Bontbilier- 
Chavignjt successenr de Françob IWIer ta siège épiscopal de 
Troyes. 

13 Juillet. 

1679. — On décide qu'il sera fait d^lrgenee des travanx à In 
décbarge de Sancey (Saim^ulien). 

i" Août. 

1679. — Le enrage partiel des fossés d'eneeinlede Troyes est 
Crit par les conunnnautés de la bânliene. 

IC Août. 

1679. — Naissance, à Ramempt, de Louis de Bonnaire, prêtre 
de l*Oratoire, qui remportai en 1714» on prix de poésie aux Jenx 
floranx de Tonloose. 

li Octobre. 

4fi79. — Malade de ravant-veille seulement, l'évêque de Troyes, 
François M.tlier, liditnue d'une sainie vie, selori des contempo- 
rains, meurt âgé de 07 ans, à l'évéchc. Le Conseil de viile va vi- 
siter le corps» qui reste exposé peadani trois jours sur un lit de 
parade. 

ià Janvier. 

4680. — Passage à Troyes da grand-trésorier de Pologne, qui 
se tendait à sa terre de Gbâteav>ViUain. 

— D'uQ rèi^iemeai de police de Troyes, il résulte qu'il existe en 



Digiti/Cû by Cji.Jv.*'. ii^ 



183 - 

▼ine des carmses et dM eochm au f errice du publie, mirobtnt 
à certains jours ei dans certaiitcs eooditions. Nos ancêtres étaient 
plus avancés que nous$ ils avaient des voitares pabllqoes dont 
remploi était pins commode que celui des omnibus d'hôtel, des 
correspondances des chemins de fer, et qoe le service desealè- 
cbes qui ne marcbent qoe snr commande. 

17 Mai. 

1680. — De concert avec les chanoines de la cathédrale, on dé- 
cide qu'il seia pourvu, après examen des liens, aux réparations 
réclamées par le déversoir et les vannages da gouffire. 

iO Juillet. 

1680. — La violence des eanr rompt la cbausaée an-dessns de 
Saint-Jolien. 

7 Décembre. 

1680. ^ Défense est faite par le prévôt de laisser entror en 
TiUe des vins de Bourgogne. Hais Topposition du public le force à 
révoquer son arrêté. 

18 Janvier. 

1681. — Mort du père Le Coiule, membre de la congrégation 
de rOratolre, et natif de la ville de Troyes. Professeur de rhéto- 
rique a Nantes, :i Anp;er*i, dans les collèges dirigés par les orato- 
rlens, Le Coinie se ûi bientôt uue réputation d'historien. I! prit 
une part active cl directe anx conférences de Munster, où il se 
lia avec te nonce apostolique qui devint, depuis, le pape 
Alexandre \1L Pensionné par le cardinal Mazarin, puis par Col- 
bert, par Louis XIV, il rédigea plusieurs mémoires pour le grand 
ministre qui av^t renversé Pouquet. Devenu l^Miotbécalfe de 
Saint-Honoré, il finit ses Jours dans cette charge, k 70 ans. 

Le pére Le Gointe a fait plusieurs Bisctmnkiitoriques, didac' 
tiques, critiques, le Journal de m» voyage à Mtmter, un TYaUé 
poliHque, 6 volumes é*Jimal^ eoeiésiasHquei de la France, 
en collaboration avec le pére Dubois. Il prépara une édition de 
Grégoire de Tours, et discuta, avec les Bénédictins, sur VimÊta-' 
tUm de /étus-Christ. Par la nature de ses travanx, le père Le 
Gointe porte l*on des noms tes moins populaires parmi ceux des 
hommes distingués de Troyes. 

1& liai. 

1681. — La Gonr des Aides enjoint an fermier des droits dW 
troi de la viDe de cesser la perception . 



I 
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Sf loin. 

iR8!. — Incendie considérable qui déiruii plusiei}r> maîsftns, 
dans la grande rue de Li Cïii\ près de rhospicc s lint-Nirolas. 
Pendant la nuit dn 21 ;ju 22, le feu éclate cUcz un aorniué Lau- 
glois, pâtissier, qui est brûle aius»i qu'nn de ses enfiinls, ^ndis 
que sa femme se jette par les fenèires. Pendant huit jours, le 
foyer resta allumé. Le 9 juillet, on 'était eneore de l'eau dans les 
caves où linilaienl des poutres et des éharpcnlcs. 

— Violent ineendie près ThùbM des Xroi^Mèoétnen. PlutiOHii 
maisons soat rcUuiies tia.cfiuUres. 

27 Juillet. 

IM. — On pltnte dm eroix de Mission entre le pont etU 
porte de Saiiil4a€qiies, aa lien où s'élève, à gauche, une planta- 
tion d'arbres encore désignée aujourd'hui sous le nom de Cal* 
vair6. Uue procession Xormée de 600 lllles ou feinraes qu'on ha- 
bille, on ne sait trop pourquoi, on coslnmes monastiques, suit le 
cortège. Plusieurs décharges de mousqueterie /iiJrtftn< rflibliiftiv- 
meoi des Missionnaires. 

49 Octobre. 

1681. ^ JLe droit de Pied-Fo^rebé, prcteodu par le fermier 4)(if 
a&ieéf en rerjlu d'nn jugement qu*on fait aIScber, 4oDne naissance 
^ nn commencement de ^soutètrement. Des cono^nfds 80im»lacés tiix 
portes, du tumulte est provoqué par leo^ pf èseose, pnaip g|tàces«X 
jfi»$\sipt$f le pefifde se inodère et se retire. 

25 Octobre. 

4681. — Ineendie me Betfroy» chez nn bonlanger. Denx mai- 
sons eeuleittêttt sont brûlées, mais cinq enfants pérîsspiit dans les 
flammes. 

il Mai. 

IM. — Tremblement ^ terre dont les secoysses sont fes^or 
tlea an même moment k Troyes, à Sens, à Pro]rinS| k Cbàlon^ etâ 
fteims. Les meubles sont renversés dans plusieurs mftUpns, j^t dl* 
▼ers acddenis sont causés par cette secousse. 

80 Mai. 

IGSi. Le roi Louis XIV demande qjtj'op f^çe /remjise ^ ^ 
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ai^eofinx canons qui appaiiieuneat ^ la ville de Troyes. .On 
voit que le ^ùle mili^iùre de muaicipalité oomipepçe À§'>^h 
facer. 



i^. IfotiflcftiioD est faitt aux jpell^ierB-foureiin d^ViUd or- 
donnance dn 17, ^ui lenr défend de battre leofs peaux cfcei eux 
et aillem qiie aur jes remparts. 



168?. rrr JLcs officicrs de IV'Ieciian de Troyes prétendent avoir 
le {viviléi^e de passer avant le maire et les échevins, à la sortie 
du oliœnr de Saiu.i'Pierre, le jo^ de^ oér/^^mcd. ^a m,^Juic^aljlt^ 
résisle à celte pré te u lion. 



1682. — La destraction des arbres du boulevard de Ghe?TeiiS0 
donne un à-propos au renseignemeot suivant : les arbres du bou - 
levard de Chevreuse, c^»ux qui «^ont entre la porte de Ri'lfrny el la 
Tour-Boilean, ont été piarjiéa «par soins de M. Bl impignon, 
maire de la ville. Les saules des fossés de la Madeleine, de Com- 
porté (PreizcK de la Deoii-Lune, de Saint-Jacques, dataient de la 
même époque. Cette première plaoUtioD a, COlUD)e on le peuse, 
été renouvelée plugieufâ fois. 



f rrr Vaf|«&niUée jfn Corps ^otîH^ Jmfm^9 m'^^ 



16d5. — Pierre Mignard, peintre, natif de Troyes, menrt à 
85 ans. U fut peintre di| fyp JLai|U Vf* donna son nom au 
genre dont il fat le créateur. 



18 luIUet. 

168^. J)pift ^rgen^ dis viilc^ 9aa|re ^gen^s de milice 




S9 Octobre. 



22 Novembre. 




i& Mars. 
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bourgeoise et (juaire tambours portent l'enseigne à M. Nicolas 
Scrqueil, conseiller de vitle, uoiiuuè euseigae^colonel, au lieu de 
Jérôme Michelin, décédé. 

& Août. 

1685. — Le Corps de ville pose en [)riiR.ipe que les charges de 
conseillers ne peuvent tMre roi)jet d aucune mesure (endant à en 
réduire \i durée, ou à leur ôier le earaclère d'inviolab.liic (jui leur 
est propre. Les cas diudi^uités sont précisés en très-petit 
nombre. 

— On discute la quosiion de savoir si les maires seront iionim' < 
parles assemblées populaires, ou s'ils seront ehnîsis selon l'ordre 
du tablean. La durée de leurs fouctions est égalemeut miseeo 
discussion. 

88 Août. 

i685. — Le Conieil de Tille débat plufieurs questions relattm 
à l'administraCioD muirieipale, et sartoat à TandiUofi des comptas 
da recerenr. 

sa Octobre. 

1685. ^ Donation par la veave GhevaUer* de Nogent-snrSeioe, 
des MUmeots de raQditoire, de rbôphal de Nogeni, à la ehaige, 
entre antres efaoses, deuconsacrer 120 livres par an h réducalion 
de qoinie Jennes filles pauvres. 

*aO Octobre. 

16S5. — La réforme des mesures de capacité et runiforiDité 
des jauges sont remis à la sarvelllance de la police génfosle dn 
tieulenant-géiièral. 

17 NoYembre. 

1685. — Par dt légation de M. de Miromesnil, intendant de la 
province de Champagne, J**an Comparot se rend» aocompagnè de 
soldats, dans diverses loealilés dépendant de TéleeUoD diê Troyes, 
pour obliger les protestants à abjurer. 

2S Novembre. 

— Marie Parisot, veuve de Pierre Guyon, conseiller et 
procureur du roi au bailliage dii Nogent,doaae à l'hôpital oOliv. 
de renies perpétuelle non rachelables. 

— Anne OUer, veuve du sieur Chevalier, en son vivant receveiur- 
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général des finances à Melz, abandonne h l'Hôtel-Dieu de Nogenl 
la propriété desbôliments rcnforra uit rmidiioirt % la boucherie, la 
chambre du con«îeil, etc., moyennant des services religieux, et 
remploi aouuei de it^) iivrtss à l'enseigoemeoi des Mes pauvres. 

10 Août. 

1686. — Par transtction, en date du surlendemaio, les cha- 
noines de Saiat-'Ftom olfrenl à la ville la somme de 200 livres 
pour contribuer aux réparations do poni de Jaillji qu'ils préten- 
daient n*étre pas à leur «barge. 

12 Août. 

i686« Un membre da Corps de ville, liisant fonction d'é- 
cherin, s'oppose Indiredemenl an rétablissement des foires fran- 
ches de Trojes. En assemblée» cet étrange opposant, nommé 
Nicolas Flaubert» est sommé de se rétracter, sons peine d'exclo- 
tion de la chambre. 

i« Septembre. 

1686. ^ Gnnd incendie à rhdte! de l*Eeo-de-BooTgogne, prés 
de Saint-Nicolas» au lieu o6 s^éléve la halle à la bonneterie. L*hétel 
do Bon-Laboureur et eeini du Mulet, ses voisins, sont également 
consumés, ainsi que cinquante maisons des rues de la Pierre, de 
hi Cler-de-Bois et de Sain^NIcolas. Ce feu dnra jnsqn'an 16 sep- 
tembre. Les pulls forent taris. Pondant plosievrs jonrs il y eat des 
Incendies dans les caves. La perte fet évaluée à plos d^nn million 
de livres. 

36 Septembre. 

1686. ^ Le grand incendie dn i** septembre laisse encore des 
traces. De la fimiée et des tisons embrasés sont tiouvés dans les 
caves des maisons voisines de Saint-Nicolas. 

S7 Septembre. 

1686. — Graïui inceudic au faubourg Croncels, du côté des 
Capucins, des Camtelileâ. Le feu écldle à dix lieuieâ du 
soir, et cousume dix maisons. 

18 Janvier. 

1687. — Le Chapitre royal de îSaint-Eiienne chante un Te 
Dfim solennel à Tooeasioa de la gnérison de Louis XiV. 
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13 Jain. 

1887. — Daio (le la mort de M^n*^ Louise Ghrisante de Gon iriQ 
de Mottiespan, abbesse de iNujc-Daino-dt'S-F^rés, pr^s de Ifayesj 
elle était sœur de Goudriu, aichevéque de Seos. 

26 Mn. 

1G87. — Le Chapitre de Saiot-Eiieuae, seignpiir, pour parlie, 
du canal de la Piaoche-Gléinent (rivière de Ja Uard), cède à des 
tiers le droit de construire d»»s huches à poisson, dont le uauilie 
finit par donner à col endroit le nom de <|iiar(u:r des Huches. Oq 
sali qu'aujourd'hui ces entrepôts oui été succesvivcm' ni anéâfllis, 
et que FadioimstralioD en a empêché la reconsiruciion. 

S Jaîllet. 

1687. — M. Voisin, conseiller d'Etal, demande que la ville fasse 
venir quatre Sœurs Grises, pour le soulagement des pauvres. 

8 Septembre. 

16H7, — Girnrdon, le sculpteur iroyen, envoie ù ses conci- 
toyens le médaillon en marbre blanc qui décore la clieminée de 
la jurande salle de i'H6i( 1 de-Viiio. Ce médaillon et la lettre d'eavoi 
arrivèrent ^ Troyes le 5 septembre. 

Le sculpteur Girardou présente ftoleooelleiaent an oorpi 
municipal le médaillon représentant Louis ^ qui 0(Wi^ tl 
fihwiiii^ d« J4 0V$uMie aalle ^ l'fi<>tel*de*YiUa. 

12 Septembre, 

1887. — Pose du médatUoa de Louis XI?, acnlpté par Girardoo, 
dans la gnuido taHt do IWiel-de-Villo. 

33 Octobre « 

1687. — H. leanaon est député à Paria pour solliciter la sup- 
pression du droit établi m lea vendanies. 

6 Décembre* 

1687. — On dédde que l'arsenal 4« Mut^V^laik 9im f^n^Aà 
H. GolUn, conseiller de ville; le marché fut réalisé le 27, moyea- 
nant 1,000 livres. 

2 Avril. 

16ââ. — liCa lermieie det octreia piétondeat aovioellri laiii 
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vendu en gros à la perception, appelée de son objet ; droit de 
gros. 

tC8S. — On fixe le cérémonial qnî sera déployé pour fentrèe 
du marquis de LostoIs, ministre d'Etat. 

12 Mai. 

im^ — UTiU^SifatinndoD graioit de 50,000 livres a&Rot 

13 Mai. 

1688. — Lettre rie U^^ là duchesse d& la^ Vallterii^ ancienne 
maîtresse de Louis XIV, et alors retirée aux Carmélites de F\iris. 
Celte leiire, adressée à M'"*» Anne ClJoiscul-PrasIln, abl'csse de 
Nolre-Daiiie-aux-Nonnains de Troyes, contient des féliciiaiioui» et 
des offres de service. L'original est aux archives de l'Aube. 

31 MaL 

1688. — Svnode tenu à Troyes par l'évêque Le Boulhilier-Cha- 
vi^ny, qui recommande a son clergé Tassiduiié aux conférences 
ecclésiastiques. 

15 Août. 

HM> ^ A larfeifnft» des relîKlievses du Nbtre-1Mtiiie-mr->Itoii- 
mIm à» fHiyet, demmlaires dressent* ptocèiMrerMaï dv dQe6toer 
deseBtMil»de dMBer d^ShinM>Siefrd; Voici laquelle eontome se- 
rapporte oOttoceiastatatftMfiritaveitle ééPftssompfion^ le Itendi et 
leniardf de Pàqwps, te» efcanoifles de Saftol-nerre'aHaiént en pro^ 
cession au chœur dlirnimaslère^ oft^il»elRmtaient tierce. Le lende- 
main trois d'entre eux revenaient en compagnie de' d'eux enfanta 
de chœur, et célébraient la messe conyeutuelle. Après la céré- 
monie, l'abbesse donnait à l'ofliciaut et à ses assistants des cornes- 
tiblies et du vim Quant aux onfantei de chœnrv on lenr dounaittà 
déjeÉMK. &fit 143& et 4458, on convertit ces redevances en uoe 
soiMne annuelle' de- 4 livres tournois. Mais It senfnnts de chœur, 
qui n'avaient rien à prétendre dans ce pai(Mnent, réclamèrent tou- 
jours leur déjeùn< r. Le procès'¥«rl)al de iG8S fnt dressé pouréta- 
fi'ir qur le couveut donnait cet déj^jlner, pour évUet' à bruit, sans 
(iu;U tirât 4 cûn^équence*. 

7 Octobre. 

— On ( liante un service pour le rtîpQ^ de râme deM..ie 
duc ^ VitiUMe» m4^<;)uiajl^ l^auverncuc« 
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16 Octobre. 

4G88. — A l'arrivée de M««« Le Boulhilier, nièce de révi'que 
de I I oycs, le corps muoicipad lui reod visile, et lui préâéule duuie 
boiicâ de cuuiiluieà. 

37 Octobre. 

1688. — En prévision de l'arrivée à Pincj du maréchal de 
Luxembourg, le maire, un écbevin el deui const ilh rs rie ville, 
doiveiu aller puricr les coiii|ilimeni*» de la municipalité nui chàleau 
de Piney, ei de faire le! preseul que boa leur seiiiblera. — Leduc 
de Luxeoibourg ue vint pas. 

8 Novembre. 

ir>88. On chanto un Te Deum k Toccasiou de ia prise de 
PhiiiftlMHirg par le Dauphin. 

8 Décembre. 

1688. — Pendant tout le cours de décembre, on agite la 
grande question relative aux Jésuites, qui soulevèrent tant de 
passions dans la« ville de Troyes. Du S au 10, nssemblées à ce 
sujet. En i688 comme en i68i, 1657, 1624, 1622, 1611,1607 
et 1603, le célèbre corps employa vainement tous les moyens 
d'influencej il ue put vaincre les répugnances qu'il soulevait. 
Ainsi, jfendatit 85 ans, il s'opiniàlra, el pendant 85 ans, fait re- 
marquable que les municipalités ne pcrmcHcnt guère de consta- 
ter, radnûnislrafion de Troyes et sa pojiulauon ne v.i lièrent pas 
dans leurs scnlimeuis : 1688 est marqué par uu dernier effort et 
une dernière défaile. 

10 Décembre. 

1688. — Assemblée générale extraordinaire des Corps de ville 
par les députés de Jésuites. On décide (mais la délibération u'a 
pas de suites) que i on recevra trois frères jésuites et un £rère. 

19 Mai. 

1689. — Une grande cérémonie est provoquée par la remise 
de ré<endard au\ gentilshommes faisant partie du ban et de l'ar- 
rière-ban. te sieur Lejcune, éclievin, remet cet étendard, fait de 
damas rouge d*un côté et de damas bleu de l'autre. Sur le ronge 
sont les armes de Troyes, avec le cri des cnnites : Passavant k 
mMor; sur le bleu sont brodées les aimes de franco. L'éteo* 
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dard est remis au bailli, qui le conûe au marquis de Biipiy, OOBI- 
mandant du ban ei de Parrière-baii. 

16 Ittiilet. 

4689. — On députe le sieur Maillel, échevin, pour poursuivre 
auprès du Roi le réiablissement des loires franches de Troycs. 

SA Mm. 

4690. — Le Cunscil de viile di'cide que, pour êUe écheviu de 
TroyeSy il iaul élre iiaùf de U viUe. 

30 Juin. 

4690. — Assi tnblce à Trovcs de 1 .u rière-ban de la noblesse de 
Champagne ; ioO iiobies piuuueul les armes, s'équipent ei se leu* 
deui au Mans. 

18 Janvier, 

1691. Servfte soteDDel pour le marqnis de Pnalaln, Ueate- 
nant-général au gouvewmeDt de Champagne. 

10 AttiK 

1691. — On accorde une somme de 300 livres pour le loge- 
ment aonael de 11. le comte de Praslain, gouverneur de Troyes, 
et on loue» en conséquence» la maison de H. Bou? èniUe» rue de la 
Monnaie. 

11 Août. 

4691. — Une grêle d'un volume exirnoniitiaire louihe sur 
Ti o\ es et sur les environs. Des dégiVîs « IIj oyaldcs som causés aux 
cym)iagiies. Les vitraux de bauii Ai/iiT, de S;ui)i'JoaLi, de Saiul- 
Pauuléon et de idoiitier-la-Celle sont en partie brisés. 

9 Septembre. 

4691. — Des prisonniers de guerre espagnols sont internés 
dans la ville de Troues. 

19 Octobre. 

4691. Le prince de Soubise, capîtaine-lieutenanl des geiH 
darmes du Roi, est nommé lieulenant-généfal du Roi au gouver- 
nement de Champagne et Brie» 

1*' Mars. 

1692. — Ordonnance de l'intendant qui enjoint au^L conseillers 




de i^m&v «M offieiers de la pKévôté et des quariier^^ de sedMi- 
meiire» sans exception, au logenMnt arifitaiM. 

469i'. Est nommé gouverneur de Chaaipagne et Brie M. k 
prince «le Soubise*. 

SO-liâi^ 

1693. — ' Nionlas Perricard entre en fonctions comme malNi'le 
Troyes, ea tiue d'office. U avait payé ceitë obarge qnanbte'iiil»' 
ifrat. 

iiSS, — te Commandeor du féoiple, de là Itnthe-Hondoo- 
conr, frère du maréchal de ce num^ meurt à Trojes. Les prêtres 
de SainlrJeaa qui assistèrenl à soo coavoi reçureol chacun trenie 

SOU&. 

iO Août. 

0 

1693. — Une icmpête effroyable ér\Aic ;ui-dessns de la ville de 
Troyes el de su haulieue. Les rccoiirtj et les arbres soiil saccadés j 
sur pUisieiirs puints. Les dommages s'elèveni a un tbillre égalà ^ 
celui qui avait été evaiue a l'uccafiiuu de l'ouragan lie 1691. | 

2 Octobre. ' 

1693. — La taxe poor lea pauvies eat levée double à cause de 
la (aminé. 

85 Octobre. 

999IS. — Feux dèjoiè à Troyes, devant rnôlcl de-Vjlle, a Voc- 
casioa de la bataille gaguée par les Français eu Savoie, lë 4 oc- 
tobre. 

30 fiToTembre. . 

1693* — Nicolas Perricard, qui avait aclfeiél m^nDaùt qua- 
rante mille livres^ la chariifr de mùm de Troyes, meurt dans 
Pexercice de sa charge, qui fat rachetée par Lion, procureur dn 
IU>I etf la ptéfM. 

1694. — L'enemblée générale consulaire décide qu'elle achè- 
tera des grains pour être livrés aux habitants. L'année avait éti > 
stérile etianatt oomioBiié uê diaetie. 
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iS Avril. 

i694. — tin recensement général de ia pojHilation eet pres- 
crit, en exécution des ordres du Roi, « pour savoir le nombre 
» d'hommes, de Ismines, de filles, de garçons, de valets, de ï»ê- 
» très, chanoines, religieux et religieuses qui sont à ïrojes. » Ce 
sont les termes noéme de l'ordonnance. Cette é|NNIQe est l'une de 
celles où Troyes fut le moins peuplé. Plusieurs maladies conta- 
gieuses, qui avaient éclaté depuis le commencement du siècle, 
le tiépcris«;enient de l'industrie, du commerce, des foires, eic*, 
avaient surtout causé ia diminution du nomt>re des hai>itant8. 

2i Avril. 

i69^. — < Ëmeute k Troyes. La cause n'en est pas bien déter- 
minée. 

23 Avril. 

1694. — La veuve du sieiir Desclinmps, capilaine de cavalerie, 
se pourvoit au ConseiUpour tiblenir la faculté d'édifier une halle 
au marché au blé, à l'endroit où se trouvait l'hélcllerie de TEcu- 
de-Bourgogne , brûlée en 1686, et où depois s'ouvrit rbdlel du 
Bougelot. La halle aux tissus occupe une partie de cet ^place- 
ment. Ce projet n'eut pas de suites. 

1'' Mai. 

1694. — La ^tte provoque des dons et des achats de blé 
que fait la municipalité. 

24 JuUlet. 

4604. ^ La ville déclare qu'elle prendra &it et cause pour les 
commissaires de police en- cas d'appel au Parlement par les bour 
luDgers de Troyes, à l'occasion de plusieurs saîsies de pain ilutes 
dans les boulangeries. 

4 

9 Août. 

1694. — L'arsenal des prisons» dont la suppression de fait ré- 
sultait (in retrait de la plupart des canons, par Louis XIV, est 
l'objet d'une proposition tendant à le faire démoUir. On décide 
qu'on attendra les ordres de Tiniendant on des trésoriers de 
Firànce. 

12 Août. 

1694. — On décide que l'auditoire du juge des faubourgs sera 
construit prés de la Vienne, à Croucels. 

13 
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17 Août. 

1694. — Hérorme de l'orpaoisaiion de la milice bouri^Mlee. 
Lui 8i compagnies soni réduites d'abord ii 8, puis à CMunas* 
ééct fu w enloiifi, mi n^jor, 18 capitaiues, 16 lieviesail^ 
anliiiA d'meignM. Les sndet siipériMn soot coatiiiiié» ea lîire 
d'ollloe^ ceot ^^Mieifiie Mot él«cii!ii. 

35 Septembre* . 

i6M. — lie prince de Soubtse, le tih, est nommé foinrcneBr 
de GliMipigiie el de Brie» an Ueo de eon père, et sur sa dé» -, 
mission. 

2i Oclobre. 

1694. — Le maire Lyon et le conseiller Le Rc se rerdenU 

Yillaccrf, pour prôsoiifer leurs Iiotnmnjîcs à l'inirndanl Phelip- | 
poynx, lui offiir les vifis d'Iiniineur et des langues de nionloii. Uu j 
reste confimdti rn voyaiil la multiplicité <le^ déni:irchc8 de ( Pré- j 
Dlnnic f;ii'iiN[)(}sai('nt les lialutiides dVli(]urti<\ l'on ntri\c a uu j 
lotai fiirl ariyuiit, ({uaiid uu ciaimèro les situplus cadeauiL (iaJbutt* 
eho que chaque visite uflicidie euiraioait à sa suite. 

6 rsuvcuibre. 

4694. — L'auditoire du juge des faubourgs doit être construit 
près de la Vienne» au luubuurg Cioucels. 

— L'arsenal des prisons (place de la Tour), destiné à êlre dé- 
moli, resUra dniis l iMat nù il se trouve, et on décide qu'il ne sera 
rien changé sans un ordre dD 1 ialeiidlint oa an des trésoriers de 
France. j 

3i Mars* 

1^5. w. Nicolas Lyon, proctireiir du Hoi, achète, des héritien | 
Peiricard, moyennant 55 mille livres, la charge d* make dft ' 
Troyes, créée, comme on Ta yo, en titre d*olBce. 

3 Octobre, 

16^ «-« Les paétre» do TOraloire du collège de Troyes fODl 
aeloriaés k rtcofoir «le kute éièeet^ à PUques, S lîrree; à laMI- 
Locy ftlima; lea tbéoli^eoa, les physicleus, les logldeM et Itt 
panvrei ne soni tenus que de payer 5 livres. 

10 Novembre. 

1688. — La famille de Ç|;i«MPa^y, orig^inairc do B4i:-sur-Seioe, 
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fiit un doD considérable k rbôpital 4é cette ville; c*cst-b-dirc de 
76 arpcnU de terre, 13 arpents de pré et des rente*; foncières; le 
toiu d'un refenu MnraeK en argent, de 391 livres l5ioat» Le bat 
de la demAioa élail anrtoot la âMideilm d'oa Ui. 

SO Arril. 

IM ^ iMod IMIIet eUMintis, pari, de Caimertin, b prêter 
lerment en qualité de eonteNler, malgré ToppostHoil qui lui M 
faite. — Par tuile de la démission do aieor Mlcbdin, llalllet est 
nonuné conunlaaaire de nnriilierie. 

23 Décembre» 

1690. — Incendie qui déiniii les Ciuves-aux-Fcmincs, sises au 
bord du Riipt-Cordc, en faee le Marchc-.iux Trapiins. Quatre corps 
de bâtiments sont anéantis; on oe reb&tH pas les éiuves qnî ap* 
partenaicnt b la collégbile éalnt-Etieone. L'iiaage du linge, en se 
gMfaliiaoi, ca«i le ebengemenf qui Ailreditislt dans le mode 
de se buigaer. 

G Janvier. 

iG97. — Le maire et les ccheviiià de Troyes se déclarent par» 
des int«>rvennutes en faveur des lidpitaux de la ville, dans le pro- 
cès dirige par c<s établissements contre les cbcvollers de Saial- 
Lazare et de Mootcarmcl. 

i* Mir. 

fC97. — Funérailles de Anne-Louise Martin de Laubaidenînnt, 
abbesse de Notre Ûamc-dcs-IVcs. Elle était filio de ce siuiilre 
laubardcmoût, auquel rUisluiie faii Ual de lepioclieà. 

iO Juin. 

1697. — Une pluie torrcTîlielle détermine des inond:iiîons dans 
le faubourg Sainl-Jacqucs, dans les quanicrs de Saini-Dcnis eide 
Saînl-Avcntin. Vowi nionle jusqu'au retable de ^lre-Dame*ea" 
Isle, aujourd'bui cbapuUc du Graud-Seuuoaire. 

3 Juillet. 

iC07« — Le tonnerre tombe pour la septième fois sor le fiocber 
delà catbédralc de Troyo», qui devait, trois ans plus tard, en-^ 
traîner la rtiiue do toulo h tMUuo oi oadommagcr «enaidécoMo^ 
meut rédiûoe. 
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97 AoAt. 

1697. — Date d'un arrêt :uix terri( s diKiuol sont rétablie», à 
Troyes, deux foires fraociies de huit jours de durée cbaeuoe. 

2 Octobre. 

1697, — Un pontd»' pierre, au lieu d'un pont de boi« à cottS- ! 
Iniire à la porte de la Xanoerie» est ac^ugé au sieur Priiice. 

1« Novembre. 

1697. Le maire, en retoamnt à Paria pour let affaires de ' 
la Tille, est chargé de présenter requête pour les anciens et non- 
veaux cinq sous fimposilioii 8*éleT«iil à i5,000 livres)» afin d'en 
obtenir la déchaife. 

9 Novembre. 

; 

4697. — î.es arquebusiers sont en discussion avec les hôpi- 
taux, au sujet des i entes que l'hôtel de l'Arquebuse doit aux ho^- , 
pitaiiers. Pour terminer le différend, il est décidé que l'on don- 
nera aux hôpitaux quelques arpents de pré ;ippartenant aux ' 
arquebusiers, h Sancey-Saint-Julien et V allant-Sain i-Georges; de 
plus, cinquante livres de rente. Au moyen de cet arrangement, la 
ville reste propriétaire de l'hôtel de TArquebuse. 

25 Janvier. 

1C98. — Publication solennelle h Troyes de la paix entre la 
Frauce et rAlliiiiLigue. Un feu d'artifice est tiré devant l'Hôiei-de- 
Ville. Lecture est donnée du traité sur les marches du palais, sur 
le perron de riiôiel-de-ViUe, aux Quatre-Vents (angle de la rue 
du Deiuphin, de la plare de la Bonneterie, de lame Kotre-Dame), 
enlio devant le portaii de la cathédrale. 

27 Février, 

4698. — Une scène dramatique se passe sur la place de TEtape- 
au-Vin, aujourd'hui place de la Banque, devant le premier café 
établi à Troyes, et tenu par le p^re du chroniqueur troyen l)u- 
halle. Dans cet établissement, ([il ci ait ouvert depuis quelques 
semaines, deux mousquetaires du iioi, Jean et Philippe Herost, 
cherchent quen lie à Nicolas Vitifit, avocat aux Riceys. On sort; 
Yinot et Jean tierost, l'un d*^s mousquetaires, croisent le fer, sur 
la place, en face d'un nombre considérable de curieux. Yinot lue 
le soldat) et se dérobe par la fuite aux investigations de la ju&tice. 
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Alors les peines prononcées contre les duellistes étalent d'une sé- 
vérité excessive. Vinot demeure caché ; sa famille fait des démar- 
ches actives, prouve que le provocateur était le mousquetaire, et 
obtient des lettres de grâce. A titre de remerciement, Vinot en- 
voie à Louis XiV une pièce de vin des Hiceys. Le Roi trouve le 
vin si délicat, qu'il prend l'habitude d'en boire. La famille de 
Praslain devint fournisseur en titre de la table de Louis XIV. La 
contrée dite Val-des-Riceys fui mise régulièrement à contribution 
pour cette fourniture. 

2i Mars. 

1698. — La compagnie de l'ArqTiebnse {M lianp^e trois i^rpents et 
demi de pré avec les hôpitaux, pour remplacer la rente qu'elle 
devait à ces établissements. 

M Mars. 

1698. — Feu d^ariifu ( tire par les chevaliers de l'Arquebuse, k 
l'occasion de la paix de (Uswick. 

' 1" Mai. 

1698. — Arrivée de lettres de grâce signées Louis XIV et con- 
tresignées Golberl, données en faveur de Nicolas Vinot, des Ri- 
ceys, qui, dans une querelle engagée entre lui et dc^ux mousque- 
taires, au premier café ouvert à Troyes, avait tué l'un de ses 
adversaires sur la place de i'Ëtape-au-Vin. 

7 Mai. 

1698. — Sont nommés juges des mannfactnres Mil. Baillot, 
Jeanson, Potlierat et Gouault, èchevins. Ces noms sont encore re- 
préBontés par plusieurs familles. 

23 Mai. 

1098. — Les pluies a?alent été si Aroldes et si persistantes, «ine 
la municipalité prie le Chapitre de Saint-Pierre, ad nom de tonte 
la Tille, de faire des prières publiques. Le dimanche solvant, on 
descendit la chAsse de Sainte-Hélène, et Ton fit une procession gé- 
nérale dans tonte Pétendoe de la ville. 

9 Juin. 

1898. — Sur la demande que font les arquebusiers d^n eapl- 
talne-cbef, dioisi par la ville, les échevIns nomment M. Lyon, 
conseiller dn Roi et maire perpétuel de Troyes. 
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11 Octobre. 

i699. — Un emprunt est fait par h villfi, »fto d*acheter da Ul 1 
dan» le9 campagnes et d^approvUloanar la ville. ' 

S& Novembre. 

1698, l^e Conseil de réchevinaîîe de Troyes rend un arrêté 
aux lermcs duquel '«îs pri^s d'eau edeciuécs par les bondes sont 
réglementées. On sait que les bondes ont loujmirs joué un graoi 
r^le dans 1 Indasliie de Troyes. 

! 

4 Décembre. 

1698. — Le PoniliiUer^Cliavigny, éTèqve M Troyes, adres sa > 
tons les prêtres dn dioeèse nue lettre paatonlo «•oâmiatlvi des 
statuts de son onde, son prédécesseiir. 

â Avril. 

1699. — La ville consent h ce que les oHioiers et le roi deTAr» 
quebiise jouissent du droit d'entrée et du double huiiièmc pour 
ISO muids do vin, savoir : le capilaiqe» 30; le lientenani, 25; le 
najor, 20; rcnscignc-colonol, i5; le second enseigne, 10, et le 
roi de TArquebuse, 50. Celte faveur n'était que la conséquence 
d'une décision de rUdtel-de-Vilie de 1603. 

19 Juillet. 

1699. Iv's chanoines du Cfupiire de la cathédrale de Troyes 
envoient le dessin de leurs arme» à à'armorial général de F rauce. 

25 Septembre. 

1699. — Meri du chanceHer Bouchorit. fils de Guillaume Bou- 
chera!, avocat au Parlement, natif de Troyos. Louis Boucherat 
mourut dans l'exercice de sa charge 4e chancelier de France. 

25 Janvier. 

1700. — Enlrée de M. Poo^mereu^ intendant de Champagne 
dans la viUe de Troyes. 

25 Février. 

1700. ^ La municipalité de Troye$ arrête, à THOtel-de* Ville, 
lo rang dos gens taMlable^^ Cr'est^^-dirf^ g^aujetUi, payé P9«r 
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éviter b cbdi^ d«s («us ét gnerre (/oltfe irtent. 4il-on, de c« 
I1D6 les paysum colleclenn, ne MChint pas écrire, mirqueteiil 
leors reeeltes sur des morceiiix de bols sessUebles k tmt qii'eei» 
ployait encore, il y a peu de temps, la botiUngfrie). l>ee faabltanis 
de Troyes étaient alfhinchis de la laide, ainsi que ceuE des Faux- 
Fosses, (lu Taubourg CroDcels, desHaiits-Trôrois, desBas-Trévois, 
du Pré-r£vôque, de la Hoiine, du faubourg Saiat4ac4ues et des 
Tauxelles. 

Etaient laillables, an contraire, dans Tordre saluant, les habi- 
lanls du faiiltonrj? Saiiite-Savlnc, de Sainl-Klariin es- Vignes, des 
Nocs, de Saii*t*AiMlré« d'sfrdcàà Saiiit*GlllM ei du Poot-Seiaie- 
Uarte. 

8 Octobre. 

1700. — Pour la baittème fois, la fondre frappe le clocber de 

la cathédrale de Troyes. Cet accident, q li ai f ivc h une lieure après 
minuit, détruit le clocher qui s'élevait à 180 pieds, la toiture et 
ses plombs, les cloches et une statue colossale de Saint-Michel, 
posée à la poin!c du pignon de façade, du rôié du portail. En 
tombant, celle statue creva une voilic ci tua trois ouvriers. Des 
doninia :es < insidèrables furent occasioluiès j^r l'acfiideût^ a U 
tour, aiu voûtes et aux vitraux. 

ià Novembre. 

1700. — En assemblée générale, les Nogentai^ protestent con- 
tre Tapplication à leur hôpital de la d^'cl:iration du Roi, en se fon- 
dant sur ce que la maisuu avait été iusUiuée par la comuiune. 

13 Octobre. 

1701. — Un iiicendie cciato, rue des Bûchettes, dans les étcn- 
doirs ià papier de feu Antoine Michelin, maître papetier. 

43 Novembre. 

1701. — Mort de Bonrsault, homme de lettres, né à Mussy- 
sur-Seine, secrétaire des commandements de la duchesse d'Angou- 
léme. B )ursauit eut de fréquentes relations avec Boileau, Racine 
ei Molière. Il compnsr) de^ salirez, des comédies, et rédigea une 
gazette qm eut biaucoup de succès. Boursauil lui receveur des 
gabelles à Monlluçou. 

22 NoTembre* 

' 1701 . Date de la mort, en couvent des Ursulines de Troyet» 
de Catberioe Charpy» qui s*y était retirée coanne senrante. Cette 
femme atadi folt grand bmit; on Ini attriboâU le dott des mîredes 
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et des extases prophétiques. I 'év(^que François Malier, loin de se ; 
prêter à ses jongleries, les (l Mii iM|iia avec persisiaoce, et fit pu- ! 
bliquement éiablir que la créduliie des croyauts avait été trompée ' 
par des imposteurs. 

88 Avril. 

1702. — Date du commencement du grand Jubilé, ouvert par 
an sermon de Denis-François Le Bouihitier^liavignj, évéqae de 
Troyes. 

34 Avril. 

i709. Grande procession du Jubilé dans toutes les rues de 
Troyes. Ce Jubilé dura deux mois. On y venait de quinze lieues k \ 
H ronde» 

2 Octobre. I 

1702. — Passage à Troyes de M. de Soubise, évèque de StrsB* 
bonrg. I 

SI Décembre» 

! 

1702. — Le Conseil de ville décide qu'il assistera aux assises eo 
la manière accoutumée, et sans fi ter a conséquence, pour cette | 
année seulement. Le motif de colle décision fui (ni';ivaiit ( oiupani : 
lors d'(in jugement rendu, dont le condamné était appelant, ii Idl- 
lait de droit assister à la séance d'appel. i 

98 Juin. 

-1703. — Louis, duc de Bourgogne, père de Louis XV, se rend ' 
à Troyes et au château de Yillaoerf, en prenant le chemin du camp | 
d'Alsace. 

14 Août 

1705. — Marie de Roye de La Rochefoucauld est nommée ab- 
liesse du Paradet. 

24 Août. 

4703. — Denis-François Bouiliilier-Chavi}?ny, évêque de Troyes, 
augmente, par contrat, la foudaiion faite par une demoi- 
selle do Galniel, veuve de Launay, pour Tinstruclion gratuite des | 
ealaiiis de Saiut-Nizier. L'évèque traite dans le même acte avec 
J.-B. de La Salle, supérieur des écoles chrétiennes, pour avoir i 
deux frères au lieu d'un seul. 

27 Août. ! 

1705. — Lettres patentes qui autorisent -l^établissement des 
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Orphelines de l^Enfant-Jésm^ sur la paroisse de Sainl-Nizler. 
Cette maison, fondée par M. Le Bé, curé de la paroisse, avait la 
faculté de faire travaUtor les orphelioea k tQul«s aortes d'ourrages 
de manufaeiare. 

24 Octobre. 

4705. — Premier départ du coche deTroyes A Paris. Ce moyen 
de transport, qui semblait un immense progi ès a nos ancêtres, 
fut salué par des accluuiations. Le coche partit au bruit des tam- 
bours et de la musique. 

19 Noyembre. 

1703. — Mort de Louis de Vienne, appartenant à la famille de 
ce nom, qui rendit de grands services à Henri IV. L'an de ses an- 
cêtres, Joseph de Vienoe, écuyer, seigneor de Saint-Benott-sor- 
Yaanes el consoler du Roi, fut maire de Troyea sous Loais XID, 
et éhi en 1623. Loais de Vienne était enterré tox Carmélites. 

1* Janvier. 

1704. — Le port des lettres de Troyes à Paris, taxé précédem- 
nent à trois sous, est élevé, à partir du 1** janvier 4704, à quatre 
tous. On sait qn^avant la taxe nniforme qui a ramené le chiffre 
ftté il y a juste 190 ans, les lettres de Troyes à Paris étaient 
taxées à 40 eentimes. 

1704. L'évéque François Le Boiithilier^faavîgny reconnaît 
caDOttiqurnent la reliqne de riwift» de Sidnt-lean-Baptisle, 
donnée par Gauthier V» duc d'Athènes, en 1300» aux religieax de 
Basie-Pontaine^ prèsdeBrienne-Napoléon. 

i7 Juillet. 

1704. ^ On rétahlit en nombre» comme précédemment, les 
* écherins dont on avait réduit le personnel de moitié an mois de 
février précédent. 

2 Octobre. 

1704. — Feux de joie à Troyes, à Toccasion de la victoire na« 
▼aie remportée par le comte de Tonlouse. 

Si Novembre. 

1704. — Les corps de métiers s^tosemhlent ponr défihérer snr 
les taxes qa*on leur demande. 
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6 Octobre. 

4705* Mort de le«KBaytlM ElMidhiid» «nfller de lUftld* 
de-Vilie. 

23 Octobre. 

1705. — Mort,àUtlan, de M. de Pra^l lin, lieutenant du Roi ea 
Champagne. M. de Praslam avait éié i^rieveiucm bieâ^é à U baiaillo 
de Cjs^a. 

18 Mai. 

1706. — Le nouihiUer-CbaTignr, évéque de Troyes^ tient on 
synode à t*£véclié, poar renlielîea de la diKCipliae ecdèsiai- 
tique. 

17 Octobre. 

4706. — L'arrivée à Troyes de I intendant de Champagne Let* 
calopier so fait seloa le céi-é(Qo:ii'âl accoulunaé, et le Corps de 
Tille lui porte les cadeaux d'faonucur. Lescalopier descead à U 
Gommaiiderie do Saiut^eaa*de46niialem, rue d» Temple. 

8 Février. 

1707. — Arrêt du Conseil qui rétablit, trop tardivement p»ir 
exercer uae influence uiile sur le commerce^ les foires de Tfoyes, 
concédées depuis Louis Xll, après la suppression des anciensci. 

8 Mai. 

1707. — Ouvcrtore des assemblées des doyennés du diocèse 
de Troyes, appelés Calendes, et fondés par Pévéque Le Boutbi- 
lierCbavigny. Uassenblée des Calendet de rarehiprèirè se tienl 
en séminaire. Le but de'eet ooolérenoes était le miittliea de it 
discipline ecclésiastiqne. 

18 Juin. 

1708. — Rétablissement desoffloeSyOïemptiansetprifllégesde 
ia milice iiourgeoise de Troyes. 

28 Janvier» 

1709. — Incendie à Troyes, au fond du cloître Salnt-Elieniie, 
sur la rive ga ucbe delà Seine, dottirii^tei de TAr^ueliase oosspsii 
la rive droite. 

14 Mai. 

1700. ^ Le prieavé ée Ne«re4)aiM<Ctt-Ade est téoA k l*Bféc&é 
de Troyes. 
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& Mars. 

i710. M** vcnve Lombard eoBient k la réunion de roflicc de 
eoloDcl de la milice bourgcohe au Corps de villo, moyennanl la 
somme de i ,020 livres, qu'elle reçoil k liire d'iademniié ei comme 
pra^îèuûre tta lilfo* 

13 Juin. 

1710* Mort, à Soissons» da P. Caîabrc, oralorien, né à 
Troyes'en 1665. Le P. Calabre 8*étail fait uoe réputation de pré- 
dicateur dans un genre généralement peu recherché. II s'était 
adonne aux missions dans lacampagno ; c<'pendant, il préchn avec 
succès à Tioycspl dans plusieurs auircs villes. !! monnii aujj^criçttr 
du (àtfÛQaire de *>oîsaoAS» où il fut vivcmeuixe^elié. 

12 Juin. 

nf t. — Le draH privé et l'intérêt public étaient sonrenl en 
désaccord sous l'empire de Tanciennc législation. Ainsi, pour con« 
server leurs droits, les Chapitres de Sainl-Pierre et de Saint- 
Eiieoue s'opposent à ce qu*on lève les imtines du gouiïre, malgré 
me moodatioo qui nécessite cette mesore^ omis la omoicipattlé 
passe onire et pmède d'eutariié, 

■ 

li Juillet. 

l7iS. — M. Pierre Pailtot est éhi maire de Trojes, et continue 
f eierdce de ses fonctions. 

IS Juillet. 

1712. — Une députation est envoyée k Ghftlons pour demander 
une modération des droits d^eetrel. 

■ 

19 Octobre. {Daté db jaw èiainafM.) 

1712. — Arrivée à Troyes de 370 prisonniers repris ù Denain, 
au Quesnoy et à Douai, en Flandre. Ces prisonniers sont logés 
dans les dépendances de la Tour-Botleau. 

S3 Mai. 

1715. — L'établissement des bouchers au faubourg Croncels 
provoque une opposition de la part de la communauie des bou- 
chers de Troyes, et une adbésion a rétablissement dp la part de 

toiis ks corj^ de ia ville. 



i4 inin. 

471$. — pQblidtioii, à Troyes, à son de trompe, de la paix 
dUtiecfa. 

18 Juillet. 

1713. — A la suite d'un accident sur le Petit-Pavé, qui coûta 
la vie à plusieurs personnes travaillani corvée, la ville accorde 
aiuL veuves et aux blessés ceut livres d lademoité. 

à Août. 

iliZ. — Le cofifrc delà rivière de f-lennr, qui trr^verse l< bras 
(le Seine, entre la halle au vin et ia pciii^! cli iii^sLc des Blanchis- 
seurs, est Tobjet d*iiae réparaliou. i'n saii (|ur le cours delà 
Vieime passe au-dessous du lit de la Seine sans y mêler ses eaux. 

12 Août. 

4713. — On s'occupe du cérémonial à observer pour Téleetioa 
de Pierre Paillot, nommé maire. 

ik Octobre. 

1713. — On établît des glacières, l'une dans la tour Saint-Lam- 
bert, l'autre dans une des tours élevées près de Notre-Dame-en- 
Isle. L'inleodaut de Champagne donne 300 livres pour contribuer 
à la dépense. 

16 Mai. 

1714. — La viUe achète, pour dégager la porte de lalladdeine, 
une maison appartenant au sieur Bidelet, IluissieMurcher de 
Tfoyes. 

S3 Août. 

1714. — La ville achète nne place près de Saint-Nicolas. 

— On arrête les réparations k faire au pont de J^llard, pour 
les parties à la charge de la ville. 

23 Mais. 

1715. — Etablissement, à Ponts-snr^eine, par la famIUe Le 
Bouthilier-Ghavigny, d'ane communauté de soeurs de la Charité, 
chargées de soigner les malades de Ponts. 

li Juillet. 

1715. On présente an Roi une requête afin d'obtenir la ré- 



Digitized by Googlej 



- 205 - 

Yocatîon de Tairét du Conieil du 30 mai, portant sapftressioD da 
couvent de la Gongr^lion qui oecupait remplacenMAt de Tan- 
eieDDe ge&daraierie. 

i''' Septembre. 

1715. — Mort du ci lèbre sculpteur (royen François Girardoo, 
âgé de 89 ans, Girardon meurl k Paris, le même jour que le roi 
Louis XIV, dont il était le sculpteur. L'ariisie, malgré sa haute 
position, n'oublia jamais son pays natal. Il aimait à y venir sou- 
vent et à y proluni^rr ses séjours. Les vcudauges avaient pour lui 
un charme parùciiiier. Girardon ét;ut un modèle de bonhomie et 
de naïveté. Le séjour de la Cour et ses relations élevées ne mo- 
difièrent pas ses habitudes. Il a beaucoup laissé de souvenirs 
dans la TÎlle de Troyes. 

%t Décembre. 

i 71 "i. — Un impôt esi levé sur 5 à 400 habitants pour les fortifi- 
cations de la ville. 

■ 

9 Mars* 

1711», Une proteatMion a^élève à l'occasion de la fabrkiiie de 
rhôpital Sainl-Ntcolaa, dont Fentrepreneur, le sieur Boarotte, t^r 
briquait des serges dites des SakU'Nieolas, qui n'avaient pas la 
largeur suffisaDte, On rappelle que les produits des drapien sont 
iomnis à la marque ei à la visite des mattresi^^ea de la comniii- 
nanlé. 

19 Mars. 

1716. — Lettres patentes qui rétal^lisseut les anciennes foires 
de Troyes. 

18 AvrU. 

i7ie. — Prise de posseaaion par 11. Favart, nonnié an prieoré 
de Cheiseel, prêt Barbonne (diocèse de Troyes). On constate la 
démolition depuhplus de cen$ an$, par les en/nemis de la Reli- 
gion, des bâtiments du prieuré, Favart se met en possession légale 
de Tune des chapelles de Notre-Dame-en-lsle, où s'acquittent les 
prières et les fondations ; la possession réede s'ellectuc sur les 
lieux même an moyen d'une prière seulement. La destruction de 
FègUse empêche raecomplissement du cérémonial ordinaire. 

10 Mai. 

1717. — Malbien-Modesie Yinoty oratorîen, né à Nogent-snr- 
Anbe, soutient aTce édat, k Troyes, une thèse de théologie. Né en 
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i672, VifHHmcQrt en 1751, n 59 ans, chanoine de Sainl-Galieit-)es- 
Tours. Il a Iraduii en vers ktiios Icë failles de ta Foivlaiue, ei cohi- 
pose ries poésies laiiiics rmprimôeÀ h Trnycs. Oit Uu a aUrUMié uat 
lies ccuvrcii priacipales de Tabbc Grccouri. 

80 Juin. 

1718. — Jacques Hcni^ro B.»sstiet, neveu du grand Bossuet, 
est sacré évé(iuc par h- cardinal de £<oaiilcs et par les évéquei 
d'Auicrre et d'Avrancbcs. 

41 Novembre. 

ni8. — Infttallation de révéqiie Jacqttei-Bénigne Bomet, il 
•iègo de Troyes. Cet évéquc refusa, le preinicr^dii jorer qu*ilmaiii> 
tiendrait les privilèges de Tabbayc de Noire-Dame aui-Koonaiiis» 
jusqu'à ce qu'oD lui eàt àtthH ëiviHce sennent. 

SO Novembre. 

17f9. — Lm ptisonniers mettent le feu à la maison de déteo* 
tioD do Troyes, dans i*cspoir de t*évader. Les précautions prises 
arrèfeac les prof rèft éa kn^ ei une à mk k » gml» euéfleaiQ euh 
pèche l*èmlo». 

25 Décembre. 

^719. -— Incendie qui détruiuoixan'e maisons à Arci«:-S!ir-Aube. 
U. Grassin, seigneur de la ville, obUeui de Louis XY cent nulle | 
livres pour réparer le désastre. 

27 Février. 

1750. — Arrêt dti Conçpîî qw] dc''end h toutes personnes d'avoir 
plus de 500 livres on ar^eni die/ elies On est tcun de porter l'cx- 
eédanl à la Maiiaaic,ou à l'échanger c> nire des biUei^; de h Banque 
de l^w. Une faveur iiio 11 il s'attache d'abord à ces valeurs, Gxéesà 
5 CjO au-dessus du taux de l arj^ent. A Troyes, raui<»riié est obli- 
gée, de mettre des gardes devant la Monnaie, pour prévenir les dé- 
sort Ires causés par i'atiluence des geus qui vi£jiaeuiéckui|^icitf ! 
ai'geui cuuiro des bilkts. | 

SA Juin. I 

1720. — Nicolas llenrion, né à Troyes, le 6 déeembre 1663, 
meurt professeur de syriaque a» collège royal de France. Agrégé i 
à la Faculté de droit dans FUniversité de Paris» il avait commencé 
par èue membro do la Cnngrégaiion de U doctrine cbréticnue» dont 
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MHioode était géaénl» k^rH la mort 4e ion parent, Nicolis Bùn^ 
rioo «bandiiaiM la CongrégaiioD, et se lanee dans le rnoode^ eAil 
se fait sorlout une réputation eomme muDismate. 

l** JuîlleL 

iTiÙ* <— Une somme de cent livres est accordée ans Frères des 
Ecoles cbréiiennes, par diaqoe année, et pour chacune des trois 
«bases qa'ils tieaaeoiw 

il Aoûf. 

1720. — Ordonnance de police ilu grand maire de Troycs, qnî 
faîl «Icfense aux meiulianls d'eniror dans la cathédrale pour y men- 
dier, sous pi il c de Cîircan ci (! > [)i soii s'il y écliel. La mcVirie or- 
donnance dt'fcnd aux niananis de passer par Téplise avec des pa- 
niers et d'auires fanlnaux, sous peine de cunfiscaiion et d'amende; 
aux nifanls, des auroun r el ilc jout p mv la (.lace et di» jeter des 
pierr es aii-d. varil du jioi iail. Celle dernière parlic de l'orduiUiaucc 
aiirail l)icu besoin d'»Hre reu)i>e en \ignenr aujourd'hui j mais on 
doit constater que, pour le surplus, les habitudes dispcnscni do 
toute prohibiiiou de police. 

40 Octobre* 

4721 . — Incendie considérable dans le couTOnt de Saint-Lonp. 
l/aLbayc el les maîsens voisines ftirent très-emlommagées. L*é- 
véqoe Bénigne Bossvet montra un grand téle dans cette drconi- 
tance. 

5 Novemlirc. 
:i721. — lilceodie k l'abbaye de Suiut-Loup* 

h Novembre. * 

1722. — Dom Panl Ploufiéde Monii/^ret envoie un linge mira- 
ctiktix, provcnani de l'albê de Raucé, à M*"* d* Arrêt, abbe&SA de 
KoU'e Dame-aux-I^ouQaius, à Xroyea. 

27 Décembre. 

1722. — Elahlisscmenl des Srpifrs-Criscs h Troyes, sur la pa- 
roisse Saint-Jean, en vertu d\ir.e coniirmalion par i cvêque Bénigne 
Bossiief, de la fondalion due à Cailicrinc Perruchot, veuve de Ni- 
colas Paillot, coQseiiicr du iloi, prcmior élu ca i'élcciioa de 
ïroyes. 

6 Joîliet. 

V. de la Uapi^^ oonseiyer dn ville» est dépaié à 
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Paris, à l'effet de faire les offres tes miâïïÈ onéreuses ^'il sert pm- 
libtoy M sujet de It réanion des ofllders miiaidpauii in Goips de 
viUe. 

S9 Novembre. 

4723. — Grands feux de joie, h Troycs, et réJouissaQoes pu- 
bliques, f} roccasioQ du sacre de l ouis XV. 

— Grandes réjouissances, â Troyes, pour la cessation de la peste 
de Marseille. Oa supprime la garde des portes, destinée à contrô- 
ler la santé des arrivants. Depuis trois ans» on faisait cette garde. 

18 Oclobre. 

1724. U maïquis d'Argenteiiil est nommé gooveneiir 4» 
Troyes. 

SO Octobre. 

1724. — Arrèi du CuDseil qui iranclie le différeod élevé eaire 
les concessiouuaires du floltage de la Seine et les blanchisseurs de 
Troyes. L'arrêt décide que, pour ne pas entraver la blanchisserie, 
le flottage commencera en octobre et finira en mars. 

96 Novembèe. 

1724. — Translation des iiUes du fion-Pasteur au couvent des 
filles de la Congrégation. 

— OaTerture des elasses du Bon-Pasieiir, 

23 Juin. 

ITSKS. Violent ii^adie à Lesmont, qui déliait qustre-fiiigb 
maisons. 

80 Juillet. 

17?5. — .Le bureau de l'hnpifnl de Nogcnt invite la religieuse 
placée h la têle du service, M ' Claire d'Orgeval, à se poumir, 
comme d'abus, contre une ordonnance de l'evéque Bénigne Bos- 
suet, qui lui enjoignait de quitter le diocèse. 

49 Août. . 

1725. — Passaire, h Villenauxe, du roi Stanislas de Pologne, et 
de la reine de France, ÂUrie Lecùnska, 

8 Octobre. 

1725. — Le roi ^tauislas de Pologne, beau-Irère de Louis ÎY, 
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traverse Troyes, en coiupagnie de sa femme, pour rejoindre le Roi 
; à Chambord. Stanislas entre à cheval, à la tête du régiment de 
I Noaiiles, ei di'scend à l'évéché. La ville de Troyes lui fait une rè- 
j ception solennelle. 

10 Octobre. 

1725. — Départ lie Troyes do roi Stanislas de Pologne et de sa 
siiile. 

18 Octobre. 

1725. Les arquebusiers, leur roi et leurs officiers^ sont mis 
en demeure de payer vingt-baît ans de loyer, qnî sont dus sur le 
pied de 50 livres par 00* pMtr Jooalion de la place et du jardin de 
l'bdtel de TArquebuse. 

4 Novembre. 

1723. — Procession à Troyes, au son des trompettes, des f io- 
)ons et (les lambour?, de captifs rachetés, au nombre de 14» par 
les irmitaires, dans les Etals barba resques. 

19 Octobre. {Date du jour incertaine.) 

1726. — Phénomènes météorologiques qui jettent refîroi dans 
la population. Le bruit de la fin du monde se répand, et la foîile 
épouv;inlee rem|ilil les églises. I.c ciel était en fe'i, des lueurs 
électriques le siHonuaieni, accompagnées de détonalions. 

26 Avril. 

1727. — Un violent incendie éclate h Arcis-sur-Aube. Il réduit 
eu cendres, en moins d'une lieur-e et demie, deux cent vinj;t-huit 
maisons, une partie de Teglisc Saint-Etienne et celle des Corde- 
liers. La ville de Iroyes vient au secours des Arcisiens, ei le sei- 

• gueur d'Arcis, M. Grassiu, coniiii>ue ^( inMouseuient au rétablisse- 
ment des maisons délrnilrs C'eat à celle oc< isinn que Piron, sur 
Icb boliicilalions des habilanls, dont M. Bliu s ciait lait 1 inler[)rèle, 
composa ce quatrain rcuiar^uabie qu'on lit encore sur les murs 
de réglise : 

Fnc flamme cruelle a rava;ré ces lieux, 
Gia^sin les rétablit par sa nuinificencc. 
One ce marbre à jamais serve à tracer nux yeuz 
Le malheur, le bienfait et la recouuaiâàauce. 

j 20 Mai. 

17^7. — Le dragon de bronze, connu sous le nom de Chair- 

14 

! 
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S(Uée, et qne les moines de ral>baye de Saint-Loup porUiçLt en 
procession pendant It^s liogaUoas, sort pruir la dernière fuis, à 
l'occasion d'un refus, faii par le curé de Saiui-Pâuialéon, d'ad- 
meure la Chair-Salée dans son église, il surgit am diftcus&ioji i 
U suite de laquelle révéque Bénigne Bossuel défendit de sortir 
pioceesionneUemeat ce syvMe. 

5 Juin. 

4 727. — Arrivée à Xroyes des '|;vd<i9-du-corp8, en vue de h 
guerre. ' 

2 Décembre. 

im ^ tariMtl h mH» «a enlève le» ceidei de h plupiH 
des puils publics, et on les suspend si» portes des ofieien amei- 
dpani. n j eot ginnd effroi dm le Tille ^ la snile de cette pisisan- 
teiie, ^*on considén comme un préUmineire dlncendie. 

■ 

dô Mai. 

lits. — Vers huitlieufes et demie do soir, il tombe à Troyes, 
pendant on orage époovanlable, une grdle groeee oomme des o»Gi 
de pigeon, ayant des formes arrondies et anguleuses. Il y eot des 
gréions ifiip t e ai sn t de sit b sept Unes. Lerittlles et les vitres des 
mniaoM tombaiem en èetoit. ll-y eut penrSO mille finmos de dé- 
lits à l'égliso SilnMean, et la perte essuyée, tien que par la 
Tille de Trspei, sans coMpier la biifieae,' dépassa S^mlllimis. Bes 
pieds de vigne et de gros arbres furent brisés en morceaux. 
Trente-deux Tillages furent littéralement ruinés. Les vignes de 
Montgueui, de Barberay , de Sainte*Mann, 4e ¥aiilj, de Gréney et 
de&ûnfe^enes, forent baobéee» 

17 Mai. 

•ITIS. tan piuÉ lcu fs parties de^ la Itaniteue de l^yes, \m 
amns^ grdkms» aeenmulés p$t foutagan de la veiDe, B*élévent ï 
bauteor d'homme. Heut bonmies sont trouvés tués parla cbute de 
eume grile moMstruottsè. 

i7 Janvier. 

1719. Incendier cewldérable tfOi etilM febeit ttt'bbandelief 
de la rue llMre^dte»'<pirés'de'fé|lise Mitr9reSQ.'fhigt msisom 
sont la proie deeUmnmes. 

— Un violent incmidie se déeburs^s la maison d'un fibricsat 
cbandelter de la rue de l'Epicerie, à Troyes, dans Tendroit^ eit 
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! le groupe de maisons (orme par le café de la Poix, la cbapelierie 
i de M. Liégauit, l'atelier de confiseur, riiorlogene, l iiuprimerie 
Cardon, etc. Toutes les couslruclions, an nombre de vingt, eulro 
les quatre rues, sont anéanties. Le froid était si vif, que l'eau ge- 
lait au moment de l'eniplover. Cet incendie amena la reioiislrnc- 
tion régtilière et en pierre des iiàiimeuis qui eiûsieiii aujaurd liui. 

3 Mai. 

1730. — Un acte capilulaire du couvent de Notre n.Tmennx- 
Nonnains accorde aii maire et aux cchevins le reirinchemeot 
d'une partie du cimetière qui entourait Tégiise du cuuvent. 

4 

11 Juin. 

1750. — Le dnc de Noaill^s, seigoevr 4e Negent-tw-fitlne^ 
et révéque Bénigne Bouuet, ofirent d'organiser un service com- 
plet à rbôpital de Nogent, et d'y installer, à cette An, des aman àé 
It Charité appartenant à la congrégation 4£ Nefers. 

9 Novembre. 

1730* — Mort de Le Bouthilier-Chavigny, évêqne de Troyes, 
nommé arcbevéque de Sens. Il était neveu de François Le Bouttii* 
lier, son prédécesseur au siège de Troyes, et fils d'Ârmand-Léon 
Le Bouthilier, comte de Ghavigny «t seigneur de PontMor-Seine, 
al d'Ëitabath £ofi6Mft. 

10 Avril. 

1731. — Incendie, h Troyes, dans la Grande-Rue. Le feiï éclate 
dans la maison d'un rpirier ayant pour enseigne : la Plume- 
Blonr/œ, près de la nie de h» Chasse. Il dura plusieurs jours; dii 
maisons furent lirùlées. La femme de i'épicier périt dans lea 
flammes. 

16 Septembre. 

4731. — Mort de Denis-François Bouihilier-Chavigny, 85* 
évéque de Troyes, qui s'était retiré au couvent des Ciiarueui, 
après avoir aiMliqué eu iaveur Ue son neveu. 

15 Novembre. 

I 1731. — François Le Boullnlier-Chavigny, évéque de Troyes, 
meurt k Paris, âgé de 90 ans. Cet évêqne, peu favorable à l'esprit 

I jésuitique, réprinja plusieurs coouiiues scandaleuses, mit ordre 
aux habitudes déréglées des Boiniaicaïus et des Lui-deiicrs, reuuii 
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plusieurs synodes et publia plusieurs statuts, il était petit-ûls du 
suriuteadaot Le tiouttiiiieri qui lU éiaver le beau ctiàieau de 
Posta-sur-Seine. 

6 Janvier. 

I79SL looeodie du prieuré dei BénMietmei de Sainte-Scho- 
lailk|iie. Ce eoufeot, dont lei niiDei s'élèvenl daoa la prairie de 
Roaières, à quelque dittance du ctiMean, fot réduit en cendres. 
L*égli«e» leol reala encore débout de l'ancien établiasement, CûlUt 
être anéantie. U y ^vait alors trente -quatre reUgieuses dans la 
eoBununauti. 

U Juin. 

1732. — Une ?:rMe «""poiivanlahle ravage les moissons clans tous 
les enviions de Nogent-sur-Seine. Le !)ure;ni de !'!ÎAiel-Dieu est 
obligé (ie iairo des sacritices pour soulager la misère qu'engen- 
drent ces évèuements. 

1& Décembre. 

4732. — A la suite d'un froid rigoureux, qui n'avait cessé de 
sévir depuis le couimeucemeui du mois, les roues des moulins, 
au-dessus et au-dessous de Troyet», sont couiplètemeut arrêtées. 

12 Mai. 

iT^. — Arrêt ilii Conseil qui en conliriDe un autre de 1753. 
11 ordonne (jue le tloitage du bois sur !a Seine, contre lequel les 
blancbisseurs de Troyes avait nt proti'sté coriiiue leur étant très- 
dommageable, De pourra commencer qu'au mois d'ociobre de 
chaque année, pour finir au 15 uiars. L'idée du tlotiage éiait ve- 
nue aux sieurs Du Verger, Canot et Varcinics, adjiKln Midnes de 
forêts en 172^. On pbida lonLiLuips et souveut, mais enÛa le 
succès resta aux blauciiisâeuia iioyeus. 

«à Mai. 

1735. — Pose de la première pierre du corps priDci()al de 
logis de l'Hôiel-Dicu de Troyes, dont les anciens bâtiments tom- 
baient en ruines. M. Louis deMauroy, de Villemoyeuae, maire de 
Troyes, pose cette pierre. 

& Avril. 

1734. — Les gardes-du-corps, en rejoignant l'armée française 
qui allait combattre l'empereur Charles Vl, campeut à Troyes, au- 
près du couvent de Notre-Dame-des-Prés. 
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10 Août. 

1754. — Feux joio ot ^rnrnics réjouissances à Troyes, à 
l^occasion de la pi isc de ['hdisbourg par l'armée française. La ca- 
piluiaiiun était du 18 juillet. 

26 Mars. 

1735. — Motel, procureur du iloi au bailliage, est installé en 
qiialilé de maire, à suile do la créaiion de cette chaige en litre 
d olïico, faite par Louis \ V, jHun subvenir aux frais de ta guerre 
avec l'Allemagne. Quelques ieui[)S après, la ville de Troyes rachète 
cette charge nioyennaui 150 mille livres, pour garder son indé* 
peudaucc municipale. 

90 Avril. 

1735. — La €05iipaguie de Charost, des gardes-du-corps du 
roi, arrive à Troyes, et fait béuir ses éieodards par Béuigae Bos- 
sue!, évéqae de Troyes. 

8 Novembre. 

1735. — Un règlemem est impose, ainsi qu'un tarif, auxchar- 
bonoicrs et aux encordeun. 

19 Décembre. 

1755, — Vnrance de la lieulcnance-gcnfrale de Cli.iiiipnp;ne 
et Brio, ol du gouvornetnenl do b ville do Troves, jtar hi mort du 
marquis d'Argenteuil, décédé de la veille à son cbàteau de 
Passy. 

11 Avril. 

1636. — Installaliofi loleniidle du siear Tetel, en qatlité de 
frèiài de Tfoyes. 

2 Juin. 

1736. — Les alloirs eiistant près de la Belle-Croix sont sup* 
primés^ el on ordonne leur démolition. G*étaitnnesnite de galeries 
cooTertes pratiquées dans les retraites des rez-de-chiassées» 
comme la rue de Rivoli de Paris. La dernière maison de ce genre 
à Troyes a disparu en 185â. £Ue était en face de la rae Grosley, 
rue du Bois. 

9 Jinllet. 

1758. — Le bailliage de Nogent fait opposition à un arrêt du 



Conseil qui laamlient l6& droits excluslft de la municipalité Ml 
l'hôpital. 

18 Janvier. 

1739. — ^ Vers neuf beares da matin, vu nalent onragmi m 
déchaîne an-dettos de Troyes; plnslenn dochen, des maiiw 
entiéiety dos moulins à rent mm rontenés. 

15 Octobre. 

1739. — On Iroid ilpmmax et «ne gelée Iréf^eoio se Ibnt 
sonlir à Tfoyes cl dans les enfirons. Vhkw se pioloageanm 
^gvenr dn 15 ociobfo Jns(|s*tn mois de nsaU La misère ezoas- 
aive. 

2 Mai. 

1740. — (;r:Hi<l( s pluies, grandes eaux dnns la vallée de la 
Seioe; lesTauxcllos le faubourg Saint-Jacques, le Pré-l'Evêque, 
se trouvenl sous un inf irc d'eau; toutes les caves sont pleines. 
Les Trinitaires ou Maihunus sont forcés de quitter leur couvent 
en bateaux. Daus celle année, les grains pourrirent, et la disette 
régna à Troyes cl dans tout le vnism iu'^*. rinimuliié ayani em- 
pêché le raisin de mûrir, on ne put taire de via. La po^ulaliou lut 
on ne peut plus misérable et troubla plusieurs fois la traaqoiiUté 
publique en se portant à des Yiolences dont la force, et surtout 
des seeours nombreux» pvffairant U eoipécber le retour. 

18 Octobre. 

4740. — Pouvoir est donné à la municipalité d'empruoler, afio 
d acheter des grains. 

' 5 Novembre. 

1740. — Sous la cauLiou dus marchands et officiers de l'élec- 
tion, on emprunte au trésor royal une somme de 00,000 liviei 
destfnée à acheter des grains. 

NoTembrè. 

1740. - La cherté des subsistances déteimine 1 lloiel-Dieu de 
Nogent-8ur-Seine à établir le rôle des indigents auxquels il devra 
être donné du pain. Ce premier réie comprend d'abord 183 feoi 
et 665 personnes. Le cardinal Lemoine, le prince de Mon^o, abbé 
de Vanbiisant, et le maréchal de NoaiUes, seigneor de Nogent, 
contribuent povr de fortea soinmel ali soulagemeni de U misère 
éis peams de Notent» 
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8 Avcii. 

il4SL — DfDft «tt Mindenant adressé i Mt dioeèiaiM» Té» 
Téiioe de Troyes, Bénigne Boasaet, Agè^deSI ans, annonce qu'il 
va quitter ia direction de son évéché, dont son Iftet MS ininnités 
loi méeni IMnÉBiitiaUiMi iaipoeelble. B lenf teeemniande la 
leeUure des œuvres du grand Bossuet, son onde, et exprime fife- 
ment tout l'attaeiiemenfr é^mv^ po» les idèlei do ton 
diocèsO' 

6 Octobre. 

1711. * L'éTéqne Poaoet do la Milèia letoe, le jour do oon 
intuonîMtlon, de prêter eermeni de farder lot privilèges dn eon* 
Tooi de 19dlre4tanio-anx<NoMMilti$, jusqu'k ee qno dos titres M 
pioiivonl qu'il doil ce ferment. Avant l'évéque Poneet» Bènigno 
Bo0S«ot avait dé|k rofiisé d'admettre lea piétenUons do rahbamo, 

5 Novembre. 

I 1742. — L'évéque Mathias Poncet de la Rivière pale» eu gmid^ 
areliidlacro do Sens, la somme d^Sli^ livres 11 sous 5 deniers, 
ponr la valeur d'un marc d'or, et lûft livres pour la valeur de doux 
mafos #tege«t. CMo rodevanee est payée poir l'Installation do 
Févê^ee* 

13 Jmllet, 

I 

; 1743. — Mort de l'évéque Bénigne Bossuet, âgé de 82 nns. îl 
avait âlxliqiiè, en lTi2, le siège de Troyes, qu'il occupait depuis 
1718. l^ciiiL'ne Bossuet était le neveu du grantl Bossuet et le 
cousin des Le lioulhilier-Chavigny , précédemment évèques (le 
Troyes. Ua Missel, un Gradttel, un Processionnal^ publiés par 
ses soins, et le rétsdkUsseMOilt i6§ eonfllences ecclésiastiques fu- 
rent \m priMjifMX aotea de son épisoopoi. 

20 ivM. 

4M. Mallitaa Poimol do la RhrièM, évèqoo do l^oi, 
mtkmê^ des pareollia de la vmk Croix, deaméos è iafM* 
IVIfobi^ on rmnflaMMionldo oettea qn'on anil voléos^ 

6 Octobre. 

1744. — M. d'Aryenson, intendaat do Ghampa^, avorlit ami 
sobdélégaé de Barwi^Avbe du prochain passage de Louis XV. 

7 Octobre. 

4744. *^ Le mifiio oi les éskeriiii do BaM»A«Ko fMt êm 

« 



« 
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préparatifs importants pour rerpvoir l.ouis XV. Tout osi eQ mou- 
vement daos la ville ; od remanie ie pavé et l'oa répare le pont 
d^Aobe. 

8 Octobre. 

1741. — Oa fait des préparatifs pour le passage de L4MiisXY 
k Troyes. 

22 Novembre. 

1744. — Entrée soieoaeUe de Louis XV à Troyes. DéploiemeDt 
considérable de milice et de popnlation; des r^oaissances de 
toute sorte ont heu dans la ville. 

là Janvier. 

1747. « équipages dn roi Louis XV traversent la vîDe de 
Tmyes pour aller au-devant de Marie-Josèpbe de Saxe, fiDe de 
Frédérie-Aagustc, roi de Pologne. La princesse venait en France 
pour épouser le Dauphin, pére de Louis XVI, Louis XVIU et 
Charles X. 

4 Février. 

1747. ~ La Dauphins arrive a Troyes, où elle descend à Té- 
vèclié. Si piéseiice et cclc de sa suite sonl motivées parle p;o- 
cliaiu passage de ilurie-Josèphe de Saxe, qui venait épouser ie 
Dauphin, père de Louis XVL 

9S Koût. 

1747. — On fait un règlement au sujei des octrois et du service 
de la percepùuu. 

29 Décembre. 

1749. — Mort de Remi Breyer, chanoine-tr»^sorier de Téglise 
collégiale de Saint-Urbain, puis chanoine du Chapitre de Sàinl- 
Pierre, et promoteur en Pofficialité de Troyes. Breyer a composé 
.le Catéchisme des Riches ; il contribua à la rédaction du Bré- 
viaire de 1718; il est Fauteur d'un Mémoire sur la Capitalité 
de Champagne, d'une Fie de saint Adérald, de sainte Maure, 
de saint Prudence, etc. Breyer avait 80 ans; c'était un homme 
instruit en même temps qti'un excellent prêtre. U légua sabiblio- 
tbèque au couvent de l'Oratoire. 

5 Janvier. 

1750. — Départ des Carmélites de la ville. Fîl*^s avaient leur 
maison conventuelle à Tendroit qu'occupe aujourd'bui le Palais- 
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• Mastlee. Ce moimlère, fondé «n 1620, par le combler Ti» 
gnier, époux de Harie de Mesgrigny, rm établi dans la maiton da 
fendaleur. La cause de la diapenion des Garméliles de la ville 
fat leur refos d'adliésioa à la bulle Unigenitus, 
Les Caiméliies do faubourg Groncels lestèrent seules à Troyes. 

80 Janvier. 

1760. ^ Mort de sœur Françoise Pheliioi, supérienre de la 
. conunuoaoté des Sœun Kiokret de Tro]Fes, dispersées en 1749 sur 

leur refus d'accepter la bulle Unigenitm. La supérieure demeura 
la seule représente de la eommunauté, qui n'existait que depuis 
4678, dans la rue des Trf^-MaiMreê, 

20 Janvier. 

1751. — Le cortège funèbre da maréchal de Saxe, run des 
plus grands généraux de son siècle, traverse la ville de Troyes 
pour se' reudre à Strasbourg. La ville fuit aux restes du maréchnl 
une r^ceptioti digue du héros qui avait succombé à Ghambord, le 
20 novembre. 

SS Mars. 

1751. ^ La idlle reftise communication de ses baux an deur 
Fleuret, commis des domaines et contréleur ambulant. 

29 Ma». 

1765. — Le Conseil dOTlDe décide qu'il fera refaire h neuf la 
diaussée de Saint-Martin^s-Vignes. Cette décision donne une 
idée de ce qu'était alors la commune et du pouYoir indirect qu'y 
exerçait la ville. 

6 Mai. 

; 1753. — M. Grassin, seiîrnciir d'Arcis, baron de Dienville, sci- 
2:neur-châ!elaiii de Moraïaiii-l.ady, piès de Meluu, vend la sei- 
' gaeune d'Arcis-sur-Âube k M. Thomard, fermier général. 

5 Avril. 

1761. — La villo perniel aux pères de l'Oratoire, directeurs 
du collège, de recevoir pcadaul dix ans, de chaque écolier, la 
somme de it livres par an, à litre de redevance; sont exceptés 
les théologiens, les philosophes et les pauvres. 

18 NoTembre. 

1 754. ^ MM. Hmk et Gouault sont nommés pour suim l'affidre 
pendante au Conseil contre )a maîtrise dea eaux et forêts. 
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1754. — tIMe dof ftèrei mçoh: one augmeotatton de ttilH- 
meoi de 100 limt. 

10 Mars. 

1755. — Lee eentinee edA(iomfbls« qui foot graiiir llnpôtdl- 
leei et W%im mmnf ileii m eonpmtooa éê dnrtl aec«vnlé le 
10 nm 1755 k 11 ville, êfr l*feileflM d dSwMf jwimIimI e*vf 
mm lee dMliede nh^. 

1755. — Le pettege à IMfee de êie de Penlkièvre provoque 
mie dédeioD relttlfe à l'ordre et eo eécènonial h obeerver ion 
des eairées ottclelles. 

, 33 Avril. 

1755. — Entrée à Troyes du duc de PenthièTre, iiui fut pli» 
tard le beau-père de la princesie de Umbelle. 

1755. — f nrqnf bu«?irrs, qui prétendaient porter le dais à It 
procession générale, le jour de h Fête-Dieu, sont déboutés de leur 
deiiiaiide au prolil de la milice bourgeoise, qui, ea 1748| avaU-ob- 
teuu ce privilège du CbapUre de la cathédrale. 

6 Juin. 

1755. — Le pont de Saint-Jaeqnes et celui de Preize sont en- 
trepris. Leur construction est évaluée à 143,000 livrée. Voilà donc 
plae de cent années 4|ue ces ponts existent. 

iâ Juin. 

1755. — Ponroirest doQiiéàlllf. Huez et Gonault, députés à 
Paris, de poursuivre les flotteurs qui avaient fait passer des tMiBl 
i«r le déTersoir de Seint^iiliea« et l'aveieot ainsi détérioré» 

32 Décembre. 

1755. ^ Le droit de boUe est celai que les aides eiigesieil 
pendant la vente dn vin en délai!. Le mot est resté dans le veet- 
Milie rasHiiiie ei Aqriieiiteii* On «ppeBe éoMi le vin de ft» esn- 
sommatimi JoninaUèn. 
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Si J«illM. 

1756. — Date de la naissance, à Foiiieite (Aubei, de Jeanne de 
Luz de Saint-Remy de Valois, descendanie, par vin liU naturel, de 
Henri II, roi de France. Cette femme s'est fait une célébriié en 
organisaiit ia laineuse intrigue du collier de Marie-Ânloinelte, 
qu'elle paraît avoir volé, de coDcert avec son mari, et de compli- 
cité galante arec le cardinal de Rohan, qui joua dans cette lAdre 
un rôle ftimi triste que ridicil^. Arrêtée et jugée, Jeanne de Lk 
Uoù» fit «neode lumorable, fut marquée, fouettée et condamnée 
à être détenue à perpétuité dans nn hôpital. Elle a'éfada de pri- 
son, se retira en Angleténe, et monnit à Paris, k 84 ans, an 
faubourg Saim-Germain, dans rol»seorité et dans la misère. 

26 JuiQet. 

1756. ^ Procés^mbal est dressé coatie le Chapitre de Saint- 
Pierre, à Foeesiion d*nne processien génétale d ema nd ée peut la 
eeisslisn dm plaisn. Aeenidée d'ahetd, eetie pMcsasienamllété 

nnsniin rnfnsfitfi 

il Décembre. 

1766. * Naissance, anl VtktffÈf d*Bdme Qnénédej, peintre en 
portraits, inventsair du pbislenotraee et dn papier à calquer em- 
ployé par les graveurs. 

26 Janvier. 

1757. — Pose de la première pierre jde Faile gauche de i'Hôtel- 
Dieu de Troyet, par le dnc de Peathièm. 

7 Septembre. 

1757. — On rétablit la ehanssée de Preiie.... qui aurait bien 
iMsoin de Pétre encore. 

7 Novembre. 

1757. ^ On fétablit la chaussée du fiidMraïf de Preiie.. 

— Le marché aux bestiaux est établi au Kaveiin, près du fini- 
bourg Saiule-Savioe. 

li Février. 

1798. — La ville décide que le déversoir de Saint-Julien, ser- 
vant k la distribution des eaux de la Seine k Troyes, sera recons- 
truit en pierre. 



6 ÀTiil. 

4758. — Des réparations sont prescrites au pont de la Salle 
el au poQt de b Cité, qui sont remplacés par les pools lournants 
iet aboiét à» nièpiiai, sur le canal. 

S6 Jinllet. 

I7ÎJ8. — Un sionr l.efraiH ois aîaé, de Bar-sur-Seine, qui déclare 
nVtre pas fanatique ot ne pas croire facilemeut, rapporle ainsi un 
nui ai le an ivô à Noire-Datne-ilu-Clirne : « H pleuvait depuis sixse- 
» luaiues. Les hlés {germaient sur pied ; on projeta d'aller en pro- 
1 cession à la chapelle. Toute la population s'y rendit. On arrif» 
» movillé jus(]u'à la peau. Quand Tabbé Autrand, chanoine» ouvrit 
» la grille el descendit la vierge, les nuages qui estaleul sur noas 
» se séparèrenl comme on ouvre deux rideAUi. Une moitié réinh 
» grada au midi, el Tautr^ motlié au nord, sans vent» etc.; ce gai 
• caractérise le miracle. » 

Le narrateur ajonie : t Le soleil deviit Miaiit» la vierge fat 
B portée sous un dais à la paroisse de Bar-sùrSeine, «le. Le temps 
» est resté constamment beau ; la récolte s*est bien faite. » 

I 

17 Février. 

1760. — N. Renard de Petiton, ancien directeur de la Monnaie, 
fait un don de 2,1 CiO livres aux Ecoles cbréUennes de Tcoyes» et i 
prescrit que la rente leur sera servie comme rente perpétuelle. Li 
Révolution déiroisii IVffet de cette fondation. Les frères subsisleat 
maintenant au moyen d'une société qui les a longtemps soutenus, 
seule, et d'allocations du Conseil municipal. 

1& Mai. 

1760. — On commence à placer la grille de fer battu qui décore 
la grande façade de THÔtel-Dieu de Troyes, du côté du jardin. 
Voici ses mesures : longueur, 35 mètres ; hauteur du sol au som- 
met de la croix de couronnement de la porte, il mètres 95 ceat. 

magnifique nnvall a pour auteur un serrurier de Paris, nonaiè 
Pierre Delpbin. 

17 Jaillet. 

1700. ^ Lettres patentes de Louis XV , qui érigent, au prott 
du contrdlear général de BouUongne, la terre et seigoenrie de No* 
gen*-sir-8eine, en titre, nom et dignité de comte, pour en Jonir 
lui et sa postérité masculine. 
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28 Août. 

4760. — La ^Ue s'oppose li raugmentation accordée par 
M. Soordat, lieatenani crimiiiel, au profil de rexécuteor des sen- 
teDceecrimmeUes» malgré rhomologattoo do P&rlemenl» 

12 Septembre. 

1760. — Le Corps de ville reconnaît au lieuienani particulier 
le droit d'assister aux assemblées. 

& Mai. 

4761 . — La constiiK lion dun déversoir < n bois à Saint-Julien, 
au \io\ui (le parUjîe des dérivations de la Seine et de la Bâtarde, 
est (Itciiiée; le déversoir doit remplacer ua Mtardeau qui étail 
l'objet de nombreuses dégradaùuus. 

30 Août. 

4761. — Le clocher de Saint- Urbain, dont la légèreté répondait 
à l'élégance de rédilice, t si lrap}K' de la foudre. C'est depuis cette 
époque que Ton voit l'informe labatière servant d'abri à la son- 
nerie. 

22 Novembre. 

1761. — Intronisatiof), par rabhp de Villebreuil, archidiacre de 
Sens, de Tevéque Glaude-4osepJi de liariaL 

20 Mars. 

1762. — Ouverture d'une souscription patronée par M. de Mon- 
trochcr, sous-ingéaieur des ponts-et-chaussées de Champagne, k 
FefTct d'établir à Troyesdes foniaines publiques. M. de Montrocher 
proposait une coupure qui amenait l'eau de la chauss('>e desBlau- 
seurs à la porte de Gronceis. Ce projet n'eut aucune suite. 

22 Mars. 

1762. — Pierre-iean Grosluy donne les bustes des Troyeos cé- 
lèbres qui décorent aujourd'hui la grande salle. Il demande 
qa'on détruise Testrade servant aux concerts. Le Conseil délibère 
sur l'opposition des directeurs de ces réunions. 

29 Avril. 

1762. ^ Les leligieiiies de la Gwigrégation» établies seoleaient 
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étfiÊiê ins à Troyct, denaqdaot à.rivéqae U permi^on ét u 
n&ttt dans diWM Mtimg de leur ordr«, à Vitiy el GbAkmB. 

26 MaL 

1761. ^ La d« Troyes fait abandon» au chaïuiinea de la 
collégiale SainlpEUemie, da chemin oommé le FM, à la chais» 
de faire pont lenr part, et d'accord a?ec lot riverains, les répart- 
tiOM wkeiiitAet fit la ehemiée ffâ coadnil em VauaesMitar 
dunes. 

8 Juillet. 

1765. — Un arrêt d'évocation contre les prétentions du mar- 
quis de Gallifct» relalivjes au déversoir de âaiat-Juiien, est sollicité 
par la ville. 

26 Jmllet. 

1762. — Chanez (Vicior), mort général de brigade, quitte Bar- 
Sur-Seiue, son pays natal, pour entrer ( oinnie simple soldat daos 
les gardes-françaises, compagnie de Mesgrigny. 

— On core la Vienne et la fontaine de Hagot. 

9 Août. 

1762. — > Ondi8eateel«ii»flwniie<|Mllessont lesfépaiaiieni 
à faire an jBonAre. 

24 Septembre. 

1762. — Grosley, en offraot k la .ville les bustes des Troyens 
célèbres, présente un modèle d'acte pour garantir Tavenir de ta 
libéralilé. QMre députés sont nommés pour aller le remercier* 

Les chanoines de Saint-Etienne s'opposent k ce ga\m re- 
porte en arrière les haies de leurs propriétés dans la traverse ds 
la chaussée allant depuis la pprte de la Tannerie Josqu'aux Tannea* 
Tranehines. 

» On demande des seconrsieii ftrair dn collège» et pour qall 
continue à donner rinstruction gratuite, comme cela s'éttf t Êdt 
Juaqn^en 1710, date de Tlncendie qui Pavait ruiné. 

« Supplique à Févéque de Troyes de remplacer les religieuses 
de la Congrégation jiar des ;-cligieuses qui iostruiseMt |a je«' 
nease. 

i3 Novembre, 
dm tAObauaséede'Granoelsàlaportn'delaTamietieeit 



Digitized by Googl( 



les aimogements k prendre a?ec le»(9Mpriéleife».riw»liie» 

%7 JMombfGU 

iT$X Plnslemimaiiw ayMtnilM-de; 
des,pnili etdee pMita» mw préttite die prifiliie, la ville dMle 
gn*elle m powr^ira jan jCemll, «Menda vie s'en k cftM»i»et im 
la penonne qui est impoaée. 

i763b ^ lies nfldetB^deB eaiii-el*lDrêit» denandenlà eiihter 
k la Boniiiiatioii dii inaira «l des écbeviM. On dAeîde.i|ii,*Us ne 
lonl pcrfiki invitéi» pouir mlniftnir lea B8a§mi 

27 Mars. 

.i763u ->-./&nM]#y» 4waUiiur.dee liwtea dm Inofani eélèbres, 
exprime au Corps de ville les conditions de sa donation, filaUpvli 
le cas où il pooira les faire retûoer» 

12 ÂvriL 

i7€5f — Le Consin de ville propose de décliner la compèteilfie 
de la juridiction des eaux-et-foréts dans le procès souteou contre 
le marquis de Galiifet» à l'occasion du déversoir de Swt4a- 
lleii* 

9.Jmii< 

1763. — En apprenant qu'il est question de supprimer le Cha- 
pitiéiJe Saiiit-Urbaiu, la ville envoie une dcpuUUtiu à i evcque de 
Troyes, pour le prier « de conserver ce Ghapilre, aubsi bouoi;4Uije 
» à la viUe qu'uiile à ses citoyens, » 

i7 JnUet 

4705. — Les eaux-et-forêls proposent la dislraciion de la Barse 
et de rAazoïi de la juridiction de la ville. La vlUe de Troyes re- 
pousse la proposition et maintient la juridiction comme coroUaire 
de ses droits de police. 

fl9 Septembre. 

1765. — Reconstmeifoii en pierre du pont Rognon, près de 
FEvédié. 

.mk .Qn MMstmlt jsp iiiem le po&téu lassé Frélois 00 
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Mloo, sur li roule 46 GronoelB. Ce foMé est nOÊmh «ajoardlmi 
par eomi^iioD le feasé Emtkrt, 

18 Novembre. 

4703. _ Projet d^èteMitsement des filles de Saim^Bemard, 
dans la maison de la Goegrégation, afla de mdre la TÎUe pro- 
priétaire de coQteni des Jacobins, destiné 6 son toer à être trans- 
féré anx Carmélites do Bouif -Neuf. 

a Mars. 

4764. — Le cbamp de foire établi sur la place de rEiape-an- 
Vin proToqee une demande de translation. Déjà les loges des 
marchands devin avalent disparu, rinsuffisance de remplacement 
obligea k transporter la foire dans fan des endroits qu'elle occupa 
tour k tour. 

On ft'occnpe de différentes réparations à faire aux remparts 
de la TiUe. 

22 Mars. 

1764. — M. Jean-Edme Bertlielin, conseiller de ville, qui atta* 
cfaa son nom à la reconstruclion de rhôpital de Troyes e\ à réta- 
blissement de sa belle grille, est nommé directeur des hôpitaux et 
représentant de la ville au bureau. 

— On perçoit l'impôt au profit du Roi, sous le nom de don 
gratuit. 

dG Avril. 

176Î. — M'"* de Thoioard, veuve (îu fermier i^énéml de ee nom, 
fait duaaiioQ à U. et M"'" de Nicolai de la cbàieiieaie d Arcis-&ur- 
Aube. 

18 Juin. 

i76l. — Pour raison des dommages et des pertes éprouvés par 
les dames de Foiey, lors de h coostructioii du grand pont de 
Saint-Parres, on leur accorde raocienne route (4 arpents S9 per- 
cbes), ei 1,500 livres en argent. 

8 Novembre. 

1764. — Un manège couvert pour les manœuvres des gardes- 
du-corps est établi près de la porte Croncels. La ville donne 
2,400 livres pour la dépense nécessitée par la couverture. 

26 Novembre. 
1764. — < Dans la nuit du S6 an S7y on vole la caisse du leee* 
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I veur des tailles de Bar-sur-Seine, reofermant 50 mille livres. Le 
Toleur, de peur d'èire découvert, fil Èiire secrètemeui des resiitu- 
lioos^ et s'enfitii de Bar-sur-Seine. 

29 Novembre, 
i 1764. — KecoQsiructioo du poul du Hed-de-Cochoo. 

2 Avril. 

I 1765. — On fait sommation nut frères Prêcheurs ou Jacobins, 
de livrer un passage de C(î couvent au Pré-aux-Clercs ou Préau. 

i On traversait delà rue de h Prlite Tannerie le long de Téplise, ei 
aa-dessos du ru Cordé, remplacé depuis par le hmïix du canalf 

7 M». 

i765. — Les ponts et les puits étant frappés d*an knp^t, 
M. Lcrou^e, avocat du roi en la Monnaie, réiifttAà la f flfftlfyittil, 
malgré l'arrêt du conseil du 9 mars 1763, 

19 Mai. 

1765. ^ IsUm pateotflB de Lonii XV en faveur de Jean-N}* 
cola» Psdllot, au profit doquel ia terre de Theu « a ii èr« eÉI érigée 

en comté. Les lettres rappellent les services des ancêtres de NI* 
colas Paillot, jusqu'à 1a reddition de Troyes à Henri IV, et ceux 
du béikéfidiire. 

U Juillet. 

1765. — Les nominations aux offices municipaux sont reifiisés 
, au 1*' janvier suivant. 

I 8 Août. 

I 1765. — La ville consent à renre^islrement, tant en Parlement 

I qu en Chambre des Comptes, des lelii es qui autorisent les reii* 

' gieuses du Bon-Pasteur à s'établir a ïroyes. 

25 Septanbre. 

MQQ. — Réparations à la porte de Belfroy, sous Ui direction 
des sieurs âiilliot et fiiilooy, architectes. 

11 Novémbte. 

1768. — f^înq eiperis sont nommes pour prendre connaissance 
de Pétat des bàiimeuts des religieuses Garmeiîies du Éourg» 
; Neuf. 
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3 Mars. 

4766. — Les Ciniiélitet da Bovrg-ltaQf >l»iMiMMeiit km 
•on aax laeoUiii» qui déliiiml de lew cAlé oelle qtt*ils oocopaiwi ' 
à la viUe. 

15 Avril. 

1766. — On nomme le sieur Oeiiuu pour mettre en ordre les 
archives de la ville. 

25 Mai. 

1766. — La commune de NesIe-la^Roposte, près de Villeiiauie, 
passe un traité avec le père Bidault pour qu'il se charge dei Um- 
tiens de recteur des petites écoles de la paroisse. 

27 Mai. 

i766. — Les Gordeliers tiennent à Troyes une assemblée géné- 
rale pour la nomination d'un provincial. Us dédient une thèse à la 
ville, qui leur accorde 300 hvres. 

— Le Corps de ville consent rétablissement d'un nouveau 
canal de flottage au-dessus du pont de Sancey-Saint-Julien, fermé 
d*nne vanne de six pieds de large, dont la clé restera entre les 
nttios de Téchevinage. 

16 JaiUet. 

1766. — 0ate du premier établissement des lanternes dans 
les roes de Troyes. La ville demande les autorisations nécessairesi 
et particnlièrement la faculté d'imposer à cet effet les hsbi- 
tanu. 

16 Septembre. 

4766, — L'étai)lissf»nient de hniii i m s dans les rues de Troyes, 
décida liejh le dG juillet, esi discute et adopté. î^mr payer les 
sommes nécessaires à Teutretien, on avise à un impôt sur les pro- 
priétaires. 

iO Décembre. 

1766. * Une gratlAcallon de 900 francs est accordée aux pères 
Gapncins en dédommagement de la perle qnlls ont éprouvée 
dans rincendie du mois de novembre 1766. 

17 Janvier. 

1767. — La ville accorde 500 livres de gratification à Pierre 
Rousselot, maître en ehirnrgie, pour son établissement des hsias 
de rArqueimse. 
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28 AyhL 

iW, — Uperfon de rfl«i«l-de-Yille et te psvigft de la tour 
tom Fobjet d^UD projet qui t'aiécttU quelques i en ix a plw 
taid. 

— Od établit uue chaussée depais la porte de Preise jusqu*à 
celle de Saint-Jacques. 

Juin. 

n67. — I a peicepiioii des octrois se ceniralittit autrefois 
euire les mains d'un receveur. En 1769, le titniaife était M. €orps, 
dont la famille a Occupé ries emplois honorables. 

— Le maire et les echevins sont autorisés à dépenser jusqn à 
6,U0O livres pour établir aux Jacobins quaire brigades des ^aides- 
du-corps. 

i9 Août. 

1767. — Décision du conseil qui auiorise le grenier à sel de 
Troyes à délivrer aux tanneurs ei aux mégissiers, le premier mardi 
de chaque mois, le sel immonde provenant des salines airiTsnt en 
ville. 

93 Décembre. (M» 

1767. _ Décès de Pierre de Pujet, de la Marche, seigneur de 
Rozières et autres lieux, bailli de Troyes depuis t7 ans. 

49 Mars. 

1768. ~ Procès enlre la ville et les marchands, a roccasion 
d'une SPiilonce de police dels mlanl de recevoir aucun droit des 
marchands-lorains. La communauté des marchands de Troyes 
gagne son procès en Parlement. 

i«r Juillet. 

I7(J8. — Le don gratuit, ou DOnvel octroi, cesse d'être levé au 
profit de la ville, le Roi levant parlool pour son compte. 

25 Août. 

1768. — L'idée de la erèation d'un dépôt de mendicité est une 
Idée ansd ancienne que celle des fontaines publiques. Des confé- 
rences s*établissent k cet égard entre le Conseil de ville et les 
dlreeteus des hôpllam. 
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7 Septomtoe. 

mÊlf^^tmÊàemi garnliaa me Jacobins, de sorte que k gamlawi 
ét Tioyei» en cavalerie, se compoeait de sir brigades. 

20 Octobre. 

ÀW. — La ville de Troyes fail acheter poar 130,000 livres de 
graio, pour le céder à priz-eoAUntaliax babitaots pendant la di- 

^ ànètê ^iii prescrit Fédahnage publUtan moyen des lanteraee 
nouvellement poséee» à paisiir dn 1*' novembre i74H, et pour IV 
Tenir, à partir des vendanges jusqu'au \" avril. Les lanternes des 
portes et celles de rUdtcMe- Ville doivent rester constamment 
allumées. 

7 Décembre. 

1768. — La ville dcpeuse GG,!>98 livres 18 sous pour l'appro- 
priation des bâtiments des Jacobius aux exigeuces d'un quartier 
de cavalerie. 

25 Février. 

1769. -> Mort d*Ândré Lefèvre, avocat, né à Troyes en 1717» 
et qui fit, en^oottaberaiieii»a¥oe Grosley et David, le^ Mémoires 
de l'Jfiodémi» de Trvfffgf académie byperboliqpe de l'inventloa 
des trois anieuis. 

17 Mars. 

1769. — La ville contribue pour 450 livres, puis pour 200 aux 
dépenses nécessitées par l'appropriation du terrain choisi pQur 
les exercices des gardcs-du-corps en garnison à Troyes. 

— Le Conseil de ville vote les dépenses nécessaires à rétablis^ 
sèment et à Tentretien, pendant trois ans, de lanternes qui doi- 
vent être suspendues duus les rues. Cet éclairage, obtenu par de 
simples chandelles placées dans des lanternes, s'améliuia bientôt. 
On s'extasia beaucoup âur celle innovation qui ne remonte pas à 
plus de 80 ans. 

15 Mai. 

1769. — Le eorps-de-garde du régiment des gardes-du«oorp8 
m èitti& dttns une maison de la nie de la Peiito»Tiniiefie. 

96 Juillet. 

4769. — Grande Iftte d'ouverture, aveefàvi^ lll«niinMlinr>ci 
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Ibiii d'arlliee, donnée dans le Jardfai mUmI des bains de l'Anine- 
buse. Depuis la désuétude dans lagnelto étaient lomliées les étn- 
ves, il n'y a?ait plus de bains publics à Tjroyes. U création des 
bains de ràrqnèbose est aeeneUlie avee un vif plaisir par la p4>- 
pulation, qui témoigne au créateur de l'établissement. M. Bons- 
I selet, docteur en médecine^ une reconnaissance qui prend la 
forme du viTat, de railjcle gaaetli, m^rt celle de l*ode on du 
sonnet. 

S& Octobre. 

M(y9. — Une graiiiicaiion 500 livics ei de 100 boisseaux de 
graiu est accordée aux frèieà ilc U ductniie chrétienne. 

— f.'intcndant autorise h réparer les pools des Quatre-Ormes» 
de iaiUard et de la roA do Cboval-Blauc. 

29 Novembre. 

4769. — Les traitements des euiiployés de Tadministration 
municipale sont ainsi fixés: ceux du secrétaire-greffier, 2,000 U> 
ms; ùm reoivemr aonieipal» i^W» Mfiias ; dn ueyer, ôOO lims. 

S Janvier. 

1770. — Arrivée dn brevet du RM, daté du 11 décembre pré- 
cédent, qui confère à M.^Derelns le titre et remploi de maire de 
la ville de Troyes. 

7 Mars. 

i770. — H. Boallard, architecie à Paris, dresse les plans de la 
maison Desville (anciens iacobins), pour le compte de la viHe. 

18 Août. 

1770. ^ Enregistrement, à la Cour des Monnaies, d'un arrêt 
du Conseil et de lettres patentes ordoimant de fabriquer des «S- 
péces de cuivre dans les monnaies de Tioyes et do âliasbeurg. 

â9 Août. 

1770, ^ Yote dNine tomme de Q»6M llvm pour répaior les 
i andens JaeoUns» b gnusde salle de rDéeel-^e-VHle, le déuenoir 
I de $aint-^nllen« ele« 

3S Seplembitt. * 

4770. ^ On Mhète pour iO»000 livrée de gmin, pour snlnniiir 
MWiheanins de laiiepuintinii. 



6 Octobre. 

1770. — La ville einpnmle, avec rautorisation de 1 intendant • 
de la province, une somme (le 12,000 livres, desliaée à subvenir | 
aux besoins des pauvres. 

49 Novembre. 

1770. - Quarante mille livres sont ciiipruutécs pour achat de : 
colons tiles ei de draperies. Ceiit^ (lé|*eiise est h'iic. par l'admi- I 
nistration muaicipaie, éuis rintérél de la ùbrique et des pan- I 
vres, i 

à Décembre. | 

1T70. Une patrouille eit étabHe aux finis de la iiUe, pour 
ane année senlemeni, et à la condition que la dépense n'eacéderi 
po8 tiois mille llYres. 

i3 Janvier. 

4771. — Mort de J.-B. Liidot, savant et liftératear disiloiné, 
qui obtint, en 1734 et en 1741, un prix de l'Académie des Sdences, 
pour un mémoire sur la meiUenre constniction du cabestan. Ludot 
avait (les connaissances gnomoniqoes très-étendues. C*est à lai 
qu'on doit le méridien ^1 existe au mur de la cbapelle de Tlièpi- 
tal de Troyes. 

S Mai. 

1771. — MM. de Mauroy (de Villemoyeone) et Laurent Carré 
donnent leur démission de notables. 

— M. de Cbavaudon est nommé lieutenant du Roi à Troyes. 

I 

16 Jain. 

1771 . ~ Mort de Louis de BouribOftCondé, ci-devint gouTer- 
nenr de Champagne et de Brie. 

I 

19 Juillet. 

1 771 . ^ Le marquis de Goirai est mis & la téte d*une dépota- 
tien qn*on enfuie m dnc de Bourbon, gouverneur de la Cham- 
pagne, au lieu de feu II. le marquis de Glermont. 

6 I>écembre. 

1771 . — Date de la naissance de Paillot de Hontabert (Jacques- 
Nicolas). Le Gr€tnd TYtiité de la PeMure, auquel H. Pailtot dl 
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lODtabeit » alttclié son nom, lai t tisaré un titre impérissable 
defani Is postérité. L'aoïeur troyea a laissé mannseriis : les 
BeaueD-Arti, le GMe ées Eiève$, V^MêroutiiUer, VArfUMre, 
Dessin linéaire. Géométrie du Jeumê âge, ete. Il avait eu le mal- 
beor de perdre la vue seise ans avant de mourir. La cécité ne 
l'empécba cependant pas de travailler et d'écrire; il moomt k 
TSaas. 

38 Décembre. 

1771. — On lait des travaux de charité aux fours banaux. 

— Pour exempter de la milice quinze chevaliers de TArque- 

buse, originaires de Troyes, le Conseil de ville se réunit et ré- 
sout la question dans Ip sons do la demande. Le 1 0 janvier^ l'ialen- 
dant de la province rendit une ordonnance k cei égard. 

11 Mars. 

177& — Assemblée générale pour examiner etdiscnlerlaqnea- 
lion de rachat des ofilcss manielpatt. 

12 Mars. 

1772. — Naissance de Roasselln (comte Corbeau de Saint-Al- 
bin), ancien commissaire-ci vîl national^ eBV03fé à Troyes par la 
Convention en 1795. Rousselin avait 12 ans quand il vint à Troyee. 
11 fit dresser réchafaiid en pernaneoce, snr la place Saint-Pierre, 
le 28 brumaire an ii; par son ordre, nn tribunal prévétal fut ins- 
tallé; tous les fonctionnaires encoururent la destitution ; il imposa 
révolulionnairement i million 700 mille francs sur tous les citoyens 
de Troyes. Inissant piller plusieurs maisons; fil (ei nier h^s p{îli<5ps ; 
transformer la cathédrale eu lieu de débauche, et opérer un irraiid 
nombre d'arrestations qui devinrent l;i hase d'une spéeiiblion lu- 
crative ; on payait pour acheter sa liht t ip Au ï\ iheniiidor, l^ous- 
selin s'enfuit de Troyes ; il devint d«'[)uis seeréiaire-generai du dé- 
parlement de la Seine, ptii» du ministre de la guerre ; consul, sous 
TEmpire, h Damieile -, agent de Fouché, ministre de la [jollcc; 
enfin, secrétaire du ministre de Tintérieur. Iluusseiai lermina sa 
carrière politique par une participation à la rédaction du Consti» 
hUioiviieL 

28 Juin. 

i771* Un orage terrible, accompagné de tronibes et de tour- 
billons, vient éclater dans les environs de T^yes. One grande 
quantité de très-gros arbres sont déracinés. Tous les toits de 
channe an-dessus desquels passe Tonraganjont ellisndrés et col- 
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butés. A S^int-Martin-ès-Vignes, près de Saînte-Jule, un tfvit <»st 
emporté d'une seule piôro Uft 4ég4i# tant iucfiçuUbles (iaoft ki 

S7 Jaillet. 

177*2. — Une grèle effroftllle ttmbe dans un râfoo fort étendu, 
entre Troyes, Bouilly. Bar «sur-Aube et Bar-sur-Seine. Les récoltes 
BODt saccagées, surtout à Chamoy,Saint-Pba1, Crésaatigneft, iirer 
oaot, Macby, Saiol-Jean-de Bonueval et Cbappes. 

7 Août. 

1772. — On diseute la qoeftloii des répantions k faire an 
Gouffre (GournayV T! y aurait no certain à-propos à faire revivre, 
après 84 ans, Taffaire débaUae en 1772. Le pied du boulevard 
n'est qn^nne ruine. 

8 Novembre. 

4 772. — Arrivée à Tiov^ s <\n nouvel evéque Matbias Poucet de 
la Eivière, sucGeaseur de Béuigae Bo^|iet. 

^9 Mai. 

1773. — Une cemmitsioD, oonposée de quatorze notables, est 
nommée pour travailler an nouveau règlement du Corps munici- 
pal, réclamé par les édits et ies ordonnances qni avaient modifié 
Taiieien 4tat de eboaes. 

10 Jiûn* 

1773. — l.e jour de la Fèic-Dieu, après la procession ^rénérale, 
on inceoiiie ecîafe rue Grande-Tannerie, presque * n f ice de la 
rue de Jargondis, ch( z un liomme donnant à jouer au billard; huit 
ou dix {liaisons sonl bruit c^, entre autres ramiUounerie de M. Tié- 
ton, récemment construite. 

19 MUet. 

i773. — On répare le Palais-de-Justice et les prisons. 

22 Juillet. 

477?^. — f PS pluies persistantes de Tété engendrent des brouil- 
lards qui ruinent les vignobles de Montgueux, des Kicevs. de la 
cpjQirèe de Villerv, les foi us uiouillrs, les hlés versés et relardés, 
la pénurie du raism, je^euL i'iaquieiude daus lu popiilaiion, qui 
n'^itit ^q^f caime ^Hjourd'b}ii» Je nu^jren de tirer de iim^ 
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easiion eitérieoie trec lajdiltie de Minfa fiiKtoe* 

23 JuUlet. 

iTIJi, Le Cbapltse de Saint-Etie9ne4 avec la d)iâ0Be de salale 
Hoilde, et celui de Safait-IJrlftaîiip avee la relique ijle Jla coor^a 
^l^pinea, ffmx dea piiaces^ons, pour d«^ai|dar |bî fvswaiion dea 
plaiea qai menacent d'annoler lea réeollea. 

13 Novembre. 

ITIS. nègleaiant adopté peur IMoole de deiain qui Yîent de 
S'onwir par lea Min de aea fondalenia. 

ii Mai. 

1771. — La mnnidpalilé eat autorisée k consacrer une aomme 
annuelle de livrée anx répaaatlonaquenéoiiataitleaeliaiB- 
eéee dee fanlKMria. 

10 Août. 

177 i. — Orage d'une grande intensité qui éclate au-dewîs de 
Troves et dt^ b Ijf^nlieup. I n foudre cause un incendie k Saint-Mes- 
min, jet unp trambe cpoipromet ce qui .res^it de fromient sur 
pied. 

30 Août 

I 

i774. * Des réparations à faire au pont des Cailles, rue Saini» 
Jacques, sont estimées valoir 5,000 livres. C^est de eette époque 
que date l'élar^ssennent en plein-cintre de l'ogive ancienne du 
poni des Cailles. Une inscription, pk|qée sous le pont, rappelle 
cette addition. 

à Octobre. 

1774. L'oraison funèbre de Louis XV, prononcée à la cha- 
pelle royale militaire, par l'ancien évéque de Troyes, Poncet de 
la Rivière, et commandeur des ordrea royaux de sâinl-Lsxare, est 
pvéseiyléfi» par l'orateur k la famille de Louia XVL 

9 Octobre. 

1774. — La compagnie de PArquebuse de No«miat9«r«Seine, 
qui portait le surnom de compagnie def FfxoMtê, gagne le bottqtiet 
au conconn de Saint^Quentln. 

i9 Octobre. 

1774. ^ Un incendie éolate anx AnorFoisés de TtefBS, aana 



qii*on paiflM te mittriter. Ibote cMp» dliiMutioii el lem dépeii* 
dtooet, remplies de grain, tont tnèaiittes. 

S Novembre. (M» ém jmr immuà^.) 

1774. — Lellres patentes du roi l.onis XVÎ, qui couiirment un 
décret rendu par l'évêque de Barra!, afin d'uuioii au séminaire de 
Troyes, du prieuré d'Isle-Âumont et de celui de Saiot-Flavit de 
YiUemaur. 

ë Mai. 

1775. — Transaction antre le curé deSaint-Aaéré» timlairede 
Saint4>iUes, qui abandonne les émolaoMnl» de eette snccunaleaa 
desserrant haiiitnel, sous la réserve de S6 livres, paiabks par sa. 

28 Mai. 

1775. ^ Le titre de ea|dtale est donné de noovean à la 
ville de Tioyes, malgré les prétentions contraires de GbiloQS- 
snr-llame. 

80 Juin. 

1775. — M. de Bnineval donne sa maison, sise rue de la Le- 
vrette, nn profit de Técole de dessin. Les revenus sont appliqués 
aux besoins de la classe. 

i« Jaillet. 

i778. — Un incendie éclate an faubourg de Croncels, en face 
des Carmélites, et détruit plusieurs maisons. 

16 Jaillet. 

1775. — On allume, en face de rHoiel-de-Ville, un grand fen de 
joie, à l'occasion du sacre de Louis XVL Le soir, ïroyes esi illu- 
miné. 

18 JttiUet. 

1775. — Un incendie édate à Ramerupt, avec nne telle vio- 
lence, qu'en peu d'heures vingl-denx maisons sont réduites en 
cendres, ainsi que tont ce qu'elles renfennent. La perte est én- 
luée à iOO,000 francs. 

24 Juillet. 

1776. — On s'occupe de la construction de la salle de spec- 
tacle, destinée â remplacer celle qui avait été bhllée dans la 
Grande-Rne. On l'éleva où on la voit encore. 
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3 Août. 

m8« — M. TUIet préseote A la vilte des médiiUM eomnièno- 
miiw^a litr» 4eetpitile de Chaipegaei oeotoièen fSiTeor de le 
lîUedeTioyee. 

1" Février. 

1776. — Le collège des Minimes de Brienne Napoléon est érigé 
en école miliuire. Il doit recevoir cent élèves du Roi et cent pen- 
sionnaires. On sait que Napoléon, élève des Minimes de Brienne, 
a jeté sur cet éiablissemeut, supprimé eu 1790» ua reflet de sa 
gloire. 

7 Mars. 

1776. — Les légataires de M. de Bmneral, qui ivait donné sa 
maison de ville (rue He la Levrelle) à Técole de dessin, élèvent la 
prétention de faire réduire ce legs. 

13 Juillet. 

1776. — Ordoiindiicc de M. Rouillé d'Orfeuil , intendant de 
I Champagne, qui organise la municipalité de Ncuville-sur-Seine, et 
I ' erdoone qu'il soit» i cet effet» choisi vingt-quatre notables : six 
dsns les oflkiei» de jnsilce on gens vivant noblement, six panai 
les laboumrsy sli parmi les artisans» et six panni les manon- 
niefs. 

20 Août. 

1776. — Incendie assez coosidérabie il Aui>eterre, suria route 
de Troyes à Àrcis. 

1*' Septembre. 

IT76 — On distribue, pour ia iircmière fois» à i'iiôiei-de-Ville, 
des prix aux élèves de Técole de dusâiii. 

Sft Septenibre. 

1776. — M. Paillol, subdélégué de l'intendant de Champagne» 
fait mettre, par ordre du Roi, les scellés sur toutes les commu- 
nautés d'artisans de Troyes, et les lèv\- quelques jours plus tard, 
après l'inventaire Ces titres étaient tous au couvent des Curde- 
liers. 

36 Septembre. 

1776. Des lettres accordant la qualité de d^ofsn de Troyes 
sont aeoeidéea k M. Tfllet, ancien diiêcienr de la Monnaie. 



5 Octobre. 

iTn. Mmi d« &WÊ^, ii0li|iêiiK oflgioiirt 4e Trayei et 
rnmht^ de V àa iÊ A mAt é» B—ta. Il «siceniii eonM eutrardloe 
tndiMtieo en vers latins des Fables de La Footaiiie. 

80 Octobre. 

1776. — Date de ToaTerture d'un grand Jubilé. Toutes les clo- 
ches fk» paraisses annoocem celte solennité, et des procesriens 
générales parcoureni les rvea. Cbaque parolSM fait cinq proees- 
rions, el des piédiesteors étrangers font partout des sermoof. 

il mm. 

4177. ^ La ville de Tkifes emprunie Ums» à rentes 
viagères, de dîvam» pnnennes. 

37 Juin. 

1777. — Bénédiction d*niie doehe de Saiot-Urbain de Troyes, 
portant «etie inseriptlon : 

• Antoinette je m'appelle, jav eu pour parrain, au mois de juin 
1777, messire frève àntefoe*Dettis de Hetiranin, bailly, grand'croii 
de l'erdre de SaintpJean de lérusalem, grand hospitalier de son 
ordre, consmandear de la Gornssanderle de BeanfSla-les-AèH- 
rllle. Fadenoi et Adenot me fecU (ponr /eoenmQ. » 

80 Juin, . 

1777. — Ordonnance de llnteodant de Chapip^ue qui orga- 
nise la municipalité de Courteron. Cette ordonnance contient in* 
jonction aux notables de se rendre régulièrement à toutes les as- 
semblées, sous peine de six livnss d^amsnde. 'Les habtindss 
broyantes et tapageuses des babitants dealers jaislen» rend» im- 
possible Fadmlnistralion de cette commune. 

7 Août. 

1777. Des écoles chrétiennes sont établies sur la psoniase de 
la Madeleine, tant pour les élèves paroissiens ide la Madeleine que 
poureenx de Saim-NicolaSi Saim^antaléon et Saint-Hemy. Une 
rente annuelle de 24 livres est payée aux Dominicains sur le ter- 
rain desquels s'élève la construction. 

6 Avril. 

1778. ^ Les eneerésivs de Trejpee éèèfnnt la piéÉeBllond'tf»- 
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œrder d'autorité les bois enlevés par les parlieQliefS dm les fo- 
rêts, et conduits par ou poor etri \ leltof domfelle. Aujourd'hui l*o- 
UigatieMLé^tffMxmler» e'cM-^-dîmd« mesufor lo outodu bols» est 
in|M«ée m voituiim el muebuiid» eu suppoAeut les ftui». 

38 Avril. 

177S. — Oû pose des bornes sur la place du ThéAlre. BUes 
existent encore à ràrplomb du Mvétmenf du bouleyard Belin, du 
c6té de la Vianne; au sait que c'est sur le plato-pied de os bou- 
lewd qu'a él6 construit le théâtre.. 

— EioMiiicneat de la chaussée pavée, otndaisaiit de la porte 
d« Madeleine an cimetière* 

— Pose de la première pierre du bâtiment neuf dn couMft de 
Notre-Dsme-aux*Nonuaias^ aujourd'hui la Préfecture, par Marie- 
Théréae de France, représentée par la marquise de Montmorin. 
0n- dessin, multiplié p»r la phoioffaphle; rej^odulMe tableau de 
cette cérémonie. 

2 Juin. 

1778. — Le corps de Voltaire, repoussé par le cleifé^dè Paris', 
estinhnmèj malgré ropposilion de M<. de Barrai, évéque de Troyes, 
dans un caveau de i'abbafye de Sceilfières-RoniiUf, dont Miiyiiqt/ 
neveu de Voltaire, était abbé conunendataire. 

10 Jlûn. 

1778. — 8nt enlevant une croii du dmelîère supprimé de 

Saint'Jacqiies-attXr^Nonnains, les ouvriers blessent gravement deux 
enfants. Des commentaires superstitieux sont la conséquence de 
cet accident et retardent longtemps l'enlèvement d^une grande 
croix du cimetièiô de Nûlve«{)ame-att&*NoAMiBS> platée- depuis 
1497. 

17*70. — La tiBë enipronte en viager 3S,250' lîVres pour le 
remboursement des rentes perpétuelles dout eMe est débilrtce. 

7 et 8 Aoûf. 

1778. Oiiragan au-dessus dû (inage de Javenyant et des vil- 
lages voisins. Les vignes dé Bouiil]^; de Souligny, sonv entiéve^ 
ment ravagées. La surface des chanms est tellement couverte de 
grêle, qu'elle rappelle les nci|;teBde raiver; au Pavillon, l'ouragan 
fenvenedei maisenaii Taeniei vlllaf ea souffraisA oonsidérabiemettt 
des suites de cet orage. 



li Août. 

177S. ^ La éothmm ée Bonbon, illo do An d'Oiltat, Mt 
aoB «ntréo à Troyes. U boof|ooiiio, toos loo «me», tmà Ut 
iMMiooofB oocootmét à 11 dnchono. Tovtoo les aaloriléi civiles ol 
religiensos loi rondoni vlatto. 

1* Septeoibre* 

ITTê. ^ busondio k Soint-Just, près de Méry*»ir-$eme. Ont 
maiiODS soot rédoites en cendres ^ footes les fécdies et toot le 
Mioil sont onéoniis* tl ne resu que «jnelqQes volailles dans le vil- 
lage. Malgré la distance, on voyait do Troyes la Ineur de Tin* 

OMldlO. 

2 Septembre. 

1778. — Le cimetière de Saiot-Jacques-aux-Nonnains est mis | 
en interdit, c'est-à-dire qu'on ne permet plus d'y faire d'inhuraa- i 
lions. Ce cimetière, qui longeait le bassin du canal, servait à l'Hô- | 
tel-Dieu, ({ui commença alors à conduire ses morts au cimetière 
de Sainte-Jule. 

— Bénédiction du cimetière de Clamart, par le grand-vicaire dd 
révôque de Troyes, assisté des pères Ck>rdeliers. ■ 

20 Septembre. ' 

1778. — Translation des reliques de saint Loup dans une nou- 
velio ehàsse exécntée par rorfèTre Eondot, qui devait, plus tard, 
jouer un rôle assex lucratif pendant la révolution, en remaDiaol 

les objets faisant partie du trésor <1e Saint-Pierre. L'évèque dit ; 
l'ofTifc en présence des délégués envoyés prir les Chapitres ds 
Saint-Pierre» de Saint-iîUenne et de Saint-Uritain. 

25 Septembre. | 

I778« — Grandes réjouissances àTroyes à la non?eUe dn réta- 
blissement du Parienrant. 

j 

29 Novembre. 

1778. — Acquisition de la maison dn aienr Ballly» pour yéla- 
blir récole de dessin» moyennant 18,500 livres. 

23 Avril. 

4779. ^ Napoléon I« entre à Péoole mUilaira do Brienne i 
l'âge de 9 ana 8 mois et 5 jours. 
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. 338 — 
i& Mai* 

i779. — Dans la nuit, aoe crue de la Seine inonde la YaGherie, 
ei oblige lei habitants à te réfugier dans lenra greniers. Les cbe* 
mins sont à plus d%in mètre sous le flot. Le couvent de Foicy est 
inondé; ses mors renyersés ^ui plus de 28 mètres de long; la 
chanssèe est emportée, et le bois de flottage dispersé au loin. Les 
moulins sont envahis. Ou ne peut s'avancer dans le Ûuartier*Ba8 
qu'en bateau. Les habitants des villages au-dessus et au-dessous de 
Troyes sont obligés de prendre des barques pour communiquer 
avec la ville. Les arbres, les légumes, les matériaux, le sol végétal 
et les toiles des blanchisseurs, sont entraînés à plus de 40 kilo- 
mètres à la ronde. 

14 Mai. 

1779. — Diminution du volume des eaux répandues aux envi- 
rons par suite de la crue de la veille; mais cette diminution se 
borne k 7 on 8 pouces. Ce n'est qu'à la fin du mois que la Seine 
rentre dans son lit. 

31 Août. 

1779. — Dusommerard, conseiller à la Cour des comptes et 
célèbre antiquaire^ naît à Bar-sur-Aube, du mariage d'un contrô- 
leur-aiiitmlant de la généralité de Champagne et de celle de Paris. 
C'est u iiui»ommerard qu'est due Texisieace du mu^e de Clany. 

30 Septembre. 

1779. — On s'occupe du dessèchement des luarais de Moniieiv 
la-Celle et des réparations nécessaires aux déversoirs de Croncels 
et de Saint-lolien. 

32 MaL 

1780. — M. Berthelinf administrateur de l'hôpital» est nommé 
maire de Troyes. 

30 Juillet. 

4780. — La coiislruclion du bureau d'octroi de la porte de 
Preize est entreprise en dehors des murs. C'est le bâtiment que 
Ton voit encore. 

— Une rente perpétuelle de 100 livres est nr coidée aux cha- 
noines de Notre-Dame, à raisou d une cesâiou de terrain faîteaux 
écoles chrétieimes. 

ii Septembre* 
1780. ^ U Grand-Séminaire demande que, lors du renouvelle- 
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mM 4a ImbI d€s oetroit, o«mB||rte été MHB^mMkqàut 
moidfl de fio |Mtf an au profit de se meiton. ' 

dO NofeÉOibfe. 

IM*. — Un emufemeiit eit Mt vret Talibesse, la prieoie «1 
lee rftllgieaset de l'ebbaye de Nette-I)eoie*eux-Nonnaint, relative- . 
ment aox dréhg de lodV et Vente de la maisoD achetée pour y éta- 
btihr l^éeolë de dettin, et k une rente en grain dé 10 bobaeaux. 

— Acqnîsition d'une maison appartenant ani fuette dtanaiofli 
de la chapelle de Notie-Dame de la cathédrale, peur agnoMfir U 
maiaoïi dea Frèrea. 

i9 Mars. 

1781. — On demande qee les éebeTlns restent quatre ans en 
place an Ua« é» deux, ei ^'il-n'en sorte fitWde phis isttles 
deoiaoe. 

n Mal. 

1781. — Violent incendie dans la partie de la banlieue appelée 
les Faux-Fossés-Saiiit .Nicuias. Vers huit heures du lualin, le feu 
éclate, s'étend, se développe en tous sens, et inaigré tous les se- 
cours, soixante-quatorze maisons et leurs dépendances, occupées 
par plus de cent ménages, sont la proie des flammes. En moins'di 
detB heures lem ese eoMumé, et neuf persanoes périasoMldatts la 
feu. La perte est évahiée à plus de 200y<K(0 lims. 

iO Mai. 

ITW. — Par lettres patentes doimées à Versailles, l'olllea dé 
lieutenant-général de police est distrait desoUieeedal biffliage. 

a Xuld* 

4781. ^ Décès de M. Chèvre de la Gharmotte, doyen de VîAe- 
maur, anteur d*nn Mémoire snr cette ancienne ville, et de recueUa 
considérables renfemant des généalogies champenoises. 

S Juillet 

1781. — Un Jeune homme de Troyes, nommé Collet, qui un 
soir avait fouetté plusieura feounes dans les mes, est condamné ii 
être beâtor de vergée per le bourreau. Pendaal tmiemeichéa de 
suite, il est mis au carcan : au-dessus de sa téta esl plaeée ratte 
inscription : huolmt encen lespersatmeê du sexe, k ces peines, 
on eiouta un bannissemeiit 'dé trois ans. Quoique près de nous, 
eetle pénililé ofte SAriJoardM niireaiuctè^ceileux'et éninge. 
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6 Août. 

IM. -* Mmph II, empemur tfAWiwmne, pane dus k Tille 
deTrojia. H deteeadà l'béid dnMiilet, alors» oawaiâBiQwd'hii» 

7 Août. 

» 

1781 . — Joseph II, empereur U'AUemague, quitte Troyes pour 
se readre à Belfon. 

7 Septembre* 

1781. Où VMe 61410 brûle vil; svr ta pim d« Mmh6 i6> 
mé de Troues» ua eendamné ntiif de Troyeg» cenvaiaeE d'empoi*- 
flennenenl. 

H Octobre. 

1781. — Procès-verbal d'une visite faite au canal de la l'iau- 
che-Clément. Oa y mentionue la défense expresse de réparer les 
huches à poisson qui obstruaient le lit de la rivière. Cet hoches, 
qal ODt Mesé leur nom an quartier, existaient de lemps immémo- 
rial. Montlei^la^I^, Saltt-Btienne, Reire-Hame, en peaaédaient, 
Ge toc ime eanse de proeès ams nombre «vee te Chapitre de In 
cntiédmie, propriélaffe du mooUtt de Jaillard. 

4 Décembre. 

i781. La ville prétend faire nommer nn directeur reprè- 
aentanC les habitanla an b6r6Mi des hoainean. 

29 Décembre. 

i7Sl. Le Chapitre de Saiot-Wenne forma npposition au ré* 
talilissemani de ta bonde de KAiqnebnse. On pîiïdn en Me* 
meni. 

I iO fm, 

• 

I f 783. — Un ouragan lenîbta édale, von cinq henres dn aoir» 
an-deasas de ta vilta de Tcojes. U tombe des gréions pesant pins 
de ^0 grammes, et igû toeal beaucoup de gibier et d'animaux do- 
mestiques. Plus .do cent finagea sont dévastés; les villages qui 
I souffreot le plus sont : Saint Mards, Bucey, Fonlvannes, la Grange» 
i an-Rez, la Grange rEvéque, le Mesnit-Vailou, Messon, Hontgiieux, 
Macey, Barberey, Saiot-Lyé, Mergey, PremieHiût, les Grandes et 
tes Petiies^€hapeUeB» où il ne xesie ptas rien. 

29 Juillet. 

A On étciblit les réparalicMis qui sont à faire au déver* 

soir de Saint-Julien. 

I 

16 
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13 Août 

— ^notent «wtgui tes la nMe d'Anit. Les figaeset 
les ariim Mut haobét rar one graiida ètendM. \a» trilet, les «^ 
dolses et les vlires sont brisées tes beaoeoof de aaiseas. Ot 
ramèDe des Toilores chargées de gibier taé par> grêle. Le poids 
de certains gréloiis s'élèf« à près d'on UlograiiinM. 

12 Septembre. 

— Toi eonsldérable commis tes Féglise do Pont^Ssiaie» 
Marie. Tons les Tases d'or el d'aigont sont edoiés pentet la 
mdt 

40 Octobre. 

i7S2. — Réunion de différenu bénéfices à 1a meuse capitulaiie 
de Saiol-Urbam. 

iS Décembre. 

I78S. — Oq fond cinq cloches desiinées à la cathédrale. Elles 
peaaieat ensemble 23,700, et portaient les noms suivants : Saint- 
FUrre^ SaiiU-PaiU, SaitUSatinien, Sainte-Mâthie, SakOe-ffé- 
Une» Elles formaient une quinte parfaite. Le poids total dessin 
demies cloches ne montait qn'k 16,560 livres. . 

S7 Juin. 

1183. — Violent Ofage qui répand Teffroi dans la ville. Le toih 
nerre ne cesse de gronder pendant plusieurs heures de suite. Le 
fluide électrique frappe la ville eu plus de vingt places, sans ce- 
pendant occasionner d'incendie. Les églises de Saini-Nizier de 
Troyes, des villages de Sainte-Syre et deSaint-Léger^ sont frap- 
pées de la foudre. 

â JoiUet 

1785. — Le doc de Bourbon, gouverneur de Champagne et de 
Brie, permet aux arquebustors de Nogenl4«r-Selne de rendre le 
prix «lae la compagnie avait remporté h 6aint<}uentfn, en 1771. 
La guerre explique rinterralle qui s'était écoulé entre les deux so- 
lennités. 

6 Juillet. 

1783. — Découvertes, à Bossancourt et a Trannes, villages voi- 
sins de Bar-sur-Aube, de carrières de marbre lumachelle, couleur 
plume de perdrix grise. Le comte de Rrienne f;iit faire deux 
chambranles de cheminée avec les premiers écbantiUoas tirés tle 
ÏÀ carrière. 
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4 AoAt. 

1783. — î.ps olTîciers de la Mounair de Troyes f lèvent diverses 
prélentîuns, au sujel des droits d'euirée, en vertu des lettres pa- 
tentes de 1782. 

— Ln Tille consent à renregisirement des lettres de noblesie 
accordées par Louis XVI au sieur Tbomassin, marchandrdrapier de 
Troyes. 

à Septembre. 

4783. — La ville de Troyes donne pouvoir aux arqueluisiers de 
Nogent-sur-Seine de tirer le premier prix générai dans celle ville, 
et 4e soQidter le bouquet. 

10 Septembre. 

4783. — Rendez-vous, à Nojjent-sur-Seine, des compagnies de 
TArquebose des provinces de lirie, Ile-de-France, Champagne et 
Picardie. Quarante-huit villes étaient repK s( niées h celte réunion, 
qui avaient pour objet de rendre le i>ouqael gagne pai les ^ogen- 
tais à Saint-Quentin, en 1774. 

20 Décembre. 

4783. — La ville achète, moyennani 400 livres de rentes via- 
gères, une maison située rue de la Corderie, ou du Sauvage, pour 
y établir les écoles chrétiennes, à la eondiliou qu'il n'y aura pas 
d'autre établissement que celui dti i rcres. 

6 Mai. 

4784. — Un projet de dessèchement des marais de Montier-la- 
Cellê est discuté en viiic. On projette des travaux, dans ce but, 
près de la porte de Bellroy. 

41 Juillet. 

1784. — Une scène îrajTique se passe dans la rue INuire-Dame, 
en face de l'hôlel Saint-Laurent T'n fils Fournier, chapelier, re- 
conduisait sa sœur et sa hpllp-sœur, lorsqu'elles furent accostées 
par un garde-du-corps qui les traita en tilles perdues. Fournier, 
en voulant les défendre, itvut plusieurs coups d'épée dont il mou- 
rut. La |)(>[nihaion, exaspérée, cria vengeance, répandit des écrits, 
sans que le coupable put être découvert. Le bruit se répandit que 
ce (^ardenltt-^rps, soustrait à la vindicte publique, mourut euleimc 
eu prison. 
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ft7 Oaobre. 

I7S4. — Nft{>oléoa alors &gé 4e 1( aos, sorl 4e réeofo 
loyale mâiiaire ieBrienne-le-CUiteaii, établie dans le eameal des 
andent Minimes. Déjà le jemie hoaune afalt ly t ytesicnlir odoi 
qià plus tard détail remuer le monde. L'aïeol de Loms-Philippe, 
1è die dXMéans» avait eoaroooé le jeune Gone en 1783. 

i6 Novembre. 

1784. — GonrtaloQ-MÉtatM, ftlaiorien dn dioeéie do Trojes, 
fait hommage, au Chapitre de Salnt^^erre, d*on opmcnto sur 
Glande de Taii« l'un des doyens du xTi*aièclo. 

18 Novembre. 

1784. Un ftooès est intenté, par le prieur et les chanoines 
de SaintrLonp, relatiyement à la réunion des prieurés de Ghaletta 
et de SuInlrVinetoult. 

16 JmUet. 

1785, — Deux 'y^arrons tailleers deTroyes, Bêcherai et Helrigis, 
aiuiii que quelques autres, sont condamnés à l'amende pour avoir 
provoqué une grève moiivée sur des prétentions à un salaire plus 
élevé. On voit qu alors, sous l'empire des règlements à l'aide 
Ue&queU les coiporaùous se protégeaient et se faisaient elles- 
mêmes justice, 1^ pénalité contre les coalitions n^avait pas be&oifi 
d*Âira aussi ri^weuse qu'aujourd'hui, oà toute faeulté de ré* 
pression réside entre les nuéns dn pouvoir judiciaire* 

i* NoTOsbre. 

i785. Uineendie arrlTé dans la rue des BomkÊufiuiu le SI 
octobre, ayant été roecasion d'insultes adressées au procureur do 
Roi syndie, on arfunfemeut interfient devaniréréque entre les ia« 
sultenrs el l*insulté. 

4 Novembre. 

1785. — Mort de Grosley, avocat à Troyes, membre de TAca- 
démie des [nscnpiions de Tans, il avait 67 ans. Grosley est l'au- 
teur de f 'oyayes a Londres et en Italie, de Recherches su?- U' Droit 
français, de Mémoires historiques sur Troyes, d oeuvres connues 
sous le nom d'CEuvres iixédites^ d'un grand nombre d'articles ré- 
pandus dans di/Térents recueils. £sprii caustique, curieux et alerte, 
Grosley a ouvert la voie aux travaux d'érudition locale. Ajoutons 
que GMsley ft'esl tonlonrs montré animé d'un vif ampur pour son 
pays, dont U a sans oesse glofifié lot lUoslmtions, 
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18 Février. 

1786. — La ville faii établir, daus le bâtiment œcupé par Té- 
colc de dessin, une salle pour uo maître en /ait d'armes, qui 
paie un loyer de ceot livres par au. 

13 Mm. 

1786. — La ville consent k payer i ,200 livres par an, peD<lant 
hait ans, pour l'établiAs^ent d'une poste aux chevaux. 

19 Jain. 

1785. ^ Lm habituils de It me én Bois d6iiiiiid«iilk lédne- 
tion des remparts à 90 mètres de largeur» non oomprit réfniaseitr 
des umfSf depuis H porte de Probe jusqu'à eellé de It Hadeleiiie. 

2â JuiUeU 

ITMI. Eipèdltlott do bretel du toi Louis ITI» dttd ém W 
jidn, à H. Hnes, en qusiité de maire de Tfoyes. 

29 Juillet. 

1786. — Nomination de M. Huez, conseiller an MKage, m 
4|oelité de maire de Troyes. M. Hmi, quoique citoyen oieeHeiily 
et foeommandable par sa probité et sa charité, fut mesawi oa 
septembre 1789, à Pinstigation de ses ennemis politiques, sous le 
prétexte de la cherté des grains. On ne peut douter de la vérité, 
en lisant !a relation de cette affaire. Il était facile de sauver 
M. Huez, la force publique aiieuiiait de& Qcdres qu'on empêcha 
phisieiucft fois <k parvenir. 

9» Octobre. 

i786. Mort de CoarUloo-Delaistre, curé de Ssinte-Sstlne, 
avteiir de plusieurs oomges snr Troyes, l'ancien eomtè de Gfaem- 
pagne et le diocèse de Troyes- U TopograpkU kUioriqu$, on- 
Trage précieux, quoique laissant h désirer, est le titre le pins sé- 
rions de Gourtalon dennt la po0léill& Gonrielon était né le SI 
jnùi 1735, h DienTille. 

26 Décembre. 

il^^i^. — On enseii^nait les mathénuttiques k l'école mwnicip.ile 
de dessin. — On révise et Pou interprète, dans le sens de cet en- 
seignement, le règlement de février 1785. 

16 Janvier. 

I 1787. •— Le portrait de Louis IVi est enioyé à k fille de 

I 
I 
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Troyes, par son antenr Cossard, élève de l'écoie de dessia de U 
viUe, demeurant alors a Paris. 

— Ass(»mbîéP dfs notables de la ville de Troyes, pour aviser à 
h roprô<^r>ntatjon de la viJlô à rassemblée générale qui devait être 
teaue le 29 jauvier. 

U Juin. 

I7BT. — > Règlement fait par le Roi, sur la formation et la com- 
position des iiMflililéei qol tmat fiev dmhpmliMe de Onn- 
pagne, en Terin de Pèdît porUnt eréition des awemblées provin- 
datei. 

25 Juin. 

i787. — La ville fait, en faveur du collège, que dirigeaient les 
Oratoriens, la dépense d'une machine pneumatique pour servir 
aux expériences de la classe de physique. On voit que, dans tous 
les temps, le collège de Trojes a suivi tous les développeffleBts 
donnés ailleurs aux études. 

— Une somme de Î .SOO livres est lé^rnceaux écoles chrélif^nnos 
de Troyes, p u la lemajc d'un revendeur nommé Chevalier ('eite 
somme devait rire placée ^ rente. î.e revenu devait servir addie* 
ter les livres iiéct'ssaires aux eiit'anis. 

^ Rétaiiiissement d« voûtes de la porte de Preize. 

12 Juillet. 

4787. — Assemblée, an sujet d^une somme de 4,608 livres, oc- 
troyée par ordonnance à M. Huez, pour les fr:îis de reni vingt- 
huit jours, à raison de 56 livres pnr jour. M. Huez, maire de 
Troyes, était à Versailles, OÙ il représentait la ville dans rassem- 
blée des notables. 

36 Jaillet. 

1787. — Ou reiablil la porte de la Tannerie. 

IS Août. 

n87. — Révocation d'une ordonnance de 1781, sur le costume 
des ofiiciers municipaux. 11 est permis aux maire, échevins et pro- 
cureurs-syndics de porter dans les cérémonies une robe longue 
violette, une simarre et un chaperon pour les gradués. 

15 Août. 

1737 _ Lettres patentes quiordouueulla translation, à Troyes, 
du Parlement de Paris. 
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16 Août. 

1787. — U PMlMneDt dê Ptrii» exilé à Troyes, yarrhre tx re- 
çoit tel féielialloBS de la plupart ées tritaiinx. 

25 Août. 

1787. — Le Pariemeot de Paris, exilé li Th>yeBy prend nu arrêté 
déclarant « (fae les Etats-Généraux seuls peuvent sonder la plaie 
de l'Etat, et octroyer les impôts dént la nature et la quotité au-» 
ront été jugées nécessaires après ample discussion et mûre déli- 
bération. » 

8 Avril. 

17gg. — On projelte de reconstruire les portes de Iklûuy cL 
de Croncels. L'architecte Milony, qui, plus tard, pendant la Ré- 
TolutioD, eut la lumineuse idée de proposer la démolition de la 
cathédrale, pour en vendre les matériaux, exécute les plans et les 
dcvi» de ce projet. Ililony, qui du reste De manquait pas de talent, 
fit aussi un projet de lialle aux blés» dans lequel il employait une 
partie des matériaux de Saint-Jacques et de Notre-Dame-aux- 
Monnains. 

23 Mai. 

1788. — La ville achète, en couiormilé de Tédit de ITST, un 
terrain pour servir de cimetière aux Protestants et aux Juifs de 
Troyes. 

8 Juillet. 

1788. — Bans la nuit, un incendie éclate à Troyes, rue des 
Sonnettes, dans la maison d'un épicier-savonnier, le sieur Muriel. 
L'intensité du feu, alimenté par les alcools, les builes, les essences, 
fat telle» qu^aux quatre coins de la ville, on pui lire à la lueur. 
Oeureuementy deux maisons seules furent détruites. 

ii Juillet. 

4788. — incendie à Beorey , près de Yeudeufre , qiri détruit 
80 maisons. 

— Violent orage, qui, pendant toute la nuit, consterne tous les 
babitanU de Troyes et du voisinage. Le docber de îbennellères 
«»t loudroyé. 

28 Juillet. 

4788. — Les vols et les brigandages de nuit se multipliaient à 
un lel |>Qint que, sur les plaintes de la population, on rétablit les 
patrouilles de nuit sur une grande échelle. 



^ Ml * 

Si JoHet 

l'm.«»LoiioMiiiPipt, iidMTéqiidAijMHfiNifdeBMii, 
€iiterendântàStrwl»f , immÊâ èTwyci» àWrtteldgtai'lêl»' 
Roufe. 

ii AoAl. 

n88. — L:\ ville achète, nioyeoiuuK 10,000 livres» les mon du 
nouveau œaa^e des Jacobiiiâ.. 

25 Août. 

178S. — T a vilie vole un (Miipruiil de 8,000 livres, <lestinéau 
soulagement des ouvriers pauvres des maaufactureSi pendant l'hi* 
ver de 1788 à 1789. 

S5 Septembre. 

4788. — Grandes réjouissances, à Troyes, à la nouvelle du 
rétâblisseinenL du Parlement de Paris. Ou souoe les cloches et o& 
Ulumine. 

22 Octobre. 

1788. — On Ht solenoellemeDl, enrélcction de Troyes, un mé- 
moire sur les Ëtats-Gènéiaox, qui devaieal eugendrer bientôt la 
Révolution. 

SO Janvier. 

1789. — Mort de ia dernière religiense, encore sous la règle 
monastique, de l'abbaye de Nom-Dame-aux-Nonnaios de Troyes. 
On sait que peu de temps après la Révolution supprima les cou- 
vents. 

18 Février. 

178P. — Convocation par le grand-bailli, inesgire Mand-ii, ba- 
ron de Nuily, des trois ordres du bailliage de Chaumoni. Clausse 
de Surmont, prévôt; Sevestre, procureur du Roi; Beu^not, avo- 
cat; Joacbim GifiCMrdiott, é^evio, sont nammés députés de 
sur-Âube. 

10 Mai. 

1799. ^ La nmaicipiliié do N«|eiif-siir*SoiM eoylote ans 
somme considérable» oo égard à ses ressources, pour attéeuar 
Peffst de la cherté des gniat dans II classe mallieareaie. 

iO Juillet. 

1789. — Ghânes (Ticioi), de RMMur-S^e^ dopait ftaôf al» est 
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nommé an plus haut grade accordé aux raturiers. U dôTieataïUudwit 

12 Juillet. 

1789. -~ Ua orage éclate an des^^us de Troyes. La (ooâM Cause 
fhHtemsdoBmageft au rèiectoire du coUége. 

ili Juillet. 

1789. — Des tronb!es éclatent à Troyes, sons rinfluence des 
événements politiques qui se produisent à Paris. Les masses s*â- 
giteiil e» prenant pour drapeau la cherté du grain. La municipalité, 
inquiète, fait venir des troupes et appelle la garde urbaine sous 
les armes pour maintenir 1 ordre. 

9S Juillet. 

1789. — Au Pont-Hubert, le jour où éclatait une émeute à 
Troyes (1 4 juillet), plusieurs individus essaient «1 insnrger la com- 
rauîie i ils sonnent le locsia ci appellent aux armes, riusieurs d'en- 
tre les meneurs sont arrêtés. Le 23, ils sont jugés par la maré- 
chaussée. Le principal fauteur du mouvement, nommé Jobert, est 
condamné il être pendu devant l'Hôtel- de-Ville; il est exécuté : 
deux autres tusurgés font condamnés lux galères ^ perpétuité. 
Prétbblement, on les marque sur l'épaule et on les fouette pubH- 
quëmenl. 

27 Juillet. 

1789. — Necker, le minisire de Louis XVI, fraverse la ville de 
Troyes. Le?; bourgeois, le peuple et le corps municipal se rendent 
en grande pompe aii-dev:inî de ce ministre, alors irès*populaire, 
et lui iont une éclatante réception, l^eeker retournait à Paris. 

28 Juillet. 

-1789. - Lettre autographe de Necker à la municipalité de 
Villenauxe. Cetie lettre, écrite en voiture, au passage du ministre 
de Louis XVI, sur les sollicitations du marquis de Saint-Chamand, 
témoigne de l'autorisation qu'avait reçue le baron de Besenval, 
commandant de la garde suisse, descendu dans sou pays au mo- 
ment où il avait été arrêté à Villegruis. Malgré cette lettrC} on ne 
relâche pas le pri^nnier, qui e^t conduit à Paris. 

39 Jaillet. 

^789. — Une des plus nieniissantes paniques qui se soient 
produites dans les envirous de Iroyes, à une époque où elles 



t 
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étaient fréquentes, arrive le 29. Un bruit inconnu s'étant fait en- 
tendre dans les bois de Chamoy et du Perchois, on croit à l'arrivée 
d'une de ces baudes de brigands fantastiques ressuscites en 1848. 
Â Auxon, à Saint-Phaly à Chamoy, et de proche en proche, jusqu'à 
Troyes» on sonne le tocsin. Tout le monde est sur pied et cherche 
vo fefoge eD ?ille. heâ nMffianm 4ê Noire»DaiiM4B»-PiiéB tfiillail 
précipitammeiit leur eonvent ; les paysans jettent ce qa*il8 eut de 
précieux dans leurs poils ; les portes dt Trojes sont fermées Jour 
el nuit pendant quarante^bnil honreii et gardées par la sàiee 
bourgeoise» dont un fort délaclienieni sa rond tovs les lieif de 
Cbamoy. Us apprennent bieni^ la cause do révènoment. Des 
gardes foresHen, en donnant la chasse à des taciMS égnéesi 
afaient causé tonte cette panique* 

6 Septembre. 

i789. — Bénédiction des drapeaux de la milice bourgeoise 
par révéqne de Troyes. Le coadjuteur dit solennellemeat I^ee. 

8 Septembre. 

1789. — Des sacs de farine avariée sont amenés en ville; la 
foule entoure les voitures, el bientôt le bruit se répand que la fa- 
rine est empoisonnée. On accuse le m:iire, M. Iluex, d'élre com- 
plice des i'!ii|K>isoTHiempnls. Ces imputations, où l'odieux le dis- 
pute au ridicule, exaltent les masses ignorantes ei rrédniefi l.es 
etitiemis politiques du maire s'apprêtent, en ( utrcienant los ru- 
men i s, à soulever la population qui depuis longtemps soutirait 
de la disette. ^ 

9 Seplembie. 

4789. — Massacre de M. îluez, maire de Troyes, au Palaîs-de- 
Jnstice (ancien palais des Comtes), oii il tenait rafîdirnrc de police. 

llwQi vonnit de prononcer la condamnation du u'irniné Bezan- 
çon, (Iricntour dt; tarines avariées amenées de la vimUc, pt d'or- 
donner la desiru< (ion des sacs saisis, quand un [uisérable, dont le 
nom est reste inconnu, s élance vers lui et le renverse ; celle 
agression est le signal du massacre. Les assassins le traînent, le 
foulent aux pieds, lui crèveiil les yeux et lui font endurer d'atroces 
souffrances avant de le faire mourir. T.e cadavre du malheureux 
maire, ramassé dans la ruelle du Petit-Cimctiére-Saint-Jean, est 
déposé dans l'église. Ce lueui tre déshonore les bommes de garde 
ce jourd i il riloiel-de-Ville, car ils s'opposèrent à l'envoi de la 
force armée, qui eut pu intervenir pour âàuvet le maire. i>a veiiie 



Digitized by Googl( 



de cet horrible assassinat, M. Huez avait versé une somme impor- 
' taule dans la caisse des pauvres. 

10 Septembre. 

il99. — Les farines avariées, amenées à Troyes le S, oi qui 
avaient déterminé l'assassinat du maire, M. Huez, sont brûlées ea 
exccuUoa du jugement de police rendu par cet infortuné magis- 
trat. 

11 Septembre. 

1789. — Le bruit d'une conspiration, ou plutôt d'un coup de 
i main, ayant pour but l'assassinat de plusieurs nobles et de plu- 
sieurs ecclésiastiques, se répand en ville. Àverti par M. Parent, 
avocat, le Comité de Troyes double les postes placés au cloître 
Saint-Fi ienne, habité alors par les chanoines de la collégiale ei {lar 
des familles nobles. 

là Septembre. 

1789. — ' Phn de soiiante arrestatioiiB sont opérées à Troyes k 
b saile de Fassaaskiit de If . Hoes. Les portes de la Yille sont fer- 
mées et fardées. On n'en sort pins qne par Saint-Jaeiines, Giencels 
el Belfr^^ et personne ne son sans être eiaminé et interrogé. 

«^L^existence de la coi^nratlon qni devait éclater le 12, contre 
nne partie des nobles et dn clergé de Troyes» se trooTe confir- 
mée par des renseignements émanant de quelques membres des 
I Etais-Généraui. De penr que le projet ne soit qn'ijoumé dans son 
j exécution, plusieurs nobles et plusieurs prêtres quittent la ville 
et' vont se réfiigier â la campagne. 

16 Septembre. 

1789. — Les arrestations, motivées par ras§a>sinat de M. Huei, 
maire de Troyes, s'élétent à ce jour an chifire de qvatre-vîngt> 
treize. 

80 Septembre. 

1789. — Entrée à Troyes de 800 hommes de troupes suisses 
qui viennent pour y tenir garnison. Les Snisses remplacent le 
régiment du Comte-d'Arteis, qui était trét^alnié de la population. 

I S Octobre. 

1789. — Arrivée à Troyes de M. Lucot d'Hauterive, prévôt-g^ 
néral de la maréchaussée de Champagne. Ce magistrat venait fidre 
j le procès des assaarins de M. Hues, nnlie de Troyes, et de tons 
ceux qui avalant pris part à Téinoate des fMines dn 9 septembre 
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précédent. Soixante^i-sepl indiTidus se troaradeat inculpés dans 
cette affaire. 

6 Octobre. 

1789. — Lt miUfie bourgeoise, les hussards et les Suisseï, n 
garnison à Troyes, s'assembieai att cûnetlère de Saint-Bemi, alors 
établi sur la place «ctaeUe. Cette réunion» qni soulève linqiliétade 
de la population, se prolonge sans que personne en conuaiiie 
exactement la cause. On attribue Tocdre à U noaToUe ëet tioa- 
Ues de VeneiUes et de Paris. 

29 Octobre. 

n89. On fait des TisHes domidliair^ dans toute la ville de 
Troyes pour enlever la pondre et les armes détenues par les pir^ 
tiMliers. On fail en inéflM t«n^ «n recensement 4e police. 

14 Juillet. 

1790. — Prestation solennelle du serment décrété par la Cons- 
tituante. Celte cérémonie s'effectue k Troyes sur la place Saint- 
Pierre. Un autel est dressé au centre de la place. Il est décoré 
d'un oriflamme portant rp^ mots : la Nation, la Loi, le Roi. Le» 
gardes-du-corps, un bai iillon d > Snis^os, les hussards de la gar- 
nison, la maréchaussée en {^laod cosLume, et la garde nationale 
occupent les abords «le la place. M. Perrin, alors maire, M. Sissous, 
procureur de la commune, M. Loncle, major de la garde nationale, 
et M. de Saint-Georges, commandant pour le Roi les troupes de 
ligne du département, prononcent chacun des discours chaude- 
ment pauiotiques. Le serment est prêté dans l'ordre suivant : Les 
officiers, les troupes nationales, la ligne. L'évéque con&iiiuiionnel 
de Troyes, successeur de M. J. de Barrai, qui avait abdiqué en 
1789, chanta un Te Deum solennel. Dans la soirée, la ville est 
remplie de dansée, de manifestations joyeuses ; il ne lidt des ban- 
quets, et partent on illnmine. 

28 JttiUeL 

1799. «— La ville ét Bnr^orMne se M en âmes pour résis- 
ter ans ètmdm é$ èr^ftmdt qn*on hd sMmoe s'ivaneer de pays 
en pays, et qne personne ne rencontre. 

5 Septembre. 

1790. ^ La GhnpHre de la cathédrale 4e Troyes proteste cou* 
tie le décret êt rAssenUée ceosUtnante, relatif onx soppressions 
esiiliaiiiri<|nes et k la nenvelle organlmioM dn tlef|é. 
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4791. — Départ solennel <in cliar anliqne, sur lequel OD devait 
ramener le corps de Voluire, iuhume à l'abbaye tie Scellières, près 
de Komilly-sur-Soine. Très-élevé, ce char ne put passe r que sons 
ia i^olerne de la Tannerie, il était suivi de deputatioas et décoré 
de braachages elde guirlande» de roses ; on Usait sur le cercueil : 
« Si l^iiomme est né libre, il doit se gouverner, et si l'iioflune ik4m 
• tynns, U doit les Mf^ner. ia ignre de Tollsiie fecevait^ an- 
deam du ciiar, la couronne du génie. 



27 

1792. — Les restes et les tombeaux de Henri-lc-Liberid et de 
ThiiiauU lU de Champagne, sont solennellemeni transférés de la 
collégiale Saiut-Etieaue a la caLbediale^ en prébeuce du commis- 
saire du distriet. 

Lomalra, II. Lalid^e, les présidents dn déparimem, du district, 
du trilNuial criminel, ya r t a iea t les esins dn poète du comte Henri. 
D*anires magistrats accompagnaient le sarcophage de Thibanlt Ilf . 
Les corps forent d^wsés dans la tfuqpefle de la Vierge, où Us sont 
mm* 

15 Septembre. 

1792. — Le régîmenl suisse de Castella, en garnison ?i Troyes, 
est licencié eu présence de trois coiiauissaires des guerres, sur la 
place Saint-Pierre. Les drapeaux sont remis aux officiers munici- 
paux, et, le même jour, 5^0 Suisses s'enrôlent dans les bataillons 
nationaux. 

15 AYril. 

1705. — Le général comte de Partonneaox, natif de Romilly- 
sQ9Mie, est wmmé eapitsiae à ramée d^fune. 

32 Jiiifl. 

1793. — La section de Jean- Jacques-Rousseau (de l'Oratoire) 
dénonce, comme suspectes d'intivisme et d'aristocratie, 55 per- 
sonnes dans nne sevle séance. Elle vote l'arrestation de plus 
^nnd nomlNPe. 

La section de Jean- Jacques-Rousseau (de l'Oratoire) est réu- 
nie de nouveau ; elle entend une motion de son président, qui dé- 
nonce, comme suspects d*ineiYisme et d'aristocratie, 35 indîfidas 
appartenant, la plupart, à des pralMsions manneiles. 
XAsactioaieéMàite, séance tenante, sept citoyeni^ 
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94 loin. 

1793. — La section de Jean-Jacques-Rcinsseau (de l'Oraioire) se 
rfonil pour discuter les réhabiliialious do i i veille. Toutes choses 
tout remises eu question, et les assistais voient, iaute de bulle- 
llm» avec dei àirieoU rouges et blancs. C'est après l'emploi 
de 09 im>3f«ii inpféva de voter fve la décisioa de la section ùa- 
vient détoilive. 

29 Juin. 

1793. — La section de Jean-Jacqucs-Rousseau (de l'Oratoire) 
vole !':îrrestatiou de 14 individu*? considérés comme suspects d'a- 
ristocratie, et la surveillance de neuf autres individus» coaune sim- 
ples suspects. 

SI luiUet. 

1793. ^ La Société populaire ouvre, daoB la eoUéglale Saiot- 
UHMlti de Trayea, m dob lévdolioniialre, et elle fabdque d«s 
lastemes avec dm fiBnemeiits du etocher. 

30 Septembre. 

1199. ~ H. Jeanaoo fili« de Saint^^rresy disparaît à la suite des 
événements poUlfqnea. On le eonaidére comme émigré, et sesliieiis 
sont conflsqnés an profit de la nation. 

Si Décembre (iO Nivôse). 

4795. — Dans la nuit, quarante-quatre citoyens de Troyessout 
arrêtés conune sectionnaires et emprisonnés à Brienne-le-Gliétean 
pendant six mots. 

1^ Mm* 

1794. ^ On procède» 4 Arda«snr«Aabe, an partage par ttte 
des biens communaux; Il est fait 2,376 lots, autant que d*lilbi- 
tants. Depuis cette époque, le chifljpe de la population d'Ârcis ne 
s'est pas sensiblement modifié. 

S Mai. 

1794. — Le conseil municipal d'Arcis-sor-Âube remet an dimo- 
tenr du district tous les ornements de l'église Saint-Etienne et de 
tout le linge. Le gouveniement et rbépilai se partagèrent la mo- 
bilier. 

18 Juillet. 

1794. — Rousselin S^-Âlbiû, commissake dvii iiaùùnûl k Ii ojfes 
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pendant la Terreur, reçoit h couronne civique du tribunal révo- 
Intionnaire de Paris. Augubii[i ( nélon, qui avait eu le courage de 
dénoncer les concussions et les mesures odieus* s pu ises par Rous- 
seliu, est arrêté, séance tenante, et jeté en prison, {nuii de là se 
rendre à Téchalaud. La it i* lion Ihermidoi Iriiae, en entraitjanl la 
cbule de Robespierre, sausa la vie du ronr^iirciix ciioycn qui avait 
O&é clevei la voix tu laveur de la Uberle el de ia piultiie. 

16 Janvier. 

1795. — La distribiiiicMi du pain, qui, dans les sections de 
Troves, était de 8 onces par léle, est réduite à 2 OQces. L'iniensiié 
du froid arrête les moulios et oblige de faire du pain en employant 
le son. 

24 Janvier. 

i795. — Le thermomètre Réaumir desceûd à 17 degréa et demi. 
Les mooUns de Troyes bodI arrêtés par les glaces, et reodent Tali- 
mcntatioo publique d'autant plus difficile qoHl n'y avait que peu 
de farines en ville, et qv'il y aTait eu disette psr suite de piasiems 
mauTaises récoltes. 

26 Janyier. 

1795. — Le froid sévit avec une telle violence, que le tbenno- 
mètre, selon Kéauniur, descend à degrés au-dessous de séro 
dans les environs sur les édifices élevés. 

âi Janvier. 

1795. — Pierre-Edme Gauiberin, qui plus tard défait devenir 
lieutenant-géiiàral, est «onmé «bel d'escadron a«t bossaids def 
Aipes. 

10 Juin. 

1795. — Sur la deniamie de plusieurs habitants d'Arcîs-sur- 
Aube, l'église Saint-Etienne, qui avait cessé de servir au culte, est 
rendue à son ancienne desliiiaiiua. 

SS Février. 

1796 (An w). — Le discrédit , dont les assignats sont at- 
teints, arrive a un tet point, «pie la muiiicipalilé de Troyes porte 
les a[i[>oiiiit'inents du scciclaue de la mairie h 50 mille irancs par 
an, iioii-( ompris une indemnité de pain [)ay( c en dehors des ap- 
poini* incnls. Au retour de l'usage du uumeraiie, le chiifredes ap- 
poiuteuiênls iêdtbcend à 1,200 fr. 
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1116 (Aft nrk Ui dÊtfmê CiMniiH , ém Boschi 
fiUvMl el BytiÉNiiH» «rfilms à T^oyes, fiiaA «iifMlaîr» tolii- 
J^iix et ManMati appartainc m. tréiMde la cilbMralé fl ds 
là collégiale de Stial-filiMiiie. Us énttti ai ffédeai ta ' 
iMâui dee<omiai4e<3uu^|»a0M, éesfiibii|desperkiiD^ 
damants, de For émeilié» des lingolt d'or' peur des sommet cos- 
sidéiibles, flgofeiit» outre les objets dte dans le pfooès^ieiinl 
desorièTNB. 

M Mars. 

1796 (ÂD iv|. — La troifîîèTTie section, dite révolutionnaire, 
de Troyes, accepte, à l'unainmiie, la suppression de 1 epiihete 
qui sert h la désigner; ce mot, dit-elle, étant déosturé par la niai- 
TeiUance^ il y a lieu de le supprimer. 



MX-IIBUVIÉIIS 8IBGI.B. 

93 Septembt«e. 

4802. — Mort de M. Marr-Antoine de Noê, èvéque de Troye». 
U est inliumé dans la chapelle Saint-Michel de la cathédrale. 

6 Février. 

1803. — Prise de possession du siège épiscopal, par M. Louis- 
Appolinaire de la Tour-da-Pin-Monfa»ban, nommé le octtlve 
iéû2. Kapoléen avait l>eatt6oap d'estiaae pour cet évé^ee. 

0 Mai. 

1807. — Le conseil manicipai de Negent-sur-Seine crée une 
comptée de pompiers de seize hommes ; il les babille aux fnîs 
de la ville, et les dispense du logement des uUitsûes de p»mfi^ 

14 JuiUei. 

1807, — Le général Gautherin» de Troyes» alors colonel se 9"^ 
léger* est Messé d'un coup de feu à FiiedAanil; il est nommé offi- 
cier de la LègjtoiHjl*Hoiiiieiir. 

17 JMilleL 

" 0oevlolentoraptaiiûéolaleeBtPste-smiiis4eli(io» 
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grégation de Nevm, éteblîe & niApi(«l de Nogent, et le oammlt* 
W admioislvelive. Les s4feorg ebiOdoimeDt le smice hoapifelier. 

■ 

$8 Novembre, 

1807. ^ Mort de M. de la Tour-do-Pin-MontaiibaD, évéque de 
Troyes, que Napoléoa entooniit d*ane estime ^lieettère. 

i9 Janvier. 

1811. — Mort de Grégoire -Pierre llerluison, natif de Troyes, 
faubourg Sainl Martin. D'abord prêlre, il renonça à l'exercice de 
80Q iniuistère à la suile de quelques discussions cl d'une disgrâce. 
Pendant la Révolution, il fut déAOocé, à cause de ses écrits, au co- 
mité réToletîoonaire, et forcé de sWnir. En 1797, au concours 
Mveit povr la place de bilpilotliécaire, Herioiseii obtint le prix ; 
^titaé à eaeeed'uQ pamphlet contre lés terroristes, Il fat neniné 
de ooQveatt en 1600. professeur de rbéforîqne en 1804, Berletson 
se fvoDtra digne de ses dent emplois p^ir son érudition. Il écrivit 
plusieurs notices et dissertatiODS estirâées. Il a laissé des lettres 

tm»JmJL'» 
■IHlIllvWa 

26 Novembre. 

1812. — Le général Partouneaux, de Romilly-sur-Seine, est 
placé, par le duc de Bellune, à la tôle de la division fais ini Tex- 
trême-arrière-garde de Tarmée française, qui allait opérer la re- 
traite de Uoecûu. 

* 10 Janvier. 

1814. — M. Callaielii, préfel de TAobe, ei le général Dulong, 
de liosnay, l'ont i)ul)lii r et placarder une pruclainalion pour ia le- 
vée en niasàe de» conscriis du départemeut, appelés à défeudre le 
tciriloire. 

2/i Janvier, 

I8fl. Où entend ponr la première fois, à Troyes, le canon 
des armées coalisées. L'anxiété des habitants est au comble, cha- 
euA cache ce qu'il a de phisprécieui. 

Combat de Bar-sur-Aobe, entre les armées coalisées et Tar- 
mée française. Treize mille hommes, commandés par le maréchal 
Uorlier, duc de Trévise, font téte h trente mille alliés, et parvlen< 
nent à garder leurs positions. On se bat sur les bords de TAube, 
dane le val de Durdenne, à Fontaine, qui est pris et repris trois 
firie de suite. Dans la naît, le maréehal Uortier effectue sa r»- 
traite. 

• 17 
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25 Janvier. 

i814. — Eiitrrc^ a îinr-snr-Aiihc, p;ir porte Sainl-Micliel , de 

ravant-garde auuridûeiuie, commandée par le prince de VVrède. 

2G Janvier. 

1814. — L'autorité miliiaire fait abattre les arbres des mails de 

Saiot-Jacqoes et de Groncels. On barricade les chaussées, des 
charpenies et des terres servent de clôture aux entrées, et Ton 
creuse des fossés. Ce simulacre de défense est regardé avec raison 
comme toiUrà-fail impuissant. 

29 Janvier. 

1814. — Bataille de Brienne-Napoléco. LTmpeienr attaque 
brusquement l'eunemi , qui depuis quelques jours occupait la 
ville. On se bal de la route de Maizières jusque sur fa terrasse du 
cb&leau. Napoléon, serondé par le général Victor, reste maître 
du champ de bataille. L'armée alliée, qui éprouve une perle de 7 
à 8 mille hommes» bal en retraite dans ia direction de liar-sur- 
Aube. 

4* Février, 

1814. Le maréchal Mortier, doc de Trévise» venant d'Arcls- 
sur-Aube, arrive à Troyes. Il est à la téle d*iui corps d*aimèe de 
vingt-cinq mille hommes» destiné k prendre part aux opérations 
dirigées par remperenr Napoléoo» contre les années de la â»ali- 
tion eniopéenne. 

3 Février. 

1814. — L'empereur Napoléon I"" fait son entrée dans la ville 
de Troyes. Sur son passage tout est morue et silencieux, car la 
population s'attend à subir les plus jjr^nds malheurs. Cepen- 
dant l'armée française est accueillie av*;c une proloude cor- 
dialité; on couipreud qu'elle défend le sol de la pairie, et que 
c'est sur elle que reposent les dernières espérances. Napoléon bat 
en retraite, et lutte contre les formidables armées de la coalition. 
Dans la journée, le duc de Trévise livre bauiii© au pnoce de Uch- 
teiiibieiu, aux Maisons-Blanches. 

4 Février. 

1814. — Continuation de la lutte engiiiée entre le duc de Tré- 
vise et le prince de Lichiemsien, aux Maisons-Blanches. Le gé- 
néral Dulongi k la téte des dragons de la garde, sabre la cavalerie 
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ennemie A Saint^Pftrres-let-Tertrei. Noureau combat anx Maisons- 
Bhnches enire Taraiiée do duc de Trévîse et celle du général 
Blanchi. 

5 Février. 

• 

1814. — Napoléon se porte dès le malin sur la route de Bar- 
sur-Seine avec louic son armée. II établit son quartier-général à 
Bréviandes, dans la maison de M. Brelet, la dernière à droite du 
villaut'- La fusillade des tirailleiii s et une canonnade intermittenle 
annoncent des engagements d'avani-pastes. Napoléon se reporte * 
vers Troyes. 

6 Février* 

1814. — L'année flrançaise commence à opérer sa retraite ûn 
côté de Kogent. Napoléon sort de Troyes par la porte de Croncels, 
établit son quartier- général aux Cbarireoi, fait attaqner les avant* 
postes de Tarmée entre Bréviandes et les liaisons^Blancbes. A 

deux heures, il rentre à Troyes, qu'il quitte vers trois heures et 
demie. Le Pont-Hubert est incendié, ainsi que les maisons qui 
ravoisineot, pour arrêter la marche de l'eunemi. A neuf heures, 
Tun des ponts de Brusiey est également détroit. On coupe l'autre. 
L'armée française bal alors en retiaîte, par une pluie hattante, 
dans la direction de Nogent. 

7 Février. 

1814. — A cinq heures du matin, les gardes-d*honnenr, for- 
mant l'arrière-garde de Tarmée française, qniiteni Troyes cl Ta- 
baudoniient à la {^arde de ses habitants. Les portes sont l'erinées 
ei gardées par U cohorte urbaine. Rntre sept et huit heures du ma- 
lin, l'armée d invasion arrive au faubourg S lint-Jcicques elle met 
au pillage. On fait sommation au commandant du jmste d'ouvrir lu 
porte Saint-Jacques; il s*y refuse et demande à en référer au 
maire. Deux coups <le canon sont lires, el renaenii menace d'en- 
trer de vive force. Enfin, les ordres du maire arrivent, on livre 
passage; quatre cavaliers entrent eu ville au galop : un piquet, 
puis l'armée ennemie, commandée par le prince de Wurlenibtr^, 
pénètrent dans Troyes, qui demeure au pouvoir de l'ennemi. Los 
rues sont encombrées de soldats, la population évite de se mon- 
trer, chacun reste enfermé chez sot. On croirait la ville ahan* 
donnée. 

L^ennemi renferme, dans les dépendances de rHôtel-de-Ville» 
environ 400 prisonniers qui, grâce au Als du concierge Serizot et 
au concours de plusieurs haletants du voisinage, parviennent à 
s'évader. 
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8 Février. 

4811. — l.e château de Poiits-sur-Seiue, bâti sur les dessins de 
Le Muet, aux fnis de ! o nonihilier-Clinvigny, suriDtendaut des 
finirufsen 1650, esl n dévaste; Icn tnhieaux et les gUccs 

soiii brisés. Sur l ord eilu j»rujc»* r<>y:d, aujuui ci luu roi de Wur- 
temberg, les Iroupcs élran^ères metienl le feu a ce magnifiqne 
château, qui jouissait d'une grande célébrité, et ronfemiaii ua 
grand iiuiiilire de peintures d'Eustache Lesuenr. Après le passage 
-de reuDemi, li reste plus du cbàieau de Pouls que des décom- 
bres. 

— î/( iiipereur Aiexaudre de Russie, l'empereur d'Autriche 
François il, le roi de Prusse Fredérie-C.uillaumc 111, Tarchiduc 
Ferdin.ind-Charlesj le grand-duc Consiantia, le prince royal de 
Prusse, foiji leur entrée dans la ville de Troves. L'empereur de 
Russie descend dans la maison de M. Miehanx, aujourd'hui le 
Palais-de-Ju8tice; l'empeit ur d Autriche se loge dans l'hôtel Cha- 
pelaines» rue de Croucels; le roi de Prusse s'installe dans la 
maison de M. Millière, place Saiot-Pierrc, alors occupée par 
M. Guyot, notaire. 

9 Février. 

I8i4. — Le prinee de BoleDloê-Barteinstein frappe la ville de 
Ttroyes de deux réquielliODs éoormei qpî doivent être acqaiilées 
dans les ^nglninalre heures, sous peine d*eiécaUon militaire. 

10 Février* 

— Les alliés eijoignent aux autorités municipales de 
lepieodre leurs fonctions et de prêter, snr-le-ciismp^ leur serment 
contraire an gouvernement de l'empereur Napoléon. La muaid- 
palité de Troyes s*y refuse. Sommation lui est faite de jurer, sons 
peine d^exécntion militaire. Les administrateurs prêtent alors ser- 
aient comme contraints et forcés, et en protestant, le serment 
qu^on exige d'eux.. 

Gonaliat de Nogent» l'on des plus terribles auxquels la pop»* 
lalUm s» sait tmvée mêlée. La ville est barrieadée« les nuinoos 
soM crénelées, le feu éclate soi plusieurs pt^nts. Le pont Saini" 
Edme saute par la mine, et Nogeot offre le spectacle d'une ruine 
et d'un brasier. 230 maisons et les principaux édiûces tombent ea 
roîaes. 

41 Février. 

1814. Ikttaiile de Montmirail, à la suite de laquelle lesaliiési 
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battus par Napoléon, se replteni «or 9tf4Nimàiib«^ (fiHi mmH 
bientôt forcés d'abandonaer. 

17 Février, 

1814. — Yktdre remportée par MapoléoD sur les troupes a^ 
liées à Monte reau. Sans les trahisons qoi paralysèreot les succès 
de rarinée française, U eftt élé possible que ce combat forçât Ten- 
aeni k la retraile. 

— ha docteur Décret, oadeQ cliir«igiei*iiiajor ds réginoM 
celoaial de TAobe, aot Aniillee, chirergieo es ebef des hèpiiavx 
de TroyeSy sseon victime de son défcteent Les Mphaai^e Troyss 
regorgeaient alors de blessés en prèle à h gangrène lumide. 
Le docteur Serqueil, médeetn des mêmes hôpita«i, venait de 
mourir pour la même cause. Peu de jours après la mort du doc- 
teur Debrety le docteur Pissier père succombe aux suites du 
typki». 

18 Février. 

1814. — Le général Soiiwari/ernbepg, comniaiidant l'armée 
d'invasion, établit son quartier-général à Bar-s tu-Aube, et y con- 
centre ceaî mille hommes. Arcis est pillé, écrasé de réquisitions 
et incendié sur plusieurs points. 

20 Février. 

1814. — Les armées alliées commencent à battre en retraite; 
elles font arrêter les prim i[i iix lannetirs de Troyes, poui obleuir 
le inoutanl de ce qui rcsir du jxnir remplir la réquisition opérée 
le 9. Défense est faite aux. iiaiiiiauls de monter sur les remparts 
et sur les édiUces publics. 

3i Février. 

1814. — L'aitKiée française, élaut partie de llDota«au le 10 16- 
yrier, se dirigeait sur Troyes, à la poursuite des coalisés. Favorisé 
par vu froid très-vif, renuemi oe perdit dans sa rettatie ni ariii^ 
lerle ni bagages. L-année du pfteee Schwaniemberg, quoique 
battue et dispersée, au moyeu des mifoirls que loi amena le 
prince Gorcsakoff, se trouva, sous peu de jours, réorgaidsée. Elle 
s^achemina ven Troyes, forte de cinquante mille bommes^ peur 
former TaHe droite de Farmèe austro-russe. Arrifée auprès d'âreis- 
sur-Aube, elle fut grossie par une division du corps de Lsngeron 
venue de Vitry. — Napoléon écrivit aui pdnees alliés une lettre 
dans laquelle il faisait ressortir les avaijtages de sa nouvelle posi- 
tion, laissant entrevoir qu'il reprendrait bientél la ligne du Abuii 



\f ^^^^ 



si l'empt n iir Françoifi ne eonsenUità imrapj^rochemeat qai pût 
amener la paix. 

32 Février. 

1814. — Ineendiede Méry*8vrSeine. L*armèe frinçaise attaiiue 
les troupes alliées qn^elle trouve en bataille sur la rive droite de 
la Seine, et eomnandée par Blftcher, qui voulait opérer sa Joncttoa 
avee les troupes ennemies encore eampées aui environs de 
Troyes. Le général Bofer pousse vigonrevsement Tarméede Bl&« 
cher, la rejette au-delà de la rivière et la poursuit. Dans la tra- 
verse de Mérj, l^ennemi, pour arrêter l'armée française, incendie 
tout snr son passage. ▲ la laveur des flammes, Blùcber échappe 
an géiéial fioyer, mais en causant la raine de trois cent deax 
maisons qol sont réduites en oendree. 

23 Février. 

1814. — Dans la lutte quH soutint contre Vinvasion, Napoléon 
démolit à coups de canons une partie de la porte de Preize. 
Lorsque Ton démolit, en 1848, le rempart et la poterne, on tioava 
cette inscription : 

CETTE PORTE 
Kt T EN PARTIE DÉMOÎ TF PAR 
l'artillerie de BONAPARTE, LE 23 
FÉVRIER 1814, ET BESrAUaÉE AVEC 
LES FONDS ACCORDÉS PAR S. M. 
LOUIS XVTII, ROI DE FRANCE, 
SOUS LA PRÉFECTURE DE M. BRUSLÉ, 
BARON DE VALSUZE> AY, ET LA MAIRIE DE 
M. FADATTE DE SAIXT-GEORGES, QUI EX 
ONT POSÉ LA PREMIÈRE PIEllUE LE 12 AOUT 1817. 

^ Les souTerains alliés se réunissent à Troyes, ches le roi de 
Prusse, pour répondre à la lettre de Napoléon et aviser am 
moyens d'anéler les progrès de Tarmée française. Dans ce cou- 
se il, Schwanzemberg annonce qu'auprès de Lyon, le général 
Bubua a été forcé de rétrograder; que le duc de Gastigliooe a le* 
pris Bourg, Màcou, Chambéry, et menace Genève. En même temps, 
le prince de Meiicrnich expose Tétat des aiïaires politiques dans 
un rapport de nature à surprendre et à décourager les alliés. Il 
produit une telle impression sur reinpereur de Hussfe, qu'on dé- 
cide d'envoyer, le int iin jour, ie prince Vinceslas Litcliteinslein 
auprès de Napoléon, pour lui annoncer que ses propositions pnei- 
fiqiies seraient favorablement écoulées. L'emjicrenr était uiicore 
au bourg de Châtres, quand le prince Liditeinsteia lui apporta 
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cette noovelle. Napoléoo antorlst le najor-géiiéral à désigner, 
entre VendeiiTre et Tnijes, un lien où feu comminaim puseent 
se rendre |Mmr entamer les négociations. Croient toutefois qoe la 
demande des alliés n^avalt d'anlre bnt f ne de Miller leurs opé- . 
rations, il refusa de consentir à une suspension d*amies qui lui 
aurait enle?é l'offensive. 

24 Février. 

4814. Après avoir battu rennemi aux portes de la ville, 
Napoléon revient k Troyes, où 11 entre à huit heures dn matin. Il 
occupe de nouveau la maison de M. Dochàlel, rue du Temple. 

Dans la même journée, la population de Troyes donne en masse 
la chasse aux traînards de Tarmée alliée. Plusieurs prisonniers 
sont faits, plusieurs soldats ennemis sont tués et Jetés dans le ru 
de JaiUard, au Pont-des-Cailles. 

38 Février. 

1814. — Les troupes françaises cantonnées à Troyes quittent 
snccesaivement la ville pour se porter vers Âreis-sur-Aube. 

4* Mars. 

I8t4, — L'armée française quitte Troyes. Il ne reste plus le 
soir, en ville, que quelques détachements. Nos troupes se portent 
vers Arcis-sur-Âube, où Napoléon est arrivé de la veille. 

2 Mars. 

1814. — Un oflicier d'artillerie, commandant un parc français 
stationnant sur la place de la Préfecture, noie ses poudres, brûle 
ses affûts et jette les pièces démontées dans le bassin du canal, où, 
lors de la reprise des travaux de canalisation^ elles furent succes- 
sivemeot retirées. 

3 Mars. 

1814. — Combat, à SalnM^rres-les^Tertres et aux Maisons- 
Blancbes, entre le duc doReggio et le due de Tarente et les ar* 
mées de la coalition. Ces combats ont pour bnt d*assurer la re- 
tr^te du gros de l'année française, <|ul se.iepNe du c4té de No- 
gent. 

— Le duc de Tarente soutient vaDlImment deux combats aux 
vâlages de Fontette et de UFosse<k»rdouan ; Il culbute les enne- 
mis, <|ul prennent la ftaîte. Citons un épisode de ces combats : 
Des blessés ennemis étaient dans une grange, oit nn chirurgiett 
francs leur donnait ses soins. IjOs paysans, exaspéfés par les 



«mUoM des «Hiéi» wmàmt ie voDgersaF ièt vÉHieoms bleMéSf 

el ils ût porl«ot en foule aux portes de riiépital improvisé. M, le 
flolooel HoiMii, du 2« régiMDl desi^ardes formé à Brest» «etciié 
avee éloge p«r Napoléoa 4am son ordre du jour 4e MottcteM, «e 
joinl au chird^jlêD, avee quelques oftcim el quelques soldats. 
Par la pcrstiasioa plutôt que par U force, il panûl k «aipédierAee 
peysane de déshoaorer leur pays. 

4 Marj». 

4814. W eogagenamit eirtre Tarrière^anle frsraçsîse el 1*ea- 
nemi a« pont de Saint-Paifes. Les Français se retranchent dans 
les bâtiinr !its de l'aDcien comyodI 4es Trinitaires o« Mathurien, k 

l'entrée d» faubourg Saint- Jacques. Plusieurs obus tombent daae 
la ville. L'un d'eii\ éclate dans la bibiiollièque publique (abbaj^ 
Saint-Loup), un autre dans la maison de M. Carieron, contrôleur 
de rociroi , rue des Carrea iix . A quatre heures du soir» l^armée alliée 
reotre dans la ville de ïroyes. 

— Napoléon rend an décret poriBDt «{oe, si 1rs armées allîées 
font fu>iiler lee Français pris \es armes la maiB| il «eera 4» re- 
prësaiUes sur un nombre égal de prisonniers. 

5 Mars. 

1814. Le Quartier-Bas de Troyes est mis au pillage. Furieux 
des victimes qoci rindignatlon des habitants de Troyes a faites 
dans les rangs de Tarriére-garde étrangère, le "24 février, le feld- 
maréchal de Wrède veut brûler la ville de Troyes. L'empereur de 
• Russtet Âtexandre» sY oppose. Cependant, sous peine d'inoendie, 
le feld-maréchal demande que les auteurs du mouvement lui 
soient livrés. Les conseillers de préfecture» les conseillers munici- 
paui, les membres des tribunaux, sont constitués prisenniera à 
leurs domiciles. 

6 Mars» 

4814. — Bor la dénonciation ét deux mlaéraMts^ tentés par 
Fappét é'une récompense, deux habitants de Troyes, Pasquier el 
Laratte, sont livrés aux alliés comme auteurs dn mouvement po- 
pulaire du 2i février, qui avait entraîné la mort de plusieurs sol> 
data de Tarri ère-garde enneoiie. Ces deux malheureux sont fusillés 
sur la place Saint-Nizier, malgré les protestations dont le ouré de 
Sainte-Madeleine, M. Penard, leur confesseur, se faitTorgane aof» . 
près lie la commission. Les dénégations des victimes étaient d'au- 
tant plus miseffiblahles, qu'a la uouvello du retour de Fennemi» 
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ceuxqiii étaient parliciilièrement signalés s'étaient liMés de quitter 
Troyes. Le martyre de ces tleux hommes sauve Iroyes des repré- 
sailles des alliés. 

7 Mars. 

18t4., — Ia'<> troupes alliées frappent Troyes d'une reqnisii 100 
de 2i>0 luilie i :ni(ms de p ^in el d'iinlres denrées. Malgré re[niise- 
meiit des ressources de la ville, les liabiUais parTÎeaoeot à rem- 
JH^ la réqimiiioo. 

8 Mars. 

ISl k — Un nouveau désarmement de la ville de Troyes est 
ordonné par les armées alliées. Une réquisiiioii de 6,000 fusils ou 
de 60,000 francs est faite sons peiiie d'exécution militaire. La 
peine de mort est proooucée contre quiconque aura conservé uoe 
arme à feu. 

15 Mars. 

1814. — L'empereur de Russie arrive à Troyes, où il repreDd 

son ancien logement. 

» 

16 Mars. 

4814. — L'empereur d'Autriche et le roi de l^russc ( iiuenià 
Troyes. La liberté est rendue aux étages arrêtés; une réquisition 
de 60 mille francs est ordonnée. Les Cosaques et la garde des sou- 
Tcrains ennemis imitent leurs devanciers, et pillent la ville de 
Troyes. 

18 Mars. 

1814. — L'alarme est jetée dans l'année alliée campée h 
Troyes. Le général Schwartzi mberg bat en retraite. En quittant 
Troyes, il lève une coniribuiiou énorme. Un conseil de guerre se 
réunit chez l'empereur Alexandre. Le généralissime engage les 
souverains à gagner Bai^-sur-Aube, et à se retrancher derrière la 
rivière. L* tetraite coaunenoe. 

20 Hara. 

1814. — Bataille d'Arcis sur-Anhc. Napoléon n'a qne 20,000 
hommes à opposer à 100,000. Le combat dure toute la journée. 
L'empereur se multiplie; il est partout, à l'attaque et à la défense; 
la victoire esl ittdécise, malgré la disproportion des armées, jus- 
qu'à la nvti dose. 
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31 Mars. 

4814. — Continuation de h bataille tl'Arcis-sur-Aube. Ecrasée 
par des forces supérieures, l'armée française bat en relraîJe par 
le poni lu ville cl par un auirn pont jeté en face de Villelle. 
1 rois mille Français sont lut-s, Imii cents sont faits prisonniers; 
' mais les pertes de Tennemi s'élèvent au double. Areis est incen- 
dié. Plus de deux cents maisons sont brûlées ou demolius. Les 
pertes essuyées par les Anisiens sont évaluées à uoià millions. 
Torcy et Villelte sont la proie des flammes. 

23 Mars. 

i814. — Une pai iie de la garnison ennemie qui occupe Troyes 
se rend i» Rar-sur-.\ube. Un corj)s d'Autrichiens vient la rem- 
plarrr . Une centaine de prisonnier*; fr:inr;^i<; faits à Méry et à 
Arcis sont amenés à Troves, foiulniis d.»ns la plupart des rues et 
déposés à la caserne de TOi iKm-e. Plusieurs d'enire eux sont dé- 
Iivr> s i^AT des babiiauis qui s expuseui a la mort pour leur rendre 
la liberté. 

80 Mars. 

1814. — Napoléon quitte Troyes pour n'y plus revenir. Il moule 
îk cheval, revêtu de l'uniforme des chasseurs de sa garde, il sort 
par Pancienne porte de Paris et se rend à Estissac, OÙ il preod 
une mauvaise voiture tie poste. 

1^^ Avril. 

1814. — Un corps de Cosaques, composé d'environ cinq mille 
hommes, traverse Troyes, venani de^ Cbaumoat el se dîrigeaot du 
câté de Sens. 

2 Avril. 

18U. — Un corps de troupes eonemies, infanterie et esva* 
lerie, traverse Troyes ; il bivonaque sur la place du Marché-an- 
BHèf dans la rue des Filles et du fautiourg Sainte^vine. 

4 

8 AvriL 

I8i4. — L'entrée des armées alliées dans la ville de Paris, qui 
avait eu lieu le 31 mars, n'est connue à Troyes que le 8 avril, 
toutes les communications étant interrompnes entre Troyes st 
Paris. 
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I H Avril. 

• iSlA. — L'empereur d'Aulriche ;irrivR îi Rnr-sur-Seine; iî 
communie, lient un enfant sur left fond;» baptismaux, et Ta visiter 
Notre-Dafloe-du-Chéne. 

13 Avril. 

iSli — Pas«^age à Troycs de troupes alliées qui rétrogradent 
do côic de Dijon. 

IS Avril. 

1814* — On apprend à Troyes Tabdication signée par Napoléon, 
à FontaioeUeau, le 6 avril. 

i2 Mai. 

1814. — Anété du maife qui enjoint i tons les dètentenn de 
pondre, d'armes li fen et projectiles de snerre, de les remettre à 
I la mairie, dans les vingt-quatre henres, sons peine de poursuites 
eorreetioanélles. 

! 28 Mai. 

I 1814. — M. Piot de Courcolles, maire, avertit les habitants de 

I Troyes que des mr'<^nres sont prises pour assnrrr la tranquillité 

j des habitants pcn lanl le séjour d'un détacheniciit âc, hussards 

I hongrois jnscju'au passade do l'empereur d^Autriclic. Le capitaine 

' de la gendarmerie est charge de recevoir les plaiules. 

I 

30 Juin. 

181i. — Les relevés faits dans les hôpitaux de Troyes an 30 
juin donnent, sur la mortalité eausée par l'invasion, les renseigne- 
ments suivants : depuis le 1" j;invier 1814 jusqu'au 30 juin, 
j 31,375 militaire^ entrèrent dans les hôpitaux, savoir : 0,719 fran- 
çais et i i,65l étrangers. Dans le même espace de temps, il est . 
entré 1,191 malades civils; morts, 449. 

7 Septembre. 

1814. — L'état estimatif officiel des désastres causés à Nogent 

par rinvasion étrangère constate la destruction de l'Hôtel-de- 
Ville, de la caserne dr^ pf^nflnirnerie, des prisons, du P;dais-de- 
Justicc, et le total ;uh aiui-st'un-ni de 135 maisons incendu'*es par 
les projectile';. Cr[ elal constate, en outre, des dévastations à l'é- 
I gli':e, au pn ^Ityirre, au collège et à â59 maisons. Ces perles réu- 
nies représentent uu million :^71 mille francs. Les prenants part à 

I 
I 

i 
I 
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rindemniie de lOU mille iraocâ accordée àNogent, sont au nombre 
de lÀi. 

8 Septembre.. 

1814, — Passage, à Nogent sur Seine, du comte d'Arlois (depuis 
Charles X). Il descend, après la récepUoa oOicieUe, dans lamaisea 
da maire. 11 quitte Nogeni le leiideaiaio. 

11 Novembre. 

4814. — Dans la nuit. M. Capperon, propriétaire h Bar-sur- 
Seine, esl assassiné par deux linunnes iiias(iiiés qui ♦'inporleiil des 
sommes et des \a!eiirs enn^idi-rahlcs. \'n médecin et un (;innenr 
sont arrêtés. Le premier se suicide, le second est condini ci l'écha- 
faud. Nous avons publié, sur cette alTaire, un récit inlilulé : 
les Masques Noirs. 

Id Novembre.^ 

1814. — Les habitants de Tn>yes, par reooiniaissMGe pomh 
sagesse, la présence d*esprll et le courage héroïque de If H. Piotde 
Courcelles, maire; Payn et Ddurû, adjoints, pendant la durée de 
riovasion, sollicitent, pour les deux premiers, la croix de la Lé- 
gion-d*Honneur. En outre « ils font don d*uae épée en or à 
HM. Piot de Courcelles et Payn, et d*nne épée d'argent k M. De^ 
bnre. La remise des épées a lieu solennellement à la Préfecture, le 
i5 novembre, sous la présidence de M. Rœderer, préfet de rAnhe. 
Procès -verbal est dressé. Dans ce document, qui a été imprimé, 
âgureni les noms de tous les citoyensqui se sont signalés parleur | 
dévouement à cette désastreuse époque . | 

■ 

! 

9 février. 

. 1815. — Hort deCharbonnet (Pierre-Mathieu), recteur de PO* 
niversité de Paris. Né à Troyes, en 1735, Gbarbonnet avîit par 
conséquent 82 ans. 

12 Mai. 

1815. -~ L'élite de la garde nationale de Nngent-sur-Seine se 
rend à Troyes, snrfes ordres qu'elle reçoit de Napoléon. Les auto- 
rités municipales accompagnent les gardes nationaux jusqu'à 
Ponts-sur-Seine. 

3 Mai. 

1816. — Proclamation tie M. Fndate de Saint-Georeres, à rocca- 
sion de l'amiiversaire de la reatrée de Louis X.V1U à Paris. Cest 
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na dithyrambe enthousiaste relatÎTeiiMiDtaii nanTel étatdeckoses, 
et une apprèciatioa passioDnée et peu digne du g<Ni?eniemeiil 
passé. 

il Juin. 

1816.— Un arrêt de la cour fl'assises de h Seine coiidamue, 
entre autres, le colonel Zeaowiz, prince polonais; MM. Dnfay, 
avocat an barreau dWuxerre; Babenf, libraire à Dijini; Laurent- 
Beaupré, libraire an Palais-Hoyal, et Bouijuol, imprimeur à Troyes, 
à la déporimioii pirpéluelle. La cause de celle condaninalicni riait 
la rédaction, Tiuipression et fa publication dn Nain Tricolore, 
journal bonapariiste et non révolutioDuaire, publié par des Fran* 
çais proiesiaût contre Ifinierveiilion de l'étranger, et se dévonant 
Il la cause de ki lalioMlifé Tainene. 

Quelques mois aupaiwiol» le 27 fètrier, 11. Bouquoi, Tm de* 
condaiÉBéB, a?ait été arrêté à son domicile, et condoii ^ Paris. 
Après sa condamnation, el sir la ronle do lionl-Saint-Mic)iel« 
H. Bonquot parrini li s'êvader« ei se réfugia li Jersey. De retour 
en France en IfôO, il obtint, k partir du i*' juillet 1833, une pen- 
sion dn goutemement de Uniis^Pliilippe. 

25 Octobre. 

1816. — L'année avait élé si mauvaise que la vendange s'ouvre 
seulement à cette date dans le vignoble des llieeys. De 1800 à 
18u5, € est la plus tardive de toutes les récoltes. 

8 NoTembre. 

1819. — A cette date, la petitc-vénde cause de grandsravages 
dans le département de P Vube. Plusieurs mnnîcipalilés prenrient 
le parti d'ouvrir une saite publique de vaccination dans les mai'- 
ries. 

11 Novembre. 

1819. — Ouverture d'une nouvelle salle d'audience du iribuual 
civil de Nogeutrfiur-Seiue, rue Saiul-Epuin^. 

7 Janvier. 

1820. — On constate un des froids les plus rigoureux du xnt* 
siôtie. La terre est. gelée en moyenne sur 16 pouces de profon- 
deur. Sur les points les pins rnpi.îc>, nux abords de Troyes, la 
Seine n'est plus qu'un glaçon : aux abords du moulin deMogent, 
le couvant ciMririe,4kî& gtoccs énormes. 
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M Mai. 

1820. — Le maire de Trovos, M. Fadale de Saint-Georges, 
prcixi UD arrêté aux termes (iini irl il est inlerdii aux vuiiures de 
clrctiler sur le passage de ia pi ocession {jéiiérafe, h laquelle dem 
assister le duc d'AugouIème. Injouctiou est taite aux Uabitants 
des rues dans lesquelles traversera la procession de décorer leurs 
maisons ; ud appel est fait aux maaufactwiers pour organiser one 
expoaitlOD dans la grande lalle dn riUMel-dn^Ville. 

i iuin. 

iSSO. — Passage dn dae d^AngovIéne à Trojei. Le due félidia | 
In mairay M. Fadate de SalntrGeofuea, de la profusion el dn boa | 
goût des déeoraiiona établies sur son passage; do nombre des so- 
damations qi»i Font salué et des frais fitits par la ville peur don- 
ner pins d'éclat b la fêle. Le duc d'ÂngouIéme félicite nndoslrie 
de son eiposition, et, en quittant la ville, il donne i,O00 fr. pour 
les panvres* I 

3 Haï. 

1822. — Arrêté dn maire qui prohibe Iténlivement, de la ma- 
nière la plus absolue, aux bouchers, de tuer des bestians en tout ! 
antre lieu qu'à Tabattoir public; nne exception est ftife seuls* 
ment en Cavenr de quatre boocbers des faubourgs. 

i& Août. 

1815. ^ Le général Partouneaux, de Romllly-sor-Seinei eit ^ 
nommé grand'croix de la Légion-d^Honneur. 

17 Octobre. 

4825. — Date de l'acte passé entre le lientenant-général Pajol, 
comte de Fempire, et Henri Jeamez, négociani à Paris, pour h ! 
fabrication des limes et de Tacier an Paraclet» commune de i 
Saint^Aubln. 

48 Octobre. 

1823. — Violent incendie à Bazoche, commune située ealre 
Bray cl Nogeni-sur-Seine. Cent maisons sont réduites eu cen- 
dres. 

20 Octobre. 

4823. — Violent incendie à Saint-Usage, près Essoyes. On 
constate la desiruction de 17 ntaisou?, des j^ranges ei des écuries 
en dépendant, et de toutes les r ccolies qu'elles eoulcnaieni. Deux 
enfisnts, cause de cet événement, périssent dans les (Ummes. 
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29 Octobre. 

I8i5. — L'unique fabrique de limes du df^p^iri( ment, monlée 
au Paraclet, prend nfie oxiension qui, nvcdln un nu nt, ne ga- 
rantit pas sa durée. Deux inarlineis sont luoiib s, le nombre des 
ouvriers et des machioes s'accroît : les limes du l'araclet passaient 
poiu- èlre de irès-bouoe qualité. 

10 Mai. 

1824. — Un arrèié de M. Caudinot-Gérard, alors maire de 
Troyes, place l'éccite de musique pofxiliirc, fondée p;»r les pro- 
fesseurs J.-B. La&coreiz et Jully, or^auisie de la cailiédrale, sous 
la surveillauce d'une commission d'amateurs. 

13 Mai. 

1825. — Mort de M. ElMone-ADloine de Boulogne, évéque de 
Troyes, originaire d^Avigoon. U décède à 78 ans, à Paris. 

26 Février. 

1826. — Saere à Paris de M. Jacqaes^Loiiis-DaYid de Seguin 
des HoDB, évéque de Troyes. Nous nVons pas besoin de rap- 
peler combien la bonté, la cbariié et reilréme aflabilité de ce 
prélat ont laissé de profonds sonvenirs dans la génération ae- 
tueUe. 

17 Mars. 

1826. — Prise de possession du diocèse de Troyes par Mon- 
seigneur Jacques-Louis-David de Séguin des Hons, évéque de 

Troyes, grand-vicaire de h cathédrale d'Alby. Monseigneur des 
Hons, né à Castres en 1760, avait par conséquent OG ans. Le 
rôle de cet homme, qui était devenu la personnificaiioii de la 
houle et de la chante, se révMe lui-même par celle pensée qu'il 
formula souvent on présente des pauvres et des malades de son 
diocèse : Yruis ti ♦ | loiivez pas une afllicliou qui ne vienne loni- 
» ber sur mon cœur, pas une perle que je ne partage ; vous ne 
• versez pas une larme que je ne voulusse essuyer... >* 

26 Mai. 

18^6 — Une ordonnance de police, rendue par le maire, 
M. Gaudinot, renferme des injonctions, avec clauses pénales, au 
sujet dos tentuies, de la fermetnre des cabarets et du reirait des 
enseignes, le tout à Toccasiou des processions générales. 
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Septembre. 

ftmeê. 

i8 Septembre. 

1828. — Passage, à Xogont-siir-Seîne, du roi Cburlc? X. Dem 
arcs (le tiioaiphe avaieul c(é élevés sur le passage du coricge. 

20 Octobre. 

1828. — Incendie h Orvilliciv, arrondi^àement de iNogent. 
Plusieurs individus, soupçouue^» d avoir mis le feu, S9A( cooduiU 
daos icâ prisons de r«îogeuL 

« 

ià Octobre. 

4829. — A celle dale, les diligeuces, conDues pins lard sous 
le nom de : les Trotfenms, réuuissRient déjà un grand noiubre 
d'actionnaires. Ce service, donl la c»'Mrrilé éiail sans exemple dans 
le passe, e>l a' f'ueilli avec la même t.»veur cjue précédemment les 
baleaux el les euches. Les Trof/ewies afrruicliisiîaienl les voya- 
geurs des euuuis et des embarras causes par les diligeuces de 
simple passage. 

1851. — PoM de It première pierre de la perle Chevrewe (de 
lA rue des Filles à SaiaWMartln). 

aa Juin. 

1831 . — Pose de la première pierre de la porte Newe, eo- 
verte sur les réclamatioDS des habitaols dit Qaartier*Haoty et sprèi 
une sooscriplion préalable de plus de 10,000 fr. La Tille de Troyes 
contribue seulement poar 3,000 fr. à cette dépense. La cérémonie 
est faite par M. Payn, maire de la ville. 

12 Mai. 

1832. — Une forte gelée frappe les TîgQObles de Tarrondisse- 
ment de Nogent-sur^Seine» et été auK vignerons tout espoir de 
récolle. 

2G Juillet. 

1854. — Mort de M. Guillemot, curé de Nogent-sur-Seîne, 
qui laisse à rhôpital de cette Tille une somme de 9,000 fr» poor 
fonder un lit à perpétnité» ' ' 
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6 Août. 

— Donation par tesiaincot, à l'hôpilal Saint-Nicolas de 
Bar-siir-Aube, de la chapelle SRioie-Ormaine. Le donateur, M. le 
général de Vouillemout, est eniei f e dans celle chapelle, fondée 
en 1076, détruite depuis, rebâtie plus tard, et enfin vendue comme 
pro^nété nationale* 

iS Septembre. 

1830. — Mert, k Ards, du cMnte Anitiild de La WS^ pilr de 
nrtnee» toeiefi «AeailieUaa de Napoléon I**. M. ée La Briffe èfail 
le mari de 1*000 det deaoeodantes de ranslie ttaiaea deoeomlea 
de GbamilM» 

13 Octobre. 

1859. — Un rapport de la Socielé pour la propagation de l'en- 
spîgnemenl mutuel constate que la iiK illeure école d(» départe- 
ment de TAube est celle de Nogent-sur-Seine , dirigée par 
IL Waleff. 

a? Oetobre. 

im. Mfrt de M. Botèbe SÉlmle, dépuH de la Saine. 
' Qool^lNreioid'ori^, EviètoflalTeile avait en qoel^aeile 
fiât de Nogent-flor-Seine son pays d*adoplion. U fat vingt fois da 
suite le préaident de la Société Nogentaise pour la propagation de 
renseignement mutoei, fu'il srvall eoatribué puissamment h orga- 
nim La vMle de Nogent a conservé un souvenir ineffaçaMe da 
passage de cet homme d'élite, législateur, liialeffienet iKininie de 
ietiiea, <pd a*éiaii M aon wandMtire, 

26 Octobre. 

1844. — A ce jour, là population de Troyes avait sousci^pour 
un million 5 iO mille francs d'actions poor la eonatmction du ellO- 
aiin de far de Menterean à Troyes. 

i6 Janvier. 

1845. — Les magasins de M. Thuilller, négociant en draperie, 

ceux occupés par M. Corhnt-Baudement, épicier, place du Mnrché- 
ani Oignons, sont la pruii^ dos flammes. La penc en iiKuclian- 
dises s'élève à environ 400,0 k) fr., et en imnioubles à 4o,0()0 fr. 
Deux fois «lepiiis cet événement un mis* rabie essaie, le 7 et le 22 
mai, de mettre le feu à ce qui avait échappé an désastre. Quel- 
ques jours auparavant, une lettre de menaces avait annoncé, 
presque à jour fixe, la tentative du Slâ mai, et déclarait que i'au- 
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iMr de la lettre avait commis les deax premiers crimes. Malgré j 

sps enqiiêies, mnÎLTf» <;f*«5 arrestations molivées, la justice dut re- î 
nonrer a saisir 1 aiueur ti une scélératesse sans exemple à Troyes. ! 
Depuis neuf aus, l'impunité a été acquise au coupable. 

27 Mai. j 

184o. ' — \ •.\ itislicc livre ;i dt's invpstîp'nlidns iiiiillipliécs 

pour anlvi i d baisit le cuup.ili!*' (]o trois leiitatjves d "iin f^udie i 

commises rue du Marcbé-aux-Oigoous, daus la mai&OD Thmilier- ^ 

Audiflred. ■ 

i3 Juillet. I 

IS46. — Dans la nuit du 43 au 14, un iueeDdie éclM»à ViU»- i 
din, et détruit en peu d'heures treale-dnq maisons et leurs ! 
peudunces. 

23 Juillet. 

184$. — Ineeadie à Rouillj. Diz-sepi mtisons sont la prdeda 
fen. Deux «niials périssent dans les flammes. 

5 Août. î 

— Emoi et irritation dans les communes rurales du dé* 
parlemeni, à la suite des incemlies qui diéselani la eam^afiie. 
Partout on organise des gardes de nuit* 

26 Août. I 

1846. — 'Violent incendie qui consume une grande partie des | 
maisons de là commune du P.ivillun. La perte est évaluée de âKO 
k 300,000 francs. Viagi-huit faimUessoat sans asile. 

6 Septembre. 

1846. — Le vWhp' de liilly-Sainie-Syre, dans le canton de 
Méry, est pr^^que koUiieinent anéanti par nn incendie. Soixante- 
quinze maisons et leurs dépen iau( es (en t(jui 494 constriictioRSl 
sont réduites en cendres. Meubles, récoltes, I)esliaux, tout est dé- ; 
iruii avec uue rapidité incroyable. Trois femmes, les nomoiées 
Marianne Vrit, Aune Oudin, cl Amabie Adam, périssent dans les 
flammes. 77 ménages campent en plein air, dénués des objeis les 
plus nécessaires. La perte causée par cet événemeui dupasse uu 
million de francs. 

3 Mai. 

1847 — înc< iidio de ia coidcric de M. Dclauoav, h ^o^f^ni-'nir- 
Seine. Un grand nombre d'ouvriers se trouvent sans ouvrage par 
suite de cet événement. 
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26 Août. 

1847. — Condamnation de 53 individus qui avtiMl jMié «a 

rôle actif dans les troubles de Troycs, le 7 août. Le maximum des 
féuà^ atteint six moiB 4'«i&|uri&ottaemfiAl; U uàBïimm «b mois. 

17 Suplembre. 

f 847. — VioieDl ineendie h Herbisse, près d'Arcts. Seiie Mai- 
sons, leurs dépendances et les archives omnicipaki sont eonsv- 
mées. Une femoie péril dans les flammes. 

26 Novembre. 
iS47. IneeodSe à Sonlaines. 

Décembre. 

1947. ^ PlDsi«ws ealaslropkss IsdastrMIes marquem la der- 
nier mois de l'année. Un grand aombro de ùàÈkim oenl désiaréao. 

ao Déoembre. 

4847. — fneenéie I Fonelières. Perte 8S,€00 Ht, 

— On dél)laie les ter^.iili^1 t>exupLS par les restes de la Tour- 
Boileau pour occupi r lus ouvrier» sans ouvidge, et l'on fait 
quêtes à domicile poux soulager les nécessiteux. 

2li Février. 

18i8. — Toute la ville est d;»ns !';mxiété en ippriMiai! l'oiplo 
siou d^un mouvement révolutioniiaire à Paris. 

26 Février. 

4848. — L'agUation angmenle ; tonte la popoMoii est dais les 
mes, snr les places, am abords des bnimix de voiture pu- 
bUqnes, pour connaître IHasue des événement*) annoncés la veiUe. 
On apprend, par un courrier, labdicaiion du roi Louis-Miilippo, 
la proclamation de la République et la formation du Gouvernement 
provisoire. Le coq gaulois qui domine le campanile de l'll6tel>de* 
Yille est descendu et brisé par quelques jeunes gens. 

20 Février. 

I84t» ~ Arrivée des eilojensUdKMse Cl €i«fv«^ coniote 
dn Gouvcracment provisoire. Ils preonont possesakm de leva 



fonctions, et déclinent leart poufoirs dans la grande salie de 

!*Hôiel-de Ville Bt-s groupes parcourent la ville dans tous les seos 

an bruit rir ( hauis ei d'airs répMhlicains. Beaucoup d'habitants il* 
luminf nt. Ct^jiendant, l'indu^^irie et le commerce sont frappés de 
Sl^il^natit'n. l a phipart des fabricants congédient leurs onvritis. 
La municipalité ouvre, sur le champ, des at<^liers nationaux. Sur 
la demande d'une dépufation, le Gouvernement provisoire adjoint 
le citoyen I jL^nier nu\ commisi»âùres Labosse et Crevai, qui inspi- 
rent i\cs il ('iiances.i)cs clubs sont ouverts dans plusieurs quartiers. 
On vie les prend pas au sérieux. 100 métiers drculaiiesftoiit brisés 
k Komilly par les ouvriers de la fabrique. 

Du ô au 15 Mars. 

1848. — Rénmioo à Troyes de toutes les gardes nalioBalei ro- 
ndes des caQtoM* — Banquets pour célébrer la prodamation de 
la RépnMifii Avant le décret d'adoption du diapean triooitre, 
le drapeau roaga mi arboré à Saint-M«rds-en-Ottie . — La populih 
tion aisée iait de nombreux sacrifices en faveur des ouvriers et 
des pauvres. — De tous côtés on planté des arbres de liberté. — 
La gêne est générale, la circulation de Targentse trouvant restreinte 
par suite de la sta^'uaùuu (les atlaires et des appré1iension< des 
préteurs. — Un niiroiipcrneni demande la diminution do pain. I es 
commissaires du GouveriK ment accordent 10 centimes d'aufimen- 
tation sur le prix des journées, et le rassemblement, < omposé 
d ouvriers des cliaulitirs ualionaux, se disperse. — Les riiaK liaiids 
de viu réunis par le citoyen Larite, éx-voyageur en librairie^ et 
représenlaui d'ime maison de Ininide^, be turment en comité pour 
faire valoir diverbes» pteieiiLiouâ. 

i5 Haris. 

1848. — Fondation, par la Société des Amis du Peuple, soui 
la direction du citoyen Larive, du journal la yoix du Peuple. Le 
même Jour, le comité départemental crée la Sentinelle de l'Aube, 
joarnal tam rédactiooi «t aernat A» caalre partit à la Vélx da 
Pewplë. 

Si Mars. 

1848. — Fondation d^un comptoir national d'escompte, dans 
la ville de Troyes, sous la géràfice de M. Buxtorf atné, et au moyen 
de prise d'actions. Le 49, le conseil municipal de Troyes et la 
chambre de «ooMBerca avataut arrêté las atatuta de cette iiuti' 
ttttion. 
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6 Avril. 

— Inaiipuraiion dn rliemiii de fer de Troycs à Monterean. 
La fête prend une physiou'iniie pariipnlièr^» sous l'inflnence des 
événements politiques. Uuel jiies lignes de la description que nous 
en avons faite alors en feront juger : « Saint-Martin est rempli d'une 
foule immense, les tambours battent aux champs, le canon tonne, 
la garde nationale présente \o.s armes, les cris, les vivat^ éclatent 
de toutes pnris. Plus on avance, plus le concours augmente. Les 
corporations ouvrières soiii ecbelûiiuées, diapeaux en tête, dans 
un ordre parfait, sur toute la longueur de la voie. On pénètre dans 
la gare : le ministre, M. Marie, les commissaires, les citoyens Li- 
gDier et €rmt, le cbrgé, occupent une eilnde dont les preloiige^ 
mmitftlttériiiii sont couveriB d'aile feule compteie. La mmiqM 
commence, le ehent des prêtres lui succède. L'évêque prend la 
parole, le ministre répond h son leur. Reme de la garde natlonÉle 
et des corporations : bénédiction d'an arbre de k liberté, par Pé* 
Té^oe» sur la place de la PréfecinfO, etc., tels so«t les prindpanx 
épisodes qni rempHssent €a t ie ) e<» n6i > » 

— Le dtojen Lefebrre, notaire à Troyes, est nommé 
commissaire dn goaTcrnemeot k Troyes, en remplacement dn d- 

. toyen Lsbosse. 

9 Avril. 

i848. — Un arrêté e«t pris par 1rs commissaires dn t^onverne- 
ment pour ajourner l'élection d un colonel de h garde nationale ; 
Tarrété, lu dans les diflFérentes secliODS électorales, provoque des 
mécontentements très-éner^îiques. La foule se porte à la Préfec- 
ture pour faire rapporter l'arrêté, et parlemente avec les commis- 
saires, qui restent irrésolus. Pendant ce temps, le bruit se répand 
qu'une bande do terrassiers, occupés h planter uii arbre de liberté, 
veut enlever les canons. L'alarme est donnée partout. Le com- 
missaire Crevai barangue la troupe, à laquelle ou attribue l'inten- 
tion de prendre les canons, pour Pen dissuader. La garde natio- 
nale se rassamUe, on éme les boaiiques; et ïàmlêi toutes les 
communes des environs sont averties, par dos émiasalras, êb ce 
qni se passe en ville, et sont invltéi^ à prêter maln-forto à la 
garde nationale. 

10 Avril. 

1848. — L'effervescence de la veille continue et grandit. Quel- 
ques poignées d*lndividiis pvussont dû^Kïaép k /wUro/r ou iiU&o 
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avec la garde nalionale. Cette disposilioa n'a pas de suite i les ha- 
bilaiits des campagnes voibiues de Troyes arrivent en armes à 
Troyt's. On craint des collisions, et pour mettre fin aux troubles, 
les commissaires s'adjoignent une commission qui proclame que les 
é^èuements de la veifiesont le résultai de nalentendus. Pendant 
ce temps, lei rues delWlel-de-Ville s^emiilissent de gardes natio- 
nanx. Les eooiMSsaires Gre?al ei Lefebvre, eo Tabsence du ci- 
toyen Liiptier» alors à Paris, se rendent k IWtelnle-Tille, où les 
néooBteiUemenls, provoqués par leur fréquentation des clubs» 
anànent leur séquesiraiion par les gardes nationales* Sor ces ea<- 
trefalies* le citoyen Lâgnîer arrive, portonr de la destitution du ci- 
toyen Lefebvre ; le dtoyen Crevai donne sa démission, et, sous la 
protection de l'honorable M. Millard, les deux cooimissairsa quit- 
tent la ville. Tout renure dans le calme. Mallieureusement, deux 
bommes sont tués à coups de fouicbes et de fusils, pour avoir 
voulu forcer une consigne de passage ; une quinxaine d'arresta- 
tions sont opérées. 

i6 AirriK 

4848. — Le journal la f 'oix du Peuple, rédigé par le ciioyen 
Larive, cesse de paraître. 

— Le ciloven Etienne Arasfo, commfssriire-général extraordi- 
naire, l éMHjue les commiss.ui rs I efebvre ei Crevât. Le même jour 
est ouverte une cnquéie sur les faits du 9 et du 10 avril. Cette en- 
quête n^iboulil a tien. 

— Le général de brigade Husson, remplacé dans le ( onniian- 
demeut du département de TxVutie |)ar le géuéral Laverderie, eâl 
uoBuné coiotiei de ia garde oationaie de ïroyes» 

li Juin. 

i848. — Alioc;iiioD, faite par l'Assemblée Constituante, d'im 
million pour rexecuiion du |irolougemeut du canal de iiomiiiy à 
Nogent et de Troyes à PoHsy. 

15 Juin. 

4848. — Création du journal le Progrès de l'AvJbe, et publica- 
tion de son premier numéro. 

36 JuiD. 

1848. — La populaiiouy mise en émoi par la nouvelle des joniw 
nées de Paris, dites de Juin, occupe et remplit toutes les rues. 
La gare du chemin de fer, les bureaui de poste et des diligences 
sont Htiéialement assiégés par la fonle. 
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S7 Juin. 

4848. — Uno proclamation du Piéf«'t, à laquelle on s'associe 
proiiipieinent, in vile la populaiion de Troyes à apporter du pain et 
des aiiineuis pour nourrir les gardes iiiitionaux qui se proposent 
à se rendre à Paris pour prêter main-forte au gouveriiemenu 

99 Juin. 

18 iS. — Alertr <l;iiis le r;H!!o!i (it Soiilaines. On ;vvsurc que des 
insurges se répandent dans le» environs, où ils nienoiit tout à feu 
el à sang. Les habitants s'enluieui dans les bois ; les hommes va- * 
lides s'arment et vont jusipi'à Nully, où ils apprennent que la pa- 
nique est sans fondement Un incendie avait «Ué travesti en pas- 
sant de bouche en bouche, et h'élail iiansforaié en bruii d'iusur- 
reclioii. 

26, 28, 29) 30 Juin. 

1848. — Piwage à Troyes de plosietirt mîUiera de gardes na- 
tioDani, se rendant, des départements circonvoisins, h Paris, 
penr combattre rinsurreetai die Inin, r«enitéedM* Im CMbomfs, 
4iA8 les dolto et dans les ateUers naàonaui. 

i*" JuiUet. 

1848. — Sons l'inflaence des événements et de nniurreedod 
de ium, le département est vivement agité. Des dénoncialions, 
des accusations relatives à de prétendues détentions d'armes de 
guerre ciieulent sur plusieurs points. On réfiand la nouvelle de la 
présence, dans les bois, des bandes dispersées par suite de la dé- 
faite des clubs. 

7 Joillet 

1818. — Incendie à M^^rrey. Vingt-liuii maisons sont I)n1lôe8. 
Les pertes, estimées approximativement, s'élèvent à 200,000 fr. 

97 Jnillet. 

1848. — On fait à Troyes de nombreuses visites domiciliaires 
motivées par de prétendues connivences avec les insurgés de Juin. 
Ces visites n'amènent aucun résultat, et il demeure prouvé qu au- 
Clin citoyen de Troyes ne s'est mêlé à cette tentative désespérée 
des dnbs et des ateliers nationaux, Insurgés contre la volonié na- 
tionale. 

8 Aottt, 

iS^g. sisoM et agUation ùam ioi cMunuu» raralesd^dé- 
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19 Août. 

— Le conseil munieipol de Troyoi conotolo ^11 a prit 

les mesures nécessaires à la soppression des ateliers nationan de 
Troyes, ei que désonneis les ouvrteiO fat de Toomge ainiré por 
snile de la réoof ertnre des chanUem. 

16 Septembre. 

IMS. — lami d*» détaobeniflit dn 18* de ligne, en garaimi 
k Tfoyosy peor eflèolner le reeonneaMnt de TinipM à Poyîqf • 

8i Octobre. 

184S. — Incendie k Rosnay (eanton do Brlenne). Qaq habita- 
tiens soni la proie des fbunmes. 

i4 Juin. 

— Troyes est mis en «^tat âc siège, comme faisant partie 
de la première division militaire. Celte mesure est décrétée par 
suite (le la mânifestation faite la veille à Paris, à l\>€casioa de la 
campague de Rome. Oo saii (jue les représentants de la Montagne 
s'étaient plaeés à la lèle d'un mouvement réprimé par le général 
Gliaugarnier. 

46 Jtthi. 

iB40. <^ Usns Tespace de sli jours, on eodstato, à IVoyei^ 71 
décès caosés par le Âoléra. 

i7 Août. 

1849. — A cetU date, en pariant da 14 joillet, 78 décès causés 
par le choléra sont eoasiatés à ViUensnxe. 

19 Septembre. 

1849. — Le choléra le nisnifeste dans plusiearscommnnesr»- 
raies d« départenenL 

22 Septembre, 

18i9. — Plusieurs banquets, auniversaires de la révolution du 
22 septembre 1792, sont organisés dans le département. 

30 Mai. 

1860, hd préfet de TAnhe, de fiamei, pose la pre- 
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Bière piorre 'de là balle aux blés de Noge&l-«ur-8flftiie» ea pré-' 
sence du aoai*pr6fet» M. Bourlon, du derfé de régUse Siînt* 
hÊÊÊÊtmt et de iirmmkipalité de ffog^liiiii Biiim 

Juin. 

1850. — Le journal le Progrès de L'Aube fusionne avec le 
Propagateur^ et cesse de paraître après deux ans de publi- 
cation. 

f 880. ¥iiliee domidliftimi \ Cbaoofce, pour lecbereher dea 
amies de geem dent mi prétend que planevif ladtvidaa iont dé> 
lemem. 

7 Ao«t. 

4850. Le général Partomieaux, de RoniUlj, nuréiebal-de- 
camp à Maneille, se Ml remplaew dam aea Huioiloiii et prend 
aareiraife. 

ii Août. 

18B0. » Fondathni de k Seoiélè dVttrliealtere de PAube, qui 
tient aa première séance \ radtel-de-Wle. 

36 Août. 

1850. — Condamnation par défaut du gérant de la Réforme 
Sociale^ à 2,000 francs d amende et a uaau de priâoii, à ruccasion 
d'un article sur le iû août 1792. 

tO Mars. 

1851. — Mort (îu ^^enéral b«ron Cautherin. fils d'un boulanger 
de Troyes. De simple sûlti;ii, l*- général GauilK i in parvint, par sa 
valeur, au rang de lieutenant gênerai . Il conquit tous ses grades 
h la |iointe de l'épée. Brave, simple ei modeste, le générai n'oublia 
jamais, nialgré son litre de baron de l'Empire, rhumiîilé de son 
origine, ii aimait à rappeler sa jeunesse et son premier métier. 

16 Mai. 

1851. — Inangnration solewielle et bénédiction de la halle aex 
blés de Nogent, par Tévéque de Troyes» M. Cœur. Uoeféte pu- 
blique remplit la journée. Il y a banquet, revue de la garde iialio- 
Balef cbants des orpbéoiiisies, feu d'arUÉeCi eie. 
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15 Juin. 

1851. MQiienrs habitaata d^Gttissnc provoquent des prédi- 
catioiis protestantes dm la commoiie. Le piéeht s'oam le 16 
per le pasiear de Troyee. 

%à Aoôt. 

IRol. — Inc^^ndie des moulins de Urieuae-la-Vieiile. La perte 
est eâUmée à plus Ue lOO^OOO fraiioe. 

28 Août. 
1851« — lacendie à Chalette. 

14 Septembre. 

185f — Tnaugaration d»^ ïa nouvelle caserne construit» sur 
reinptacemeui du couvent des Oraloriene de Troyes. La garuisoa 
en pread possession. 

ià Octobre* 

i851 . — Saisie du journal le Républicain de la Haute-Marne. 

47 Octobre. 

4851. — Le journal le ConcUiateur républicain cesse de pa- 
raiire faute de ressources. 

ft Décembre. 

1851. — Mise en étal de siège du di parlement de TAiibe, a 
!'occasioii du coup d'étal de la veille qui dissout l'Assemblée na- 
tionale, et remet en question la durée des pouvoirs du président 
de la république. 

20 et 24 Décembre. 

1851 . — Vole pour la ratiftcation du coup d*état et It prési- 
dence iricnnale. Inscrits: 82,828. VotanU, 77,564. Fcwr, 73,427 ; 
eotUre, 3,890. 

i"" Janvier. 

18^^. - >[auife5tations, adresses, salves d^arlilierie à Tocca- 
sion du coup d'état du 2 décembre 1851. 

80 Juin. 

i85^. — Découvertes de belles moMîi|Mei gaUo-nHiuùnes aur 
le territoire de i^ai&y-Casdon, 
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17 Juillet. 

— Un ourifan d'une intensité exceptionnelle éclate 
dessus de Boelages, de Champ Fieury, de Salon, de Semoine ei 
de l'Abbaye-sops-Plaiiey. Les dégâts qui en résoUent toal eoBûdé- 
rables. L'Abbaye perd seule, par suiie de li crue des eeui, pour 
plus de 160 mille francs de récoltes. 

29 Juillet. 

1852. — Décret de la république, qui autorise Pétablissement 
d'un chemin de jonction de Provins ans Ormes, station de la Ugne 
de Troyes. 

Octobre. 

1852. — M. Simart termine les bas-reliefs de lu erypte des 
luvaUdes, destinés aux restes de i^empereur ^apoiuuu i 

S Novembre. 

185î2. — communes du Uép.irtemeQt se prononcent en 
£iveur du rétablissement de l'Empire héréditaire. 

21*22 Novembre. 

1852. — Vote dans tout le département sur le plébiciste pro- 
posé aux électeurs par Louis Napoléon, président. 

InscHts : 82,838. rotants, 7M4^. Pimr, 69;934; ^re, 
2»3â5. B%Ui0êin$ mU$, 657. 

5 Décembre. 

185S. — Proclamation de rËnipire dans toutes ies communes 
du département. 

i5 Décembre. 

1852. — i\jblicaiioù du premier numéro de V Industriel de 
Troyes. 

5 Janvier. 

1855. — lloridu général Mocquery, né à Eaux-Puiseaux, près 
d'ânien. 62 ans. 

7 Janvier, 

185S. — Mort da Ticomte Bourgeois de Jessaint, à Beanliea, 
près deBar-sur*Ànbe. M. Bourgeois, né ^ Jessaint, avait rempli les 
fonctioni^de préfet dans la Maine pendant de longues années. Ân- 
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dM pdr d# France» il éMpmuMkâHf de la léïkNi-dlionDm. 
— 80am. 

— Kiri 4b prince de Beitffirosioat, propriétaire da château de 
Briettne. 

ift Pémer. 

1855. — Morldu préfet (ic. TAiiho M. Petit de Bantel. 

— La ville de Troyes^ se décidant à ajipliqner à rélablissemt ni 
des homes-ftiiitaines le legs de M. Jailljuii4)eichailieto» edapte 
Lesi^rc^u di) ÀL. Mar^f, iAgeuieur, 

18 Mai. 

ÎBSSk ^ Qm4» lilê à Mèry-mr-Seiae, à roeeuioii du don de 
800,000 francs fait à la ville par rEmpereur, en exécation du tes- 
tament de Napoléon l*, et pour réparer lee désastres de 48t4. — 
Briemie, penr les mêmes nilsoDS, tTMl oMenn 400,000. 

9 Juin. 

1853 — Tenue h Troyes du Congrès archéologique de France, 
présidée par M. de Caumout. 

« 

13 Juin. 

1853. — Inondations et ouragans h ChaiFunges, tawnnil, 
GhnMefi«>nrt» LentUlee, Vitteret, Plânty, rilMln,4ie. 

38 Juin. 

1855* — Le GonseO municipal de Troyes eonTffUt le eottégf 
oonimnnal, fondé par les frères PitluNif en Lycée, et vote $60,000 
firanee ponr les approprimiasM indiijpeaaèles au nouvel étabtae> 
meni. 

Enchérissement général des denrées. 

Juillet. 

i8!S3. — Protestations publiques, pétitions jeontre la substitn» 
tfon de la Congrégation de Nevets aui sœurs Augusilnes de lliô* 
pital de Troyes. — Cette mesure» pirovoquée par diverses raisons, 
s'accomplit sous la forme d'une expulaion légale. Les Âugustines 
s'établissent k Saint4larlin-èe-VigneB, avec Taide de plnsiewrs ci- 
toyens. 
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à AoûU 

Itt5. — Vlotent ovragui daos te ToisiBHe 4e Bur-m^ijibe. 

Le9| «être toenMiile toi £nÊitm, à k MalMlfoi et à le 
Itae-ConlMi. 

10 Août. 

iSSS. — Incendie à Ghamoy. Sept maisons délruites. Un enfant - 
asphyxié. 

— > Décret de conveniou du collège conimuoal de ïroyes en 
tyeèe. 

17 Août. 

4853. — Décret qui concède à la Compagnie de Strasboaif 

fine ligne de ff»r de Paris h Mulhoose, par* Notent, Troyes, Bar- 
Sur-Aube, Chaiiniont, ï.î^nçTP?; rt Vosoii!. Tn ligne de MfuilerraT! à 
Troyes e^t t « prise par les coacesiioanaires contre te remlKMirse- 
nent deâ actions. 

28 Août. 

1853. — Trombe snr le ftnage 4e Qérey. BeiMmi^ dMra 
Bom déiralCi et laneis à d'énomee distaiieei. 

à Oilobre. 

4855. — Ineendie rue du GheTal-Rouge, derrière l'hôtel du 
Croissant et dans les bfttioienta adeasés à la caMine. Phiaieurs dé- 
peadmee eoiA antettea. 

S Novembre. 

1855. — cherté des aièitstailCes dédde le Conseil munieî- 
^ à aiMOider «01 BèieHlteia dea hoDS de pain à prix fédvil. 

à Janvier. 

fg54 — Suppression judiriiiire du journal l'Industriel de 
Troyes, pour puJi)iicatioQ de mmelks poUtigues^ sans cautionne- 
ment préalable. 

Vindustriel leiiie de reparaître sous le litre de Journal de 
Troyes, mais une menace de nouvelles poursuites paralyse cette 
tentative. 
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96 llars. 

i8S4. — Achèvement des irmnz de li chapene du Grand-Sé- 
minaire L'inléfjemr^det tnntMpto^ieuls reitatde Tancienne église 
des Lazaristes, est refait sont le $tfi» dQ xiil* siècle, |iar if.B. 
Millet, architecte diocésain. 

2 Avril. 

i 854. — Chute sur les hautes braoches des platanes da la porte 
de Croncels, d'un ballon de Taéronanta Godard. Cette chute, 
d^lne hauteur immense, n'a pas eu de conséquences funestes» 
gr >c(^ la présence d'esprit de M. Godard, qui se cramponne anx 
brandies. 

9 AvriK 

1854. — Une nouvelle asceusiou de raerooaule Godard , en 
coin|>a<;iiic d'un hahilant de Iroyes, est courouuée de succès. Le 
ballon & élève à 2,G00 mètres du 6ol. ^ 

8 Mai. 

1854. — D'accord avoc le Cotiseil municipal do Troyes, la Com- 
pagnie des chemins de fer de TEst fixe l'einpiacemenl de Tem- 
barcadère de la ligne de Mulhouse sur le mail de Beliroy. Troyes 
coutribue pour 200,000 francs à la dépense. 

9 Mai. 

im. — Un «fêlé «mlclpal défend am liMlin^ aubergiMi 
•t lofeniv do donner asile aux gena sans aveo, ot Bpéoialenient 
anx logenrs de profession, il est défendu de rocofolr sinniliané- 
ment dos hommes et des' femmes. Us doivent seulement loger des 
penonnes de Tun ou de rentre sexe. 

30 Mai. 

iatt4. - Le Corps Législatif autorise la fille de Troyes à em- 
prunter 746,000 francs pour le paiement de ses dettes, la transla- 
tion de l'Abattoir et Tappropriatien des hàtiments du Collège aux 
néeeasités d'un Ii|cée impérial. 

S& Mai. 

1864. — Le Conseil municipal de Troyes émet le ▼mu de voir 
annexer au territoire de la ville une partie de la commune de Saint* 
Martin-ès^Vigoes. 
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15 Juin* 

1854. — Un nouveau nuiiiérotage des maisons^ au moyen dn 
plaques de fonie, est imposé par la niunicipalilé aux liaUiiaïus. 
Celte mesure est le complémeui de rexéculiou d'un nouveau plan 
tl aiiguenieiii. Déjà les rues deTroyes, quelque temps aupara?ant» 
avaient subi dans leurs désignations nomiiiaies plosienn modifica- 
tions. 

Juin. 

4 Soi. — Nouvelle invasion du choléra à Troyes el dans le dé- 
partement. Un grand ooiubre de décès sont causés par le fléau. 

80 Juillet. 

1854. ^ An bameao de Yaudran, commune de Bagncux-la- 
Fo68e, SI maisons el leuis dépeadaaces sont la proie des flammes. 
^ Perle» S00»000 firancs. 

39 Août. 

1854. — On commence à tracer le passage définitif de la ligne 
de Mulboose dans le département de TAobe, etsnr plnsieiirs points 
des préliminaires de traranx sont commencés. 

Septembre. 

|g54. — Lesarbres de Tannen fov^é d'onceiiue, au fond duquel 
coulait la Vienne, sont vendus à arracher. A partir de celte époque 
ont commencé les travaux qui ont fini par supprimer les derniers 
vestiges de l'enoeinte militaire de Troyes. 

Janvier. 

4855. — La population de Troyes et du département envoie 
un grand nombre d'objets et des sommes assez importantes aut 
soldats de l*armée française pondant la campagne de Crimée. 

0 Février. 

1855, La municipalité décide qu'un projet de construction 

sera proposé au lieu du projet d'appropriation des anciens bîkti- 
meuts du collège. La construction nouvelle semble, dès ee jour, 
devoir être placée près du bassin du canal, dans les terrains des 
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DtmtàftàBM, Dans la même séance, le conseil manicipal émet le 
vœu que le projet de chemin de fer (raosvcrsal destiné à relier 
les ligoei longitudinales comprises entre Orléans ei Ëpemay. 

— Le conseil dérermine définitivement le programme des 
rauunitim» à (aire à la gnnde salle de l'HAtel-de-ViUe. 

i9 Février. 

d855. — Incendie de h gare du chemin de fer de Troyes ï 
Mouicjeaii. Tous les combles sont détruite. Celte gare awit été 
bâtie en 1847. 

MttTB. 

4855. — Les bornes-fontaines élablies au meyeaéeifeMOiirees 
procurées par le legs de M. JaUlaot-Deacliatneto, oriffaaire de 
Troyes, commencent à fonctionner. 

16 Mars. 

1865. — Bénédiction et ouverture du fourneau économique 
établi par la Société de Saint- Viiiceût-de-Paul à Troyes, po*ir 
vendre, au prix de revient» des aliments de toute nature. 

Mars. 

i858. Entreprise NT les plans et les devis de MM. E. Mit et 
n. Boulanger, d'une église dUu» la osauttuned'Baux-et-Puiaeaux, 
et démeadirement ét celle d'Âuxon. 

Msn» 

1855. — Mort de U. Faillot (Louis-Eusèbe -Alfred), sous les 
BUTS de Sébastopol en Crimée. Né à Troyes, fils du président du 
trOmnal dvil el desoendanl de Fanelenne bmille dent il perlait 
glorieusement le nom, M. Psillot a été mè sn aoaient oli 11 voiait 
diftite nonmié tteutensnt-eoliMiel. 

10 Avril. 

18ÎÎ5. — Mort de M. Boulage de Troyes, secrétaire-général an 
Ministère de TAgriculture, du Commerce et dtb Iravaux publics. 

3 Mai. 

1855. — Incendie à Laines-au-Bois. 17 ménages sontvielîaMS 
île eet incendie. 
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20 Mai. 

1855. — Mon de M. Ganiliier, ardiheete.a6 àTroyes, membre 
derinstimt. 

— En exécuttoii du testament 4e Napoléon I« les villes de 
Brienne et de Méry sont l'objet d*allocalioos Importantes : Brienne 
obtient de nEmperevr dOO|000 Ar. et Méry SCO^MO. 

38 Mai. 

1855. — Faso de la pranière pierre de la chapelle des Carmé- 
lites de Saittl4aeqass de TM|es« 

2 Août 

1855. ^ Violent ouragan qui eame de Bcnbnax rafages aox 
récoltes. 

855. — Les arlisles, les fahricanls et les industriels de Troyes 
ment une place honorable à TexposilioD universelle de riiw 
le onverte à Paris. ■ 

5 Octobre. 

^IB55. — L'eDcbérissementcontloades subsistances ayant obligé 
là manicipallté à créer des bons de pain h prix réduit, en tàiemt 
des ouvriers nécessiteux, et d'un autre côté le ralentissement dn 
travail dans les manafiietores ayant lail établir des ateliers mnni- 
dpmiz. 

iO Octobre. 

1855. — Ouverture de 1 enquête préalable relative à l'exécution 
du cliemin de fer de Paris à Mulhou^, dans la traverse du dépar- 
tement de l'Aube. 

7 Novembre. 

1855. — Norty à Hogent-snr-Selne, de M. Carbonnel, aocta 
dbreeleQr de la musique de la reine Hortense, mère de TEmpereur 
Napoléon III. 
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i"^ Décembre. 

1855. ^ Incendie à U-Motte-Tilljr. Trois nulsoQi et leur» 
pendanM eoot réduites en cendres. 

k Décembre. 

1855. luceudie à Ramerupl. Une mai^u délruile. 

* • . 

i5 Décembre. 

1855. » Ittcmidie à Rossool^ux nsisons brûléSs. 

18 Décembre. 

1858. — Incendie à Ssinl-Benotsl>sar>SeiM. 
san t i<a èa nties. Haîi mènagis sont ^times de 1' 
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TEOTBl, TYr. BOUQOOT. 
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